Jixlm  Carter  ônrtmt. 


s 


Cofmographie,ou  defcnption 

des  quatre  parties  du  ^Vîonde  ^  contenant  la  Situation^, 
T>  iui/ton-j  y  &-  Sjlendue  de  chafcune  ^Région  &•  Trouince 
dïcelieSy  Efcrite  en  Latin  par  Tierre  <*JpiatL->. 

Corrigée  &  augmentée  par  Gemma  Frison,  excellent  Géographe  & 
Mathématicien,  auec  plusieurs  autres  Traitez  concernans  la  mefme 
matiere,compofez  par  le  fufdk  Gemma  Frison,  &  autres  Authcuis, 
nouufcllement  traduits  en  langue  Françoife. 


Le  Contenu  fe  montre  en  la  Page  fuyuante, 


En  Anuers,  chez  fean  VVithage. 


Le  Contenu  du  prefent  VdtmeS. 

IA  première  partie  de!a  Cofmographie  de  Pierre  Apian,en  laqucU 
J  L-  eft  traité  des  principes  de  I'Aftrolog.e  &  delà  Cotoograp„ie._ 
la  féconde  partie  delà  fufdire  Cofmographie  ,en  laquelle :  fonr  deferr- 
t^s  le  qnatre  parties  du  Monde  :  a  feauoir  Europe,  Afîc,  Afrique,  &  A- 
merkue  ïïec  ies  chofes  merucilleufes,  &  monftres  qui  (y  trouuent. 
Addition  de  Gemma  Friion ,  contenant  la  deferipnon  de  la  Prouincc 

U  DefaipriÔ  particulière  des  fufdires  quatre  parties  de  la  Terre  auec 
la  lonokudè  &  l«itude  des  Villes  &  Cite*  plus  renommées  d,  chafeune 

^!i^^m£^^m  leslllesdu  Monde.aueclalôgi- 
*JÎÎ îSKicdles  par  degrez  &  minutw.du  fufdia  Pierre  Apian. 

ftoire aene  àkdes Indes ,  eferite en  Efpaignol  par  Francifquc  Lopezde 
Gomafa  auec  vn  dénombrement  des  ports  &  lieux  plus  renoxez  de  ton 
Su  S  Maritime  dicdles,  &  les  diùances  d'vn  heu  a  l'autre  par  lieues 

&  Suation  des  mefmes  Indes  Occidentales ,  tirée  de  la  Cofmogra- 
La  Situation  oes  Efpaignole  du  S.lcrome  GirauaTarra- 

phie  vn.ucrfe  1 ^e  ^  a  ^ \  gts"  Promontoires  &  Riuieres  plus 

m  Addidon  de  Pierre  APian,en  laquelle  il  enfeigne  a  cognoiftre  les  heu 
res  delà  Nuiir,parvn  trefgcnnl  Artifice. 

DeGemmarrifon. 
La  manière  de  deferire  les  lieux  &  contrées ,  &  de  trouuer  la  diftanee 

dicelles.contenant  V 1 1 .  Chapitres.  rllmitres 
1-Vfage  de  l'Anneau  Agronomique,  conten  nt  XX  Chantre  • 
1-VfaSe  du  Globe  Aftronomique,  contenant  XXVI.  Ca*Pltte*- 
i  vfee  du  Ray  Aftronomique  &  Géométrique,  «retenant  X  X  X 1 1 1. 

Ch^-Û  auec  la  Table  Gnomonique  de  Georges  Purbach. 

Lfrabr^ue  du  Lfton  Aftronomique5par  le  Vulgaire  dit  le  Baûon  de 

Iacob,cfcr^  Liutedcs  Principcï 

Aftronomique. 


TAVELE  DES  CHACPIT%ES9  TA5\(T 
de  la  Cofînoçraphie  de  Tierre  oJpian,  comme  des  Trat* 
te%  de  Çemma  Frifon^  &  d'autres  Autheurs  con- 
cernans  la  mefme  matière. 


CHAV.  i  .  Que  C4  ¥e  Cofmographie  , 
&en  qvoj  elle  digère  de  la  Géographie  &  Ce- 
rograplm^age  4* 

II.  Des  mouuemens  de  la  Sphère,  &  de  ladiut 
fon  des  Cieux  ' 

III.  Que c'efi  que  la  Sphère,  De i'Effieu  de  la 
Sphère .  Des  (ix  plus  gr ans  cercles  de  la  Sphère 


Xr.  Des  parues  de  la  Mesure  ,&des  ejpeces 
de  la  Géométrie  praclicale  ,  dont  le  mefureurdtt 
Monde  peut  v fer  3  5 

Xli  .  Comment  on  peut  fcauoir  le  circuit 
é  le  diamètre  de  lai  erre  i  14* 

XIII.  De  la  manière  de  trouver  la  diïlace  des 
lieux .  Des  places  ou  Villes  qui  différent  en  Un- 


l7fVoms&huWsdesftgr:es  du  Zodiac',&  des  \  %ueur  feulemtt. Table  de  copte  copùnït  les  degrez, 
(ept  planètes.  Des  quatre  plus  petitx.  cercles  de  la  delongitude  hors  de  PEqutnoiltal ,  couuertuen 
spbe\e  11.12.  Iteues.Uem  pour  trouuer le  mefmepar  art deGe9 

III  ï.  Des  cinq  Zones, ceintur  es  %ou  parties  du  \  metrie,  pour  ceux  qui  ne  font  ver  fez.  eu  l'Aï  ah  - 


Monde  &  delà  demonslration  delà  rondeur  de  la 
Terre  par  VEcltpfe  de  la  L  une  1  3 

V.  Des  Cercles  Parallèles ,de  la  Diuifiodes  Pa 
rallelesten  laquelle fe  munflre  combien  chafcun 
fictuxef  eflongnèdePEquwoc'ttal  i$.is.i6. 

Vï.  Desfept  Climat  i  de  laTcrre,La  Demo- 
ftrance  des  Climatz,  par  figure,  la  Table  des  Cli- 
matz.'parle  nobredes  Degrez,  &  Minutes  16.17  • 

VII.  Delà  longitude  de  UTerre  /8 

VHI.  DeUUmude  delà  Terreau  deïEle- 
tiaùon  du  Pôle  1 9 

I  J.  En  quelle  manière  on  peut  obferuerla  Un  ( 
tude  du  Pole.ou  la  latitude  de  la  Terre  par  vn  ln~ 
firumtnt  fpecial.  Del'AuxdaSoli>U>&  de  i'Op- 
pjfitedeÏAux  .  Neufpropofitions  qui  déclarent 
fvfagedufufdit  Inhument.  Vn  Infiniment  qui 
donne  ri  uelitgence  des  proportions  fusdites 

fag.  21.  2  2.23.24- 

X,  De  quelle  manière  on  trouuer  a  la  idgitude 
desTLegions  tVrouinces ,  Villes t& Lieux, par les 
Ecliyfts  delà  Lune  &  le  Baflou  Afttonomiquc,  é 
la  fituawdes  Ejloille  s  fixes  .Les  Figures  d'aucu- 
nes EclipfesdeU  Lune.  Empruntent  qu'on  ap~  . 
f elle  le  Baflou  Agronomique  &Pvfage  d'iceluy  j 

PI 


tnetique.  La  manière  de  trouuer  la  difiance  entre 
deux  lieux  dtfferens  en  longitude  &  latitude  par 
compte  d'Arithmétique  phoque.  Exemple  des  vil 
Us,  qui  di  forent  en  longitude  &  latitude,  pour 
fcauoir  la  difiance  d'ïcelles. Table  des  nobres  quar 
r enracines  &  différences ,  pomeu\ter  le  trauail 
de  les  tirer  a  chafqucfas .  Table  des  proportions 
de  tous  les  parallèles  réduite  a  VEqmnoâtal^  ou  a 
tout  autre  grand  Cercle  5; .3  6 . 5 7  * 9  •  4  2  •  4 4» 
X 1 1 1 1 .  En  quelle  manière  on  doit  ajseoir  le 
Globe  de  U  Cofmographie  qui  fer  t  pour  les  quatre 
coins  du  Monde,  félon  l'Eleuation  duPole.cn 
quelque  Région  que  ce  foit. Trois  manières  de  trou 
uer  la  ligne  de  Midj.Vn  Instrument  pour  trouuer 
Ufufdite  ligne  de  Hidf   '  47.45)^0.$^ 

XV,  .  Des  vents  principaux  felo  U  defcripi  0 
des  anciens  mariniers.  Addition  de  Gemma  Fri- 
fon  fur  la  mefme  matière  .  A  utre  addition  dudrt 
Gemma  Frifon^n  laquelle  il  défait  les  vents  felo 
les  Pilo  tes  &  Mariniers  du  temps  çrefent/s  mo- 
fire  l'art  de  gouuerner  U  naiàr ep or  P aiguille, & 
de  trouver  la  différence  de  la  logitude &lafitude. 
Le  Quadr at pour  naviguer  dddit  fï.S3^A-  T7^ 

XVI .  De  ceux  qui  font  appeliez.  Pcriec't, 


i6, 27.30.  Anteci,ÂnùpQdcs,Penfiu  >  îîeurofaj    r  ; 


Il, 


LA  TABLE  DES  CHAPITRES 


cune  Région  ou  Ville  62.63. 

XIX.  Du  Miroir  de  Cofmograpbie,Pvfage 
duquel  efi  monfliépar  cmcpropoftttos.la  figure 
du  Miroir  du  monde  64.6  5 .  d  6. 


XVH.  Enquoy  différent  I/lf ,  Prefque-ljle, 
ifthmus ,  &  Continent,  que  nous  appelions  Terre 

v  XVHI.  De  hfage  des  Tables  de  Vtolo- 
mée,&  comment  on  trouueralafituatiodecbaf- 

SecondeTartie delà  Qofmographiedufufdit 

Pierre  Apian,  &  de  Gemma  trifon 


Sommaire  description  de  l'Europe.? âge  67. 
dcV  Afrique  6Î  del'Afte69.  deï Amérique  70. 

Addition  de  Gema  Trifon  delà  région  du  Vent 
mtiuellement  trouuée  7  ; 

La  charte  Cofmografique  contenant  VAfiette 


&  Situation  des  quatre  parties  principales  de 
tout  le  Monde  72 
Dre  la  diuifion  du  Mondetdddition  de  Gemma, 
Trifon  7  3 


Description  particulière  de  l'Europe. 


LcsVi'Jesd'Efpaigne  ,  &  premièrement  de 

rAndalcuJic&Cajlille  74 
les  Royaumes  d?Aragon,de  Nauarre,  de  Va- 
lence.de  Cologne  &  ?ortugalt  auec  l'Addition 
de  Gemma  Trifon  fur  icelles  7  5  •  7  6  « 

LesCitcl&VillesdeUGaulcNaymmeife, 

la  duché  de  Sauoye }  la  Prouince  de  ikoh  fe,  les 
Villes  du  Dauphwé ,  la  duché  de  Bourgoigne  ,  la 
duché  Auuergne  »  de  Normandie  ,  la  France,  la 
conté de  Champaigne,  &  lepaysTourame  7  7 . 

La  duché  d'Aniou,dc  Bretatgneje  Brabant 
la  Conté  de  Tlandresja  Prouince  de  Picardie, la 
Conté  de  Haynau  7  b 

Laduchede  luilliers,de  luxibourg,  de  Quel  j 
ires, de  Cleuesde  Pajs  deSmffe.  les  Villes  d'F.lfa- 
cejes  Villes  de  la  haute  &  baffe  Alemaipie^.uec 
hs  additions  de  GemmaFrifon  79;ç  °f*> 
Les  Villes  fttuees  près  du  Rbinjcs  Villes  d' Al- 
eouie  de  Bu(goie,les  Villes  de  la  Foreft  noire  dite 
Eercynia,la  duché  de  VVtrtembergJes  Villes  de 
labauteSueueJe  Marquifat  deBaden,  la  Conte 
du  Palatin  ,  la  duché  de  Francome,  les  Vides  du 
pays  borique  °  2 

LesVtUes  deTur'mgie,  deVoitlant ,  les  Villes^ 
&  monuïgnesdu  Royaumede  Bohême,  la  duché 
de  la  bafr  &  haute  Bauiere  8  3 


De  la  Rhetie  ejr  Vhidelicie:  auec  l addition  de 

GemmaFrifon  84. 
Aufirie  oh  la  haute  Vannonie  8  5 

Les  Villes  d'Auflric  toignant  le  Danube  ,  les 
Villes  de  Morauie,de  Sdsfic  ,  &  du  Marquifat  de 
Mifnie  8  6 

Les  Villes  de  Vucflphale,  de  Heffe  ,  de  Frife, 
de  Hollande  Ja  duché  de  Holface ,  le  Royaume  de 
Dannemarc  ,  la  duché  de  Mecheiburg  ,  le  Mar 
quifat  de  Brandeburg  J  a  duché  de?  orner  anie-, 
auec  les  additions  de  Gemma  Frifon  fur  icelles 
pag  87*88. 

les  Villes  de  ?r»fe,deRiiJfie}de  ùuonie,  de 
Mafsouie,de  la  duché  deLituauieJe  Royaume  de 
Dannemarc,de  Xoruege,deSuece,&  de  Pologne, 
les  Villes  de  la  TauriqueChtrfonr.efe  :  auec  les 
additions  de  Gema  Frifon fur  icelles  89 .  90.  $>/. 

Les  Villes  des  Sept  chafteaux  dit  Siheoourgs, 
de  VuaUchïe  &  Tranfiluante,de  Seruie,  de  Bul- 
garie ,  &  les  additions  de  Gemma  Trifon  fur 
kelles  '  ;  9}- 

Le  Royaume  de  Hongrie ,  la  duché  et  Aufirie, 
les  Villes  de  la  marche  de  Stirie ,  de  Cartntbie, 
delà  ContédeTyrol,  les  Villes d' Efdauonie ,  de 
Dalmatic,  flftric:  auec  les  additions  de  Gemmé 
Trifon  9  4- PS- 


CONTENVS  EN  TOVT  L'OEVVRE 
Vefcription particulière  de  la  Çrece. 


tes  Villes  de  Macédoine,  d'Epiretd'Acbaiet 
d'At tique\  deUGreee,  deUTuce,  deUMoreé, 
êuec  Us  additions  de  Gemma  Erifon  p  5 .  o  7  •  5>  5> 


Les  Villes  ér 
auecVadditi 


T>efcription  particulière  cte  t  ^Afrique 


renommées  d'Italie» 
Erifon  fur  iceUe 

102. 


I  es  Villes  de  BarharieyMauritanie,  Afrique  la 
Mineur, U  nouueUe  Numidiejcs  Villes  d'entre  les 
Sjrtes,de  CyrenaicaPentapol^de  Libye  intérieu- 
re tde  Marmarica  a  d'Egipte  ,  les  neuf  huches  du 


Niljes  Villes  d7  Et  biopieja  Région  MerôiAes  Vil- 
les qui  font  au  dedans  de  l'Ethiopie  -.auecles  Ad- 
ditions de  Gemma  Enfin  f  a  icelles 
pag  104.105. ioo\to7.to8  .top. ho 


Description  particulière  de  IzAfte 


Les  Villes  (PApe  la  Mineur  ,  qui  ejl  mainte- 
nant la  grande  Turquie  ,  de  la  Prouince  propre - 
tuent  dite  Aftetde  Carie,  Doride,  Lydie,  Phrigie, 
Liciefialatie,  Pamphiïie,Cappadoce\  &  les  addi  - 
lions  de  GemmaErifon  fur  icelles  uj.tt^.ttî. 

Les  Villes  d'Armemela  mineur „de  Ctltcie,  de 
Sarmatie  Asiatique ,  de  Ru  fie ,  Cokhide ,  ïberie 
Albanie,^ Arménie  la  Maieurt  de  Surie,Phenicie3 
de  Surie  la  courbe  ^Betanie.ludêe.Galilée, S  ama~ 
riejduméerf  les  additions  de  Gemma  Enfin  fur 
icelîes  t 16,1 1  7.t  t  8.f  tp.i  20. 

Les  Villes  de  Mefopotamie,  de  Bahylon e3  des 
trois  Arables ,  qui  font  U  Pierrenfeja  Defertc, 
&  rtJeureufe'J'Afyriejde  Medie  ,deSufianesde 


Perfe,Carmame^anbie,nyrcan\e,Margiane% 
Baclriane ,  Sogdiane}auecles  additions  de  Gem- 
ma Erifon  fur  icelles  1  2  t .  1  22.12*.  1  2*.? 2/. 

Les  gens  &  peuples  delà  Regio  des  Sacs,&  des 
deux  Scyihtes:  de  ta  Région  Serique  ,  d'Ane ,  de 
Paropamfade,  deDrangiane ,  d'Aracbofie ,  auec 
Us  additions  de  Gema  Erifon  1 2  6. 12  7. 12  8 . 12  9  é 
Les  Villes  deGedrofie^  de  l'Inde  de  déca  la  n* 
uiere  GangesJu  Royaume  de  Caltcutt  du  Cher- 
fonnefed'or  Prefque-ljle ^maintenant  diteUala- 
ca:dugfàMâGolfe,  iadisfinus  Magnusde Royau- 
me &  VtÉesde  la  haute  Inde ,  du  pajs  du  Car*y, 
Mangi,  mrfuli  ,Moabar  &  le  Royaume  deLdC: 
auecles  additions  de  Gemma  Enfon.1p.131. 1  $2 


(Defcriptiongenerale  de  toutes  les  ffles 

du  Monde  :  &  premiétemen  t««le  celles 
qui  font  en  Europe,&  en  Afrique. 


les  1  fies  delà  mer  Méditerranée  ,  celles  qui 
font entoure andiejela  Moree^Acbaie,  les  if- 
les  Çyclades  maintenat  dites  de  ï  Arcipelago ^el- 
le s  qui  font  a  Pentour  d'Efire  &  Macédoine 
auec  les  additions  de  Gemma  Erifon  f  vr  icelles 
pag  12.4.1535- tjô\W7. 

Les  ljles  d'entour  la  Trace  ,  de  la  Mer  Bg^ 
du  Pons  ou  de  la  Mer  Euxineou  Maîeur ,  auec"' 
i1  addition  du  fufdit  M7 

LaDefcription  de  Secile ,  &  des  ljles  d'à- 
Unt9urdvtcelle'.dtSardeigne>de  Corfe,  &  des  i[- 


les  (fenuir  on  l'Italie,  auec  tes  additions  de  Gem- 
ma Erifon  |  }1S-X19* 

LesJjles  d'enulronl'Efpaigne  ,  delà  grand 
Mer  Oceanejeslfes  Baléares,  qui  font  Maillor- 
que&Menofque  *4° 

La  Defcrtptiond'AngleterreJ'Efcofe,  d'ikr 
nie^lflande  ,  de  Seelande  t&deDdrmemarc} 
auec  les  additions  de  Gemma  Erifon    r 4.1 .7*4 

Les  Ifles  de  glande  Belgique  -  1 4; 

Les  ljles  d' Afrique, de  la  Rimeuàu  Niljela 
Mer  S  Egipte9auec  Us  additions  fufdites  t+ïMt 
%  3  J-« 


LA  TABLE  DES  CHAPITRES 
Les  Isles  iAjîc^. 


tes  Jfles  de  la  Uet  Maieur ,  de  la  Mer  d'Iea- 
rieje  Ucie,  de  Surie^amphlie,  &  du  Golfe  Ara 
bique  fa-ac  les  additions  de  Gemma  Frif  on  14.6 

Les  Ijles  de  U  M:r  Rouge,  du  Golfe  Perfique, 
de  la  Mer  Indique ,  des  Antropopbages  t  auec  les  \ 


>  1 


additions  fufdites.  147.148 
Jfles  1 17%  alentour  la  Taprobane, Us  Jfles 
delà  grande  Mer  O  ce ane,  auec  les  additions  fuf- 
dites  140.150.151,15* 


Les  jsles  d'Amérique^,* 


Defcription  de  l'Amérique  ,  &  des  Jfles  de  la  |  auec  Us  additions  fufdites  1  ç  $ .  1  5  f 

cofle  detParias.Les  Jfles  qm  font  auprès  de  Cuba,  »     VlfleEfpaignole  défaite  par  Gema  Frif.  t  s6 

Defcription  &  Situation  des  fndes  Occidentales. 


Dénombrement  des  Ports ,  Riuieres  ,  Caps, 
bu  Promontoires  renommez,qui  fetrouuenten 
toute  la  cofle  maritime  des  Indes  Occidentales , 
auec  la  diflance  d'vn  heu  a  l'autre  ,  par  Iteues  & 
degrcz.  de  hauteur ,tirée  de  l'biftoire  Générale  des 
Indes ,  efcriie  en  f  fpaignol par  ledocltur  Fra  i 
tifque  Lopes  de  Gomtra  1  5  y 

La  Situation  &  Defcription  det  Indes  fufdi- 
tes OccidentAles,ou  du  Nouueau  \ionde,tirce  de 
la  Cofmograpbn  Ejpatgnole  du  S. Jérôme  Giraua 
Tarragonncis  1  ^4. 

Defcription  delà  Noctuelle  E(paigne,de  la  Co 
treeécle  del  Labtadorjc  la  Région  de  Baccalla 
ss,de  la  Floride,  de  Mexico,  du  Peru ,  de  laTcrre 


de  Popaiany  delà  Proiïmced'tAnzJerma)dtArmai 
de  Picara,de  Carrapa  165,16  6. 167.168. 
t  69.  1  ri.  1 74.1  75. 

Defcription  des  montaignes  des  Andes ^e  la 
Prou'mcede  Qttïto,de  Cagnares,  deSanwg,*  de 
Puerto  vie\o  ,  deCufco  ,  deCagnas  >de  Collao9 
deCbileJeCbarcas  ,  deBrafll,  de  Nicaragua» 
t77.i7$.  1  75>.<  80. 

Vjfle  de  S.Dominiqtie,de  Cuba,  de  lamaica, 
dé  S.lean  dite  de  Boriquen,  les  Riuieres  du  Peru, 
page  182.183.184 

Table  des  Citez,  &  Villes  plus  remarquables 
des  Indes, auec  quelques  Jfles, Ports,  Promont  oi^ 
res,&  R  iuiere^auec  la  longitude  &  latitude  d% 
\  celles  par  degrez.  &  minutes,  185 


Fin  de  U  CôPmogfaphîe<îe  Pierre  Apkn  ,  de 
Gemma  Fiiiûii3&  autres  auteuis* 

zAïtresTra  ite^  non  moins  vtiles  que  récréatifs  poncer* 

nans  la  mefine  rranerejtjnt  du  fufdicl  Pierre  Apian, 
comme  de  Gemma  Frifbn,&  autres. 
Addition  de  Pierre  Apian,en  laquelle  il  enjeig  !     Inftrument  four  cognoiftre  les  heures  de  U 
ne  a cogtmpe  let  bernes  par  vn  tnsîel artifice,  \  Nmiï par  leduours  des Efloidcs*  t  pi 

tusc  l  inhument  a  ce  comenable.  \  8  £  * 

•  LA 


'  CONTEKfVS  EN  TOVT  L'OEWRE. 
La  *S\4aniere  de  défaire  les  lieux 7  &  de  trouuer 

leur  difbnce  ,compofee  par  G  canna  Frifon 
contenant  VI  l  .  Chapitres. 


CHAT-  T.  la  Defcripiionde  cbafcuneCo- 
tree  en  f  loin,  fans  cognvifte  U  longitudejatitu- 
deoudtftancrdïcelU  J  P4 

IJ.  Tmpemire  vne  Carte  encogmjfant 
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ESTIENNE  DE  VVALCOVR  AVX  AMA* 

teurs  des  Arts  ,  &  Sciences  honnorablcs. 

Défîtes  tu,  L  ecteur,  de  voir  le  tZWonde  entier , 
Et  daller  en  maints  lieux  par  yn  bien  court  fentierf 
Voudrons  tu  bien  voir  ou  le  "Terfien  demeure. 
Ce  pendant  que  tu  as  en  fërabant  u  demeure? 
Veus  tu  deï  fndien,fous  le  Ciela^urè, 
Du Tartboù courageux,  aiantïarc peinturé, 
Et  de  tHircanienfcauoir  la  refdence? 
Defires  tu  de  voir  le  Turc  en  diligence^, 
Çaloper  a  cheuaU  Veux  tu  voir  clerement 
De  la  T ?rreles  traits,  du  Ciel  lemouuement, 
DesTlanetes  les  cours,  (?•  mainte  autre fcience^J 
Veux  tu  de  tout  cecyfçauoir  l  expérience, 
Et  pour  ynpeu  d argent  vn  grand  Trefor  auoir? 
vfchte  ce  V olume  :  (?  lors  tu  pourras  y  m 
Le  <^M onde  tout  entier ,  &  tout  ce  qui  s'y  pafle, 
Ettracaffer par  tout  fans  bouger  dyne  placer. 

LE  MESME. 

aJmy,/t  tu  veus  voir  ce  ^"fonde jpacieux, 
Et  aller  fans  péril  en  ekafeune  contrée^, 
De  lire  dam  ce  Liure  dois  ejlre  curieux. 

dAmiyfi  tu  veux  voir  ce  éMondefpacieux, 
8/iantentamaifon:fois  donnes  foucieux 
D'enauoirvn,&-  voiïiffue  après  l'entrée. 

<tAmifi  tu  yeux  voir  ce  ?5\donde  Jfmeux, 
Si  aller  fans  danger  en  dmcrfe  contrée^ 
La  petite  couftange  ejl  bonne rencontrée-» 


'efax  Magnifiques  &  Vertueux  Seigneurs,  Çafpar 
ç^elchiw^^altafardeSmidt  ;  Frères  Çcr- 
mains ,  *5M!archands  de  la  Ville  d'Amiers, 
fean  "Bélier  e fouhalte  honneur  &■ félicité* 

Es  si  r  v  r  s,ÎI yen  aura  plufieurs auxquels 
{emblera  q  ce  foie  labeur  6V  trauail  non  moins 
inutil  que  curieux,  de  traduire  en  langue  vul- 
gaire le  prefent  Liure  de  la  Cçfmographie  de 
Pierre  A  pian  &  Gemma  Friifon,  Géographes 
&  Mathématiciens  autant  exceliens  comme 
rares ,  auec  les  Traitez  concernans  la  mefme 
matière  adjoints  a  icelle:  eftimans  que  ces 
arts  &  difcipîines  viendront  aeftre  vilipendées  &  pjrophanèes, 
en  cas  qu'elles  foyent communes  &  divulguées  a  chafeun:  & qu  o 
fedeuroir  contenter  de  les  lire  en  Latin  ;  pour  ce  qu'eÉhnt  celle 
langue  plus  abondante  de  mots  &  vocables  propres  a'cefte  feien-,- 
ce,on  en  tireroit  plus  de  goull:  &  de  douceur.  Certainement,  co- 
bien  quel'affeclion  de  tels  zélateurs  n'eil a  mefprifer  :  Toutefois 
coniiderant  que  pour  caufes  de  telles  traductions  ies  hommes  de 
bon  naturel  ne  feront  occafionnez  a  nonchaloir,ains  plus  toftref- 
ueillez  &  arrimez  d'acquérir  la  cognoifïànce  de  lalangue  Latine,  s 
en  laquelle  ils  entendront  tant  de  belles  difcipîines  eftreefçritcs: 
confiderant  aufsi  qu'il  y  en  a  piufieurs  qui  ne  feauent  le  Latin  ,  & 
ne  peuuent  a  caufe  de  légitimes  empefehemens,  vaquer  a  Rappren- 
dre, afin  qu^iccux.ne  foyent  priuez  de  Ci  grand  bien ,  comme  font 
ces  arts  &  difcipîines ,  lciquelles  ils  ne  peuuent  comprendre  en 
Latin,  il  m'a  fembîè  que  l'induftrie -cft  digne  de  louenge,  de  ceux 
qui  de  noftre  teps  ont  employé  leur  trauail  a  traduire  Liures  d'hi 
ftoires  véritables,, &  de  quelques  arts  &  feiences  vtiics  &  conue- 
nables  pour  agencer  &  polir  le  iugement  humain.  Comme  ce  fe- 
roit  chofe  digne  de  faire  grand*  eftime  du  foin  &  diligence  des 
Marchands,  qui  a  leur  propre  defpens  &  trauail  apportaient  a 
noz  maitonsles  marchandées  effranges,  prouvables  &  importâ- 
tes a  la  vie  humainejlefqueiles  ne  pourrions  pour  noz  propres  em 
pefchemens  aller  cercher  ailieurs.Et  fi  quelqu'vn  m'alleguoit  que 
par  moyen  de  la  trada&ion  de  ces  traitez  en  la  langue  Hançoife, 
'    "  A  a  lama- 


EPISTRE  DEDICATOIRE. 
îa  matière  ne  fera  fi  facile,  qu'elle  n'aye  befoin  de  maifïre  en  au- 
cuns Chapitres  :  le  luy  refpondray,quc  ce  mefmc inconuenient 
cft  au  Latin,  voire  auffi  pour  ceux  qui  entendent  la  mefme  langue. 
Ce  que  toutefois,Seigneurs,ne  peut  auoir  lieu  en  voftre  endroit, 
d'autant  que  vous  auez  eu  fi  bonne  nourriture &inftitution  dés 
voftre  jeuneffe  ,  par  raddreffe  de  feu  de  louable  mémoire  Mon- 
sieur voftre  Pere,  le  Seigneur  Vincent  de  Smidt ,  jadis  Reccueur 
de  cette  Ville ,  lequel  décédant  de  ce  fîecle,  comme  il  vousauoit 
au  parauant  fait  inftituer  aux  bonnes  lettres  d'humanité,  a  (ïngu- 
liercment  recômandé  a  feu  ma  Damoifelle  voftre  Merc ,  l'auance- 
ment  de  vous  autres: luy  enchargeant,que  comme  il  auoit  heurcu 
fement  commencé,  elle  ne  fufsc  en  deffaute  de  vous  faire  conti- 
nuer,afîn  deparucniracebut,que  peuflîez  comprendre  les  feien- 
ces  &  difeiplincs,  qui  rendent  les  perfonnes  idoines  &  conuena- 
bles  a  toutes  &  quelconques  a&ions &fun(5tionspubliqucs:pour 
lefquelles  plus  facilement  acquerir,vous  ont  ordonné  de  fréquen- 
ter plufieurs  Vniuerfîtez  renommees,tant  de  noftre  pays  Bas,quc 
delà  France  :  de  forte  qu'outre  la  récréation &pafT*etemps  non- 
nette  qu'eftez  accouftumez  d'y  prédre,  vous  en  pouuez  auffi  tref- 
do3ement  traiter  &  difputer ,  quand  il  vient  a  point  :  &  par  ainfî 
donner  contentement  de  voftre  fçauoir  a  tout  efprit  curieux .  A 
caufe  de  quoy,Seigneurs,ayant  efgard  a  l'honneur  que  vous  meri- 
tez,&  a  l'authorite,a  laquelle  vous  pouuez  paruenir,  pour  les  ver- 
tus excellentes  dont  vous  efttz  doûez,ie  me  fuis  aduanec  de  vous 
dédier  la  Traduction  nouucllcdes  fufdi&s  Traitez  de  Cofmogra- 
phie  &  Mathématique ,  &  de  procurer  qu'ilz  vinffent  en  lumière 
fous  le  nom  &  l'appuy  de  voz  Seigneuries :efpcrant  que  vous  recc 
urezee  prefentjd'vne  auffi  bonne  affection,  comme  il  vous  eft  de 
bon cueur offert:  vous louhaitant aueclongues années,  lac- 
compliffement  de  ces  vertus  qui  reluifent  en  voz  faces 
&  en  voz  action  s:  priant  ce  bon  Dieu  de  féliciter 
voftre  jeunefïe,&  vous  donner  auec  faute  8c 
vie  heureufeie  comble  de  voz  bons 
defirs .  d'Anucrs  ce  24  jour 
d'Auril ,  1 5  8  i% 


La  Première  partie  au 

ure  des  ^Principes  de  la  Qofmographie^  &• 
Çeographic^  de  T  terre  Apian^. 


Que c'eft  que  Cofmographie,&  en  quoy  elle  diffère 
delà  Géographie  &  Corographie. 

Chapitre  premier. 

OfinographiCjCommc  le  monflrererymoîogiejOri- 
gine.ÔC  vraye  lignification  du  terme, eft  vne  deferip- 
tion  &  trace  du  Monde,lequel  eftcompofé  de  qua- 
tre elemens,  fçauoireft  Tcrre,Eau,Aîr,&  Feu  ,  du 
Soleil ,  de  h  Lune,  ÔC  de  toutes  les  Ettoilles,  auec 
tout  ce  qui  eft  cô  tenu  dans  le  circuit  du  Ciel.  Cefte 
Jcienceconfidere  premièrement  lesCercles,defquels 
nous  imaginons  la  mpreme  Sphère  celcfte  eltre  corn 
pofee.  En  apres,fclon  la diftinftiô  &  repartimét  des 
Cercles  fufdits,  elle  déclare  la  (îtuatiô  des  terres  qui 
font  au  deffusd'iceuXjla  mefure  &  proportiô  d'icelles.Oultrece  demôlirc  la 
proportion  desclimatz,la  diuerfîtédesiours  &  desnuitz.D'âuârage.dedare 
les  quatre  points  principaux  du  mode ,  qui  par  aucuns  font  appeliez  les  coins 
du  Monde,rçauoireft,Leuat,Ponét,Septentrio,&:  Midy.Elle  traiaeaufsidu 
mouuement  des  Eftoilles  fixes  &  des  erratiques,  qui  autrement  font  appel- 
les Planètes ,  de  leur  leuer  &  efeonfement ,  &  fur  quelles  nations  elles  ont 
leur  mouuement.  Et  femblablement  de  toutes  les  chofes  qui  appartienne!  a 
la  confideratiô  du  CieI,comme  font  les  eleuations  du  Polc,Paralleles  &  Cer 
cles  Méridiens,  toutes  lefquelles  chofes  &  femblabîes  font  clairement  demô 
ftrées  par  déclarations  Mathématiques  en  la  Cofmogrâphie. Laquelle  diffère 
delà  Géographie  en  ce,  que  la  Cofmogrâphie  deferit  la  Terre  parles  Cercles 
du  Ciel,au  deffous  dcfquels  elle  eft ,  &  non  par  Montaignes,Mers,R.iuieres, 
pe  autres  particularitez,  comme  faift  la  Géographie. 


DcfinitiS 
«le  la  CoC 
niogra- 

phic. 


Ce  que  la 

Cofmo- 

graphe 

eonfidere 

principale 

ment. 


Là  définition  de  Cofmogrâphie  eft  déclarée  bien  amplement 
&  en  toutes  les  parties  en  lafigure^ui  fenfuit. 


La  Cofma 
graphie 
diffère  ic 
laGeogra- 
phie  Se  ca 
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Qae 


Première  partie  delà 


Que  c'eftque  Géographie? 

Eographie  (  félon  que  dift  Vernerus  en  fa  Paraphrafè  oir - 
expofition  fur  Ptolomce)  eft  comme  vne  forme  ou  figure 
&  imitation  de  la  peinture  de  la  terre,&  de  fes  principales 
parties  cognues ,  defquelleson  cognoit  la  rondeur  de  U 
terre  eftre  compofee,&  des  chofes  plus  remarquées,qui  f« 
trouuét  es  parties  delfufdiaes.  Et  diffère  de  la  Colmogra 
phie,car  elle  défait  la  terre  parMontaignes,KiuiereE,Mers 
dïffeteïa  &  autres  chofes  euidêtes,&  fanscôfideratiô  des  Cercles  celcftes,fous  lefquels 
Geogra-  elle  cft  pofe'e  en  correfpôdcnce.  Cefte  feience  efl  fingulieremër  proufitable  a 
pbie  de  la  ceux  qui  défirent  auoir  parfaire  cognoilfance  des  hiitoires&  fables.  Caria 
Co  gra  peinture  ou  portraiture  ay  de  grandement  a  conferuer  en  mémoire  l'ordre& 
'  ,e*  Ja  fituation  des  places.  La  fin  de  la  Géographie  &  perfection  d'icelle  confïfte 
en  la  confideration  de  la  rondeur  de  la  terre,  Se  eft  comme  fi  vn  homme  vou 


Definitiô 
de  Geogra 
f>hie, 


En  quoy 


loir  piendre  vue  tefte  entière  comme  il  appartient. 
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Que  ceft  que  Corographie/ 

O rographie  (comme dicl Verner) efila mefme chofe que  To  - 
pographie,Iaquelle  on  peut  dire  trace  d'vn  lieu  ou  place  .  Elle  Qs*  «  c« 
Idefcrirôc  confidere  lieux particuliers feparérnent  &apart,fans  gJa  ^ 
confideraticm  necomparaifon  d'euxa  eux  mefmes  9  ni  d'eux  cc  qUC[ic 
auec  toute  la  rondeur  de  la  terre9Toutesfoys  elle  confidere  a-  confidere. 
uecques  grande  diligence  toutes  les  partkularirëz  &  proprtetez  pour  petites 
quelles  loyent3leiquelles  font  dignes  de  noter  efdits  lieux  ou  placeSjÇOmme 
font  portz  ou  hiures,raairons  de  plaifances,peuples,cours  de  Riuieres,&  tou 
tes  chofes  ferublabîes,comme  edifices3maifonsî&  tours.  La  fin  de  la  Corogra 
phie,eft  peindre  &  défaire  vn  lieu  paxticulier,comme  fi  va  peintre  peindoit  ^J"** 
yue  oreille,ou  vn  ceil.ou  autres  patries  de  la  telle  dVn  homme,  ptoe?**"" 


Corographie, 


Safemblance. 


iii9i  mniittin 
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Cofmo- 
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Le  Fi  m  a* 
menr. 

Le  GicI 
enttalit). 
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Première  partie  delà. 

Vantque  commencera  traicter  l'art  de  Cormographie,cit  be- 
foin  prendre  pourfondemët  les  Principes  de  l'Aftronomie,  Ief 
quels  donnent  cognoiflfance  des  Cercles  de  la  Sphère  .  Dau- 
tant  quel'vfage  d'îceux  eft  grandement  neceiTaire  pour  enten- 
dre la  Cofmographie,  &  pourtant  nous  les  déclarerons  es  Cru 
pitres  fuiuans  le  plus  brieuement  qu'il  nous  fera  pofsible. 

Second  Chapitre, du  mouucment  de  la  Sphère, 
&  de  la  diuifîon  des  Cicux. 

E  monde  contient  en  foy  deux  parties  principales,  l'vne 
eft  elementaire.l'autreeft  Cclcfte.  La  partie  élémentaire, 
laquelle  eft  touli ours  fubic&e  a  altération  &  mutation  , 
contient  en  foy  quatre  Elemens,  Terre,  Eaue,^ir,&  Feu, 
côtraires  I'vn  a  l'autre. La  Région  ou  part  Celcfte,quc  les 
Pfrilofophes  ontappeilé  quinte  effence,conricnt  fous  f\ 
çoncauité  la  Région  ou  partie  élémentaire  deuanc  difte: 
Laluftancede  laquelle  eft  inuarhble/ans  mutation  ou  changemenr,& con- 
tient en  (oy  dix  S pheres,la  plus  haute  &  plus  grande  defquelies  côtient  tou- 
fiours  en  foy  rondement  celle  qui  eft  moindre„de  la  manière  qui  fcnfuit.Pre 
mieremét  dôques  Dieu  le  fabricateurdu  mode  a  mis  auprès  la  Sphère  du  Feu 
celle  delà  Lune.  Puis  après  celle  deMercurc,puis!a  Sphère  de  Fenus.-celledu 
5o!ctl}celie  de  Mars,celle  de  îupitcr.&celîe de  Saturne.chafcune  de  ces  Sphe 
res  n'a  feulemet  qu'vne  eftoiIe,lerquelles  eftoiles  mefurâs  le  Zodiaque  ne  foc 
tétdu'circmt  &  largeur  d'icelui,&  fe  mouuétd'vn  rnouuemétcôtraireaceluy 
de  la  plus  haute  Sphere,laqllee(t  appelle  le  premier  Mobile,&  toutes  ces  fepe 
eftoilcs  font  corps  de  telle  qualité  ,  &  il  diaphanes  &  trâfparens  quils  psuuéc 
receuoir  lumière &lareuerberer.><pres  celles  ci  eftlc  Firmamét,q  eft  la  sphère 
côcenant  &  portât  les  cftoilcs,&;  le  meut  al'entour  des  deux  points  de  la  neu, 
fîéme  Sphère  qui  eft  au  delTus  d'elle,  faifant  deux  petits  Cercles.a  l'entour  du 
commencement  d'Anes  &  Libia;  Et  eft  ce  mouuemeut  des  Aiîronomes  ap- 
pelle mouuemenr,aprochemcnr,& retour  des  eftoiles  fixes.Cefte  huitiefme 
Sphère  eft  enuirônce  de  la  neufiéme.  Laquelle  pour  ce  qu'on  ni  void  aucune 
eftoîle.eft  appellee  Cielcrîftalin,  ouCicld'eaue.  Le  premier  Mobile.oudixi 
cfme  Ciel  contiét  en  Ton  tour,&  enuironne  toutes  ces  neuf  Sphères ,  le  mou 
uement  duquel  fc  fait  continuellement  for  les  Pôles  du  môde,&:  en  l'cfpacc  de 
24.heurcsfaitfontourdeLeuanten  Poncnt  parle  Midi,  faifant  de  rechef 
fon  tour  vers  la  partie  d'Orient .  Et  emporte  par  fbn  irnpetuofité  &  quaiï 
rauit  quant  &  foy  en  tournant  toutes  les  Sphères  qui  font  au  deflbusde 
luy,& n'y  a  aucunes  eftoilesenceCiel .  Toutes  les  autres  Sphères  inférieur 
res  ont  leur  mouuemét  du  cofte  de  Ponent  vers  Orient  par  le  Midy,&  tepug- 
nent  a  la  dixiefme  Sphère  tournant  au  côtraire  d'elles.  Apres  ce  dixième  Ciel, 
les  Théologiens  mettent  le  Ciel  Empiree,auqucl  Dieulhabite  aueçques  fes  ef- 
leuz  &  eft  ce  Ciel  repofant  &  immobile,  comme  ilz  maintiennent. 

Figure 
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Premier  Partie  delà 
Queft  ce  que  la  Sphère. 

A  Sphère  eft  vn  corps  folideet  mafèif,  lequel  a  vne  feule 
fuperficie  ou  face,  au  milieu  duquel  eft  vn  point ,  du  quel 
toutes  les  lignes  qui  le  tirent  a  la  circonférence  d'icelle 
font  égales. 

Quelle chofe  eft  1  cfsieu  de  Sphère? 


J  Efsieu  de  la  Sphère ,  félon  Diodochus,eft  la  ligne  qui  le  diuife  en  deux 
parts,al'entour duquel  elle  fe  tourne.  Les  Pôles  du  môde,qui  font  aufsi 
l'tfsicu  de  appeliez  les  piuotsou  fommets  ,font  les  derniers  points  Ôcboutsde  Ivftieu. 
USphetc.  e'c  ceux  ci  font  deux.l'vn  Septentrional,appelléle  Nord  aréique,  Boréal  Se 
Aquilonaire,qui toujours apparôift  de  noftre  pârt.Lautre  Pol  eft  di<ft  Au- 
ftral ,  Méridional  &  Antarctique,  lequel,quant  a  noftre  hemifphere  eft  tou- 
jours cache  fous  noftre  horizon. 


Quelle 

cUofeefl  • 


Des  fix  plus  grandes  Cercles  de  la  Sphère. 

Quelle     T  'Horizonfqui  eft  aufsi  diù  Finiteur)  eft  vn  cercle  qui  fèpare  &  diuife  U 
«hofecft        partie  du  monde  que  nous  voyons,de  celle  que  nous  ne  voyons ,  c'efta 
l'Horizon  dire,qui  diuife  le  monde  en  deux  parties  égales,  aicauoir  la  moitié  de  la 
Sphère  qui  eft  en  haut,d'auec  l'autre  qui  eft  en  bas. 


Que  c*ef>  r  E  Meridian  eft  vncercle  qui  paiïè  par  les  Pôles  du  mode  &  par  le  point 
q  ic  Mca  *-/verticalouiommet,quiau  Cielrefpond  fur  noftre  tefte,auquel  quand  le 
Soleil  paruiét  tandis  qu'il  eft  fur  horizon,  il  eft  mid'i,&  quand  il  arriue  audûft 
point  deftbus  noftre  horizon  il  eft  minuit. 


diao 


Queceft 

4  l'Equî-   I  Eqoinoclial  eft  vn  grand  cercle  lequel  diuife  la  Sphère  en  deux  parties 
■odial.    <*—'egale§,&quâd  le  Soleilafon  cours  en  ce  cercle,  (ce  qui  aduiétdcuxfoys 
l'an) les  iours  font  égaux  aux  nuits  en  tout  le  monde. 

le  Zodia-  T  EZodiaque,queIcsPhilo(bphes  appellent  cercle  oblique,  oubiaifânf, 
que.  -"contient  en  foy  douze  fignes,&  touche  d'une  part  au  Ggne  de  Câcer,  & 
de  l'autre  au  Capricorne  ,  &  diuife  l'Equinotlial  en  deux  parties  égales,  pal 
lequel  mefmeil  eft  diuife,  c'eft  a  feauoir  es  commence  mens  d'Anes  &  Libra. 
Il  faut  aufsi  entendre  que  leZodiaquoa  leize  degrez  en  largeur  pour  cognoi 
ftre  le  droift  cours  des  Planettes,lequel  Zodiaque  eft  aufsi  diuife  par  le  mi- 
lieu d'une  ligne  nômée  JBccriptiquclaiflânt  8 .  degrez  de  largeur  d'un  cofte, 
&  autant  de  lautre.  Et  nous  fault  comprendre  tous  les  autres  cercles  feule* 
met  par  raifon  &  intelligence,  fan  s  largeur  &  profondeur  çoairne  vne  ligne, 
car  eftansau  ciel  on  nen  pcutiûger  paj;  fens  humain. 

Les 
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Les  noms  &  figures  des  lignes  du  Zodiaque. 
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AriM 

V 

Libra 

m 

Taurin 

Scorpius 

m. 

Gemioi 

or 

Sagittariu» 

+* 

Cancer 

2p 

Capricornas 

VF 

Léo 

il 

Aqatrius 

est 

Virgo 

Pifces 

X 

Les  figures  des  fept  Planettcs, 

T>  5ATVRNVS     y  IVPITÎR       C?  MARS 
0  SOL    £  VENVS        ^RÇVBIVS    C  LVMA. 

f>  Olures  font  deux  cercles  de  la  Sphere,l'un  dt  fquel  pafle  par  les  commen  Calant  4 

cemens  dMries  &  Libra,&  lautre  par  les  commencernens  de  Cancer  &  «e  font. 
Capricorne,cour ans  en  croifant  aux  angiets  droits  (pheriques  vers  les  ûo~ 
les  du  monde. 

Des  quatre  plus  petits  Cercles  delà  Sphère. 

LE  Cercle  de  Cancer  lequel  eft  di&Solfticial ,  eft  celui  qui  eft  diftant  de  Queï eft 
l'Equinoctial  tirant  vers  le  Nord  ou  Septemtrion,de  23.  degrez  &30.  le  cercle 
minutes.  Ec  quand  le  Soleil  entre  en  ceCercle,a  lors  eft  l'eftë  retourne,  &  font  <*e  Caaccr 
les  plus  grands  iours  &.  pluscourtes  nui  ts  de  l'année, &  eft  pat  les  Grecs  nom 
me  Tropiquejc'cit  a  dire  tournant ,  pour  ce  que  le  Soleil  len  retourne  de  la 
au  lieu  d'où  il  cftoit  parti.  . 

LE  Cercle  du  Capricorne,  qui  efl  dlCt  bramai  ou  yuernal,eft  vn  Cercle  par  Cerclcde 
lequel  le  Soleil  a  fon  cours  &  paflage  tout  le  dernier  tirant  vers  le  Midi,  Capricor- 
&  quand  le  Soleil  y  entre  en  yuer,  alors  eft  le  tour  le  plus  court^Ôc  la  nuit  U  ne* 
plus  longue. 

T  E  Cercle  ^r&ique  efl  vn  petit  Cercle ,  lequel  eft  de  toutes  parts  (épaté  du  Cercle  At 
*^Kle  du  monde,a  la  diflance  de  2  3.  degrez  3  o.  minut .  &  eft  marché  par 
le  premier  pied  de  l'Ourfc  mineur. 

T  Mntat  ftique  eft  celuy  qui  eft  deferir  parle  Pol  du  Zodiaque  iintatclique,  J "c qnd" 

&  eft  égal  &  également  diftant  du  Cercle  Antarctique,  duquel  nouô  ver  il  eft 
lions  de  pailer,lcqu«!  eft  dçiibus  nous  &  cichéanoftu  veùe 

B  i 


Parle  2en"th  s'entend  le  point  vertical  au  cie!,qui  droï&au  defTns  de  noftf  e  tefte.  Et  parte 
Natf»r,ce  point  au  Cîel>qui  eft  fous  nozpieds,contraire  a  noftrc  Zenith. 

DcscinqZQnesjCçmtitttcSaQU  panks  du  Monde,    Chapitre  I  lit 
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Ommeainfi  foit  qu'il  y  ait  mefme  face  où  fuperficie  delà  terre 
&  de  l'eaue  enfemble  fous  vne  rondeur  aux  deux  commune , 
Se  que  toutes  deux  enfemble  figent  vne  sphère ,  ce  qui  (ê  de- 
monftre  allez  clairemêt  par  l'on/ore  qui  Ce  faitt  en  l'ecdipftr  de 
la  Lune,quand  la  terre  fe  trouue  entre  elle  &  le  £oleil,il  aduiéc 
que  l'ombre  de  ces  ejeux  eft  ronde  félon  la  figure  quils  ont  enfemblement. 
Cefte  Sphère  eft  eftablie  au  milieu  du  Monde  immobile ,  qui  contient  cinq 
cercles,comme  le  cieljdcfqueîs  nous  auôs  ci  deùant  parle,qui  (bnt.i'Equino- 
ftialjes  deux  Tropiques>Arttique&  Antar&ique^efquelsjfans  qu'ayons  cô 
fideration  de  i'Equinoclial,diftinguent  &  diuifent  la  terre  en  cinq  partie  s,di* 
ctes  Zones:  qui  refpondentaux  cinq  du  Ciel,  les  deux  dernières  defquelles  q 
font  approchantes  des  Pôles ,  combien  qu'elles  foyent  habitées  ,fi  eft  ce  que 
c'eft  a  grande  difficulté  a  caufe  de  l'horrible  froid  quil  y  fai&.La  tierce  qui  eft 
Ctuéeau  milieu  des  aurres  entre  les  deux  Tropiques ,  eft  dicle  la  Zone  tor- 
ride  ou  bruflee,acaufe  du  continuel  mouuement  du  Soleil  fur  icelle, laquelle 
il  eftaufsi  difficile  habiter  ;  Toutesfois  ceux  qui  ont  nauigué  en  icelledienc 
quelle  eft  tempérée  ,  fingulicrementau  defîousderEquinoclial  .  Et  telle  a  HyaJee 
efte l'opinion d'^uicene&  aucuns anciens,combien  quelacommuneopiniô  lient  en 
eft  qu'elle  foit  inhabitable.  Les  aurres  deux  qui  font  entre  les  Tropiques,  "tr£^îcS 
&  les  cercles  Arâiques  &  Antarctiques  font  téperees  &  habitable* ,  car  elles 
fe  tempèrent  parla  chaleur  de  la  Zone  torride,  &  par  le  froid  des  Pôles,  def- 
quelles deux  Zones  nous  habitons  l'une,  &  les  Antïchtones  ,qui  fonten  la^\nucii 
partie  a  nous  contraire, habitent  l'autre.  lones.  • 

Forme  de  la  diuifîon  (lifdi&e. 


/inîardicus 


Jf^  ^ONA  TOÏVRX 


ZONA  ^TBM.PE^ATA  W^Méi 
Circulas  ^Arcftcm-  v^ulCS 
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Cefte  Figure  demonjîre  que  la  Terre  eft  rondcJ, 


Si  la  Terre  eftoit  quarree,  l'ombre  d'icelie  paroiftroit 
de  cefte  mcfme  forme  enlEcclipfc  de  la  Lune. 


Si  la  Terre  eftoit  triangulaire,  l'ombre  dicelle  feroit 
aufsien  l'Ecclipfe  triangulaire. 


Si  la  Terre  auoit  fix  angîetz ,  Ton  ombre  en  l'Eccliplèr 
de  la  Lune3fcroîr  de  la  mefîne  forme. 


Puis  donc  que  l'ombre  eft  ronde  su  temps  de  TEccIipfer, 
il  faut  dire  que  la  malle  de  la  Terre  eft  ronde* 
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Chapitre  V.  des  Cercles  Tarai/des. 

Araile!es,qui  font  aufsi  dite  Pièces,  font  Cercles  ayâs 
egalle  diitance  ,  comme  font  les  ornières  des  roues  du 
chariot,  &  de  cette  définition  lourde  vne  propriété  de» 
lignes  Parallèles, atcauoir  qui  iamais  ne  fe  viennétaaf» 
(ernbler,  combié  quelles  fe  vinflent  à  eftendre  iufques 
a  vne  infinité.  Et  combien  que  les  Parallèles  fepeuifent 
defjgneraplaifi^toutesfois  a  l'imitation  dePtolomec 
&  autres  Géographes ,  nous  les  auonsdiuifèz  par  cer* 
tains  degrez  de  l<uicude,  comme  il  fêpeut  veoir  en  la  figure  fuiuante.Et  con- 
uient  qu'ils  foyent  feparez,  de  forte  que  le  plus  long  iour  du  Parallèle ,  foie 
d*vn  quart  dhettre  plus  long  que  le  plus  long  iour  duprecedêt.De  ceftemef- 
me  forte  pourra  on  imaginer  la  diltancc  des  autres  Parallèles,  tant  en  la  part 
de  Septentrion  qu'en  celle  de  Midi. 


Figure  delà  diuïfion  des  "Parallèles. 
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Diuifion  des  Paraiieles,en  laquelle  Ce  monftre  combien 
chafeun  dïceux  eft  eflongné  de  TEquinodial. 

Degrez  de  PEleuation  du  Pol  ou  largeur  de  la  Terre. 
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Des  Climatz       Chap.  VL 

Es  anciés  Aftrologues  ont  diuue'la  Terre  fclô  la  largeur 
en  fept  parties ,  châtaine  defquclles  ilz  ont  appelle  Cli- 
mat.Mais  nous  l'auons  repartie  eu  noeuf  Clirnatz^pour 
ce  qui  fen  eft  nouuellement  trouue. Climat  eft  vn  elpa» 
ce  de  terre  entre  deux  parallèles,  dedans  lequel  fe  trou- 
ue dineréce  de  demie  heure  au  plus  grand  ou  plus  moin- 
dreiourde  l'an,»  prédredu  cômencemétiufques  a  la  fin 
dudia  efpace  .  Dont  fenfuit  que  le  nôbre  de  chafque  Climat  felô  les  demies 
heures  que  Ton  plusgrand  iour  a  plus  que  celui  de  l'Equinottial,  Ce  dit  eftre 
autât  eûongné  du  dia  Equinoaial.Car  en  tirant  de  l'Equateur  aux  Pôles  les 
iours  fonttoufiours  plus  inegaux.St  eft  aulTià  noter  quelesclirnatz  prenenc 
leurs  noms  des  principales  vtlles,riuieres  ,  illesou  contrées  qu'il  y  a  en  iceux. 
le  premier  (e  dia  dia  Meroes,dediaprepofition  Grecque ,  qui  eft  a  dire  par 
Meroe,qui  eft  ciré  en  A  frique  fitue'e  au  milieu  dudia  premiet  Climar.Le  fé- 
cond eft  dia  dia  Syev>es,pôur  tam  q  Syenes  ville  d'Lgy  pre  au  ceflous  du  tro- 
pîcquede  Cancer  eft  au  milieu  dudia  climat.  Le  troifieme  eft  apeiledia 
Alexandrias,*  eau  Ce  d'Alexandrie.  Le  quart  dia  Rhodos,pour  Rhodes  qui  y 
eft.Lecinquiefmedia  Homes  pour  Rome  .  Le  fxiekme  CiSmat  eftd<acïa 
Pont,a  caufe  de  Pont.  Le  feptiefme  diaBorifthenes,a«nfe  de  la  riuicreou  flu 
ue  dia  Boriithenes.Le  huinehnedia  Riphee  ,  a  caufe  desmonts  nommez 
Riphees.Lc  neufiefrne,  dia  Damafco  pour  Damas.  Lesmeimes  noms  ont  Us 
Climats  méridionaux  qui  font  versl'autre  Pol ,  finon  qu'a  chafque  nom  on 
adiouflecefteprepofitionGtecque^ntûquieftadirecontre^omme^ntidia 
Meroes,  te  contraire  a  celui  qui  pafle  par  Meroe.  Anti  dia  Sycnes.le  contrai- 
CC  a  celui  qui  paiTe  par  Syenes.  &c. 

Senfuitiademonftrance  des  Climats  par  figure. 
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Tables  des  Climats  parle  nombre  des  degrez  &  minutes 
de  la  latitude,quant  au  commencement,  milieu, 
&  fin  de  chafcun  d  iceux. 


Degrez  de  largeur 
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Addition  du  Traducteur. 

PTolomee,quivefcutemàroncent  &  cinquanteans  après  la  Pafsionde  nùftreSaïh 
ueiir  lefus  Chrifl  ,a  reparti  tout  le  corps  ey  rondeur  que  fait  la  Terre  &  la  Mer 
en  trois  centt  &  foixanttdegrez.  de  longueur, &  autant  de  largeur :car  ejlant  le 
Monde  rênd,ilefl  aufsi  large  quelong:& àonnaa  chajque degré feptantemille,qui  font 
dtxhuit  heues.&demjàe  Flandres  oud'Efpaigne ,  &enuiron  vingt  &  quatre  lieues  de 
Trame: de  manière  que  la  vendeur  de  la  Te  rre ,  a  de  droit  chemin,  par  quelquepart  des 
quattre  cofte'z.  qu'on  la  mefure}fx  mille  et  trois  cents  lieues.Ce  compte  et  mefure  eft  tat 
certaine, que  tous  en  vfentei  la  louent.  Us  appelentdegréz,de  longueur, ceux  quifecontet 
de  Soleil  a  Soleil,qui  ejl  par  ?EquinocTial,qui  va  d'Orient  a  Ponent  par  le  mtllteu  duGlobe 
&  rondeur  delà  Terre.Plufieurs  ont  trauaille pour  chercher  la  manière  de  prendre  les  de- 
grez.  de  longueur  fans  faillir, corne  on  fait  ceux  de  la  largeur, toutefois  il  nef'en  ejl  trou- 
ve vnqui  foit  paruenu  a  [on  attente .  Ion  appelle  devrez,  de  hauteur  ou  largeur,  ceux 
quife  prenent  et content depuis  le Nort  lefquels  fetrouuent  tous  certain*  et  apoint: 
four  autant  quel*  mefme  Nort  fe  tient  ferme  fans  momoïr.  car  ilejlle  blanc  auquel  ils 
rïfent.Ores  on  peut  far  W  degiez.  cj  marquer  laTerre,  d'autant  qu'tlz.  font  véritables 
et  certains, et  quilz,  fe  parût  en  quattre  parties  eçalles.Du  Nort  lufques,  a  VEquinocltal 
tien  y  a  quattrevmgtz.  et  dix:tt  def  Equïnottial  auSud  ouMidyjleny  atout autant: 
combien  que  nous  n'ayons  encore  aucune  certaine  relation,  des  régions  qu  il  j  a  en  vnefi 
grande  eïïédue  du  Monde, comme  eft  celle  qui  ejl  au  deffous  du  Sud:  qui  e^C  autre  ejfeuil 
du  Cieljequel  nous  ne  pouuons  veoir. 

Chapitre  vij.  delalongueur  de  la  Terre. 

Ongitude  ou  longueur  de  place,felon  Vernerus,eft  vne 
partie  du  cercle  EquinocVial.comprife  enrre  le  Meridim 
du  mefme  lieu,  tk  le  Meridian  des  files  de  Canarie.  Car 
les  premiers  Géographes  voulans  mefurerlesdiftances 
des  terres  entre  elles  félon  la  longitude,  meirent  le  pre- 
mierdegre  es  lflesFortunees5qu'on  dift  au  iourdhuy  de 
Canarie,&delaen  auant/uiuantl'Occidentjpar le  Mi- 
di tirant  vers  Orient,marquoyent  de  cefte  manière  i'entour  deUTerre.  La- 
quelle longitude  mifè  en  figure  plaine  comme  elle  fe  monftre  en  !a figure  fui 
tiante^'appelle  communemét  Mappe,  intitulée  de  lettres  Habraique»  en  ce- 
tte force  Helicha  haaretz,qui  vaut  autant  a  dire  que  le  chemin  ou  partage  de 
la  ferre.  Car  fi  nous  regardons  vers  le  Midi,  la  lôgitude  pafîede  la  main  droi- 
rte  a  la  gauche/elô  la  manière  d'eferire  des  Hebrieux.Et  comme  on  trouue 
ra  la  longueur  de  chafeun  heu,il  fe  monfirera  parlespropofitionsqui  fenfui- 
uent.  A  prefent  nous  déclarerons  comme  elle  fe  trouuera  en  noftre  peinture 
plaTRT,&lalongueurdumonde  eri  vn  corps  rôd  malsif,  laquelle  fe  détermi- 
nera par  lesMeridianSjlefquels  fe  viennent  ioindre  aux  Poles.de  forte  que  le* 
Degrez  qui  mefurent  l'arc  de  l'Equinoftial  compris  entre  le  Meridian  des 
Canaries.auquelle  premier  degré  eft  afsis&  le  Meridian  quipalTe  par  le  lieu 
de  ton  habitation ,  Pappellent  degrez  de  la;longitude ,  de  manière  que  l'arc 
contenu  entic  cç  meridian  &  celui  de  ton  habitation  clt  la  longitude . 

Figure 
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figure  eftendue  enplanure. 
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La  longueur  de  la  Terre. 

Chapitre  viij.de  la  largeur  de  la  Terre,  ou  des  lieux. 
A  latitude  de  la  région  ou  habitation,  eft  vne  partie  ou  arc  du  Me- 
ridian  de  la  mefme  habitation.compnie  entre  le  point  vertical  (c'eit 


Piioel 
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f  a  dire  le  point  qui  eft  au  deflîis  de  noftre tefte, -lequel  fappeUc  aulsi  le 
lc^izô)&entrel'£qu^ 
uation  duPol  du  monde,  mais  il  y  adiuersarcs.  Car  l'eleuation  du  Poldt  vu 
arc  entre  le  Pol  du  mode  &  l'Horizon .  La  latitude  eft  vn  arc  partie  du  Meri- 
dian  comprife  entre  le  Zenith  ou  point  vertical  au  deflusde  noitre  teite  fie 
l'Equinotfial.Ces  2.  partiesfont  égales  côme  l'autheur  de  la  Sphère  demo- 
ihe.Le  nôbrede  la  latitude  de  la  Terre  tât  Septentrionale  corne  mendiale,eri 
toutescartes  &  globes  fe  peint  de  icen  io#degrez,&  ainfi  eft  de  la  logitude. 

Figure  de  la  di&c  do&rine. 
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OVtrece  queditl  eft ,  a  fin  qu'il  ne  fe  troune  faute  a  noftre  compte» 
nous  adiuftons  ici  ceft  inftrument,auquel  fe  monflre  que  la  latitude 
de  quelque  lieu  que  ce  Toit  eft  égale  a  l'eleuation  duPoi  du  monde; 
Confidere  puis  l'Horizon  mobile,  lequeTtu  doibshaulfer  ou  baifler  félon  les 
degrezdeleleuatiôquetucerches,&  verras  qu'il  y  a  autant  dedegrezenlarc 
Metidiandel'fiquinoctialiufquesau  Zenith  de  l'home  peinr,  qu'il  comprèd 
d'aresdu  mefmeMeridian  entre  le  Pol  du  monde  &  l'horizon. 

Addition  de  Gemma  Fiifon. 

LE  Zenith  de  U  tefte  eft  toujours  eflongne  de  toutes  les  parties  de  fUotiz.an  dt 
çoJegre^qui  efivn  quart  de  Cercle  ,  &  pourtant  le  ëcl  Zenith  fe  dicî  Pol  de 
l'Horizon  }et  en  quelque  part  que  Chôme  f oit,  filn^'t  a  empêchement  Ja  moi' 
ùe  dt  Ciel je  defcouurea  lui.  Il  [enfuit  donc  que  quand  l  borne  fe  va  ejlognant  de  VEq  «r- 
tiétttal  tirant  vers  le  Pol  Septemtrional  ou  Auïlral,fe$  de  Midi  autant  pabl-aiffe  l'tiori 
uon  fous  le  Pol  d'un  cofte ,  et  fejleue  de  l'autre  fur  lePol  oppojite. 


En 
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En  quelle  manière  on  peut  obferuer  la  latitude  du  Pol, 
ou  la  latitude  de  là  Terre  par  infiniment  cfpe- 
cial.    Chapitre    1 X. 

Auquel  Ce  mettent  quelques  proportions  qui  décla- 
rent l'vfage  de  l' Infiniment. 

Première  proportion  laquelle  rnonftre 

Cognoiftre  la  latitude  du  SoUil  fur  l'Horizon  a  quelque  heure 
ou  iour  que  ce  (bit,  par  les  raiz  du  soleil .  Leue  donc  ce  liure 
auec  l'inltrumcnt  qui  fenfuic  :  de  manière  que  la  partie  d'en- 
haut  (oit  mife  en  bas ,  &  que  la  face  regarde  le  Soleil,de  forte 
que  le  niueau  qui  tient  a  la  corde  de  h  marque,  tombe  libre- 
ment far  la  raye  qui  eft  marquée  en  la  règle. Et  le  triangle  mobile  (le  pinaci- 
de esleué)foit  oppoféaux  rayons  du  Soleil,de  forte  que  la  face  de  nnftruméc 
(bit  tournée  contre  toy,&  que  la  partie  baffe  du  liure  du  colle  de  la  main  (e- 
teftre  foit  eileuee  en  haut.  De  rechef  fouleuez  ou  abbaiflez  le  Triangle  peu 
.  peu  auec  fon  pinacide  ou  petit  papier  vers  le  Solei!,iufques  a  ce  que  la  plus 
îaute  partie  de  l*ombre  du  papier  tombe  droift  fur  la  ligne  de  l'ombre  .  Ce 
vùft,  confiderezdiligemroét  par  combien  de  degrez  feiieueHndice  du  Tri- 
angle par  dclfus  l'Hoiizon  ,  le  nombre  dv.  cesdegrez  la  en  ceft  inllant  eliU 
hauteur, 

Seconde  Proportion      -  quienfeigne 

Cognoiftre  le  rray  lieu  auquel  eft  le  Soleil  auZodiaque  a  quel 
que  iour  que  ce  foit  par  la  figure  qui  fènfuit  .  Prenez  au  cercle 
du  moys  auquel  voulez,  &  m  utez  fur  icelui  le  fil  qui  eft  au  ci 
»,  tre  de  la  théorique  du  Soleil,ou  de  l'inftrument  fuiuant.Le  fil 
iOSlSskw§  eftant  ainfi  eftendu  vous  monftre  au  dernier  cercle  le  figne  ÔC 
le  degré  auquel  elt  le  Soteil  a  tel  iour  que  vous  le  cerchez.Mais  quâd  il  eft  an 
de  bilèxte,apres  la  fin  du  mois  de  Feurierïufques  a  la  fin  de  l'annee}conuiét 
adioufter  vn  iour  dauantage.  Puisfaifant  voftre  compte  au  cercle  des  moys, 
le  filet  demonftrera  le  vray  mouuement  du  Soleil  fur  le  Midi  du  iour  qui  fe 
preièntera, 

Troifieme  Propolîtion 
Ourcognoiftre  incontinent  a  tout  iour,  &  par  chafque  heure 
du  iourlahauteur  du  Pol  pardelfusWiorizoH.si  tu  veux  donc 
içauoir  la  hauteur  du  Pol  a  quelque  iourque  ce  foit.-Pren  pout 
vne  heure  certaine  U  hauteur  du  Soleil,  comme  il  eft  ci  deflTus 
k,  i  monftre:  puis  les  ntueaux  pendans  au  dtoitt  fil,tour  ez  &  re- 
tournez Vinftrumcnt  iufquesace  que  Penttetaillc  de  l'heure  par  vous  deba 
pale  *  &  U  ligne  de  la  paiallçle  citant  tirée  du  degré  du  Soleil  auquel  eft  le 
V  .  '  /*  C  3  Soleil 
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Soleil  au  iour  qui  f  offre  foit  directement  (bus  le  niueau  du  triangle .  Et  que 
la  touche  de  la  rouelle  qui  paile  oultre  la  circonférence  d'iccllc  manifeltera 
fans  faute  la  hauteur  du  Pol,  félon  labitation  ou  vous  (erez  pour  l'hors. 

Inftrument  de  la  théorique  du  Soleil. 
L'Aux  du  Soleil. 
C'eft  adiré  le  lieu,auquel le  Soleil  eft  pluselîongnéde  la  Terre;  &  cela 
eft  quand  le  Soleil  elt  au  ligne  de  Cancer. 


L'oppofitedel'Aux. 

L'oppofîted'Anx  ,  cefU  dire  certain  poinrau  Ciel ,  auqtielJe  Soleil  eft 
plu?  nroebain  d  î  h  Terre,  &  cela  eft  quand  le  Soleil  vient  au  fîgrie'de  Capri- 
Cowiejces  deux  points  fonteontraires^comme  il  (e  monllre  en  celle  figure. 
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Proportion  quatriefme. 

SI  vous  ne  cognoilTez  i'eitoille  du  Pol,  joignit  laquelle  eft  le  Pol  du  mo- 
de immobile ,  vous  en  pourrez  auoir  cognoiiTance  en  deux  manières. 
Imaginez donecues vne  ligne  droifte  entre  les  deux  dernières  eftoilles 
de  l'Ourle  maior-quifont  appellees  les  roues  du  chariot,& la  première  eftoil- 
le  eue  trouuerez  en  ce/te  Ugne  ou  raye  eft  l'eftoiile  plus  prochaine  du  Pol,la 
quelle  eftnarles  mariniers  appellee  eftoilledela  mer:  les  Prologues  la  nom 
ment  alrukaba .  La  figure  (muante  montre  la  (ïtuatioiï  &  difpofîtion  des 
eftoilles,  en  laqlle  la  ligne  qui  eft  flucle  Re  produite  par  petits  poinrscourrs 
&  noirs  eft  celle  qui  monftrerelioilledu  Pol ,  Non  que  telle  eftoille  loitle 
Pol,  mais  elle  eft  fort  prochaine  du  Pol  de  monde. 

Encore  en  autre  manière. 

ASieez  le  quadran  auecques  Ion  aiguille,ce  qui  eft  par  aucuns  appelle 
compas,&  regardezle  long  du  fil  du  quadran  vers  le$eftoilles,&  l'e- 
ftoilie  qui  rel  pondra  a Goitre  veiïe,vous  verrez  que  feraleftoilledu 
Pol;quenousdifonsj4rcYique3Eoreal,ou  jiquilonaire,  fur  lequeLnous  imagi- 
nons que  le  Ciel  fe  tourne,  &  ce  point  du  mode  eft  le  point  immobile  ima- 
ginaire a  Tentour  duquel  tourne  làdia  eftoille  du  Polfaifantfon  tour. 


Senfuit  la  Figure  de  cefte  doctrine. 

ïtfoi fiwb  iuo>'r^no;  uo  53imr.uû    ;  ,    •  •^•..•-•~>>.\i 


Proportion  cinquième  qui  monftre 

A Scauôir  quelle  heure  il  eft  par  Jesraiôns  du  Soleil.  Cogmie  l'dflUâ- 
tionduPol  parla  tierce  propofitioni  ou  parla  table  qui  défait  la 
haiiteur  des  lieux  ^  mettez l'indice  de  la  rouelle  qui  fe  tourne  fur  le 
degré  deleieuatioft  de  ta  région,  & fay  uil  deawut  e  la  feime,en  le  faifant 

Utenk 
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la  tenir  auec  vn  peu  de  cire  ou  papin  tellement  quïl  demeure  toufïourslâ* 
Ce  faitf,  ieue  le  liure  auec  i'infirument,  iufques  a  ce  que  le  fil  pende  drôle- 
ment fur  le  niueau  dépeint .  En  après,  le  -Soleil  Iuifanr,  leuez  ou  abbaiiîez  le 
triangle ,  tant  que  l'ombre  du  Pinacide  tombe  drôlement  fur  les  lignes  de 
l'ombre.  Regardez  lors  en  quelpoint  le  fil  qui  pend  du  triangle  le  crojfe  auec 
la  ligne  qui  le  tire  du  degré  du  Soleil,  &  tirât  de  ce  point  la  vne  raye  iufques 
au  nôbre  des  heures,elle  vous  montrera  audict  point  l'heurc&lendroit  que 
tu  cerches.  Si  c'eft  deuant  Mîdi,esheures  de  deuant  Midi,&  ficeft  aptes  Midi, 
es  heures  d'apresMidi ,  &  faiftes  que  vous  ayez  l'oeil  au  fil  du  niueau  qu'il 
vienne  refpondreau  fil  qui  fera  peint. 

Proportion  fixiéme  qui  monftrc 

ACognoiftre  le  temps  auquel  le  Soleil  {e  leue  ou  couche,  en  quelque 
partie  du  monde  que  ce  foie.  Pofe  l'indice  de  la  rouelle  fur  le  degré 
de  l'cleuation  du  Pol  de  la  contrée  ou  ville  en  laquelle  tu  veux  trou 
lier  le  temps  de  leuer  &  coucher  du  Soleil .  En  apres,note  le  degré  du  Soleil, 
qui  eft  marqué  dedans  le  rond  enuircn  les  douze  heures,  &  pane  le  fécond 
Parallèle  iufques  ala  ligne  de  l'horizon,  La  mefme  ligne  Parallèle  qui  eft  cô- 
cenuc  en  l'horizon  déclarera  les  heures^e  temps,le  leuer  fccoucher  du  Soleil 

Propofnion  feptieime. 

POurbrieuement compter  la  quantité  ou  longueur  duniour  ounuic 
artificielle.Sachant  l'heure  que  le  Soleil fe  leue  &  couche  félon  la  pro- 
pofition  ci  deuant  declarte,  compte  de  ce  mefme  point  les  heures  & 
parties  dicelles  iufques  a  la  12.6c  vous  aurez  l'efpace  dundemi  iour.  Lequel 
eftant  doublerons  aurez  la  quantité  d'un  iour  arrificiel,  c'eft  a  dire,  l'efpace 

6  temps  que  le  Soleil  tarde,patTant  d'Orient  en  Occident  fur  noltre  hemif- 
phere,&  tirant  24  heures  qu'il  y  a  en  vn  iour  naturel,  demeurera  la  quanti- 
té de  la  nuir,c'eli  a  dire  le  temps  que  le  Soleil  met  a  palier  fous  noftre  hemik 
{phere,  ceft  a  feauoir  d'Occident. 

Huitiefme  Propofîtion,  par  laquelle  eft  monftrëe  l'heure 
du  point  du  iour,du  matin,&  du  vefpre,  iufques 
au  foir,  par  le  inelme  infiniment, 
fâchant  l'eieuation  du  Pol. 

LE  point  du  iour  ce  que  nous  appelions  l'aube,  eft  le  temps  'd'en  tre  la 
dairte  du  iour  &  lobfcurité  de  la  nuit,  &;  quand  1  ùr  commence  a  re- 
luire,cela  fe  dicl  le  cômencement  du  crepufcule  du  matin, &  au  con 
traire,  quâd  lair  celTc  toutalement  deftre  lumineux,  pour  la&fence  du  Soleil, 
cela  eft  la  fin  du  crepufcule  de  la  nuit.  Pour  fëauoirdoncquesle  commence- 
ment du  crepufcule  du  matin  ,  &  la  fin  de  celui  du  loir  :  Ptenez  le  degré  du 
Soleil  auZodiaque,ati  deiTous  de  Kiorizô.,-&  î*y  roeiligne  ParaUele  depuis 
icelui  iufques  a  ce  quelle  touche  a  la  ligne^ui.elUi3e  «o^ufçule ,  &  ledift 

tou* 
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touchement  de  cesdeax  lignes  te  monftrera  (ayant  efgard aax  heures)  le  co 
mencement  &  la  fin,  du  érepu(culc,du  Matin,ôc  du  Soir .  Car  ki  heures  de 
deuant  Midi  font  le  commencement  du  Crepufcule  du  Matin ,  &  celles  d'a- 
près Midi  font  la  fin  du  Crepuicule  du  Soir . 

Proppiition  nœufîefme 

POur  trouuerla  hauteur  du  Soleil  ,  en  quelque  eleuation  du  Pol,  &  a 
quelque  heure  que  cefoit.  Mettez  l'Indice  de  la  roue  fur  le  degré  de  vo 
lire  eleuation,  a  laquelle  voûs  voulez  cercher  la  di&e  hauteur  ;  ce  faift 
elîeuez  voftreliureauccquesl'Inftrument ,  tellement  que  la  corde  &  niueau 
de  l'aiguille  refpondeau  filet  depeint,comme  nousauonsdift.  Apres  ce  elîe- 
uez ouabbailTcz  le  Triangle,  iufques  a  ce  que  le  fil  péde  fur  l'heure  par  vous 
cfleué ,  &  fur  le  degré  dû  ligne ,  &.  contez  les  degrez  &  les  minutes  fil  Cy  en 
ttouue  eriuiron  tffndice,  &  elles  vous  enfeigneront  ce  que  vouscerchiez.Ec 
marquez^efte  hauteur  en  la  Table  au  deîfous  du  nom  fous  lequel  vous 
auezdrefie  voltre  fil.Et  procederezde  cefte  manière  pourauoic 
les  hauteurs  des  autres  heures  &  fignesjaquelle  Table  fera 
profitable  pour  faire  Cylindres, Quadrans,&  au- 
tres manières  d^nneaux  Aftronomiques. 

D 
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Cejl  fnjlrument  donne  l'intelligence-» 
desTropofitions  fufdictes. 


c 


De  trouuer  la  longueur  des  Regions^Prouinces; 
Villes  &  Lieux.   Chapitre  X. 

r  Pour 
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$  Our  recercher  leslongucurs  des  Régions, rilIes,on Lieux  pat 
le  commencement  daucune  Ecclypfè  de  la  Lune .  Regarde 
au  commencement  de  quelque  Ecclypfè ,  en  Fille  dont  tu  ne 
cognoiftras  la  longueur,  &  Pelle  accorde  en  heures  &  minu- 
tes auecques  l'Ecclypiê  prife  de  la  Table  fuiuante,  tu  diras  q 
ce  lfeua  le  mefme  meridian  que  de  Leylnick  Fille  de  Mimie,  la  longitude  de 
laquelle  eftde  jo.degrez  &  2  ©.minutes .  Et  filaduient  que  le  commence- 
ment de  l'Ecclyple  differe,ceft  ligne  que  la  Ville  que  tu  prétends  meftrer,  Se 
cefte  autre  ont  diuers  meridians  &  longitude  i»egale,ce  que  tutrouueras  de 
celle  manière.  Tire  le  nombre  des  heures  &  minutes  del'Ecclypfe,  le  moin- 
dre nombre  du  plus  grand ,  &  tourne  la  différence  qu'il  y  a  en  degrez  &  mi- 
nutes de  degrez en  cefte  forte.Pren  1  5.degrez  pour chafcune  heure  ,&  vn  de 
gre'  pour  quatre  minutes  d'heure ,  &  pourchafeune  minute  d'heure  t  5 .  mi- 
nutes de  degtc.FinaIemcnt,adiouftez  le  nombre  des  degrez  &  minutes  que 
vous  aurez  tire  de  la  aux  degrez  de  la  longueur  du  meridian  de  Leyfnick ,  fil 
eft  plus  Oriental,c'cft  adirc,fil  fë  trouue  en  icelle  moindre  nombre  d'heures 
que  celles  qui  font  es  Tables  des  Ecclypfes  ci  après  raifes,&  de  cefte  maniè- 
re vous  aurez  la  longueur  de  cefte  Ville  qui  vous  eftoit  parauant  incognue . 
Et  ainfi  pouez  faire  des  Ecclypfes  qui  font  contées  pour  autres  Meridians. 

Bgures  d'aucunes  Ecclypfes  de  la  Lune  contées 
pour  le  Meridian  d  T  eyfnick. 

1  5  t  o.  i  5  8  1.  1  i  8  t. 

Iourt  Heur.  Min.      Jours  Heur.  Min.  Iours  Heur.  Min. 

fi,    to.    57.        19.    "    5.  15-  >>• 

delanuier.  delanuier.  de  Iuillct. 


l  5  «  t. 
fours  Heuc.  Min 
19.  t*. 
deluia 


45» 


1584. 
tours   Heur.  Min, 
19.       17.  18. 
d'Auril. 


1584. 
Iouri  Heur.  Miru 
7.  i?. 
deNouembre. 
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i  5  *  * 

îours    Heur.  Min. 

7.  6. 


d'Auril. 


Iours   Heur.  Miti. 

.  9. 
de  Septembre. 


1588. 
Iours   Heur.  Mm. 
x.        \\  18. 
de  Mars. 


1590. 
Iours  Heur. 


30. 


Min. 


de  Décembre. 


15  9** 
Iours    Heur.  Min. 
10.        h  iS- 
deluillet . 


1    5  9  u 
Iours  Heur.  Min. 
19.       17  \6. 
de  Décembre. 


1591.  l   s  9  z. 

Iours   Heur.  Miu.      Iours  Heur.  Min, 


14,      jo.  14. 
de  luin. 


8,         8.  14. 
de  Décembre. 


»  i  9  h 

Iours   Heur.  Min. 
1.  t3. 
de  May. 
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X  î  9  4. 

Iours    Heur.  Min. 

18.        19-  k>. 

d'Oftobre. 


M  9  4' 
Iours  Heur.  Min. 
10.      \6.  6. 
<fe  May. 


»  5  9  V 
Iours  Heur.  Min 

de  Septembre. 


*   5  9 
Iours    Heur.  Min. 
i.        9»  4°. 
Apriiis. 


Iours  Heur.  Min. 
10.     18.  49. 
dcFeurier. 


»  S  9  S. 
tours  Heur.  Min. 

14.     *?•  5- 
de  Feurier. 


«5  9  9- 
Tours  Heur. 
30.  j8, 
de  lanuicr. 


Min. 
56. 


1600. 

Iours  Heur. 
30.  1. 
4e  Iuinj 


1  s  9 
Iours  Heur. 

3  'Aoril. 


Mm» 
44. 


»  5  9  7. 
Il  n'y  aurapoinc 
lEcclypfc  du  tout. 


159!. 
Iours  Heur.  Min. 


Min. 


1  6  o  1. 
Iours  Heur.  Min. 
io.     7.  30. 
deNôuembre. 
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Nous  montrerons  le  mefmc  que  deflusapar  l'Inftrument  qu'on 
appelle  le  Bafton  Aftronomique,  parle  mouucmcnt  de 
la  Lune,  &  parla  fituation  des  eftoilles  fixes. 

Vant  que  venir  a  lVfage  de  l7nftrumét,conuientpre 
mierement  traiter  de  la  fabrique  dudift  Bafton,  qui 
fedoibt  faire  par  artifice  de  Géométrie  .  Fai&cz  pre- 
mièrement vn  demi  cerdcjcquel  rappellera  A,B,C, 
fur  vn  point  di£t  F,qui  férue  de  centre,&  tirez  de  la- 
dite F  centre  vne ligne  droite  iufqucs  a  la  circonfé- 
rence qui  fera  de  la  lôgueur  de  cinq,(jx,ou  fept  pieds 
qui  t ouche  la  circonférence  du  cercle  au  point  èiù  B, 
tellement  qu'il  parte  le  demi  cercle  en  deux  quarts,  q 
feront  A,B,  &  B,C .  Etfelon  la  longueur  de  cefte  ligne  fedoibt  faire  le  Ba- 
fton de  boys  dur  &  mafsif,  ou  de  métal,  de  la  grofieurd'vn  doigt.  Ce  faicî, 
mettez  vn  des  piedz  du  compas  fur  le  point  de  F,  &  eftédez  l'autre  pied  d*  v- 
ne  paulme,  &  tirez  auec  le  pied  mobile  deux  marques,Pvne  vers  la  lettre  A, 
&  la  ferez  la  marque  de  G  ,  &  l'autre  vers  le  point  de  C,  marque  de  la  lettre 
H,  &  fans  efteodre  le  compas,  lui  mettant  vn  pied  en  la  lettre  B,  ferez  auec 
l'autre  pied  vn  cercle  fecret  fans  couleur ,  auquel  fe  tireront  les  lignes  di&es 
contingentes  des  le  point  G,&  H,qui  feront  auprès  de  l'F,&  feront  lefdiftes 
lignes  G,D,&  H,E,paralleles  &  également  diftantes  auec  la  ligne  F,B.  Puis 
diuifezchafcun  des  quarts  A,B,&  B,C,en  nonante  parts  ou  degrez,de  cefte 
manière .  Premièrement  en  trois  parts  egales,puis  diuifez  chafeune  d'icelles 
en  trois  autres  parts,  &  pour  la  rroifiefme  foys  chafeune  d'icelles  en  deux.ôc 
finalement  chafeune  de  ces  deux  en  cinq  .  Et  approchant  la  règle  de  chacu- 
ne d'icelles  &  de  la  lettre  F ,  tirez  lignes  occultes  fans  couleur  par  tous  les 
degrez,  &  au  point  ou  ces  lignes  couppent  les  lignes  G,D  ,  &  H,  ou  D  E, 
marquerez auecques quelque  point  ou  marque  .  Cefaiû,  tirez  lignes  des 
points  de  la  ligne  G,  D  ,  iufques  au  point  de  la  ligne  H,E,  lefquelles lig- 
nes ferôt  trauerfantes  &  biailàntes.couppâsla  ligne  F,B,qui  eft  le  demi  dia- 
mètre du  cercle  .  Fuis  ferez  vn  bafton  félon  la  longueur  de  la  ligne  F,B,  qui 
aura  égales  diuifions  auec  la  ligne  F,B,  en  fa  diuifion  par  les  lignes  tranfuerfà- 
les .  ilpres  cela  ferez  vn  petit  ballonnet  qui  monte  &  deftende  félon  la  lon- 
gueur de  la  ligne  G, H/ou  de  D,F,  qui  font  égales,  au  milieu  duquel  ferez  vn 
pertuis,fente,ou  autre  artifice  pour  l'cnclauer  droiclement  en  croix  a- 
uec  le  long  Bafton,  tellement  qu'il  le  puifiè  mouuoir  haut  & 
bas  vers  les  anglets  droits.  Et  de  cefte  manière  fera 
faift  voftre  Bafton,pour  lequel  faire,  pren- 
drez la  forme  qui  fenfuic 


Vf  âge  dudtt  TSafton-j. 

Apres 
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Près  vous  auoir  enfèigne  a  fabriquer  ce  Bafton,refte  a  vous  dé- 
duire de  l'vfàge  d'icelui.  Si  voulez  fcauoir  la  lôgueur  de  quela 
place,Iaquelle  vous  ne  ftauies  au  parauant,cerchez  par  le  moyê 
des  Tables  de  lMftronomie  le  vray  mouuemet  de  la  Lunea(è. 
Ion  la  longi  cude  pour  certain  lieu,  pour  lequel  les  Tables  (bnc 
dreflees&  vérifiées  &  adîouftees.  Cerchez  en  après  le  degréde  la  longitude 
de  quelque  eltoile  fixe  qui  foit  peu  ou  point  eflongnee  del'Ecdyptique  ,  la 
quelle  fuiue  le  mouuement  delà  Lune,ou  voilé  vn  peu  deuantelle.  Puis  cer- 
chez l'fpace  qu'il  y  a  entre  ladite  eftoile  fixe  &  la  Lune .  Quand  vous  aurez 
trouueceft  efpace,  appliquez  a  voftre  œil  ledi&Bafton  ou  ray  vifual ,  par  le 
bout  qui  aura  F,  tenant  lautre  œilcloz ,  mouuez  le  petit  Bafton  fur  le  grand, 
iufques  a  ce  que  parlVn  des  bouts  du  petit  Bafton  ou  pinacide  vous  voyez 
le  centre  de  lalune,&  par  lautre  leftoile  deuant  diae5lefpace  dentre laquelle 
&  la  Lune  vous  aurez  défia  conté.  Or  ce  mefme  pinacide  vous  môftre  la  diftâ 
ce  qu'il  y  a  entre  la  tune  &l'eftoile  fixe,  pour  le  lieu  ou  vous  faites  la  confi- 
deration  côbien  il  y  a  de  degrez  &  minutes,  Cefte  diftance  trouuee  pour  le 
lieu  dont  eft  queftiô, reduitez en  mémoire l'efpace  qu'il  y  a  entre  la  Lune  & 
leftoile  fixe  que  vous  aurez  premieremêt  trouuee,  puis  tirez  le  moindre  nom 
bre  defdiôes  diftances  du  plus  grand ,  &  la  dernière  différence  vous  reftera  , 
laquelle  a  bon  droi&fe  peut  dire  diuerfitéd'afpeûs ,  iaquelle  eftant  diuifee 
parle  mouuemçnt  de  la  Lune  en  vnc  heure;  fc  viendra  a  manifefter  le  temps 

auquel 
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auqueîU  Lune  fê  ioindrâou  aura  elle  iointe  auecquk  l'eftoile  CuCâlàé .  Ce 
temps  :rouué,il  le  vous  faut  conuertir  en  degrez  &  minutes,  côme  ci  deflus 
nous  vous  auons  monftra  en  l'obferuation  des  Ecclypfes .  Finalement  ad- 
ioufte  ou  tire  le  nombre  des  degrez  &  minutes  ores  trouuez  au  Meridian , 
pour  lequel  ont  elte  faiftes  les  Tables  defquelles  vous  aurez  tire  le  mouue- 
ment  de  la  Lune ,  de  telle  manière,  que  fi  Vefpace  d'entre  la  Lune  Se  ladicte 
cftoiie  nxe  elt  moindre ,  vousadioullerezles  degrez  ÔC  minutes  au  Meiiùiâ 
cognu,duquel  vousfeauez  la  longueur  ,  6c  le  lieu  dont  vous  cercliez  la  lon- 
gueur 'cra  plus  Oriental.  Sii'efpace  dentre  la  Lune  &  iadi&e  elloile  eft  pkn 
grand,  vous  tirerez  les  degrez  &:  minutes  de  la  longueur  cognue,  qui  eft  du 
Médian  pour  lequel  les  Tables  (ont  friètes,  &  le  lieu  que  confidérezA  dot 
ceichez  la  longitude  fe  trouuera  plus  Occidental. 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

TOut ce  que  de  fus  (e  dotbt  entendre  quand  la  Luneeïl  plus  vers  le  Vûnent  ou  Oc? 
cident  que  l'Eftoile ,  car  felle  fe  trouuoitplus  du  cafte. d'Orient  ou  tenant ,  il 
aduiendroit  au  contraire.  Et  efia  feauoir  que  fit ejpace  dentre  la  Lune  &  /'£- 
ftoilcfixeeftoit  moindre ,  //  conuient  tirer  les  degrés  &  minutes  delà  figure  cognue)  & 
ton  lieu  feraplus  Oriental, 

Senfuiuent  les  vray  s  lieux  d'aucunes  eftoiles  rixes ,  lefque!- 
les  fe  feparent  peu  ou  quafi  point  de  la  ligne  Ecclyptique,  aufsi 
fe  demonftrét  les  quandtez  ou  grandeurs  d'iceiles  aiouftees  par 
P.  Apian  a  l'An  de  noftrc  Seigneur  lefus  Chrift  1525- 

>fc  14  y  Aldebararo.ceft  a  dire  lœil  ou  coeur  du  Taureau  ^.s.degrez^/.minute»  delà  quanti- 
té ou  grandeur  première, 
îsjc  lotf  LememitêSeptentricniie  du  cofte  des  Pléiades."^  22.degrez.î7-rnin  de  la  quantité,^ 
>^  1       La  Creche.laquelleeft  en  la  poitrine  de  CUncer  s[.  c.degr.^.rcinut.Nebuleufe. 
>jr  z  es  La  Septentrionale  de  çefte8adegre.2  7.min.<;7»de  grandeur  4. 
5J;  3  S  Lafnon Septentrional  il.o.degrez.37.minut.Grand,4, 

4  ®  Celle  deces  deux  qui  p|u$  (approche de  M1di.iX.1degr.37.min.degrandeur.4i 
^  8  O  Regulus.ou  coeur  du  Lion,  quieftdidte«afibrHuc.^.«i.degr,47.min.Gfand.i, 
14      Aftrea  eftoile  de  Virgo.qui  eft di£U  Lefpi  de  Virgo. ^,16. degrez.57.de  Grand-t. 
1        La  pluslummeufe  de  Libra  Méridional  fTÇ.8.degrez  i7,nnin,c!e Grand. 2, 
>fc  %  yw  Uc«urdeScorpion,quieftdic4Calbalatrab.+4.2.degrez.Ç7.min.delaGranAt. 
T  4  «5  La  plus  bafle  de  celles  de  lArc au  cofte  Septentrional  de  lArc  vers  le  Midi. +».  S9.dcgr, 
\y.  mintdelaGrand.3. 
23  vp  En  la  racine  de  la  queue, &eftdiftc  Dencbaîchedi.Sï.K  degrez  7.Grand.3, 

#  2  4.  i  La  féconde  eftoile  après  la  conftellatiodiaeerTuilon  de  X.ç.degr,7-mi.  delagrld.4» 

#  zo  H  Eiï cciie <3ui  va «kutnt  le nGeud  do  pwfl"0"  ou  çoiïe  Septentrional.  Y-  *o.  degrés  47, 

minuE.de  la  gwnd.4. 

Gemma  Frifon. 

S Cachez^que  depuis  lan  tstfjufques  wlan  is*4,les  tftnkifauftfintmmsttâuS 
cees  S. Minutes ,  a  quoi  m  efgard  m  (p  pourra  mngerpm  Us  âmfmmm. 
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Des  parties  de  la  Mefure,  &  des  efpeces  de  la' 
Geometrie  pra&icale. 
Efurc  eft  vne  certaine  &  déterminée  longitude,  par  laquelle  Qse  *'cft 
on  mefure  a  l'oeil  ladiftâce  nu  cognue  des  places.  Les  parties  1uc  Mc^tt 
de  laquelle  font  celles  qui  (ènfuiuent,{èl5l*vfâge  des  Geome-  rc' 
très  :  vn  grain  d'orge,vn  doigt,  vne  once,vnepaulme,Diche, 
Spitame,pied,pied  &  demi,pas  fimple,pas  double,  lequel  on 
peut  nommer  pas  Géométrique, Coudée  ou  aulne,Perche,laquelle  plufieurs 
appellent  Rayon,Scade,Lieue,Millc  Italienne,Lieue  d'.4lcmaigne,&c. 
Vn  grain  d'orge,  eft  la  plus  petite  mefure  de  toute». 
Vn  doigt,  contient  quatre  grains  d'orge^ftalis  mis  de  cofte  l'un  a  l'autre. 


me  once  faift  trois  doigts. 
Fne  palme  4.doigts. 
La  Diche  2. palmes. 
Spitama  3.  palmes, 
le  pied  4.palmes« 
Fied  &  demi,  <f. palmes. 
Fnpas  z.piedz. 
Le  (impie  pas 2.piedz&  demi, 
le  pas  Géométrique  cinq  pieds. 


La  Coudée  Cnpalmes. 
Le  Stade  1 2  5.  pas, 
Fne  lieue  1  5  00. pas.  ) 
Mille  Italienne  1 000. pas,  qui  font 

huit  ftades. 
Fne  lieue  d'dlemaigne  commune, 

40  00. pas,  qui  font  2  3. ftades. 
Fne  lieue  d'Aleraaigne  grande  > 
5ooo.pas« 


La  Perche  dix  pieds, 

Les  Latins  me  furent  l'elpace  de  la  terre  par  milles,  les  Grecs  par  ftadesjes 
EfpagnoIz,Alemans,&  François  par  lieues,les  Egyptien  s  par  marques,  Les 
Pertes  par  Paralangues,&  félon  l'opinion  d'aucuns^  o.Stades.refpondcnt 
a  vn  degré  de  l'Equinoclial .  Lequel  degré  contient  ic.  lieues  d' Alemaigne, 
ou  60.  miles  Italiques.  Les  François  content  2  5. lieues  pour  vn  dcgre.&Ies 
Efpfgn°ls  »  8*bien  entendu,  que  leslieues ne  font  égales. 

Mefurefar  la  main* 
Doigt. Once.  Palme.  Diche.         Spitama.  Pied. 


Lieue  de 
France, 
dAlcmaig 
ne  &  d*£f. 
paigne. 


Simple  pas 


Pas  double,Geometrique. 
£  Corn* 
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Comment  on  peut  feauoir  le  circuit  de  la  Terre. 
Chapitre  XII. 
Engiron  de  toute  la  terre  eft  de  3  ^o.degtez,  corne  con- 
tient chaicun  cercle  de  la  sphère,  &  feauons  qu'a  vn  de- 
gré correfpondent  foixame  milies  Italiques,  quinze  lie- 
ues d'Memaigne ,  &  douze  de  i'uicc  .  Et  fi  voulez  ica- 
uoir  le  circuit  de  la  terre,  multipliez  jtfo.degrezqui  elt 
le  circuit  de  iaterre,par  tfo.ôc  trouuerez  2  1 600.  milles 
%l  Italiques,fi  vous  le  multipliez  par  t  5. vous  aurez  5400. 
ieuesd'Alemaignc  commune*.  Ou  les  multipliant  pat  1 2.ilyaura43  20. 
grandes  lieues  c^lemaigne  .  Le  circuit  de  la  terre  cognu  h  voulez  lcauoir  la 

circonférence  a  l'autre  par  le  milieu  du  centre ,  tu  multiplieras  teàiâ  circuit 
ou  circonférence  partant  la  tomme  de  tout  par  2  2.  &  ainii  aurasau  nombre 
quotiét  la  longitude  ou  nombre  du  diamètre.  Ayant  donc  faict  ce  copte  auec 
diligence,™  tfouucras  que  le  diamètre  de  la  tevie  a  6  8  7  2 .milles  ^iuliques 
&  f7»8.^dMUmaigneA  lieues  de  ^uice  1 374.fi. 


pe  trpuucr  la  diftanec  des  lieux.   Chap.  XIII. 


Qcî 
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JjË&I^JjÇR  Vi  veuticauoîr  la  diftance  qu'il  y  a  entre  deux  places ,  cerche 
Ë^Î^^Si  premièrement  en  Ptolomee  ou  en  la  table  des  Régions  ou  Fil- 
fl  tflikii 1  c'  aPres  m^e^es  noms  des  "eux  dont  tu  vcux  feauoir  la  di- 
KwWPSifi  ft*ncc>&  incontinent  les  noms  defclic*tes  places/uiueincontt- 
j^^^ï^^  nent  les  degrez  de  la  longueur  auecques  leurs  minutes,pnis  les 
degrez  &  minutes  de  la  largeur.  Et  fi  tu  ne  trouuesle  nom  du  lieu  en  lata- 
ble,pren  celui  qui  en  en;  plus  proche,  corne  la  principale  ,  car  petite  diftance 
n'apporte  point  grande  diffeience.Et  quand  vous  aurez  trouue  la  lôgueur  ÔC 
largeur  des  lieux,vous  regarderez  a  la  differéce  qu'il  y  a  tât  en  la  longueur  co 
me  en  la  largeur.Car  les  aucûs  font  différés  en  la  lôgueur  fèulemêt,&  les  au- 
tres en  lafèule  largeur,  les  autres  en  toutes  les  deux .  Quand  iladuientquc 
les  places  n'ont  leur  différence  qu'en  la  largeur  ,  fî  tu  veux  feauoir  la  diftan» 
çe  qu'il  y  a  entre  elles  ,  tire  la  moindre  largeur  de  la  plus  grande,  &  reliera  h 
diftance  de  la  largeur  .  laquelle  tu  multiplieras  par  i ^.Jieuesd'^lemaigne, 
ou  6o.  milles  italiques,  &  trouueras  la  diftance  qu'il  y  a  entre  les  deux  pla- 
ccSjComme  verras  en  l'exemple  fuiuanr. 

Exemple. 

Llpie  ville  de  Mifnie  a  en  fa  longueur  2  p.  degrez  5  8.mïnut.  &  en  fa 
largeur  5t.degrez  t  5. min.  Brixeenla  Conte  deTirol,furlariuiere 
du  Thefin,aen  fa  longueur  30.  degrez  min.o.en largeur  4. tf.degrez 
6.  mu».  Ces  deux  villes  font  égales  en  longueur,&  côbien  qu'il  y  ait  2. min. 
de  differéce,ceia  n'importe  beaucoup,  &  en  la  largeur  differét  tirant  la  moin- 
dre fomme  de  la  plus  grade  5. degrez  &  8.min.laqlie  differéce  multipliée  par 
t  5. donne  7 7.lieucs communes  d'4lemaigne,oupour  o'o.donne  308.  mil- 
les Italiques. 

Des  places  ou  Villes  lefquelles  différent  en 
longueur  feulement. 

SI]  aduient  que  deux  villes  différent  feulement  en  longueur ,  &  tu  veux 
feauoir  la  différence  qu'il  y  a  entre  elles.  Entre  auecle  nôbre  des  degrez 
'  de  la  latitude  &  hauteur  du  Pol  defdi&es  villes  en  la  table  de  conte  qui 
fèntuit ,  &  cerche  en  la  première  ligne  les  degrez  de  la  largeur ,  &  tout  au- 
près trouueras  les  lieues  dVJerna?gne  auecquss  leurs  mirHites,qui  refpondét 
a  Vn  degré  de  différence  de  longueur.  Multiplie  cefie  différence  par  le  nom- 
bre des  lieues  que  eu  as  tioutie ,  &  ru  auras  la  diftance  dentre  les  deux  pla- 
ces par  lieues  d'/Uemaîgne  en  Us  multipliant  par  t  5. defquelles  pourras  fai- 
re milles  Kaliquesjles  multipliant  par  éoe&  ainfî  trouueras  la  différence  d'ê- 
tre les.  deux  places. 

Exemple  de  ce  que  di&  ed 

Vienne  en  Pannoute  principale  Viile  d^uftriche  ,  a  en  la  longueur 
3  5. degrez  3.  minutes,*!!  (a largeur  48. degrez  2  2.minu.  Et  Vlme 
Fille  afsife  en  la  prouince  di&e  Retie.a  2  7. degrez  6c  30.  min  «en  15 
gueur,&  en  largeur  4.8  .degrez  2  o'.mi.Ainfi  font  ces  deux  Filles  différentes 
ïeulement  en  longueur  .  Tirez  donc  la  moindre  de  la  plus  grande,  ÔC  re- 
feront (eçz  degrez  38  .  minutes  de  différence .  Entiez  puis  après  en  la 

E  a  table 
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table  qui  fuitapres  par  deux  fois  (car  les  minutes  de  la  largeur  ne  (ont  decU 
rees  en  la  Table^fuiuant  cette  manière.  Premièrement  auecques  les  degrez 
cntierSjCeft  a  fcauoir  48 .&  tu  trouueras  que  1  o.lieues  &  deux  minutes  kC- 
pondentavn  d2grededifîcrencedelongitudc,&  pour  autant  font  concces. 
Puis  après  allez  de  rechef  en  la  Table  auecques  4.0.  degrez,  Se  égale  les  10. 
lieues  2.  minutes  auec  le  nôbre  deslieues  6c  minutes  que  tu  auras  trouue  la 
(èconde  fois ,  ceft'a  fcauoir  o.  miles  &  50.  min  ut.  tirant  le  moindre  du  plus, 
&  refte  t  2.minutes  de  différence. De  quoy  tu  prendrasla partie  proportio- 
nale,  qui  fera  a  regard  &  félon  la  proportiô  de  2  2. a  60.  Corne  qui  diroit,(î 
tfo.donnent  j  2. combien  me donnerot  2  2. feront  4„minut.&  24.feconds, 
dont  on  ne  doibt  faire  eftime^eiquelies  feront  tirées  de  1  o.lieues  &  2.  min, 
&  la  demeurét  o.lieues  &  5  8.min.&lerefte,fcauoir  eit  24.feralalaifle.  En 
après  multipliez  7.  degrez  32. minutes  de  différence  de  longueur  en  o.lieues 
5  8.minutes,&de  la  viendront  76'.lieues^d>Alemaigne;4.minutesÔc  44,.  fe 
coudes  de  vraye  diftance  de  droicl:  chemin. 
Senfuit  la  Table  de  compte  comprenant  les  degrez  de  lon- 
gitude hors  de  THquinoclial,  conuertiz  en  lieues. 


Lieues. 

Degrez.de 

latttude. 

■     S  5  3  S                     *  3  5  * 

Minutes. 
Lieues. 
Degrez.  de 
latitude. 
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3l»4|58 
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57|  8|io 

75|  3i53 

4|«4|58 

22tMl54 

4o|i  t|2p 

5  « j  7|57 
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5l»+l5* 

23I13I48 

4t|f  * 1 1 5> 

5?|  7|43 
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*|»+|55 

24|12|42 

42|ll|  p 

60 1  7|$o 

78|    2|  7 
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43I10I58 

6\\  7\t6 

7P|  2I52 
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44|to|47 

6i\  7\  2 
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45|io|3^ 

6i\  tf|+8 

8i|  421 

1  o|  i4|4<î 

28|,2|,5 

4<*|*o|25 

6±\  6^4. 

82|   2|  5 

1  f|i+|+3 

*9\n\  7 

47)10)14 

6%\  6\zo 

8  3 1  «|5° 

t2|i4|4o 

3o|i2|5p 

+8|io|  2 

66\  6\  6 

8+1  «134 
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*7\  5|52 

85I  M»8 

*4|»4|33 

32|*2|43 
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U\  «|  2 

i  5|i4|25> 

33l>2|35 

5*1  5>l2<* 

*5>l  5l23 

87|  0I47 

34|l2|2d 

5*1  5>|»4 

7o|  5|  « 

88)  0)31 

»7}*4l2« 

35l»2l'7 

53l  5>l  2 

7*|  4|53 

8p|  o|id 

i8|i4|itf 

3d|t2|  8 

54|  8|4p 

72|  4138 

po|  oj  0 
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Pour  trouuer  lcmefmeautremerit5&  par  art  de  Géo- 
métrie, a  fînque  celuy  qui  n'eft  verfe  enTAmn- 
metique  ne  perde  courage . 

POur  fcauoir  la  diftance  des  lieux,fèparez  Pvn  de  lautre  en  diuerfe  lon- 
gitude &  latitude  par  Géométrie  ou  mefure}compteau  Globe  Geogra 
fique  la  largeur  d'une  ville  depuis  l'Equinoftiayufques  au  Polou  Me- 
ridian  mobile.Quâd  tu  auras  trouueladi&e  Jargeur,tourne  le  Globe,iufques 
a  ce  que  le  degré  de  longitude  foit  au  dëflbus  du  meridian  mobile:puis  feras 
vne  marque  au  globe  fur  le  pointdelalatitude,lequelte  montrera  rafsiette 
de  ladicle  place  ou  ville.  De  la  mefme  manière  rroirueras  la  fituation  dun  au- 
tic  lieu,&  de  cette  forte  feras  pourauoir  lacognoiflancede  toutes  places.Ce 
faicl,  eften  le  compas  félon  lefpace  quil  y  aura  entre  lefdt&es  places,  &  fans 
plus  l'ettendre,mette  le  furl'Equinottial,  &  autant  de  degrez  de  grâd  cercle 
aura  l'efpace  dentre  lefdiâs  lieux,comme  le  compas  en  prendra  en  T£quino- 
ôial.  Multiplie  moy  ces  degrez  par  480.  ftades,  &  la  fomme  de  cette  multi- 
plication fera  le  nombre  des  ftades  quil  y  aura  entre  ces  lieux,  ou  lï  tu  le  mul 
tiplies  par  /f.il  te  donnera  la  muiciplicatiô  des  lieues  d^lemaigne,ou  paréo. 
&  tu  auras  milles  Italiques. 

Exemple  de  ce  que  dic~t  eft 

POur  entendre  plus  clairemét  cequt  a  efte  icy  dicl,pren  deuxlieux,de£. 
quelz  tu  defires  feauoir  la  dittance  en  droitt  chemin,comme  de  Erford 
ville  de  Turingic,&  S.Iacquesen  Galice,  Erford  a  2  8.degrez  g.minu 
tes  de  longitude,  &  de  latitude  5  t. degrez  xojnirmtes.  Compoftelle  ville 
de  Galice  en  la  prouinceTarrâconéfed'Efpaigne  a  laquelle  plufîeurs  vont  en 
pellcrinage  pourvifiter  lecorpsdel'Apottre  S,Iacques,ade  longueur  d.de- 
grez  &  8.minutes,&en  largeur  44„degrez&  1  3.  minutes. A  yant  marqué 
ces  deux  places  au  Globe,ie  trouue  entre  les  piedzdu  compas  1 7.degres  12. 
minures,le{quels  multipliez  par  1  5.  viennent  a  2  5  8.lieues  d'illemaigne,tel 
&  fi  grand  ett  le  chemin  quil  y  a  entre  lefchaes  villes,&  cette  manière  de  pré 
drclesdiftâces  eft  fort  bône  pour  ceux  q  n^ontl'experiécederirithmetique. 
Addition. 

Autre  manière  de  mefurer  U  diftance  d'entre  deux  lieux  par  Géométrie. 

CErcbe  la  longueur  &  largeur  de  deux  lieux  dont  tu  veux  feauoir  la  dijtan_ce,& 
garde  en  ta  mémoire  la  latitude  de  cha famé  de fdittes  placesipuis  tire  U  moin- 
dre longueur  de  U  plus  grade,&ce  qui  refie  tu  le  partiras  en  deux  parties  ega- 
les.CefaiclyCntreaueequesUUrgeurd'un  des  lieux >it  la  moitié  delà  differêceen  ladroi 
fte  partie  de  rinftrumet montant  U  latitude  de  la  ligne  en  montant  du  bas  en  bauts&  la 
moitié  delà  différence  en  la  ligne c^embas^  &  au  lieu  ou  elles  fe  rencontreront >  tu  feras 
vnpoint.Lemefme  feras  auecques  lautre  largeur t& la  moitié  de  la  différence  en  U  pa  r- 
ticfeneJlredcrinSirument.EtprengardealendmtQU  fe  viendront  a  croifer  la  latitude 
é-  moitié  de  la  différence  Ayant  muuéces  deux  points }epn  le  compas  de  l'un  aVautret 
&  puis  rapplique  alefcbele  des  lieues  dUlemaigne,  &  tufeauras  combien  il  y  a  de  lieues 
d'vnepltceaNHtret  \.T 

E  3  Tu 
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Tu  entendras  mieux  ce  que  defîus  par  ceft  exemple. 

IE  veux  feauair  la  diflance  qu'il  y  a  entre  Bafle  &  Jerufalem ,  la  longitude  de  Bafle 
efl  de  i  î.degrez,  mtn.o.  la  latitude  3  1  .wi.40.  Quand  tu  auras  tire  la  nmndre 
de  la  plus  grande  refte  2  8  .degrez.de  différence,  auec  le  moitié  de  quoyt  qui  efl  \  9. 
etauec  U  largeur  de  ïerufalem  degrez  %  1 .  minut.4.0.  Iecerche  le  point  enladroiâe 
far  tiède  rinfiïument.  Ayant  trouue  ces  deux  points  ^flen  le  compas  fur  la  diflance  et i- 
eeux.  Et  eftendu  qu'il  efl  de  la  forte,  ie  l'approche  a  Veflchele  des  Ueuesft  if  trouue  quily 
a  de  Baf;e  a  lerufalem  quafi  5  00. lieues. 
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Mais  fil  adutent  que  deux  lieux  foyentfiejlongnez.  en  longueur  que  tu  nepuijfestrou 
uer  en  celle  Table  la  moitié  de  U  différence  de  la  longueur  Jh  prendras  la  moitié  deU 
moine,  fcauoir  eïl  U  quarte  partie  de  la  différence  de  lalengitude,  Puistire  la  moindre 
latitude  de  U  plus  grande t&  adiouflem  a  la  moindre  latitude  U  quarte  partie  de  la  {ttfo 
ference  de  la  longitude,®  les  latitudes  reâifiees,come  tuasfaia  premièrement  enU  de 
mie  différence.  Mais  eft  a  noter, que  tu  doibs  doubler  les  lieues  mûmes  en  ce  compte ,  a 
jî/j  d'auoir  la  différence  que  tu  cherches. 

Maintenant  monflrerons  nous  la  manière  detrouuerla 
diftance  entre  deux  lieux  diffoens  en  longitude  3c 
latitude  par  conte  d'Arithmétique. 

Vand  tu  auras  trouue  la  différence  de  la  latitude,  dûjifeh 
en  deux  parties  egallesj'vne  desquelles  tu  adioufterasau 
lieu  qui  aura  la  moindre  latitude,&  tout  cela  ioint  enfem 
ble  fe  dira  latitude  moyenne5puis  entre  auecques  cefieh 
titude  moy  enne  en  la  table  de  comte  qui  fenfuit ,  &  cer- 
che  la  moyëne  latitude  en  la  première  ligne  qui  f'âppelte 
-latitude  &prenàlbncoftedroiftlesdegrez,minutes  & 
féconds:  &  multiplié  le  nombre  que  trouveras  auecques  la  différence  de  la 
bn2itude.  Le  nombre  qui  fe  faift  de  là  mulnplicanon/era  es  degrez  minu- 
te 1  fecondsde  l'Equinodial.  Lefquefe  rdpondcot  aux  degrez  de  Ulongl 
ude^edehorsil^ 

fcift  %  chafeune  des  diiferences  tant  de  iôgtwdc  que  de  la  largeur,  e^nt  co 

vue  Comme,  &  de  cefte  fomme  U  racine  quarree  conueme  en  nulles  d  Italie,, 
ou  lieues  dMiemaîgne,  elle  te  dira  ce  que  tu  cerches. 

La  déclaration  des  ebofes  précédentes  a  befoin  de  la 
wiultiplicationPhifiquequifenluit. 


rDegrez  par  degrez 
Degrez  par  minutes 
Degrez  par  Secondes 
Degrez  par  Tiers 
Minutes  par  Minutes 
Minutes  par  Seconds 
Si  tu  mul-  j  Minutes  par  Tiers 
tiplies     ^  Seconds  par  Seconds 
Lieues  par  Degrez 
Lieues  par  minutes  de  degrez  . 
Minutes  de  lieues  par  Degrez  1 
Minutes  de  Lieues  pat  Minutes  J 
k    de  degrez 


font 


'Degrez 
Minutes 
Seconds 
Tiers 
Seconds 
Tiers 
Quarts 
Quarts 
Lieues 

Minutes  de  Lieue* 
Minutes  de  Lieues 
fecondsde  Lieues 
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APres  cefle  multiplication  vous  deuez  Pommer  *  la  mode  des  ^firolo 
giens  par  multiplication  de  foixante,  &  faut  aufsi  que  la  dîuifiô  Toit 
par  60  .de  cefte  manière .  Les  nombres  entiers  fefcriuent  première- 
ment chafeun  au  delTous  de  Ton  femblable  entier ,  &  le  rompu  au  deffousde 
Ton  femblable  rompu,&  faut  que  toutes  les  fommes  foyent  diltinguees  aucc 
ques  ieuisefpaces,  &  que  tous  les  ropuzfemblables  foyent  au  ddfousdVne 
mefme  dénomination.  ,4 près  fe  peut  faire  fomme  &  diuilîon  de  tout  félon  le 
conte  vulgaire.  Et  note  aufsi  que  les  fractions  ou  rompuz  des  degrez  &  mil- 
les fe  difent  Minutes,Seconds,Tiers,Quarts,&c.  Etchafqwe  Minute  a  do. Se 
conds,  &  chalque  Second  6'o.Tier$,6cc. 

Exemple  des  Villes  qui  différent  en  longitude  &  latitude, 
pour  plus  clairement  entendre  ce  qui  a  efte  dicï,  & 
feauoir  la  diftance  d Scelles  feront  Ingolftadt 
&  Conftantinopie  . 
Combien  IfiÇïig^^?  Onflantinople  Cite  du  pays  de  Thrace,  qui  (buloiteftre  par'ci 
il  y  d'in-  w'fâ^j® %  deuant  le  chef  de  l'Empire  Romain,a  félon  Ptolomee  en  fa  16- 
goIOadt    g  gitude  5  d.degrez  min.  o.en  latitude  4  3  .degrez  5 .  minur.  In- 

a Conftan  ay^^g^  goliiadt  ville  en  Bauiere  ou  Vindelicie ,  a  2  o.degrezôc  tf.mi- 
lmo?  c*  iÊï^^^^  nutes  en  longueur,&de  latitude  ou  largeur  4  8. degrez  4  2.  mi 
nutes.  La  différence  de  la  longitude  de  ces  deux  cft  degrez  2  d.min.  5  4.6:  de 
latitude  degrez  5  .min.  37.  Adioulte  la  moitié  de  la  différence  de  la  largeur, 
feauoir  ell  deux  degrez  48 .  minutes  a  la  latitude  mineur  qui  elt  celle  de  Cô 
ftantinople,&  affemble  4  5  .degrez.minut.  5  3 .  laquelle  fe  dift  latitude  moy- 
enne ,  auec  laquelle  ientre  en  la  table  qui  fenfuit  par  deux  fois  corne  deuâr. 
Premièrement  auecques  4  5 .degrez  3  o.min.&  ie  trouue  au  colle droicl 42 . 
minut.3  {écondes,lequel  l'appelle  Je  premier  trouue.  le  l'entre  pour  la  lecô- 
defoysen  la  table  .auecques le  comte  du  degré  le  plus  proche  du  plusgrâd, 
ceft  a  feauoir  46.  degrez,&  ie  trouue  4 1  .minutes  4.fecond«s,  ce  qui  elt  dict 
le  fécond  trouué .  En  après  ie  tire  la  différence  dentre  ces  premier  &  fécond 
trouue',qui  fera  2 3  .fecondes,deiquelles  ie  tire  vne  partie  proportionale,  fé- 
lon la  proportion  de  ce  qui  demeure  en  1a  latitude  moyenne  ,  dont  nous  a- 
uons  touche ,  qui  font  2  3  .minut.a  3  o .  minut.  difant  3  o  minutes  donnent 
2  3.minutes,combien  me  donneront  2  3. fécondes,  qui  feront  17. fécondes. 
En  après  ie  tire  ces  1 7.fecondesdu  nombre  premier  rrouué,&  derreurera  le 
nombre  trouué  la.  tierce  foys,  qui  (ont  41  .minut.4<f. fécondes  del'Lquino- 
ctia! ,  qui  refpondent  a  vn  degré  de  la  longitude  au  Parallèle  de  la  latitude 
moyenne  que  nous  auons  diû.  Apres  ce  ie  multiplie  le  nombre  que  nous  a- 
uons  dic*fc  tiercement  trouué»  par  la  différence  de  lalongitude.qui  eft  de  26. 
degrez  54.minutes,quifont  t8.degrcz  44.minuteSj  &  cela  fera  dïCt  diffé- 
rence conuertie.  Les  Seconds  &  Tier*  ne  fe  mettrôt  en  compre,pour  ce  que 
ceft  peu  de  choie .  Puis  tournant  la  différence  de  la  latitude  en  minutes,  for- 
tirôt  3 37.  minu.lefquelles  multipliées  par  elles  mefmes.donnerôt  1  1  is^9* 
&  fe  dira  ce  nombre  le  premier,  nobre  quarté .  La  diiîstçnte  de  1}  longitude 
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eftant  âufsi  Conuertie,  ie  la  tourne  en  minutes,  &  feront  t 1  24.1equeî  nom- 
bre ie  multiplie  par  foy  mcfmc5&  il  fera  le  fécond  quarre  1  263  ^d.cesdeux 
quarrez  ioints  enfèmble  ,font  1 376045.  La  racine  quarree  de  ce  nombre 
feraquali  t 1 7  3.  minutes,  lefquelles  mulriplies  par  t  5. milles,  me  donnent 
minutes  de  milles  1755)  5. Lefquelles  parties  par  éo.me  donnent  lieues  d'^- 
lemaigne  communes  2  9  3  .minut.  1  5 .  qui  font  vn  quart  de  mile.  Ou  autre- 
ment partant  les  minutes  de  la  racine  par  4.  ilz  me  donnent  le  mefme ,  d'au- 
tant que  toujours  4. minutes  de  degré  font  vne  lieue  dUlemaigne,6c  vne  mi 
nute  de  degré,  faicT;  vn  mile  d'Italie. 

Figure  dudid:  exemple. 

COnftantinople zj6.  degrez  minute  o.  en  (a  longueur,  6c  en  fà  lar- 
geur 43. degrez  5. minutes. 
Ingolltadt  a  ^p.  degrez  ©'.minutes  enlongitude  ,&  delatitude  48. 
*  degrez 4 2. minutes. 

La  différence  delà  longitude  eft  2  o'.degrez  54.minutes. 

la  différence  de  la  latitude  eft  /.degrez  37.minutes. 

la  moitié  de  la  différence  de  la  latitude,  eft  de  2.  degrez  &  48 .  minutes .  Et 

adiouftez  a  la  moindre  latitude  eft  4  5  .degrez  5  3  .minutes. 
Nous  trouuons  la  première  fois 4 2. minutes  Se  3  .fécondes. 
Trouuonsla  2.fois4t.  minutes  40. fécondes. 

la  partie  proportionale  qui  fe  doibt  tirer  du  premier  trouue ,  eft  1 7.fècodes. 

Nous  trouuons  la  tierce  fois  41  .minutes  &  46\fecondes. 

la  différence  côuertie  en  degrezde  l'Equinociial,  eft  de  t 8.  degrez 44»min. 

Minutes  de  la  différence  de  la  latitude ,  font  337. 

le quarre  d'icelle  1 1  3  5 6p, 

les  minutes  de  la  différence  conuertie  1 1  24. 

le  quarre  d'icelle  1263376'. 

les  deux  quarrez  prinsenfemble  t  3  765)4 5. 

la  racine  quarree  eft  quafi  1173  .minutes,quifont  t  p.degrez  3  3  .minutes,, 
qui  font  1 7  5  o  5  .minutes  de  milles  ou  lieues.Et  réduits  par  lieues  entière 
d'Alemaigne  font  203  .liçues  ôc  1  5  .minutes. 


mm 
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Addition. 

'lËSÉÎ^f  0uYenmdrele  Chapitre  précèdent,  coûtent  feauoir  quelle  cbofeeiï  no- . 
"  bre  quarre,  quieft  celui/ qui  naifl  de  la  multiplication  tfvn  nombre  par 
$4$foy  mefme,  comme  16. fefaift  de  4. multiplié  en  foji& le  nombre  qui  fe 
HjjLc  multiplié,  eftdift  racine  quarree.  Et  fault  noter  dauantage,  que  fi  on 
ÛJAsîSUiw^  tire  du  nombre  quarre  vn  quarre,  ce  qui  enrefte  eft  quarree,  corne  fi  âe 
Zf.wus  tirez  16, demeurent  9  .  It  a  fnd'euiter  le  traitait  de  tirer  les  racines  quarrees, 
four  ce  quelles  fe  peuuent  incontinent  trouuer, nous  vous  baillerons  vne  Table,en  laquelle 
facilement  fe  trouuer  a  la  racine  quarree  de  chafque  nombre  que  vous  encontrerez*.  Vray 
efl  qu'il aduient  Çouuent  que  le  nombre  dont  nous  cherchons  la  racine  nefe  trouue  en  U 
Takcparquoj  fera  befom  en  tel  (ai  y  fer  de  ce  fie  cautelefltte  ne  tr  ornant  le  nombre  que 
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défini  fcamrpmârelaracine  du  nombre  mineur:  apmeela  prenez,  ta  différence 
d'entre  les  deux  nombres^  fins  grand  que  neïl  le  voftre,&  l'autre  moindre.  Puis  ti- 
reivoûrenombreda  nombre  mateurjui  fuit  incontinent.  &  quotera  le  rejce^fiecques 
U  diïurence  que  vous  atsez.  trouue  deuant ,  &  félon  la  proportion  qu  il  y  a  entre  le  nom- 
bre  rejlant  &  la  différence  défia  ditte.  vous  adtorferez,  les  minutes  a  U  racine  que  voie 
auez.  premièrement  prias  du  nombre  mineur  que  n'eft  le  votre. 

le pren  pour  exemple  i  3  3  l.kquelnombreienetro:meenlaTableiieprenlenom^ 
bremineHr\qmfenfuitïnconment  après  x  196  Ja  racine  duquel  cfl  dece  nombre 
mineur  xi96.aumaieur)  ilj  a  différence  de  7  1. laquelle  vous  garderez,  a  part .  Fuis 
ayant  tire  voftre  nombre  du  maieur,  refle}6.  te  note  ce  nombre  auecques  la dyerence 
ut  dm  &  comme  ce  fait  quafiproportion  doubles  adioufte  qttafi  âemy  degré  a  la  racine 
dunombremmettraupluspetitqwettoit  5  6.  font  3  6.  degrez.  ^.minutes:  c^tea  et 
la  racine  de  mon  nombre.  Etla  manière  pour  entendre  la  fable  fumante,  ejt  telle.  EnU 
première li*ne efl  efdite  de  racine-.En  lafecode le  nobrequarré^n  la  tierce  ligne  Ltdt}- 
ferenceq/ily  a  entrera  quarrê mineur ,& le  maicurqaij uit  incontinent  après .  \  eut 
faire  le  premier  quarré, multiplie  U  premiers  racine  2 .  par  fej  mefme ,  font  le  premier 
nombn -quarrè^  la  féconde  racine  font  3.  qui  donnent  pmr  quxrre  9. ces  deux  racines 
Semblées  1  .&  %  .font  5  .lequelnobre  eft  la  différence dentre les  deux  premiers^  qu.trrez. 

Four  faire  la  tiens  racine,on  adioufte  ta  premiers  racine  a  la  différence,  &  eMe  ion- 
nerala  féconde  différence,  laquelle  adiouftee  au  fécond  quatre  me  donner  aie  tioijie\me 
■Exemple,  <5  .eft  ladifference  d'entre  les  dsuxpremiers  quartes  tj  adiou^e  la  premier* 
racine  i.& défont  7 M**1  nmbre ^l94e^f^nd lUJrre  m  XmmX U  U9U 
fiefme  t  6.  &c. 

Table  des  y^omhrcs  quarre^  racines  &• 
différences  ^pour  entier  le  traitai!  de 
les  tirer  a  cbafquefqys  ♦ 


44 


K    ^  ? 


Première  Partie  de  la 

Table  des  proportions  de  tous  les  parallèles  réduite  a  l'Equi 
Table  des  conuerrions  desdegrez  hors  de 
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no&ial  ou  a  tout  autre  grand  cercle,laquelle  fe  dicl  autrement 
rEquino&ial  en  degrez  de  PEquinoclial . 
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Pour  feauoir  ce  que  deiTus  eft  monftré  par 
Tables  des  Senes. 

E  quelle  manière  tu  pourras  cognoiftre  la  différence  quil  y  a 
Arichme-  entre  deux  villes  par  les  tables  des  Senes ,  tu  y  paruiendrai 

nque  eft  la  ■  ^tëfjn  V»  quand  ie  t'en  a»ray  done  quelques  principes  ou  commence- 
racme  des         -M&ti  i\  i  •         •  ?  r  rr  u  •  i 

dodrincs   Jh  ^0\M)  mens,comoien  qml  fan  trouue  allez  en  noitre  temps  qui  ab- 

Mathcma.  K^^g^^,ofreni^itfe^tlq^c .laquelle eft  principe  ôc  fonteine  des 
tiques.  feiences  Mathematiques,&;  aduient  par  leur  nonchaloir  que  neftans  bié  fon- 
dez en  ce  fondement  de  i'Anthmeîique,ilz  ne  peuuent  acquérir  la  (cience  Se 
coguoitïance  deceftart.  Etpourcâta  fin  de  loulager  ceux  qui  y  font  aucu- 
nement exercitez  &  inftruitz,apres  autres  manières  de  trouuer  la  diftâce  des 
phces,par  nous  propofees ,  nous  adiouftons  en  cefte  manière  par  les  Senes. 
Ayant  pris  la  longitude  &C  latitude  de  deux  lieux,  tire  la  différence  quil  y  a 
entre  eux  félon  h  longitude.  Laquelle  trouuée  multiplié  le  Sene  droicî;  de  la 
différence  de  la  longitude  par  le  Sene  dePacomplilïement  de  la  moindre  la- 
titude. Puis  après  conuient  partir  le  nombre  qui  f'eft  fai&de  cefte  multipli- 
cation parleSeneentienSc  cercher  l'arc  du  nôbre  quotient,  ou  nombre  parc 
(qui  vaut  autant  a  dîre,nombre  qui  monftre  combien  de  foys  le  parti  ou  di- 
uife  eft  au  diuifeur)  par  les  tables  des  Senes ,  &  on  aura  le  nombre  premier 
trouue.  Si  vous  muitipliez  le  Sene  de  la  latitude  par  le  Sene  entier,  6c  par* 
tillezce  qui  fè  faift  de  cefte  multiplication  par  le  Sene  de  I'accornplifsement 
du  premier  trouue,  ayant  tire  l'arc  du  quotient  de  la  latitude  maieur .  vous 
aurez  le  nombre  fecondement  trouue.  Confèquemment,  multipliez  le-  Sene 
dcl'accomplifseinét  du  premier  trouue'  par  ie  Sene  de  I'accornplifsement  du 
fécond  trouué,&  partez  le  nombre  produit  par  le  Sene  entier,  &  tirez  larcdu 
nombre  quotient  de  la  quarte  du  cercle,  relieront  les  degrez  du  grarifl  cercle 
entre  les  deux  lieux  ou  places ,  lefquelz  degrez  eftans  conuertiz  enmilleSj 
monftre  le  chemin  quil  y  a  d'une  ville  en  l'autre. 

Exemple  de  ce  que  dici  eft:. 
ce  défera  Y  ^ru^^m  cne^e  Paleftine  en  ludee,ou  chrift  noftre  Seigneur  fouffrir,  a 
Se  m  aNo  1  ^clon  Pc°lomee  en  lôgitude  66.degrez,minute  o.-en  latitude  3  1  .degrez 
remberô-.  JL  4o.minutes.  Norenberg  ville  d' Alemaigne  a  de  longitude  2  8 .  degrez 
2o.minutes,en  latitude  4p.degrez  2 4.  minutes  Je  tire  premièrement  la  Ion 
gitude  mineur  de  la  maieur ,  &  refte  la  différence  3  z.degrez  40.  minutes, 
le  trouue  en  la  table  des  Senes,que  le  Sene  d'iceux  eft  $6664,.  ,lpres  cela  de 
la  latitude  mineur  ou  moindre  qui  eft  de  3  1  .degré*  40.minut.ie  trouue  que 
leSenedroi&eft  3  1408.  Iecerche  aufsi leSenede  l'accomplifsemét  dudict 
arc,quieft  5  8. degrez  20. minut.ie  trouue  5  1067,  Apres  auoir  trouue  ces 
Sentie  multiplie  le  Sene  de  la  différence  parle  Sene  de  l'accomplifsemenc 
delà  latitude  mineur,  Se  viennent  1872320488.  ÔC  ce  nombre  parti  par  le 
Sene  entierqui  eft  0000.  ie  quotient  vue  donne  vn  Sene  de  3  1  205.  l'arc 
duquel  eft  3  1  .degr.  1  o.minut.  lequel  fc  dicl  le  premier  trouue .  En  après  ie 
multiplie  le  Sene  de  la  Latitude  mineur  ±  qui  (ont  31498.  par  le  Sene  entier 
viennent  »  8  898  80000. ôcfiiediuife ce  nobïep;nle  Senede  l'acompliite- 
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ment  du  premier  trouue,qui  font  5  1  2+p.ictrouneray  j^S^.I'arcdaqnel 
eft  2  -.degrez  5  5.minutes,leqnel  eftât  tire  de  h  latitude  maieur,  refteie  fe- 
condtrouue  t 1  .degrez  2  p.mînut.  Apres  ce  ie  multiplie  le  Sens  du  premier 
trouue  ScleSenede  i'acompliiTement  du  premier  trouue,  croilhufques  a 
soi  2228702.  lequel  efhnt  parti  parle  Seue  entier,  vient  le  nombre  de 
toi  2  2. arc  du  rnefme,  qui  font  degrez  5  6*.  minut.  50.1e  les  tire  delaquar- 
te  partie  &  relieront  quafi  3  3 .  degrez  t  o.  minutes,ce qu'eftantreamc  par 
milles,monte  a  497I  lieues  d'Aleuuigne,quil  y  a  enrrc  Ierufaiem  &  Noiera 
berg,  qui  eftçe  que  nous  cerchons. 

Pratique  de  l'Exemple  deuant  propoie. 

IErufalem  a  en  fa  longitude  6^. degrez  o, minut.  31.  degrez  40.  mlnttt.  tadiftSce 
en  b.titllde.  ^  delerufa- 

Noremberg  28.  degrez  20.  minut.  en  longitude,  &  en  latitude  4^.  îcmaNo- 
degrez2  4.minutes.  rcmberg. 
La  différence  de  longueur  eft  de  37*  degrez  40, minut.  le  Sens  3  666%. 
Latitude  mineur  3  t  .degrez 4o.minut.  Sene  3  145)8. 

Accompliflement  d'iceiïe  5  8  .degrez  2  o .  Sene  31408. 
Le  premier  trouue  3  1. degrez  20.  Sene  5  1 067. 

Accomoiifsement  du  rnefme  5S.degrez  40.      Sene  5  1  24p. 
Latitude maieur49.degrez  24.  Second  trouue  t t  2?. 

Accomplifsemenc  du  rnefme  7  8.  degrez  3  t.      Sene  58798. 
Arc  trouué,qui  eft  de  degrez  5  6.  minur.  5  o.de  la  quarte,  reftent  3  3 .  degrez 
1  cmmucfont  lieues  d'Alemaigne  4p  7|. 
De  quelle  manière  ou  doibt  afïoir  le  Globe  de  la  Cofmo- 
graphie,  qui  fert  pour  les  quatre  coins  du  Monde, 
♦    félon  l'eleuation  du  Pollen  quelque  Région 
que  ce  foit.  Chap.14. 

EST  a  noter  que  la  terre  mife  au  milieu  du  niôde,feioii  le  mouuement 
du  Ciel fediuue en quattre parties  principales,  hfquejleson  appelle 
les  coins  ouanglets  du  monds,fcauoir  dï  Orknt,Occident,  Midi  ÔS 
Septencrion.Orient  e(t  ia  part  ou  le  Soleil  feleue  enl'orizon,Qccident  efUe 
point  ou  il  f  efconfc  de  nous.  La  part  par  ou  il  hià  là  cour  fa  l'appelle  Mîdî,   .  , 
&:  le  lieu  contraire  &  oppofite  a  iceile  efi  di&  Septitrion.  Ces  quatre  points 
doiuent  élire  toujours  marquez  &  eferiez  au  cercle  orizôtaidu  Globe.  Ceci 
dechré,parlons  de  la  vrayeafsiette  du  Globe ,  laquelle  doibt  eltre  de  cefte 
manière. Il  vous  fault  auoir  vne  table  de  boys  fore  platte  &vnie,&la  placez 
de  telle  forte  quelle  foit  iuftement  afsife  au'defsous  de  t'horizon/irez  en  iceï 
le  vne  ligne  meridiane,  fur  laquelle  afserrez  le  Globe,de  telle  manière  que  la 
vraye  face  du  Meridian  mobile  vienne  a  refpondre  tout  droift  fur  la  ligne  du 
Meridian.Ou  d'autre  manière .  Prenez  vn  compas  ou  quadran,  &  le  mettez 
furie  Meridian  mobile,tournant  le  Globe auecques  fesapertenancesdun  &: 
dautré  colle,  iufques  a  ce  que  la  languette  du  quadrâ  vienne  a  f  accorder,  ou 
que  vous  aurez  mis  &  appointé  les  points  ou  anglets.de  la  terre/oyent  droi 
bernent  ordonnez. ipres  cela^ns  mouuois  le  pied  du  Globe  leuetesle  Me. 
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ridian  auec  le  pol  septentrional  furl'horizon,iu(ques  a  ce  que  le  nombre  des 
degrez  de  Teleuation  du  Pol  ou  hauteur  de  la  terre  fe  voye  entre  le  Pol  & 
l'Horizo.Etapres,mouuez  le  Globe  fans  bouger  le  pied  d'icelui,  iufques  ace 
que  voftre  contrée  ou  lieu  de  voftre  habitatio  vienne  &  fe  rrouue  alendroit 
du  Meridian,&  de  cefte  manière  tiendrez  le  Globe  biéafsis  pour  voftre  lieu. 
Ce  faift  confîderez  &  regardez  diligemment  les  points  principaux  &  les  au- 
tres diuin'ons  de  la  terre,ceft  a  fcauoir,les  climatz,  parallèles,  &  quelle  partie 
demeure  au  deflôus  de  l'horizon  &  ce  qui  fe  monftre  au  defsus ,  quelles  ré- 
gions (ont  versl'Oriêc,  &  quelles  vers  le  Ponent,en  quel  lieu  cftla  terre  fer- 
metés endroicls  ou  elle  feftroici(r,ou  elle  f'efiargift,&  ou  il  y  a  ports  de  mer. 
Vous  verrez  aufsi  ou  les  môtaignesPefleuent,les  fourcesou  les  nuieies  cô- 
mencent,ôc  en  quels  lieux  elles  défendent  en  la  mer. 

LE  ZENITH. 
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Senfuiuent  trois  manières  de  trouuer  la  ligne  de  Midi.  ^ 

Our  trouuer  la  ligne  qui  marque  le  Midi,tu  feras  auec  la  reigle 
ou  efquierre  dont  vfent  les  tailleurs  de  pierre  5C  autres  telz  ou- 
uriers ,  vne  fuperrlcië  qui  foit  fort  égale  &  vnie  fur  la  terre  ou 
autre  chofè ,  en  laquelle  fuperficie  tu  ficheras  vn  fil  de  fer,  ou 
d'archal  droic~t  en  vn  point  qui  rappellera  C.  Ge  faift,  regarde 
deuant  Midi  l'extrémité  de  l'ombra  que  faift  lediâ:  fil  de  fer ,  &  la  feras  yng 
poincT:  A,  auquel  depuis  le  centre  de  C,  cfteudras  le  compas,  &  feras  vn  de- 
mi cercle .  Apres  midi  regarde  diligemment  l'extrémité  de  l'ombre  dudift 
fil  de  fer,  laquelle  touche  au  milieu  du  cercle  au  point  qui  fera  B .  La  partie 
dudia  demicercle  ou  arc  qui  eft  entre  les  deux  points  A,B,fc  partira  en  deux 
parties  egalles  au  point  D.  En  fin  tirant  vne  ligne  depuis  C  ,  iufques  a  D,  ô£ 
iufques  a  E,qui  fe  dira  D,c.£,  vousaurez  la  ligne  meridiarie  q  yous  cerchez. 


Pour  faire  le  mefme  par  vn  certain  inftrument. 

Ous  pourrez  facilement  trouuer îa  ligne  Meridiane  au  Midiâa 
toute  heure  du  iour ,  &  en  chafeune  place  Par  vn  Inftrumenc 
nomme  Azimuth,tel  qu'il  eft  ci  après  figure,en  prenant  bien 
garde  aux  particulières  déclarations  de  rmftrument.  Ceft  in- 
ftrument  a  deux  hemifpheres  ou  demi-ronds ,  ceft  a  feauoie 
lehaut  &  le  bas5qui  lonc  diuifez  par  la  ligne  de  l'horizon ,  laquelle  ligue  eft 
diuifee  par  certains  petits  efpaces  eftroifts ,  Chafcun  d'iceux  iufques  au  degré 
60.  vaut  vn  degré  5  8tde  la  en  auant  chafeune  partie  reprefente  cinq  degrez. 
Cefte  diuifion  eft  marquée  de  dix  en  dix  degrez,&  de  chafque  dixiefme  de- 
erre  de  l'horizon  montent  iufques  au  Zenith  certaines  ligner.  courbes,&  lafè 
viennent  toutes  recontrer .  Ces  lignes  fe  nomment  ^zimuth,  &  diuifent  la 
plus  haute  partie  de  JaSpnere  en  dix  degrez.  Le  centre  de  ceft  inftrument  re 
prefente  Orient  &  Occident ,  &  les  extremitez  &  bords  notent  ie  Midi  & 
Septentrion.  Aux  deux  coftez  de  ceit  inftrument  font  attachées  deux  efche- 
îes  petites^îefquelles  font  eiîeueçs  des  deux  extremitez  du  diamètre  de  l'ho 
rizon3&  chafeune  defdsftes  efchelles  appeliees  les  efcheiles  de  hauteur  apo. 
degrez.  A/imuth  eft  vocable  >4rabic,&  lignifie  les  cercles  g  fortét  du  Zenith, 
lequel  e\t  le  Poi  ds  nottre  Orizon,  &couppcnt l'horizon,  ôç  l'appellent  cer- 
des  de  p  nlitioci  ou  verticales .  Nous  appelions  Zenith  ce  point  au  Ciel  qui 
ertaudsiîus  de  la  telle  dç  chafcun.  ^yans  traiaedeceaiuitrument,  difons 
dei'vfaged'iceluû _  G 


Azimuth» 


Zenith. 


L'Vfage  de  ceft  Inftrumenri 
j  Egarde  auecques  diligence  la  hauteur  du  Soleil  par  la  premïeïe 
proportion  du  neufieme  Chapitre,  &  par  la  cinquième  du  mef- 
me  lheure  de  l'Equinoftial,pour  le  iour  et  inftât  que  tu  veux  fai 
re  la  ligne  Méridionale.  Ainfi  doneques  tenant  le  fil  droidl  pen- 
dant ,  fans  muer  le  triangle  de  l'Inftrument,  afsieds  vn  despiedz 
du  compas  au  point  du  triangle  duquel  dépend  le  fil  du  niueau.eftendâtl'au 
tre  pied  au  point  ou  le  fil  diuife  la  ligne  Parallèle  qui  fe  tire  du  degré  du  So- 
leil pour  ce  iouc  !a,&  au  point  de  lheure  trouuee>&  garde  celle  extenfion  de 
çompas  ;  puis  conte  es  efçheilcs  de  h  hauteuï  de  cet t  initiumeni:  cjue  tu  as  ci 
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tenant  veu,la  hauteur  du  «îoleiltrouuee  par  la  première  propofitïon  du  ncufie- 
me  Chapitre,&  ayant  marque  les  points  de  ladite  hauteur,  tire  vu  ftlou  règle 
ou  ligne  perdue.  Ce  faitf,afsieds  vn  pied  du  compas  furie  point  ou  la  ligne  fuf- 
difte  touche  a  la  circonférence  ou  bord  de  rinftrumentau  droict  cofte,  &  fans 
plus  eftendre  le  compas,marque  vn  cercle  cache  vers  la  partie  feneftre.teilemee 
que  tu  touches  ladite  ligne  :  &  l'ayant  touché  tU  y  feras  vne  marque,  laquelle 
te  môltrera  entre  les  cercles  verticaux  ou  azimuthales  le  vertical  q  tu  cerchois. 
Quand  tu  auras  trouue  le  degré  vertical  ou  azimuth ,  pren  vne  table  quarree, 
qui  foit  fort  vnie,  &  partiras  chacun  cofte  d'icelle  en  deux  parties  egalles,  co- 
rne fe  verra  a  l'œil  en  la  figure  fuiuante,  puis  que  les  quatre  points  de  ladiuifiô 
foyent  A,B,C,D,  &  A,C,B,D,  fay  deux  lignes  droidesqui  fe  croifent  enE, 
&  le  point  de  l'Orient  fera  C,celuidei'Occidét  A,celui  duMidi  B,8cdu  Sep* 
tentrion  D.  A  près  cela  pofe  le  pied  du  copas  au  centre  d'E,&  eftenlautrepied, 
de  forte  que  tu  faces  vn  cercle,  lequel  fe  parte  en  quatre  quartiers  par  les  lignes 
faites  au  parauanr,&  partiras  chafcun  de  ces  quartiers  en  oo.degrez,  comme 
font  les  i4ftro!ognes .  Ce  faift,  fiche  vn  ballon  ou  vn  fer  bien  fort  droit!  fur  le 
point  de  l'E,  &  mets  ton  Inftrument  en  vne  alsiettequi  foit  plaine  6c  vnie,  de 
forte  que  le  point  B,regarde  fur  le  Midi,  8c  D  ,vers  Septentrion.  Efprouue  puis 
après  &  adioufte  l'afsiette  dudict  Quadrâ,  le  mouu  ât  ri'vn  ou  d'autre  colle  iuf 
ques  a  ce  que  l'ombre  du  Pol  couche  fur  le  degré  vertical  que  nous  trouuôs  par 
les  rayons  du  Soleil.  Adonc  le  cofte  de  l'A,ou  C,fon  contraire,ferala  vraye  lig- 
ne Méridionale,  a  laquelle  eftant  vne  règle  mife,en  tirant  vne  raye,tu  auras  la 
règle  de  Midi. 
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Autre  manière  pour  trouuer  la  ligne  de  Midi. 

S Enfuit  vne  autre  vraye  manière  pour  trouuer  alTeurement  la  ligne  de  Mi-  tnuc(uion 
di  tantdeiourque  de  nuit,  auecquesle  compas  ou  quadran  afsis  en  vne  p0urtrou 
place  vnie.  Pofe  donc  tô  compas  de  telle  maniere,que  l'aiguille  frottée  a-  ocr  la  lïg- 
uecques  la  pierre  aymant  refponde  droi&ement  &  iuftement  fut  l'aiguille  qui  n  c  MentU 
cft  peinte  fous  icelle.  Ce  fai&,adioufteras  audict  quadran  vne  règle  de  telle  for  oa*  Ck 
te  que  l'vn  des  bouts  diceite  foit  regardât  vers  le  Septentrion,  &  l'autre  du  co- 
ite de  Midi,  faifà  nt  vne  raye  ioignant  la  règle ,  laquelle  fera  la  raye  de  Midi ,  ce 
que  verras  plus  elakerneue  en  la  ligure  fuiuante. 
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Des  Vents  principaux.  Chap.  XV. 
E  Vent  n'eft  autre  chofequ'vne  exhalation  ou  vapeur  chaude  & 
feiche,  laqlle  fengédre  es  entrailles  de  la  terre,5c  quand  il  en  eft 
forti,il  a  (on  mouuemët  principal  es  coftez  &  enuirons  d'icelle. 
Et  félon  les  anciês  Mariniers  il  y  a  douze  Fents,dont  les  quatre 
(ont  appeliez  principaux,  qui  (buffle nt  des  principaux  coins  du 


mondc,&  font  coftoyez  des  autres  huit.  Le  premier  des  Vents 
principaux  eft  le  FentdeMidi,appelle4uftreouMeridional,&  vent  de  Sud  pat 
les  Mariniersqui  eft  chaud  &  humide  de  fa,ppriete,&en  tomme  de  la  mefme  na 
ture  qu'eft  l'aer,fangmn,&  ^duit  efclairs  &  grades  nuées  &  pluyes,&  engédre 
peftef ,  &  pinfieurs  maladies,  acaufe  de  (a  chaleur  &  humidite.Le  collatéral  de 
ceftui  ci  du  code  d'Occident  ou  Ponent  eft  Sudlefte,lecjl  eit  de  nature  de  l'aer, 
ameine  maladies,&  alTemble  lesnuees  en  l'aer.  Le  fécond  des  Fents  principaux 
eft  celui  de  Septentrion,que  nous  appelions  la  Bife,lequel  eit  droictement  op- 
pofe&  contraire  au  FentMeridional}dicT:  pluau  ou  marin:  8c  eft  ceftuici  froid, 
fec&  mélancolique,  &  tient  de  la  condition  de  la  terre,  n'engendre  point  de 
pluyes,côferue  la  fânte,emplit  l'aer  de  froidure,gafte  les  fleurs  &  fruits  de  la  ter 
re.  Ce  Fent  ci  a  deux  autres  Fents  de  chafque  coite, l'vn  de  la  part  d'Occident, 
qui  eft  Nortnortvveft  ou  Notthoueft,qui  eft  froid  &  fec,&  faift  de  grandes  re 
uolutionsde  reins,  aflemblemens  de  neiges  &  tourbillons .  L'autre  qui  lui  eft 
collatéral^  du  cofte  d'Orient dift  Aquilon,  ou  Maiftral,eft  froid/ec  &  '.erre- 
ftrè,fanspluyes>&  figafte  les  fleurs.  De  l'Orient  &  près  de  l'Equinodhal  vient 
vn  Fent  principal ,  que  nous  appelions  Solerre  ou  Solaire ,  eu  Fent  dMmonr, 
aucunes  foys  Leuant ,  lequel  eft  de  nature  de  feu,  chaud,  collerique,  tempéré, 
doux,  pur  &  fubtil,  engendre  nuées,  conferue  la  faute  ,  &  eft  fort  conuenable 
aux  fleurs.  Auprès  de  ceftuici  eft,'ioignant  le  tropique  de  Cancer ,  le  Fent  diâ: 
Fukurn9  par  les  mariniers  Eft  Nordeft  leql  eft  eftiuaî,qui  tout  feche.De  la  parc 
d'Occident  eft  vn  Fent  dicl  Ponent  ou  Fent  dMuaî ,  des  mariniers  Oueft,  froid 
êc  humide,  rumatique, qui faittrelafcnerla froidure,  aydeala  naiflance  des 
fieurs,engendre  maladies  &  pluyes  &  tonnerres.il  y  a  deux  Fents  collatérales, 
ceft  a  fçauoir  de  la  part  du  Nort ,  le  ynt  Northou.eft  &  Noorthuueft ,  &  de  la 
part  du  SB,U  FentGarbin  ou  Labeçhe,qui  ont  cuiafi  la  mefme  nature  du  Fenc 
piiincipal^ui  eft  çntrç  eus:  deux»  ^ 
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1 N  défait  auft  couflumierement  lescontreesc@mparees  les  vttes  aux  au- 
{très  ,par  les  endroitts  &  afiettesdes  Vents, ouregions  du  monde.  Corne 
quand  nous  difons  :  Fjpaigne  a  de  la  part  de  Leuantles  mons  Pirenees  5 
)&la  France .  Item  Alemaigne  efclofede  la  riuiere  du  Rhin  du  coflede 
' Pokcm,&c  .  De  telle  mamere les  Géographes defcriuentles  funations 
quafide  tous  lieux ,  &fi  fert  grandement  etfouuentla  cognoijfanced'uelle  voye& ma- 
nière aux  Mariniers  qui  font  contraints  voyager  par  mer  en  régions  lontaines.  Car  Hz, 
doiuentfur  tout  confiderer  ce  point,  c'eft  afcauoir  vers  quelle  parue  du  Ciel,  il  leur  con- 
vient dreffer  la  prouue  de  leur  nauire  ,  &  au  fi  quel  vent  leur  feruira  pur  nautguer  â\n 
lieu  a  l'autre.  Mais  les  Cofmograpbes  âiuifentles  Régions  par  la  confier  ation  des  cbo-  c^fmogra 
fes  fuperieures,ou  bien parParalieles  et  femblables ,  Comme  quand  nous  difons,  Rome  a  p  e 
la  latitude  de  41.  parties  &  s  o.minu. longitude de 36. parties  et  vn  tiers  J- Holomee en  fhn 
premier  liureChap.  1.  marque  telle  différence  d'entre  la  Cofmograpbie  et Géographie . 
Or  le  Vent  félon  les  Phificiensj  eftvne  vapeur et  exhalation,  laquelfefmeut  esliftemou  Vene, 
coftez.de  la  terre:  et  prenent  leurs  noms  des  diuerfes  parties  du  monde  dont  Hz,  procè- 
dent. Ouilconuientnote\:que  félon  l'opinion  des  anciens  J'orizon  de  c  ha feune  région  fe 
diuift  en  douze  efpaces .  Au  reftejlyaquatreveMsprincipauxJolerrCyOu  Leuant}qui 
foufflede  la  part  ou  leSoleilfeleue  es  Equinocliaux.Zephire,que  nous  appeïïos  ventd'A- 
ual}ou  vent  d'Embas, les  mariniers  le  nomme t  Ponent,ou  vent  d'Oued,  les  Fiâmes  VVeft, 
et  vient  du  cofté  d'Occident,  le  vent  de  Bife^uieïl  dés  mariniers  appelle  North,procede 
du  Pol  ou  deMmmt,&  efipar  lescompofeurs  des  Cartes  Marines  appelle  tr an fmontain. 
Il  y  a  puis  après  le  vent  Pluauou  Méridional,  qui  procède  de  Midi,  appelle  des  mariniers 
Su,ou  Sud  .  Et  ces  vents  ont  chafeun  deux  compagnons  qui  les  coftoyent  d'vne  part  & 
â'afftre.  Car  le  vent  Solaire  ou  Solerre  a  de  cofte  de  Septentrion  le  vent  d'ici  Nortbeft^n 
Flamen  Noortoofl ,  é  de  l'autre  part  lè  vent  nommé  des  mariniers  Erancoys  Sue(l ,  des 
Elamens  Zujâooft,^  de  ceux  qui  hantent  la  mer  Méditerranée,  Syrocb,  A  Zephire  Oc- 
cidental eft  adiomt  de  la  part  de  Midi,le  vent  d'Afrique  nome  Suoneftjes  Elamens  Suyd-  C2,cîas  Iâ 
vveft,  des  Italiens  Garbin,  ejr  de  l'autre  cofte  entre  Orient  &  Septentrionle  vent  nommé  Bif6)  &'5o 
Northejïjes  Elamens  Ncortoofi .  lèvent de  Nortb  apour  compagnon  eduy  de  la  Bife,  lairè. 
ducoftede  leuant>&  lèvent  âeGalerne/îrantversPonent .  le vent de 'Midi, Marin  ou 
Auftre  a  vers  le  Pmentle  vent  dicl  en  Erancoys  Suoueft,  des  Italiens  Garbin,  en  Elamen 
Zuydtvveft}  &  de  la-part  d'Orient  le  vent  nomme  des  ma  riniers  Sueïl^es  Fiâmes  Zuyd- 
$oft.  Les  anciens  fe  font  contentez  de  tellediuifion  de  Vents  ,  maisles  mariniers  les  ont 
confiderè  d'autre  manière,  car  Hz,  diuifent  l'onz.on  en  $1.  parties,  ou  eh  16.  &  mettent 
la  differece  des  ventsjes  difiinguans  et  n'ornant  de  noms  compofez,  des  quaîrevents  prin- 
cipaux .  Et  faut  feauoir  que  quant  a  la  qualité  des  vents ,  Solaire  ou  Solerre  auec- 
ques  fes  deux  compagnons  [ont  de  nature  chaude  &  feche.le  vent  Zephyre,on  vent  d'à- 
fiai ,  eH  de  nature  froid  &  humide .  lèvent  de  Midi  ou  Sud  auecques  (es  deux  adioints 
â'vne  et  d'autre  part.  eH fec  et  humide  :  pourtant  eftilcaufant  tonnerres  et  pefilences, 
&  malfain  .  Le  vent  de  Septentrion  eftanta  Foppofite  eft  froid  et  fec,  en  grande  partie 
fain  pour  les  mimaux^  mais  non  pas  profitable  aux  fruits. 
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Zaydtzuydooft.  MidûAuftre.  Zuydtzuydvveft. 


Noordcnoordooit. 


La  Bife. 


Nooidcnoordvveff, 


Autre  Addition  de  Gemma  Frifon,en  laquelle  il  conte  les 
Vents,felon  les  Mariniers  du  temps  prefent,  &  mon* 
ftre  d'auantage  l'art  de  la  nauigation  a  gouuer- 
ner  la  nef  félon  le  compas,  &  a  trouucr  la 
différence  de  la  longitude  &  latitude. 

LA  manière  des  Anciens  quant  a  d'ffirencier  les places&  endroits  des  Vents  a  efie 
telle  que  defus^ainfi  qu'on  peut  voir  en  Ariflcte,  Aulu-Gclle,  Mactobe3&  pla- 
ceurs autres  autbeurs  .  Mais  ceux  q  ui  depuis  naguère;  ont  compofe  les  Cartes 
marines \ont  trouuevne  diuifwn  et  répartition  (Ticettx  plus  fuhnle ^repartant  tout  le  cir- 
cuit de  U  Mer  et  de  la  Terre  en  trente  et  deux  vents.  Vraj  efl  que  les  quatre  principaux 
tt  qui  tiennent  les  quatre  coins  accordent  auecquesla  deferiptiondes  anciens, ceft  a  fc*~ 
noir  Solaireje  vent  d'Anal,  le  Méridional,  et  la  Bifejejquds  partent  le  inonde  en  quatre 
quartiers,pnii  dtuifenticeux  quatre  quartier  s  en  huit  demi  quartiers  par  égale  distance, 
jjr  les  mment  des  mms  çompofcz*  des  quatre  vents  primpajtx  et  dejîus  déclarez»  Ce  que 
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tous  pôMZ.  Yolrepîus  clairemet  par  la  figure  ci  après  mife,en  que-y  nousauosj/ul  que  la 
différence  de  la  longitude  et  latitude  de  deux  places  e fiant  cognue.cn  pourra aifementfca 
uoir  comme  et  en  quel  endroit  du  Ciel  on  deux  a  guider  la  prouue  de  la  nauire}&  de  quel 
ventonydeuranauiguer .  Car  musauons  ajîisle  lieu  duquel  nous  deuons  partir  au 
centre  de  ïlnflrument  ou  Quadran ,  puis  nous  contons  la  différence  de  la  longitude  tant 
en  la  part  d'enhaut  comme  en  celle  d'embas, prenant  de  la  ligne  du  milieu  vers  main  droi 
fie,  fila  longueur  du  lieu  ou  nous  voulons  aller  efi  plus  grande ,  eu  pelle  tendplus  vers 
l'Orient^  puis  contons  de  la  mefme  ligne  mÀm  fenestre  tant  en  haut  corne  en  bas, fil  y 
4  moindre  longitude, ou fi  le  lieu  e fi  plus  Occidetal:  &  ces  deux  points  ainfi  irouuez^neus 
y  appliquons  la  règle  ou  le  fil  eftendu.De  ceïle  mefme  manière  nous  contons  aufit  la  diffe 
rence  delà  latitude  en  lordredextre  &  fenefire  du  Quadran  grenat  de  la  ligne  du  milieu 
è  tirant  en  haut,  fila  féconde  latitude  eft  plus  grade  vers  le  Septentrion^  en  tirât  vers, 
la  baffe  partie, fila  latitude  du  fécond  lieu  efi  moindre,  ou  tirant  plus  du  cofie  dcMidi^ 
qu'il  fault  faire  de  la  manière  que  ditt  e fixant  d'vn  cofie  que  d'autre.  VuUfaultaufi  efie 
dre  le  fil  ou  appliquer  U  règle  fur  ces  deux  points  que  vous  aurez,  trouue.  Et  ou  les  deux 
règles  ou  points  fe  viendront  rencontrer  en  croix,la  nous  conuient  imaginer  le  fecod  lieu 
auquel  ne  us  prétendons  aller,  v  m  quand  vow  aurez,  applique  1er  egUt  au  milieu  &  ce- 
tte du  Quadran ,  &  le  lieu  eflant  défia  trouue,  il  vous  monfirer a  vers  quel  endroit  vous 
deuez.  dre  fer  la  prouue  de  vofire  nauire  pour  y  paruenir.  Et  droiùl  deuant  icelui  vous  eft 
monfire  lèvent  qui  efi  propre  pour  y  naniguer .  Et  fila  différence  des  lieux  dont  nous  par 
Ions  fe  trouue  fort  petite  tant  en  la  logitudeque  latitude }  alors  pourrez,  vous' eflimer  dix 
degrez.  du  Quadran  pour  vne  vnite  oufeuldegre,  &  en  fera  l'opération  afj'ez.  plus  par- 
faille.  Et  filn'ya  différence  que  de  minutes  feulemet^alor  s  chafcun  degré  de l'infirument 
eu  Quadran  correfpondrafort  comodementa  cbafque  minute.  Et  parcotraire  vous  pour 
rez.au fi  en  nauigant  après  auoir  trouue  la  différence  de  la  latitude  cogmtfire&  trou- 
ver au  fi  la  differece  de  la  longitude,Car  la  latitude  grande  ou  petite  fe  compte  &  prend 
(corne  defta,  nous  auonsdill)de  U  ligne  du  miheu,&  fe  couche  la  règle  d'vn  bout  a  Vau- 
tre,&  efi  marquée  la  couche  d'icelte  auec  vne  règle  partant  du  diamètre, laquelle  repr e- 
fentek  part  du  monde  en  laquelle  eft  faille  la  namgaùon,&  lafe  met  le  point.  En  après 
fouit  tirer  vne  ligne  par  les  degrez,  des  deux  rengs}cefi  a  fcauo'trdu  hault  &  du  bas,tat 
quelle  foit  appliquée  au  point  defto.faiel  :  Car  adonc  la  règle  monfirer  a  la  différence  de 
lalongueur  que  vous  cerchez.,qui  efi  vraymet  chofe  belle  &  bien  digned'eflre  cognue:pnk 
que  la  latitude  fepeutvoir  &  cognotjlre  chafcun  iour  par  la  latitude  du  Soleil  de  Midi, 
ou  de  h  plus  grande  hauteur  des  efioiks  ,come  efi  a  plufieurs  notoire.  Et  quant  aux  pla- 
ces &  endniïts du monde,les  pilotes  lescognaiffent  affcz.ypomueu  qu'ils  ayent  ventpro 
pice.  Par  ou  les  longitudes  des  prouinces  fepourrojem  bien  corriger.  Jay  de  moy  mefme 
trouue  celle  habille.te3fans  ï 'auoir  apprife  de  perfonne.ce  queiay  bïe  voulu  adioufler  a  ce 
lïurede  Cefmograpbie,peur  profiter  en  tout  ce  queiepuU  a  la  Repub.  Chrétienne .  lay 
trouue  bonde  noter  au  fi  ce  point  en  paffant ,  cefi  que  les  voyages  qui  fe  font  par  terre, 
font  grandement  différents  de  ceux  qu'on  faid;  par  Mer.  Car  les  tr  ailles  quifefont.par 
terre  fe  font  toufiêurs  félon  les  grands  cercles  de  la  Sphère ,  comme  VVerner  a  déclare  en 
fes  commentaires  fur  vtolomee.  Mais  les  voyages  quifefont  par  Mer,  font  courbespour 
lapins  part}&  vont  en  biaifanty  d'autant quils  ne  fefont gneres  félon  les gr ans  cercles 
de  Usphere^mak  quelques  fois  par  les  cercles  Parallèles  de  l'Equateur  somme  quand  U 


56  Première  Partie  de  la 

nauire  tire<toufiours  vers  LeuanteuPonent .  Et  quelques  fois  auft  par  les  plus  grands 
cercles  delà  Sphère,  comme  quand  on  navigue  de  Midi  en  Septentrion, ou  de  Septentrion 
en  Midi^alorson  nauiguefous  le  cercle  du  Meridian.  Item  a  ceux  qui  naviguent  fous  l'E- 
quateur, fat  fans  voile d'Orieten Occidet.Es autres  nauïgatïos}combieque  lanauire  foit 
gouuernee  par  V aiguille  ou  buffolefi  efl  ce  que  les  chemins  ne  laiffentpasdeftre  courbes, 
lefquels  ne  font  femblables  aux  gr  ad  s  cercles  ,ni  aux  Paralleles,&  auft  ne  font  ik.  cer- 
cles, ains  feulement  lignes  courbes  squi  toutes  [e  vont  rendre  al'vn  des  Pôles  ^come  il  ap- 
pert affez.  clairement  en  la  defeription  &  Carte  générale  du  mondejar  nous  pajfe  long 
temps  ntife  en  lumière.  Pourtant  fault  considérer  qu'il y  a  grande  différence  deàire.quel- 
que  heu  efl  tflongnê  de  Leuanrpar  Terre  ou  par  Mer,&  de  dire, allant  en  ce  lieu  la  il  co* 
ment  tirer  vers  le  Ponent .  Car  celui  quifaicl  voile  vers  Leuant,va  par  vn  cercle  Paral- 
lèle a  l'Equinoclialpar  la  conduite  delà  pierre  Aimant,  ïent en  de  l'aiguHleJaquelle  en  la 
bufjolefaitl  toufiours  angle ts  drotcls  en  quelque  Meridian  que  fefoit.  Mais  qui  regarde 
ai'Equinoclial  du  cofte  d'Orïct,il  a  l'œil  a  vn  certain  point  de  l'Equinocttal  ou  il  f'adreffe, 
&  celafe  faitt  par  le  grand  cercle  de  la  Sphère  .  Pt  pourtant  les  navigations  nereffon- 
dent  point  aux  vrayes  parties  &  endroits  demande,  ouvous  voulez,  voyager ,  le] quelles 
nous  differemions  par  grans  cercles  en  la  face  de  la  Sphère.  Mais  elles  ont  feulement  cela 
ejueUes  monflrent  bien  en  quelle  part  du  Ciella  nauire  tourne^  en  quelpoint&lieu  elle 
fetro  une \mais  non  de  celui  dont  elle  e]l  premièrement  partie.  I  a  déclaration  deeps  cko- 
feseftant  prolixe,  il  nous  afemble  bon  de  la  referuer  en  autre  temps  plus  propre.Car  ce- 
fle fpeculation  requiert  plufieurs  confideratios,  comme  delà  nature  de  U  pierre  Aymant 
&  comme  ellefe  deflourne  du  vraj  Septentrion,  du  leuer  des  vents, de  la  diucrfe  concur- 
rence des  cercles  en  la  fuperficie  de  la  Sp  her cl  outes  lesquelles  chofes  (vrpajfent  de  beau 
coup  les  principes  &  elemens. Seulement  defirons  que  les  bemngs  Lecteurs prenem  engre 
le  petit  prefent  que  nom  leur  faifons  maintenant  :en  attendant  que  leur  frejentwis  cho 
fes  de  plus  grand  poids,  fi  Dieu  nous  en  prefle  la  commodité. 

Addition  du  Tradu&eur. 

LE  Compas  on  l'aiguille  efl  la  partie  principale  delà  nauire  pour  bien  naviguer, 
laquelle  fut  trouuèe  il  y  a  enuiro  trois  ces  ans:& n'y  apour  le  lourduy  home  qui 
fuhe  la  caufe  pourqnoy  le  fer  ejlant  frotte  a  la  pierre  Âjmat  regarde  wufiours 
le  Nord  .  Vray  efl  que  tous  l'attribuent  a  vue  propriété  occulte ,  les  vneduNord,  &  Us 
autresdela  mejlage  du  fer, &  deUpïerreenfemble.Si  cela  venait  delaproprieté  du  Nord, 
m  l'aiguille  ]e  changerait  ,a'wfi  que  dïfevt  le>  mariniers  quelle  fait  navigant  a  Nordeft9 
&  nautgant  hors  de  l'ïfleTcrcera,qui  efl  vue  des  Açores,cr  a  deux  cens  lieues  cTEjpaigne 
vers  Ponentïefïe  oette,  ni perdroitfon  e$ce>comme  dit!  Qlaus  Magnus ,  en  paffant  de  la 
Il jleMaçnetc  qui  efl  au  defous  du  Nord,  ou  au  moins  bïê  près.  Mais  en  quelque  manière 
que  ce  f*tt /aiguille  regarde  toufiours  au  Kord^cmbie  que  U  nauigaum  feface  du  cofie 
duSud.ouMtdy. 

Quadtan 
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Le  moindre  longitude  ou  plus  Occidentale.    kl  plus  grande  Iongîtude,ou  plus  orientale. 


De  ceux  qui  font  appeliez  Periecî,  Antipodes,ou  Antich- 
tones,Pcrifcij,Heterofcij  &  Amphifcij.   Chap.XVI  • 

Oute  la  terre  Ce  diuifë  en  quatre  parties .  Car  les  autheurs  corne 
Cisomedes  &  autres  font  (bus  chafeun  Meridian ,  &  a  chafque 
point  de  chafeun  Meridian  quatre  habitations,  ayans  entre  elles 
certain  regard  &  proportion  .  En  la  première  dèfquelles  nous 
forâmes  habitant  Aufsi  peut  on  prendre  pour  la  première  habi- 


1 


5  8  Première  Partie  de  la 

tation  tout  lieu  ou  point  qui  foie  en  toute  la  terre .  L'autre  partie  eft  habitée 
pericci.  par  ceux  qui  fe  difent  Perieci,  ceft  a  dire  circonhabitans.qui  habitent  alentout 
Aiueci.'    de  nous,  &  la  troifieme  partie  eft  habitée  de  ceux  qui  font  nômez^nteci, qui 

font  habitans  contre  nous .  Et  ceux  que  nous  appelions  Antipodes  ou  /Intich- 

tones,tiennentla  quarte  habitation. 

ANtipodes  font  ceux  qui  ont  les  pieds  dire&emét  tournez  cotre  nous5 
&  noftre  Nadir  eft  leur  Zenith ,  &  voyent  telle  hauteur  du  Ciel  que 
nousfaifons,  &  nauens  rien  commun  auecques  eux,ains  toutes  cho- 
fes  contraires  :  car  quand  le  Soleil  nous  donne  les  ardeurs  del'Elte ,  l'yuer  Jeut 
fàict  fer. ter  fa  rigueurrquând  nous  auons  le  iour/ilz  ont  la  nuit.  Quand  nous  a- 
uons  lesiours  les  plus  longues  Antipodes  ontles plus  !6gucsnuits,&  les  iours 
plus  courts.  Combien  que  Laflance  perfonage  autrement  dofte  die  qu'il  n'en 
y  a  point.ôc  fe  mocque  des  Mathemâticiés  qui  dient  laterre  eflre  ronde,quant 
a  la  plus  grand  part  de  Tes  parties.Mais  a  fin  que  ne  doutiez  qu'il  y  a  des  .Intipo 
des/achez  que  les  ^poftres  de  lefus  Chrift  allèrent  en  parties  conrraires,&qut 
fepeuuent  dire  Antipodes ,  tellcmët  quilzpouuoyét  marcher  les  vns  ayans  les 
piedz  contre  les  autres,puis  que  S.  Iacques  le  maieur  fils  de  Zebedee  ,  le  corps 
duquel  eft  en  Galice,comme  Ion  difX ,  fut  en  région  directement  oppohre  ou 
fut  S.Thomas,c'eft  a  fcauoiren  Inde.Car  les  Indies  &  Efpagnols  ont  les  piedz 
les  vns  contre  les  autres,  &  combien  que  ce  ne  foit  iuftement  félon  le  dumetre 
de  la  terre,  toutes  foys  la  différence  qu'il  ya  eft  quafi  nulle,*  doiuét  eftre  diclt 
Antipodes.Et  en fomme,qu'il  y  aît'des  Amipodes,Scrabon  le  rnoftrc  &  Pline 
en  Ton  hifloire  naturelle  Hure  fécond  Chapitre  67 .  a  quoy  VoJateran  &  tous 
les  autres  Géographes  faccordent. 

Addition  du  Traducteur. 

ON  appelle  Antipodes  les  perfo fines  qui  marchent  en  la  boule  &  rondeur  deU  Ter-* 
ie  au  contraire  de  nous  autres  poireau  cotraire  les  vns  des  autre s'.lef quels  ainft 
qu'il  femble,noqu'ilfoit  vrayjntUs  teftes  embas^  &  les  pieds  en  haut. Sur  quoy 
il  y  a  çrandt !  dif trente  &  débats  entre  gens  de  lettres  ,  non  feulement  entre  In 
autheurs  Gentils,  maisaufi  plusieurs  doâes  perfonnages  entre  les  Chiliens  ont  me 
qu'il  y  euft  Antipodes .  Mais  combien  que  ce  nom  Antipode  ne  fetreuue  en  la  Bible,  ce 
n'eft  argument  qui  oblige  a  croire  qu'il  n'en  y  a  point  :  veu  mefme  que  lafe  trouue  que  U 
Terre  eft  toute  ronde,&  efl  enuironme  du  CielO  du  Soleil.  Et  eftant  awfi,  tous  les  bornes 
du  mode  ont  U  tefte  drejfée  au  Ciel  &  les  pieds  au  cetre  de  la  1erre,en  quelque  part  qu'tlz, 
marchent. &font,&  fe  trouuent  en  icelle  comme  les  raiz.  d'vne  roi  de  charrette  :  que  fi  le 
moyeu  ou  ilyfont  emboîtez,  eftoitquoy,&  fans  mouuoir,lors  que  la  cbarrcttevajn'enyau 
toit  pas  vn  qui  fuît  plus  droit  a  la  roue  l'vn  que  ïautre>ni  plus  haut}m  au  contraire.  In  fin 
prefque  tous  les  Philofophes  anciens  tiendrent  pour  chofe  certaine  qu'tlyauott  des  Antipo- 
des,ainfi  que  le  raconte  Plutarque  &  Macrebe  &  plufieur s  autres.  Et  eft  ce  nom  d'Antipo- 
des fi  commun  .qu'il  y  a  peu  de  gens  qui  ne  Payent  lev,ou  qui  n'en  ayent  ouy  parler, &  penfe 
qu'ils  ont  toit  fions  efte  depuis  le  Déluge  enca:  &  par  ainfi  la  chofe  eft  toute  certaine  qu'il  en 
y  a.  Et  combien  que  les  Philofophes  Gentils  ayent  maintenu  obfttnement  qu'tln'yapajfagt 
de  noftre  Hemijbhere  a  celuy  des  Antipodes  toutefois  les  nautgationsdes  Iftaignols  &Por 
tugois  ontdejMucrtUcontwre,  U  eft  bien  çroyable qut  latnaUU  tbjmm  tien  eujt efte 
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t9gneuâeU  part  des  Indiens,  que  nous  appelions  Antipodes,  d'autant  qu'ils  n'amiem  na- 
tures quifuffent  four  faire  vue  fi  longue  et  perilleufe  nauigation,  comme  font  lesEjpagncU 
far  la  hier  Oceane:  mais  ce  ehemineft  a  prefentf  battu  et  cognu,que  les  Ejpaignols  y  vent 
iournellement:  et  ainfi  fe  trouue  l'expérience  contraire  ala( âge  Antiquité'^  ar  ce  qtïû  eji 
notoire  qtfvnenauire  nommée  la  Victoria  enuironna  la  rondeur  de  la  Terre  aufi  grande 
qu'elle  eft,et  toucha  en  terre  des  vns  et  autres  Antipodes,  et  retourna  en  Ejpaigne  trois  ans 
Apres  qu'elle  en  effort  partie, Ores  il  eïl  trefeer  tain  que  ceux  de  Peru  qui  habitent  en  lima, 
en  Cufco  et  Arequipa,font  Antipodes  de  ceux  qui  demeurent  a  Caluut  et  Zcylan,  lf.es  et 
contrées  en  Afiela  majeur  :  &  les  Moluques,  qui  font  les  Ifles  del'efpicerie  font  Antipodes 
de  ceux  de  U  Guinée  :  &  Viïm  a  fort  bien  dit  que  la  Taprobane  efloit  des  Antipodes  :  car 
ceux  de  cefte  IJle  marchent  contre  les  Ethiopiens, qui  font  au  lieu  d'où  le  jleuue  de  Nil  pred 
fon  origine  &  deMeroe,  Aufi  font  ceux  de  Mexico  Antipodes  de  ceux  qui  f mt  en  l'Arabie 
beureufe. 

De  ceux  qui  font  appeliez  Perieci. 

CEux  qui  font  appeliez  Perieci,  qui  habitent  fous  vn  mefme  Meridian,  Perieci. 
&  fous  mefme  cercle  Parallele,auecques lefquels  nous  communiquôs 
en  toutes  chofes.  Car  nous  habitons  fous  la  melme  Zone,  &  auons  les 
faifons  de  l'an  egallesauec  éux,qui  rontlePrintëp^l'EÎteji'Yuer  &  l'Automne. 
Nous  auôsaufsi égale  diuerfite  de  iours  &6*e  nuits.Ilya  toutes  fois  cefte  difîe 
rence  que  quand  nous  auons  deçà  le  ioiàr,i!z  ont  la  nuit ,  toutes  fop  ilz  n'ont 
pas  fi  toft  le  Soleil  comme  ilfefconfede  nous:  comexeux  qui  habitet  aux  ifles 
Forcunees,auec  ceux  qui  font  en  la  région  dessines. 

Anteci. 

ANteci  ou  Anticoles  font  difts  ceux  la  qui  en  vn  mefmé  cercle  Merïdiâ  ... 
font  habitansacoftede  nous  ,  ayans  égale  fc  mefme  latitude  du  Pol  AntcCÏ* 
auftral,  auecques  nous  autres,&  égale  longueur  pareillement,  &  ont 
les  faifons  de  l'an  tèmblables  a  nous,mais  non  pas  egalemét  ni  en  mefme  téps. 
Addition  du  Tradu&eur. 
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Es  Anteci  et  Anticoles  des  E(pagnols&  Alemans  font  ceux  delariuicredeVlata, 
&  les  Patagones  qui  ont  leur  habitation  au  deiïroit  de  Magallanes:&  ceux  de  la 
nouueUe  Çjpagne,font  Anteci  de  ceux  de  Cafltlle:  comblé  que  ces  appellations  foy- 


ent  confondues  les  vnes  auec  les  amres,&  fe  nomment  uus  Antipodes . 

Perifcij. 

PErifcfj  font  difts  ceux  qui  habitent  fous  lePol  du  monde  ,  qui  fontainfi 
nommezacaufe  del'ombre.-careni'efpace  de  demi  an  l'ombre  tournoyé  etl  cl> 
a  l'étour  deux  côme  vne  roue  de  moiin,ome  les  Pilappiés  et  les  vo  ifins. 
Addition  du  Tradu&eur. 

Lis  Perifcij  des  Ejpaignols  fontceuxyqui  vtueni  en  Sibola  &  esparties  rfenuiron  : 
&  ceux  deChile  en  la  nouueUe  Ejpaigne ,  lefquels  eïians  les  appellations  confon- 
dues les  vnes  anec  les  autres,  f  appellent  combien  que  malproprement  Antipodes* 

Amphifcij.  ^  Ampkifcii 

A    Mphtfcij  font  nommez  ceux  qui  habitent  au  deffous  de  rtfquino&iai,     r  * 
l'ombre  defqtiels  fe  tourne  es  quattre  parties  du  monde ,  commcles 
Ethiopiens ,  les  Aïâbesj&  les  Indiens.  f 


Hctcrofcij 
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Addition  de  Gemma  Frifon. 
Heterofcij. 

HEterofcij,  font  dict  ceux  qui  habitent  es  Zones  temperees3afc4ueir  entre  les  cer- 
cles PoUres  &  les  Tropiques,  comme  les  Ejpatgnols  &  Italiens,  &  tous  ceux  qui 
demeurent  en  Europe, auec  la  plus  part  del'Afie. 

Senfuit  la  Figure  des  habitations  fufdides. 


POE/S 


En  quoy  différent  Ifle5Prefque-Ifle5Ifthmus  &  Continent 
que  nous  appelions  Terre  ferme,  Chap.  X  VI I . 

LA  Terre  eft  diuîfce  parl'eaue  en  quatre  manieres,carou  la  terre 
en  elt  tout  alemcnc  enuironnee,  &  cela  eft  appelle  Isle ,  comme 
Rhodes,  ^icilejCorlejTaprobanaJauajAmerique/Àngleterre, 
Iflande,on  bien  elle  eft  Pcn-Infule,  ou  Prefque-lfle,  ou  Cheifo- 
nefe,quin'eft  toutalementIsIe,&  fi  n'eft  pas  terre  ferrne,ains  eft 
quafî  de  toutes  parts  enclofe  d'eaue,  fors  qu'il  refte  quelque  en- 
droit de  terre,  par  leql  elle  fe  ioint  a  la  Terre  ferme .  Et  y  a  quatre  principales 
Pen-inlùles  au  monde.Dont  la  première  eft  celle  que  les  Grecs  ont  appelle  Pc 
toponefe,qui  eft  auiourdhui  di&e  la  Moree  fituee  en  la  MerMediterranee.L'âu 
tre  fappefte  Aurea  chcrfbnefe,  en  la  Mer  Indique  Méridionale.  L'autre  fe  di& 
Cimbrique,en  la  Mer  d'Alemaigne.  L'autre  fe  nommeTaurica  Cherfbnefus,bi 
quelle  eft  au  Pont  ou  Mec  Euxine ,  près  de  laquelle  le  Danube  entre  en  la  Mer, 
après  aufcir  paffe  Rhetie  &Bauicie ,  anciennement  diclç  Vindcltfû  a  &  par  le» 
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deux  Pânonïes  par  Dacc  &  Mific.Ou  aufsi  elle  eft  dittc  lfthmw,q  eft  vne  terre 
cnclofc  entre  deux  Mers,toutesfois  elle  donne  propremét  le  chemin  au  Cher- 
foncfe  ou  Prefque.Isle,  comme  ilfthmus  de  Corinthe  entre  Achaye  &  la  Mô- 
ree,lequelieRoy  Demetrius,  Cefar  le  Diaateurje  Prince  Caius,&  Domitius 
Nero  fe  parforcerent  rrencher  &  ouurir ,  mais  leur  entreprife  n'eut  aucun  bon 
fucces ,  ainfi  que  Pline  le  recite  en  Ton  hiftoire  naturelle .  Le  dos  de  l'Arabie 
entre  ledeftroit  Arabic;&  la  Mer  d'Egypte  :  le  Koyaume  de  Dannemarck,  ôC 
toute  l'Italie  fe  peuuent  dire  ifthmus. 

Continent  ert  dia  toute  Terre  ferme,  qui  n'efi  Isle  ne  Prefqu'-Isle,  ne  ïfth- 
mus,ainseft  toute  d'vn  tenant  fans  interruption ,  toutes  foy  s  on  la  void  aucu- 
nement (ce  que  n'eft  prefque  rien)  entamée  &  rongée  de  la  Mer ,  comme  cil 
Mîfnie^axe^oheme^auieiejDace^uringiejHongriejSueue^&c. 

Addition  de  Cemma  Frifon. 

COnfidereque  la  face  de  la  Terre  n'eft  vme,è  quelle  ne  [entretient  lont'mtelttmet, 
ains  eft  cauee  &  creufee  de  diuers  contours  de  Mers&  du  tèut  entrerompue.  I  es 
autbeurs  ont  appelle  Comment, ou  Terre  ferme,  ceftepartie  laquelle  eft  iointe  aU 
plus  pande  face, comme  [ont  Europe,  Afte,&  Afrique.  Et  ont  nomme  IJle  vne  contrée  de  ter 
7e  eftant  de  toutes  parts  environnée  de  la  Meryé[eparee  de  la  plus  grande  portion  habita- 
bles owme  eft  Angleterre^icile^andie.  Et  ont  dit!  Venin[ule,ou  Cher[onne[e,ce  que  nota 
difons  en  franco)'*  Vrcfque-  ljle:vne  terre  qui  ri  eft  du  tout  enuironee  de  Mer,  mais  eft  iointe 
par  vne  pointe  eftroite  a  la  pins  grande  terre  habitable:  Dequoy  nous  auons  pour  exemple^ 
l'Italie  JaMorceJa  Verocopske,&c.  Finalement  nous  voyons  qu'tlz.  ont  appelle  celle  partie 
par  laquelle  la  Ftefque-Ijle  eft  iointe  a  la  terre  ferme  lïthmus ,  qui  eft  vn  dejlroit  de  terre 
tu  langue  comprinfe  entre  deux  Mers .  Il  y  a  oultre  ce  vne  infinité  de  noms  &  termes  dont 
les  Géographes  vfent ,  la  définition  defquelz.  apertient  aux  Grammariens  pluftoft  qu'aux 
Cofmograpbes ,commt '  font &egmy%oy*umejnuincc fient  p  euple,à  c,  ItemMontaig- 
tte,Protnonwite>  Vallée,  à  f .  Il  y  a  encore  les  mus  des  eaues,  comme  font  Mer,  Eleutte,Ri~ 
uiere,hacfioulfe,&  femblables^  a  la  déclaration  defquels  nt  nous  fpmmej  voulus  arrefteu 

Sommaire  diuifion  de  ce  que  di&  eft.. 

lsle3çomme  AmeriquejSicileJaua^hodes. 

CLa  Moree. 
Penin fuie  corne  <  Taurica  cherfonefus. 

^Cimbrica  Ghertonefus. 


Toute  îa  terre 
ellou 


rCorinthiaquei 
Ifthmos    Jie  dos  de  l'Arabieà. 
commeie  yDannemarck. 
Italie* 

Continent,ou  Terre  rerme,come  Toletteayalence,Brabân^ 
Paris. 

Et  pourceuxquinefont  exeoitezen  Géographie,  nous  donnerons  laJFîgurc 
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Del'Vfàge  des  Tables  de  Ptolomee,&  de  quelle  manière 
on  trouuera  la  fîtuation  de  chafcune  Région 
ou  Ville.     Chapitre  XVIII. 

Ourtrouuer  i'afsiette  de  quelque  Fille,  cerchez  premieremet 
les  degrez  de  lalongitude  &  latitude  es  Tables  ou  elles  font 
eferites  .  Premièrement  trouuerez  le  nom  de  la  Ville,  &.  tout 
vis  a  vis  les  degrez  &  minutes  de  la  longitude,  en  après  les  de- 
/jGJ^j^^  grez  &  minutes  de  latitude.  Lelquels  degrez  tant  de  lôgitude 
que  de  latitude  elbns  trouuez,cerchez  en  la  Table  compétente  les  degrez  de 
la  longitude  au  boutd'enhautde  ta  di&e  Table  en  la  partie  Septentrionale, 
puis»  au  bouc  d'ébas  de  ladifte  Table,en  la  part  Méridionale.  Et  quant  aux  de 
grez  de  la  latitude  &  parties  d'icelle,vous  ks  cercherez  es  autres  deuxeoftez, 
celi  a  fçauoir  en  la  partie  Orientale  &  Occidétalc  ?&pôur  en  eftre  plus  aifeu- 
^tai&es  aux  deux  bouts  quelques  marques  qui  fepuifTent  effacer  ou  ofter 
comme  cire.  Puisellendez  vn  fil  furies  points  de  la  longitude  en  la  partie  fu- 
perieure,&  inférieure,  &  furies  points  de  la  latitude  vn  autre  fil,&  verrez  ou 
les  deux  rils  croiferontjU  fera  I'afsiette  de  U  Fille  o^ue  cetchez» 

Sen* 
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Senfuit  la  figure  &  vfage  de  ce  qu'eft  di&  pour  entendre  les  Ta- 
bles de  Ptolomee,  auecques  quelques  noms  des  places 
pour  l'exercice  de  celui  qui  commence  encores  a 
eftudieren  la  Géographie. 


Septentrion  ou  Nord,partie  fuperieure. 


2$  ^\3°\^  J?jJîïl± 


JJttwf  foret 


Midi,  Partie  inférieure. 

PRague  a  en  longitude  3  2.degtezo.minutes,en  latitude  ço.degrezSc 
^.minutes. 
Leipzig*  m  longitude  a  0,  degrez  5  8«minuws,en latitude  5 1  .degrez 
£*.mmutcs»  fcejzfnig 
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Leyfnig  a  en  longitude  3o»degrez  2  ©.minutes. 

Ver.ife a  enlongitude  3  2,degrez  30  minuc.en latitude 44.degrez,Ço,mîn, 
Vicnneen^uimcheacnlôgueur  3  5.deg.8.mi.  en  latitude  4 8. deg. 2  8. mi. 
Munich  a  en  longitude  20.degrez  2  o.min.  en  latitude  48  .deg.  min.  o. 
Ingolftad  a  enlongitude  2 j^deg.é.rnin.en latitude 48.deg,42.minut. 
Erford  a  en  longitude  2  8  .deg.  3  o.min.  en  latitude  5 1  .deg.  1  o.minur. 

^hapitrcX  I X.  du  Miroir  de  Cofmographie. 

hoir  eft  celui  auquel  nous  nous  mirons,  c'eft  a  dire  nous  regar- 
dons &:  contéplons  noftre  femblancc'  Mais  en  ce  Miroir  de  touc 
l'vMuers,  nous  y  conréplonsla  face,image  5c  fcmblance  de  tou- 

 \  te  la  terre.  En  premier  lieu  doncques  monftrôs  ici  vne  declaraciô 

générale  de  ce  Miroir  quant  a  fes  parties  .*En  ce  Miroir  il  y  a  vn  bord  immo- 
Lebord    b^e>Pârti  en  24.pa"ies,iequel  f'appelleie  bord  des  heures,  &chafèun  efpace 
des  heu-  Vieeux  a  quatre  quarts ,  &  chafeun  quart  d  iccux  reprefente  1  5 .  minutes  de 
tes»        temps .  Il  y  a  pareillement  troys  roues  mobiles ,  defquelles  la  première  ou 
plus  baflV  reprefentele  miroir  du  mode,  qu'on  appelle  Mappe  mode,l'autre 
porte  le  Zodiaque ,  &  pour  la  fîmilitude  quelle  a  elle  eft  appellee  rech  ou  a- 
iaigne,des  Arabes  Alhancabut.  La  troih'efme  &  dernière  eft  vne  petite  roue 
tournante  qui  a  24.  diuifions  dheures  auecques l'Indice  ou  touche  du  Midi . 
Il  y  a  en  oultre  vn  Indice  &  comme  touche  ou  marque  mobile3qui,fedic"t  en 
Arabie  Alhidada,  leql  eft  fiché  6c  attaché  furie  centre  &  a  deflbus  foy  toutes 
les  roues  deuant  dicles,lefquelles  il  ferre,  a  fin  quelles  ne  fortent  du  centre. 

De  l'vlage  du  Miroir  Cofmographique. 
Ce  Chapitre  contient  quelques  Propofmons,Ufquelles  monftrcat  clai- 
rement lTfàge  dudict  Miroir. 

Première  Proportion  qui  monftre  comme  on  doibt 
trouuer  Taftiétte  de  quelque  lieu  que  ce  foie 

Remierement  tu  feras  vne  marque  fur  Ientour  du  Miroir,  en  la 
longitude  du  lieu*,  fur  laquelle  marque  mettras!' Indice  ou  tou- 
che. En  après,  confiderelalatitudedulieoque  tucherchesau 
reng  desdegrez  delatitudejaquelle  tu  coteras  au  marqueur  on 
Indice,prenantdesl,EquinocT:ialverslc  Midiou  Septentrion  fè 
Ion  qu'eft  la  latitude  de  ton  lieu ,  &  a  la  fin  de  la  numeratiô  de  ces  degrez  de 
de  latitude  feras  vne  marque  en  l'Inftrumét,au  deflbus  dudift  Indice  ou  tou- 
che, &  la  fans  faute  eft  la  place  &  afsietce  du  pays  ou  ville  que  tu  cerches. 

La  féconde  Propofîtion 
E  montrera  comme  tu  doibsalTsoir  artificielement  le  Miroir  ieïoit 
l'afsiecte  de  ton  habitation,  &  quand  tu  auras  en  ce  Miroir  trouue  la 
place  de  ton  habiratîon,Qu  de  quclqucauwe  Filie,  côme  eft  ci  deuap 

monftse 
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moltré,  mets  la  lâguette  ou  ligne  fiducicle  fur  les  i  2. heures  du  Midi,  &  ùy 
tourner  celle  petite  roue  iufques  a  ce  q  h  marque  ou  point  de  ton  habitati° 
•u  place  Ce  trouue  droi&ernent  fous  celte  ligne  fiduciele.Et  en  cefte  afsiette 
U  tu  attacheras  la  petite  roue  auecqs  de  la  cire ,  &  ainfi  fera  le  Miroir  recliaé 
pour  ton  habitation,  qui  eft  ce  que  tu  cerchoys. 

La  troifîefme  Propofition 

EST  pour  enquérir  &  fcauoïr  en  quelles  Contrées,  ifîes  ou  Filles  le  so 
leil  &  autres  Planettes  paffent  par  deflus  noftre  tefte  chafeun  iour  6c 
heure. Quand  vous  aurez  les  degrez  de  la  hauteur  du  Soleil  hors  de  la 
deuxîefme  propofition  du  p»  Chapitre ,  mettez  la  ligne  fidueiele  fur  l'heure 
du  dernier  bord ,  en  laquelle  vous  voulez  feauoir  Cela ,  foit  deuant  ou  après 
Midi,ou  enuirô  la  minuit.  £n  après  tournez  la  reth  iufques  a  ce  que  le  degré 
du  Soleil  auquel  il  a  fon  cours  ce  iour  la,foit  iuftement  fous  la  ligne  fidueiele 
delà  languette .  Le  Soleil  dôcques  luit  a  niueau  fur  la  tefte  de  ceux  qui  font 
couuerts  du  degré  du  Soleil,fbit  fur  eaue  ou  fur  terre.  Et  ayant  châge  h  reth 
de  place,cerchez  les  degrez  des  autres  planettes  au  Zodiaque ,  &  laâppâroi- 
ftrontles  places  Ôcendroicts  furlefquelsf§»iouusro^detëic"tes  planettes  â 
heure  nommée. 

La  quatriefme  Propofition 

EStpourtromierfacilemêt  fùr  quelles  gens  le  Soleil  paflêplôb 

vne  &  deux  foîs,& fur  le  chef  defquels  il  ne  pafle  iamais.  Il  y 
a  donc  au  Miroir  du  mode  troys  cercles  plus  grâds  q  les  autres,  Ceft  a 
Ccauoir  l'Equino&ia),  qui  eft  parti  parle  milieu,&  les  deux  Tropiqs.Le  So- 
leil pafle  donc  vne  (oy%  l'an  de  droiâ:  fil  far  le  chef  de  ceux  qui  habitent  fous 
les  Tropiques .  Et  fur  ceux  qui  habitent  entre  les  Tropiques  pafîe  le  Soleil 
verticalement.Mais  ceux  qui  demeurent  hors  des  Tropiques  ne  verront  ia- 
mais le  Soleil  fùr  leur  tefte .  Et  eft  cefte  règle  trcfvraye.  Si  la  latitude  daucu- 
ne  Ville  ou  place  pafïe  2  4.  degrez  »  il  eft  certain  que  iamais  le  Soleil  ne  pafTe 
par  le  Zenith  d'iceUe.  C'eft  donc  vne  fable  ce  qu'on  dicl,que  le  Soleil  ne  fai£k 
en  Ierufàlem  aucune  ombre  a  Midi,  car  fit  latitude  excède  3  1  .degrez. 
Cinquiefme  Propofition. 

POur  feauoir  quelle  heure  il  eft  en  quelque  autre  Contrée  ou  Fille  de 
tout  le  monde  a  quelque  heureou  minute  de  temps  que  ce  loit.  Met- 
tezla  languette  ou  Ligne  fidueiele  au  dernier  bord  furl'heurc  de  laqllc 
vous  voulez  feauoir  l'heure  d'vne  autre  contrée  ou  place,  6c  la  languette 
cftant  la  afsife  fans  mouuoir,  tournez  la  petite  roue  des  heures  d'vn  &  d'au- 
tre cofte,iufques  a  ce  que  le  fin  bout  du  quadran  Meridian  regarde  droiclc- 
ment  l'afsiette  de  cefte  Fille  la  ,  &  que  l'Alhidada  auecqs  la  ligne  fidueiele, 
mon  li  re  en  la  petite  roue  l'heure  de  cefte  contrée  ou  Fille, contée  de  Midi  ou 
Minuit  ainfi  que  voulez. 

Fin  du  Premier  Hure  delà  cofmographie. 
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défaites  les  quatre  principales  parties  duMonde,fcauoir  eft 
Europe,  Afie  5  Affrique  ,  &  Amérique  3  auecques  les  chofes 
merueilleufes^  monftres  qui  T'y  trouuent. 

DelEurope.   Chapitre  Premier. 
Vrope  première  partie  du  Monde  aefteainfî  nommée  du  nom 
id'EuropaAille  d'Agenor  Roy  des  Pheniciês,laquelleayât  elle 
rauie  paf  lupiter  fut  tranfportee  d'Afrique  en  Candie.laquelle 
du  cofte  d'Occidit  eft  bornée  de  la  Mer  Atlantique  .Delà  part 
Jde  Septentrion  de  la  grande  Mer  d'Angleterre  &  dMlemaigne, 
&  deTTpaTc  oppofite  eft  enclofe  dé  la  Mer  Méditerranée.  Du  coite  de  Leuât 
elle  a  le  grand  fluue  Tanais^que  les  Scithes  appellent  Siiis,  &  le  palud  Meo- 
tide,quiis  nomment  Temerida,comme  qui  diroit  Mer  ouMere  de laMer.  Le 
territoire  d'Europe  eft  merueilleufementfertile,l'aery  eft  doux  Se  tempéré, 
il  y  a  grade  abondâce  de  tous  fruits,  vins  &  arbres}tellemét  qu'elle  peut  eftre 
comparée  aux  meilleures  contrées  du  monde,tantelle  eft  plaifante  &:  ornée 
de  tresbelles  rilles,chafteaux,Bourgs  &  Pillages.  Les  homes  y  font  beau- 
coup  plus  vaîllâs  &  vertueux  qu'ils  ne  (ont  en  Afîe  ôrAfrique,côbien  qu'el- 
le foit  moindre  en  grâdeur  que  les  autre  parties  de  la  terre,n'ay  ant  de  largeur 
en  quelque  endroit  qui  foit  plus  de  2  2  5  .lieuesd'Alemaîgne,  fino  ou  enuïrô 
le  milieu  d'iceile,pu  elle feftend  fort  auant par  deuxgrands cols  enlaMer,tât 
du  cofte  de  Midi  que  de  la  part  de  Septentrion,  lefquelles  encouleures  font  a 
la  façon  de  deux  Ailes,pat  lefquelles  elle  reprefente  la  forme  d'vn  dragon.Et 
en  longueur  depuis  le  fluue  Tanais  iufques  audeftroiâ:  de  Gibraltar,  qui  eft 
fa  pluslongueeftenduc,eileaenuiron  7  5 o.lieuesd'Alemaigne.La  première 
contrée  dicelie  du  cofte  d'Occidét  eft  Efpaigne,  difte  par  les  Grecs  îberia,  re- 
prefentantla  tefte  du  dragon,  dontnou«auôs  ici  faift  mention,  laquelle  par 
les  autheurs  anciens  eft  diuifee  en  trois  prouinces,ceft  a  feauoir  Betique,qui 
eft  le  Royaume  de  Granade,  Portugal^  Arragon.  Les  modernes  ont  diuife 
cefte  traiae  d'Efpaigne  en  cinq  Royaumes,c'eft  a fcauoir,îe Royaume  de  Ga- 
lice,Nauarre,le  Royaume  deCaftiile,qui  comprend  Caftilleoc  Léon,  le  Roy- 
aume de  Cathalogne  &  Arragon .  La  Région  qui  eft  plus  proche  &  voifine 
d'Efpaigne  eft  la  France,  laqlié  eft  feparee  d'Efpaigne  par  les  monts  Pirenees, 
&  du  cofte  de  Leuant ,  le  Fluue  de  Rhin  trefroidemét  courrant,  &  quant  aux 
autres  coftez,elleeft  battue  delà  Mer  Oceane.  Ptolotneela  diuife  en  quatre 
parties,ceft  a  feauoir  en  la  Gaule  Aquitaine  ou  Guienne^a  Gante  Lyônoyfe, 
la  Belgique,&C  la  Prouence,Languedoc,&  Dauphrné,laquelle  eft  feparee  d'à- 
uec  les  autres  Gaules  parles  raontaignesde  Ceuennes,&le  mont  S.  Glande, 
&  feftend  iufques  a  la  Mer.  Ceux  de  la  haute  &  balfeAlemaigne  habitent  le 
long  du  Rhin,les,  vns  d'vn  cofte  Us  autres  de  l'autre.  Ce  grand  pays  d' A  le  mai  - 
"en. 
ou 
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de  Midi  elle  fe  termine  aux  Alpes ,  qui  font  par  Ptolomee  appellees  Peni- 
nes.  Elle  ne  doibe  eftre  poftpofee  a  autre  prouince  quant  a  fertilité.  Les  mô- 
taignes  d'icelles  donnent  l'argent  &  autres  metaux,&  fi  na  point  faute  d'or. 
Elle  eft  arroufee  du  Rhin,du  Danube  (qui  fe  delgorge  par  fept  bouches  en  la 
Mer)  de  la  riuiere  Necar,de  l'Elbe,  &  autres  riuieres  tresbelles .  Elle  eft  dicle 
Germanie,du  vulgaire  Aleman,  Gar  eïn  mms  côme  qui  diroir,Fiftorieufe  fur 
maintes  nations.  La  première  des  Prouinces  d'icelle  eft  Sueue,  puis  Franco- 
nie,Turingie,VoytIande.Vindelicie,  ou  eft  Ausbourg,tirefurle  Midi,  puis 
Morauie  joignant  laquelle  eft  Pannonie  ou  Hongrie ,  a  cefte  ci  eft  aufsi  voi- 
fine  !a  Prouînce  de  Myfie ,  laquelle  feftend  iufques  a  la  Mer  auecques  le  Da- 
nube. A  u  milieu  d' Alemaign  e  eft  le  Royaume  de  Boheme,lequel  eft  de  tou- 
tes parts  enuironne  de  la  foreft  Hercine,comme  d'vn  mur  naturel .  Du  cofte 
deSeptenrriô  font  ceux  de  Mifnie,ceux  dupays  de  Saxe, &  après  ceux  la  du 
cofte  du  R  hin  font  les  V  Veftphaîes,  ceux  du  pays  de  Helîen,de  Frifè ,  &  des 
Hollâdois.OuItrele  pays  de  Saxe  eft  Holftein,Slefie,la  Marche,Mechelburg, 
Pomeranie,  qui  Peftend  iufques  esSarmates.  Le  pays  deSarmatie  eft  habité 
par  ceux  de  Prulfe,  les  Liuoniens,Rufsiens,Moicouites,Lituaniens,Ies  Pola- 
queSjFFalachiens  Ôc  Transfjluaniens.  Apres  eft  le  pays  de  Dace,au  deflus  du 
quel  eft  la  Trace,  qui  eft  a  prefent  ditte  Grèce,  comprenant  en  foy  contrées 
particuIieres,comme  fontEpire,Achaye,Macedoine,la  Moree,&c .  La  Mer 
Adriatique  eft  enuironnee  des  Dalmates ,  Efclauons,  Jftrie ,  &  Friul ,  &  ce 
qui  eft  oultrececi  eft  appelle  d'vn  feul  nom  Italie ,  les  Prouinces  de  laquelle 
font  Campagne.CaIabre,le  pays  Latin,U  Pouiile,To(cane,  la  Conte  de  Spo 
lete,la  Lombardie,  le  Fenetian,  6c  la  Marche  d'Ancone. 

De  la  Région  d'Afrique.  Chapitre  II. 

n«ne.   fe^^ga^Frique  que  les  Grecs  ont  appelle  Libye,  a  fon  nomd'Afer,  fils 
^jde  Madian,  qui  eftoit  vn  des  petits  filz  d'Abraham  y/Tu  de  Ce- 
jthura  (à  deuxiefme  femme,  comme  Iofephe  elcrit  au  premier 
lliure  desy4ntiquitez  desIuifs,Chap.2  g.lequeljCommeon  dift, 
I  fut  chef  d'vne  armée  qu'il  mena  en  Libye, ou  ayant  vaincu  les 
ennemis  eftablit  la  (on  fîege .  Elle  commence  de  la  Mer  Gaditane  ou  Gibral- 
tar^ fe  termine  vers  la  Mer  d'Egypte.  Elle  eftconiointea  la  Mer  Méditerra- 
née du  cofte  de  Septentrion, 8c  du  Midi  elle  eft  receue  de  la  Mer  Ethiopique, 
Elle  a  aufsi  fes  régions  &  prouinces  ,qui  font  la  Tingitane ,  Cefarieniè,  qui 
font  les  Mauritaines.  Numidie,  Libye,  la  prouincede  Cartilage,  Bifance,  U 
Cirenaique,qui  eft  difte  Pentapolis.Egypte,&  Ethiopie -Mauritanie  Tîngitar 
ne,laquelle  eft  ainfi  nommée  de  la  Fille  Tingis,  a  du  cofte  d'Orient,!*  riuiere 
Ma!ua,&  de  la  part  de  Septentrion,  elle  eft  bagnee  de  la  Mer  Italique,  &  de 
celle  de  Gibraltar  ou  Gaditane,du  cofte  d'Occident  elle  eft  fermée  de  la  Mec 
Atlantique,  la  eft  la  colomne  dï&e  Abile,  &  y  (ont  les  montaignes  Hepta- 
delphes.c'eft  a  dire  des  fèpe  frères.  La  Mauritanie  Cefàrienfe,a  de  la  part  de 
Poneut  U  Tingitaneadu  colle  d'Oj;ient  U  Numidie,du  cofte  de  Septêtrion 
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la  Mer  d'Afrique,  &  au  defïus  la  région  de  Cannage.  Oultre  îa  lïuiere  Amp- 
faga  eft  Numidie  fameuiè  &  renommée  pat  le  nom  de  MafsinifFa ,  qui  y  fut 
iadis  régnant ,  ainfi  qu'eferic  Ouide  au  6.  dcsFaftes ,  laquelle  a  efte  par  les 
Grecs  appellee  région  Metagonite,ou  eft  Hippo  Fille  capitale,  &  fiege  Roy- 
al du  pays,&  Aphrodifiun^que  nous  appelions  Afrique,  &  Thunis,  laquelle 
fut  en  l'an  1.5  3  5.  conquife  par  l'Empereur  Charles .  Leshabitans  du  pays 
ont  petites  maifennettes  de  boys,  leiqlles  ilz  charroyent  de  lieux  en  autres 
furchariots,ainli  q  font  les  bergers  de  Miine  en  Aemaigne.Et  les  pays  ou  ces 
Filles  font  afsifes,  eft  cômunemét  nôme  Afrique,  du  nom  de  toute  la  regiô, 
ou  eftaufsi  Zeufis,Carthage,Maxule,&  Vtiquerenômee  parla  mort  de  Ca- 
ton.  Apres  celle  ci  eft  Bi(ànce,l3c]lle  elt  habitée  des  Libyens,Pheniciens,&  en 
icelle  eft  la  moindre  des  Sirtes,le  port  Adrumete  &  ieptis,ia  riuiere  Cinips, 
&  la  contrée  de  Tripoli,  en  laquelle  eft  afsife  Neapolis  ou  la  grande  Leptis, 
la  grande  Sirte  &  Mer  dangereuie.Et  au  dedans  du  deftroit  ou  bras  de  Mer, 
font  les  Aresou  autels  Philenorum  .  Apres  cela  eft  la  prouince  de  Cyrene , 
celle  de  Pentapolis,  c'eft  a  dire,  ayant  cinq  Villes,  comme  Beronice^rfînoe, 
Pcolemais,Apollonia  &  Cyrene.Etcefte  ^uince  approche  des  Gara  mates  du 
cofte  de  Midi  &d'Ethiopie,de  la  part  de  Septentriô  de  la  Mer  de  Libye,&  la 
fin  d'icelle  tirant  versLeuanr,  eft  la  Ville  Catabatmus,  &  de  la  part  d'Oriéc 
eftMarmarique  qui  eft  appelke  Libye  Mareotide ,  de  laquelle  l'Egypte  eft 
fron tiere,ou  eft  la  riuiere  du  Nil,a  laquelle  eft  iointe  la  ludee  du  coite  d'Ori- 
entji'Arabie  Petree,&  la  Mer  Eritree:&de  la  part  de  Septentrion,laMer  d'E- 
gypte. Du  cofte  de  Midi  eft  PEthiopie,  ou  iamais  ne  pleut ,  mais  enuironle 
milieu  de  PEfte ,  elle  eft  arroufee  &  rendue  fertile  par  l'inondation  du  Nil , 
les  Villes  plus  excellentes  &  renommées  de  toute  cefte  contrée,  font  Alex- 
andrie capitale  de  toute  Egypte,ou  S.  Catherine  Mile  du  Roy  Coftusreceuc 
martyre.  La  nouuelle  Babyîône,ou  eftlegrâd  Cayre,&  Memphis  qui  font  aC 
fifes  aftez  près  lVne  del'autre ,  Au  deftbus  d'Egypte  eft  Ethiopie ,  &  tirant 
plus  vers  Orient  la  région  Trogioditique  .  Puis  après  on  trcuue  vue  gent 
qui  a  peinefont  hommes^inspiuftoft  font  brutaux  &  cruels^comrne  Egy- 
panes  &  Blemmies,  qui  lont  fans  teftes,ayans  hs  yeux  aux  efpaules.  Pareil- 
lement Satyres,qui  orties  piedz  comme  cheures,  fans  quelques  certaines  ha 
bitations.SemblabiementCynocephales.ayans  les  teftes  comme  chiés,&îes 
Colopodes  fans  tefte„ayans  vn  ceil  horrible  en  lapoïtrine,&  eftâs  fort  noirs. 
On  trouue  aufsi  en  A  frique  des  Elefans,  Dragons,  Rînoceroces,Tigres,Ba- 
fiUcs,&  autres  diuerfes  beftes  &  ferpens  venimeux* 

DerAfie.   Chapitre  III. 

S -I E ,  tierce  partie  de  la  Terre,  ainfi  nommée  par  Anus  fiîz  de 
Maneus  Libyen,a  la  Mer  de  troys  coftez:du  cofte  de  Midi,  eile 
alaMerIndique,delapart  de  Septentrion,  elle  a  la  Mer  de 
Scirtue,  a  l'eadtoitde  Jouant,  elle  a  la  Me*  Orientale,  & 
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&en  la  part  oppofite,elIea  Europe  &  iiffrique,&  la  Mer  §  eft  entrejesdeux. 
En  cède  région  fe  crouuenc  plufîeurs  formes  &  manières  d'hommes ,  &  di- 
uerfes  mœurs  &  coutumes,  elle  eft  quant  au  refte  fertile,  tempérée,  &  bien 
peuplée  de  tonte  forte  de  beftial. Ot  quant  aux  peuples,&  Villes  principales 
de  cette  terre,il  en  va  ainfi.  Premierement,Pont  &  Bythinie  font  les  prouia 
ces  principales  dMfîe,  puis  celle  qui  eft  propremët  di&c  ^fie,Phrygie,Cappa 
doce>  Licie,Carie,Pamphylie,Myfie,Armenie,ou  les  riuieres  Tigris  &  Eu- 
phrates,  ont  leur  commencement,  lefquelles  courent  vers  le  Midi .  Enapres 
font  les  Capadoces  les  premiers  quid'vn  feul  terme  font  appeliez  Pô  tiques, 
en  après  les  A  mazones .  les  Sarmates  qui  font  près  la  riuiere  Ta  nais  ,  &.  les 
Scithes  tous  les  derniers.  LesCafpiens  font  alentour  de  kMer  Cafpie  .  Les 
Medes,Hircamens,  &  au  dellous  deux  font  les  Parthes,  lesCarmaniens,  les 
Perfes  près  de  la  Mer  PerfiquejLes  Babyloniens,Mefopouni!en?,Sirïens.Les 
Arabes  fontducofledc  Midi,&;  tiennent  le  bras  de  Mec  d'Arabie.Oukre  les 
Parthes  eft  /fria,?aropamfus3Dfangiane,&:  Gedrofie,&:  par  delà  ces  contrées 
eft  le  pays  d'Inde  a  codé  de  la  riuiere  Ganges  deuers  Ponent,  &.  de  l'autre  co 
fie  de  la  riuiere  vers  Occident .  Pline  en  fou  liure  7.  de  l'Hiftoire  naturelle, 
eferit  quil  y  a  la  plufîeurs  fortes  d'homes  qui  viuentde  chair  humaine  ♦  On 
dict  aufsi  qu'il  y  a  en  Scithie  des  y4rimafpes,qui  ont  vn  oeil  au  milieu  du  frôt 
qui  font  continuellement  la  guerre  aux  griffons  ,  pour  tirer  les  métaux  des 
mines .  Il  y  a  aufsi  en  vne  certaine  vallée  du  mont  Irnaus  des  hommes  fauua- 
ges,ayant  la  plante  des  pieds  tournée  derrière,  &  vers  le  gras  de  la  iambe,ôc 
courent  fortlegeremét.En  plufîeurs  montaignes  fe  trouue  aufsi  certaine  en- 
gence  d'homes  qui  ont  teftes  de  chien  ,  &;  fi  abayent  corne  chiens  au  lieu  de 
parler .  Il  y  a  aufsi  vne  certaine  forte  de  gens  Monofceies ,  qui  n'ont  qu'vne 
cuilTe,lefquelsfiutent  fort  habilement,  il  y  a  aufsi  desSciopodesa'efquels  e- 
ftans  couchez  fur  le  doz  es  plus  grades  ardeurs  fe  font  vmbre  de  leurs  piedz. 
Il  yaencores  des  homes  fans  teîte  ,  qui  ont  lesyeuxauxcfpaules.Enuironla 
fonteine  de  Ganges  fiuue  d'Inde,eft  la  nation  des  Aitomes,qui  font  fans  bou 
ches,&  ne  viuent  que  du  flair  &C  odeurdes  chofes  aromatiques;On  diet  que 
lesPigmees  font  au  demis  de  ceux  ci,&  dift  Pline  qu'il  y  aencoresplufieurs 
autres  manières  d'hommes  monftrueux. 

De  l'Amérique.    Chapitre  1 1 1 1 . 

;Mcrique,qui  eft  maintenant  dicle  la  quarte  partie  de  la  Terre,a 
tfbn  nom  d'Americ  Fe  [puce,  celui  qui  l'apremiereméttrouuee, 
;  peut  élire  a  bon  droift  nommée  ifïe,  pour  ce  qu'elle  eft  detou- 
[  tes  parts  clofè  de  laMer.Cefte  Isle  na  efte  cognuedePtolomee 
^  ni  de  Ces  deuanciers,a  caufe  de  fa  trop  longue  diftance.  Elle  fut 
donques  trouueeenl'an  de  noftre  Seigneur  refus  chrift  1497-  parcomman 
dément  du  Roy  de  Caftille,  &  a  caufe  de  fa  grandeur ,  eUe  efl  aufsi  appellee 
nouueau  monde.  Les  habitais  de  ce  pays  vont  tous  nudz,  &  font  mangeurs 
de  chair  humaine  trefcrusls.  Hz  font  tresbôs  archers,Sc  tirée  fort  dtoicteruét, 
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&  ne  rendent  obeifTancea  perfonne.IJz  n'ont  ne  Koys  ne  Seigneurs. îlz  :bnt 
fort  bons  nageurs  tant  hommes  que  femmes.  \\z  n'ont  fer  ni  autres  telz  me- 
taux.mais  arment  leurs  flèches  de  dents  de  poiflbn  &  autres  animaux .  On 
trouue  aufsien  ce  pays  la  vne  befte  qui  a  vn  certain  ventre  naturel ,  dedans 
lequel  elle  porte  les  petits  ça  &  la,.&  ne  les  en  tirepoint  fmon  pour  les  allai 
Ûer.Uz  font  fort  légers  a  h  courfe.  Leurs  richefies  font  plumages  d'oyfeaux 
dediueriescouleurs,&  grand  nombre  de  certaines  pierreSj.leiquellesilzperj 
dent  a  leurs  oreilles  cV  Jeures  pour  ornement  .  Hz  ne  font  aucun  eilime  de 
perles  ne  d'or  ou  chofes  femblables  .  Ils  font  tresfrancs  &  libéraux  a 
donner  ,  &  prenent  auffi  trefvoulontiers  quand  on  leur  donne.  Ils  (è  font 
tirer  du  fàng  des  reins  &  du  gras  des  ïambes.  Les  aucuns  dentre  eux  enter- 
rent les  morts  auecques  eauc  &  vi&uailles,comme  filz  deuflent  maiïger,&; 
les  autres  faifansle  dueil  du  trefpafle,le  veftent  d'une  chennfette  de  cotton, 
puis  le  pendent  entre  deux  arbres  en  vne  grande  foreft  ,  mettans  force  vi- 
tres auprès  de  lui,&  la  paiTent  la  iournee  danfans  fans  ceiTe  alentour  de  ce 
ponre  pendu.Hz  adorent  le  Cielle  £oleil,la  Lune  &.  les  efto  îles.  Leurs  habi- 
tacles ou  cabannesfontfaicles  en  forme  de  cloches  conuertes  de  fueilles  de 
palmes .  Hz  n'ont  aucuns  grains,ains  font  fariné  de  racines  d'arbres  de  quoy 
ilz  peftrilfent  du  pain.  Aure{te,cefte  Ille  eft  fituee  en  l'endroit  du  monde  ou 
le  Soleil  f'efconle  aux  jlemans,  combië  qu'il  femble  en  spftre  Charte  quelle 
ibit  en  Orienf.car  il  fault  que  la  Mappe  monde  lbit  courbée,  tant  que  l'equi- 
noclial  (veu  que  la  terre  auecques  les  eaux  font  vne  forme  qui  eft  rôde  pour 
la  plufpart)  lbit  réduit  en  cercle  parfaîct  Ce  qu'eftantainfi  fait  5elle  nous  ap- 
paroiftra  en  Occident.  Au  furplus,  l'Amérique  a  plufieurs  Isles  qui  lui  font 
adiacêtes,comme  l'Isle  de  PariaSjl'Iiabeliejancienemerit  CubaJ'tfpagnoîe, 
ou  fe  prend  le  boys  de  Gaiac,dont  on  tèfert  pour  guérir  la  verolie .  £n  oul- 
tre  les  habitans  de  Me  Efpagnole  fe  nourùîent  de  grands  ferpen  s,  8c  de  ra- 
cines au  lieu  de  pain.  Les  coutumes  &  manières  de  faire  des  habitans  de  ces 
lfles,(bnt  du  tout  femblables  a  celles  des  habitans  de  J' Amérique.. 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

TOut  ainft  que  cefienouuelle  partie  detVn'îuers  efi  grande  cjr  quafifans  wefu- 
rey&  defcnuuerte  puis  peu  dannees  en  ça ,  aitfi  ne  fault  fefmerueiller  fi  nous 
monsiournellement  cognoijfance  daucunes  parties  d'icetle.Car  on  ne  peut  co- 
pendre  fi  ce  que  Arift oie  recite  auliuret  quila  eferit  des  merueillesdu  monde,  fe  âoibt 
entendre  de  cette  Ifie  ci  ou  dune  autre ,  ce  que  te  di}afn  quaucunne  vienne  (entendre 
quelle  a  efte autre foys  trouuee.ll efi  donc  ainfiyqu'en  l'an  de  mfire  Seigneur  mo.  par 
lemandement  del'Empereur  Charles  Cinquième  partie  de  V  Amérique  du  Ponentfut  def 
couuerte  vifitee ,  ou  fut  trouuee  la  contrée  du  Peru,  la  plus  riche  d'or-&  dejpiceries 
qui  ait  encore  e(le  trouuee  iufques  aprefent.  Elle  efi  fituee  en  la  longitude  âe  2ço.  de- 
grez.,6 prenant  d'Occident  &  tirant  vers  Orient:  &  du  Septentrion  tirant  vers  Midi3 
a  U  différence  de  quafi  sdegm*.£lk  a  aufii  efie  nommée  GaMle  la  muue,par  ceux  qui 
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lont  premièrement  trouvée .  Il  y  a  en  ce  Koyaumefi grande  quantité  d'or  &  d'argent,  • 
quils  en  font  des  vaiffeaux  feruans  aux  plus  vil*.  &  contempttbles  vfagcs.lt  ce  dout  on 
fe  peut  plus  efmertieiller.en  la  ville  de  Collao  a  efte  trouuee  vnemaifon  tome  couuerte 
d'or.lt  fi  nye fi  ce  fie  contrée  moins  heureufe  &  fertile  en  autre s  choj es ,  car  Hz.  y cueillet 
le  grain  deux  fojsl' année,  efiant  pourueue  &  peuplée  de  plufieurs  fortes  d'animaux, 
toutes  fojs  elle  fe  vante  defire  libre  de  beftes  fauuages  &  cruelles .  Les  brebis  &  mon- 
tons) [ont  fi  grands  quilz.  fenferuent  de  monture,  &  les  cbeuaucbent  corne  cheuaux  .et 
fi  fécondes  quelles  aignellent  deuxfoys  ÏAnXts  villes  de  ce  pays  font  bien  policée  s  .mu- 
nies de  bonnes  ordonnances  &  armes, &  tneruetlleufement  bien  ormes  &  formée  de  ri- 
uieres.montaignes  &  boys  .tellement  qu'on  la  diroit  vn  paradis  en  terre.  It  quant  au 
regarddes  habitans  efians  garnit,  de  toute  humanité  &  courtojfie.de  la  cogmtjfancede 
dtuers  arts  et  meftters.et gardansfoy  et  loyauté  exercent  leur  traficque  auecques  tou- 
te preHihomie.Tellemcnt  que  rien  ne  leur  default [mon  la  cogtmjfance  deChrifi,  lequel 
toutes  fays  eftant  cognu  deplufieurs.ainft  defirons  et  efperons  qutls  en  auront  tous  cog- 
Mïffance  par  la  conduite  de  fon  Efprit ,  a  quoy  on  doibt  employer  tout  labeur  it 
diligence. 

Table  particulière  de  la  longitude  &  latitude 
detoutle^VLonde.  Cap.  V. 

jN  cette  pre fente  Table  efl  contenue  la  longitude  &  latitude 
îdes  Régions,  Prouînce$,£atrapïes,Duchez,  Marquifatz,  Con- 
Ltez.VilleSjBourgSjMontâigneSjRiuiereSjFontaines^acz.Ifles, 
prefqu'lsleSjCognuesde  l'Europe, Afiique^fie  &  Amérique, 
_  Jauecques leurs  degrez  tant  deiôgitude  que  de  latitude.  Aueoj 
addition  de  quelques  lieux  qui  y  defailloy*nt,  prinsdePtolomee  &  autres 
Géographes.  Vous  feaurez  en  outrt  que  les  deux  nombres  qui  font  mis  a- 
pres  les  noms  des  pays ,  villes,  riuieres  &c.  font  les  degrez  &.  minutes  de  U 
longue  ur,&  les  autres  deux  qui  fuiuent, font  les  degrez  &  minut.  de  lalar- 
geu.jiinfi  qu'il  appert  parle  commencement  de  la  Table  (muante  en  la  de- 
scription de  Granade  en  cefte  manière:  Granade.PtcU/Mmj.8.3o|3ô'.5o. 
Et  ainfi  deuez  vous  entendre  de  toutes  les  autres  places  qui  fuiuent  en  cefte 
Table,  &  pourtât  que  plufieurs  villes  &  places  nont  point  leur  droift  nom 
en  François,nons  les  auons  mis  en  Latin,  &  la  ou  nous  auôs  trouue  le  droiCb 
nom  François,nous  l'y  auons  mis  auisi .  A  fin  que  cefte  table  peuft  feruîï  * 
tous  Mariniers, Pilotes,Marchands  $c  Voyagers. 

Cy  après  fuit  la  Charte  Cofmographîque,  "contenant 
Tafsiete  &  Situation  des  quattre  parties 
principales  de  tout  le  Monde. 


oprieteç,  Nature  &  Opérations  des*  Vents. 
,o3\(ord.  J\(orcinordeJle.  * 
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'Deladiuijîon  du  zSA'fonde:  Addition  dc*> 
(jemmaFriforLj. 

Out  ce  que  le  monde  habitable  contient ,  a  efte  diuife  par  tous  les  Au- 
t  heur  s  anciens  en  Trois  par ties  principales, c% eft  a  feauoir,  Europe,  Afie, 
&  Afrique ,  au  [quelle  s  nous  auons  maintenant  adiouf'è  pour  vne  qua- 
triefme  l' Amérique ,qui  n'efl  moudre  que  les  autres .  Les  Géographes, 
c'eftadire,ceux  qui  font  defeription  delà  Terre  par (es parties,  ont  ap- 
prins  de  représenter  Europe  toutela  première,  combien  quelle  foit  en  grandeur  la  moin- 
dre de  toutes  les  autres ,  tant  pour  la  multitude  des  habit  ans  d'icelle -, comme pour  lesgra 
des  vaillantifes  &  proue  fies  de  ceux  qui  Vont  habitée ,  Car  cobien  que  les  autres  parties 
delà  Terre  fojentplus  amples^  dé  plus  grande  eftendue,ft  ne  font  elles  pourtant  fi  bien 
peuplées ^tellement  qu'on  tient  corne  pourfablefce  quifedillde  laplufpart  de  î  Afiei&pa 
reillem'ent  de  la  partie  d' Afrique, qui  envers  le  Midi.  Et  quant  al' Amérique  ,ils  n'en  ont 
fait!  aucune  metio.Au  rejle  Europe  eft  quafi  de  toutes  parts  bordée  de  la  Mer}car  du  cofte 
de  Ponet  elle  a  la  Mer  Occidentale \eu  CanalfainftGeorges,puislaMerde  Bifcaye,ale- 
droit  de  la  Bi fe,elle  a  la  Mer  de  Guyenne  &  d' Angleterre^  du  colle  de  Septentrionale 
efl  battue  de  la  Mer  d'Alemaigne,&  de  la  Mer  Hyperboree:  &  delà  part  de  tenant ,elle 
eft  fepareeâel' Afiepar  le  Fluue  Tanays ,  lequel  fartant  desmontaignes  Hyperboreestfs 
rient  rendre  au  palud  Meotide .  Ce  mefme  Fluue  eftdicl  par  les  Barbares  Silis  &  Don, 
fuis  elle  eft  clofe  du  mefme?  alud  Meotide,  puis  du  Bofphore  Cimbrique,du  Pont  Euxin, 
tn  après  du  Propontide  &  del'Helleftont ,  puis  confequemment  de  la  Mer  Aegee ,  difîe 
l' Archipel.La  part  d'Europe  qui  regarde  le  Mtdi,eft  fepareeâel' Afrique  parla  Mer  medi 
diterraneejequelle  ce  pendant  prend  diuers  noms, félon  le  regard  &  confier  anon  diuer- 
fe  des  lieux \nations û  euenemens*  Apres  l'Archipel,fuit  la  Mer  ditte  de  Mandrie  ancien- 
nement Mirtoum,puis  la  Mer  Libyque  ou  Punique,  puis  en  tirant  plus  vers  la  partie  Oc- 
cidentale &  laBife,  eft  ta  Mer  Hadriatique,ou  Golfe  de  Venife:  Audefious  de  l'Italie  eft 
laMcrà'ebas,  diâeMerde  Marfeùh  ,Mer  de  GenneSydeSardeigneJeSicilcdeMaiorqué 
&  Minor  que, prenant  les  noms  de  cesljles  la:  puis  il  y  a  la  Mer  d'Effaigne.  Etfnalemet 
la  Mer  fort  efiroite  laquelle  efl  entre  Efiaigne  &  la  Mauritanie  ou  Barbarie.  Les  Geogra, 
phes  l'ont  appellee  Mer  d'Hercules, maintenant  on  la  nomme  Deftroit  de  Gibraltar, quel- 
quesfoys  de  Seuille,  Il  faut  donc  bien  tenir  ces  chofes  en  mémoire  quant  a  la  defeription 
tu  circonfeription  de  VEurope,a  finie  feauoir  &  auoir  comme  a  main  quelle  contrée  ou 
quelle  montaigne  eft  aftife  en  tel  ou  en  tel  endroit  du  Monde,]}  d'auenture  nous  voulons 
reciter  ou  mettre  par  eferit  chofe  qui  foit  digné d'eflre  efeoutee  ou  leue.  Au  reftejafigu 
re  de  la  terre  ferme  d'Europe  repre fente  quafi  la  façon  d\n  dragok,la  tefte  duquel  regar 
de  la  part  de  Ponent,  ér  eftend  ces  deux  aelles,  l'vne  vers  le  Midi>  &  l'autre  en  la  partie 
eontr air e>qui  font  Italie ,&  cejle  grande  PrefquAfie, laquelle  contient  luytlant,Uolïlein 
(XSiefvvickt  Finalement  les  parties  principales  d'Europe,  font  Ejpaignè9France,Alemai 
gne,ltalie,Rhetie,pajsdc  Grifons,Bauiere,HongfieJe  pays  deVoloignepace,  la  Grece9 
Rujsie,&c* 

L 


74  Seconde  Partie  de  la 

Defcription  particulière  d'Europe. 

Tarties  &  Villes  d'Efpaigne^ &pre^ 
mûrement  de  IzAndalou/it^. 


/^Ranade.  Granata.  Ptolom^  lll't- 
^-*beris.  8  3 4.]  3  7. 50. 

Cefte  Ville  eft  le  plaifir  &  la  récréati- 
on des  Roys^rnee  de  Palays  &Edifi 
ces  magnifiques,  il  fy  faift  grande  tra 
fique  de  foye  &  eft  biéfurniede  tou 
tes  chofes  neceflàires  a  la  vie,  l'air  eft  y 
bié  tempère.  Elle  fut  oftee  d'entre  les 
mains  des  Maures  l'an  de  noftre  Seig 
neur  lefus  Chrift  1 4  8  8  .par  Ferdinâd 
Royd'Efpaigne. 

ScuiWt.  Eifpalis  5.42 1 37.0. 

Elle  eft  Fille  marchande  &  bien  poli- 
cée,© u  il  y  a  Euefché.  Il  y  a  vn  tresbe- 
au  &  magnifique  Temple. 


38.  6 
38,  6 
38.  6 
la  naif- 


San  LucM^uciferiFanû  6,  o 
Cordoua.  Corduba.  4.40 
Librixa.  Nebrijfa,  5 . 40 

Lieu  renommée,  a  caufe  de 
lance  du  trefdofte  en  toutes  bôneslet 
très,  Antoine  de  Nebrifie. 
Eç\]â,Auguft4  Firnu     8 .  15(38.20 
Elle  eft  afsife  au  milieu  d'^ndalou- 
fïe,&  fut  édifiée  par  vn  nommé  /Iftir. 

Calpeappellee  Colône  d'Hercules, 
jointe  au  deltroit  de  Gibraltar, 

7.  30  3 6. 1  5 
Ma!aga}M*/4<M         8.  50  37.30 
VilleEpifcopaledela  Prouince  d'^n 
daloufie,en  bonne  affictte ,  &  de  tra- 
fique. 

Vêlez  Mihg^Menoba  p.  45)37,45 
Almerica./lfo/er*  1 0.40 1 3  2.50 
la  Prouince  anciénemét  appeliée  Tdrra 
conefe^Q  diuile  maintenât  en  plufieurs 


Filles  &  Bourgs  la  plus  renommée, 
defquelles  eft 

Côpoftellc,ou  5-Iacques,pour  ce  5 
la  gïft  le  corps  du  bien-heureux  S.hc 
quespatrond'Efpaigne^  5.8)44.1  3 
Ouiedo,Br/^//«»î  i0.  0I44.4Ç 
Sanfta  Maria  finis  terre ,  Vlauïa  Lam- 
brit  4.40)44.45 
Mlorgz,Ajlurica  Augufta  p.  3  o [44.  o 

Cajlille  contient  les 

Villes  fuiuantes  . 
Tolette,  Toletum  ,ou  le  RoyAIfon/è 
compofà  les  Tables  d'^ftrologie,Ia  eft 
le  principal  Archeuefché  de  toute  Ef- 
paigne,qui  ne  porte  gueres  moins  de 
troyscens  milducatz  deréte,auisieft 
elle  afsife  en  la  fleur  de  toute  Efpaig- 
ne.  Aufsi  ont  quafi  tous  les  Archeuef 
ques  de  ce  lieu  efte  grands  &  eminéts 
perfonnages  en  toutes  bonnes feien- 
ces  &vertuz,defquels  la  mémoire  fera 
pdurable  a  la  podçrUé  p.  413^.55 
Salamanque^/w^/i^alsife  fur  la  ri 
niere  de  Tormes,eft  fiege  Epifcopal, 
&  principale  vniuerfîté  de  toute  Ef. 
paigne.  Il  y  a  vne  des  plus  fomptueu- 
fes  &  magnifique  Eglife  qu'il  eft  posu* 
ble  de  voir,  tant  en  ltru&ure  qu'en,  ot 
nemens.  Les  efcolcs  de  Salamanquc 
font  fort  magnifiquement  baftics, 
qui  plus  eft  trefrichemét  douées  &  ri 
tees  de  la  fomme  de  trëtc  mil  ducats> 
pat  an .  Il  y  a  encores  dix  Collèges, 


Royaumes  comme  Leon,CaftilIe,Fa- 1  pour  le  moins,  fort  richement  baftiz, 
Jence,^rragon,Catalogne,Nauarre  &  !  &  rentez,  auecques  toutes  les  como* 
Galke.G^côpwndçnfoyplufîçurslditez  «ju'il  eft  poftiblc  de  fouhaitc* 

pour 


Cofmogrâphie  de  Pierre  Apîan^ 


pourlaifàncede  l'Eftude .  Oultre  ce 
elle  eft  fort  bien  afsife  &  en  bel  air.  Il 
y  a  dix  ou  douze  Contes  habitans  en 
îcelle,&grâd  nombre  de  nobleffe.  Le 
territoire  de  cède  cite  eft  grand  &  fer 
tile,  &  le  peuple  humain  &  courtoy  s 
eilea  7.  19 

Queuca,c*Kf4  12.30 
l*contlegio  Germaniea  o.  6 
Fille  capitale  du  Royaume  de  Leotî, 
atëifè  en  pays  fort  fertile. 
Tordefillas^i/rfw*  Iuliaç.^o]^!  .4.0 
Palencia,P4//e»fw.  Il  y  a  Eglife  Cathe- 


40.15 
40.40 
44.20 
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Catahorre ^Calagurtum ,  eft  Fille  Epifl 
copale,&efta       •  14.40I42.55 

Leltyyaumede  Valence. 

Valence,  F*/*»'**  14.  0)3 ©.  o 
Monuiedio,&*£««/«w/,  ou  Moruetrum, 


efta 

CafteIlo,C4/?fIo» 
Orihuela,Orctf/jf 
Xatm&t$  etabit 
Alicante,^/©»* 
Defifo,Didmum 


13.36 
14  50 
11:30 
13,10 
1  2^40 
15.40 


3P.40 
37.20 
38.20 
3P-  o 
38.3* 
19' lo 


drale  10.3042.30 
BourgueSjBnww»  12.  043 .40 
Fne  des  principales  Filles  d  Efpaigne, 
&jircheuefché  afsife  en  fort  bon  ter- 
ritoire, &  eft  bien  policée. 
Alcala  de  Henares,Cow;/«/«w,  c'eft  la 
principale  Fniuerfité  d'Efpaigne  après 
celle  de  £alamaque,ou  il  y  a  toufiours 
eu  pcrfbnnages  dodes  1  o.  2,  o|4 1 .40 
Logrogne,I«/«^<i,ceft  vne  forte  pla 
ce.&a  i2.io|44|  o 

VaUadolid,Pi«f  Î4,ou  Vallis  Oletana>& 
aufsi  Fniuerfite,  toutesfoys  de  moin- 
dre renom  que  Salamanque  ou  alca- 
la. Elle  eft  afsife  en  pays  fertile  &  abû 
danc  en  toutes  fortes  de,  fruits,  princi 
paiement  de  bleds  &  vins;  &  pourtât 
le  Roy  d'Efpaigne  y  tient  fouuent  fa 
court  10.1 0)44.  o 

Fonrarabie,Fkf«o&ng<*  1  3.30)44.1  5 
S.ScbzlïûylafaportdeMer  1  yjo\45>s 

Le%oyaume  àArragon. 

SMàgo\\c,CefatAuguiïa  13.  4  5 1 1 4-45 
HuefcasO]"<4  i<*.  0I43.20 

Daroca  1^.30140.  o 

Le  %oyaume  de  3\Ça* 

uarre. 

Pampelune,Po;wjW5>po&,  V\\U  capitale 
du  Royaume  twsforte  Scbien  munie 


1  5. 1  5]4o.  o 
10V12I  41.  o 
1 7.42I42.1 2 
17.  0I41.35 
15.56*141. 26* 
20.20I42.20 


Royaume  de  Catalogne. 

TonoC^Dertofa 
Tarragona,T4rraa 
Gitonzfierunda 
Bncelone, Bar  cino 
Lerida,I/«^ 
Coiibre^r/wri/t 

Royaume  du  Tortugal. 

LisbonxiQfiljftpfo  4.  1 8 1 3  5».  3  8 
Fille  marchande  &  capitale  du  Royau 
me  du  Portugal. 

Gap  de  -S. Vincent ,  SacrumVromonto- 

num  *v  ^U8-^ 

Braga  metropolis,  BracharaAugttfta, 

eft  a  °i43-4° 
S.Maria  de  Guadalupe,C<*#M  Cealta, 

efta  8.  30J30.30 

On  appelloit  anciennement  en  lague 
Efpagnole  vne  Fille  Briga ,  comme  en 
Allemagne  Burg,  &  ainfi  Arcobriga, 
maintenant  dreos  5.  4°l35>'  0 
KzàqozJ  aceftsColonia  5.  20)37.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

ESpaigne ,  qui  eft  la  première  partie  de 
terre  ferme,  eft  quafi  toute  enumnnèe 
de  la  Mer  Oceane  >ftcen  'ef  a  l'endroit  ou 
les  mons  Ftrenees  la  feparent d'auec  la Tra 
ce,qui  eft  du  cofté  de  tenant,  car  de  la  part 
1  deVenent,  elle  eïl  bornée  de  la  Mer  Occiden 


12  tsi4.2.  9  [taie,  &  vers  le  Septentrion  de  ceUe  de  Btj- 
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Seconde  partie  delà 


caye,  &  de  la  part  oppofite  de  la  MerMedi 
terranee ,  laquelle  iU  appellent  la  deftroit 
de  Gibraltar. 

Ptohmee  a  diu'tfe  le  pays  cfEjpaigne  en 
troïsparties ,  comme  aufti  afatcl  Strafro, 
&  la  plus  part  des  autheurs  anciens, ceïl  a. 
fcauoirenla  Betiquejaqutlle  coprendGra 
nade  &  Andaloufie.Lufitanique,quieft  for 
tugal,&  Arragon.  Les  aucuns  toutes  foys 
la  diuifent  en  fix  parties  ,  &  les  autres  en 
cinq,  comme  font  :  Le  Royaume  de  Tolette3 
Granade, Portugal1Galice,Arraç;on&  Car 
tagene .maintenant  elle  eft  diftïnguée  en  8. 
Royaumes. Cefte  région  Betique  a  prins  [on 
nom  du  Vluue  Betts,qui  eft  au  iourdhuy  ap- 
pelle Guadalqueuir ,  &  paffe  parle  milieu 


P  font.  Nous  appelions  au  iourihuy  cefte  co 
trée  Portugal,combien  que  les  limites  d'icel 
le  foyentpour  le  prefent différentes  a  la  di- 
ftinôlion  que  les  anciens  en  ontfaiiï.On  na 
uigue  au  iourd'huydece  Royaume  aux  Ijles 
Moluques ,  qui  font  au  pays  des  Indes. 

Arragon  eft  la  tierce  partie  d'Efpaigne-  9 
laquelle  a  du  coïle  de  Midi  la  Mer  Balearï- 
que,c'eïl  a  dire  de  Maiorque ,  et  a  foppoftte 
celle  de  Bifcaye.de  la  part  de  Ponent,la  Mer 
Occidentale,et  vnepartttde  Portugaise  U 
part  de  Leuat,les  mons  Pirenees  qui  regar 
dent  la  France. 

Toute  cefie  partie  embrajfe  au  iourd'huy 
cincq  Royaumes. Galice  en  premier  lieu ,  de 
lapart  d*  Occident,  le  Royaume  de  Nauar- 

atê 


d'icelle:  elle  eft  auwurdby  appelleeleRoyau  re,a  prendre  depuis  les  Monts  Pirenees^» 
me  de  Granade ,  et  lariuiereGuadiane  la  J  dejfus  de  la  riuiere  Duero ,  le  Royaume  de 

Cafttlle,  qui  eft  entre  Galice  et  Nauarre.ai 
12.  degrez.  de  longitude,&  42.de  latitude, 
le  Royaume  de  Catalogne  au  dejfus  de  Ma- 
iorque &  Minorque  ,  prochain  delà  Mer 
d'Ejpaigne,  le  Royaume  £  Arragon ,  qui  eft 
aufti  prochain  des  monts  Pirenees, mais  ceft 
du  cofte  de  Midi  .tellement  qu'il  eft  battu  de 
noftre  Mer.  Auecqttes  le f quels  font  aufti  rio 
brez  les  Royaumes  de  Léon  &  deTolette. 

Quant  aux  riuieresd'Ejpaigne,nous  les 
auons nommées  en  parties.  Toutes foys  il  y 
a  encoresle  Fluue  Tagus ,  qu'ils  nomment 
Te')$en  leur  langue,  bien  cognu  pour  fon 
grauier  d'or:  &  Iberus ,  dicl  vulgairement 
Ebro,  lequel  defeendant  de  U  mont  digne 
d'Océtfen  va  rendre  en  la  Mer  Balearique: 
cefte  mefme  montaigne  f  appelle  a  prefent 
Ronceual.  Finalement, an  de  fous  de  l'Ejpaig 
ue  Arragonoifet& non  gueres  loing  d'icelle 
font  les  Ijles  Baléares, dot  celle  qui  ted  plut 
versOccidet.&qui  eft  la  plus  grade  eft  dtite 
Maiorque  f&  Vautre  Minorque.  Il  y  a  aufi 
près  de  Portugal  l'Ifte ditle  Londobrk ,  U~ 
qlle  auec  quelques  autres  petites  Ijles  font 
appellees  Barlingues,  &  font  en  lalogueur 
de  troj/s  degrés &  41  Je  latitude* 

les 


feparedePortugal,&  des  autres  coftez,  elle 
eft  enclofedela  Mer  de  Ponet3&du  deftroit 
de  Gibraltar. 

Pline  au  Hure  troiftefme  de  fon  Hiftoire 
compare  cefte  contrée  a  l'Italie,  tant  pour  ce 
qu'elle  f 'irpaffè  toutes  les  autres  Régions  de 
Ejpaigneen  beauté,  produit perfonages  in- 
génieux, é  qu'elle  eft  fertile  de  bons  fruits 
corne  a  rai  fon  qu'elle  eft  auoifinee  des  Ijles 
Fortunées,  &  en  partie  aufti  pourtatqu\l 
le  eft  fous  le  quart  Climat, qui  donne  a  tou- 
tes chofes  tresbonne  température.  En  oultre 
cefte  contrée  félon  Pline,eft  fituée  es  dernie^ 
res parties  d'Ejpaigne,tenant  a  quelque por 
tion  du  Royaume  de  Portugal.  Vlftede  Ca 
lis  malts uqui  a  force  oliuiers  fauuages ,  eft 
dffez,  prochaine  de  cefte  contrée ,  en  la  Mer 
de  Ponent,laqlle  a  eu  autre  foys  plufieurs 
noms. 

Lufttanie  au  iouMuy  Portugal,*  delà 
fart  de  Septentrion  le  Royaume  d'Arrago ,  ' 
duquel  la  riuiere  Duero  lafepare  ,&dela 
ligne  tirée  vers  la  riuiere  de  Guadiane,  ter- 
mine le  cofte  Orient al,& cefte  riuiere  Gua- 
diane la  borde  auftidu  co(le  du  Midi,  &  en 
U  part  Occidentale  ficelle teUc  4  U  Mer  de 


Cofmographie 

Les  Cite^  <&  Villes  de 

la  Gaule  Narbonoife. 
M2iCei\\çtMafiha ,  Fille  maritime ,  & 
porc  de  Mer,  forte  &  bien  munie,  ou 
Hya4rcheuefché,efta  24.30  40'.  6 
AiXyAqujtSexti*  24.3043.40 
Atks,Arelatnm  22.  443.18 

La  Duché  de  Sauoye^. 

Gcncuç,Geneua  .  23.45144. 50 
Lau(àne,L4«/4»4  24.  .5140'.!  3 
Lion,  Ludgunum>  ville  de  grand  renô, 
&  fort  marchande,&  j4rcheuefché 

La  T  ranime  tie  Tho~ 

loufè. 

Tholoufèjofo/*,  Ville  Metropolitane 
&  Fniuerfité  tresfameufe, 

17.  o  43.30 
NarbonnCjNarfo»*  1  p.  J  8  43.  o 
Parpignan,R«/«»0  18.30  42 140 
M  ontpeWetyMonpjfuUnuSy  Vniuerfîté 
trefexcellente  en  la  faculté  de  Me  du 
cine^efta.  20. ±6\a. 5.  5 

Aigues-mortes,anciennemét  Vop  Ma 
ridttd,  22,45142.40 
En  ce  lieu  fc  feit  la'paix  entre  tl'£mpe 
reur  Charles  &  le  Roy  de  France  Frâ 
çois ,  au  moys  de  Iuillet  l'An  1538. 
laquelle  dura  peu,encores  que  tout  le 
monde  penfàlt  qu'elle  deuft  eftre  per 
petuelle. 

Lés  Villes  du  Daupbine. 

Vienne,Fif»»rf,renommee  pour  les  re 
liques  Antoine ,  &  pour  les  bonnes 
efpees  qui  fy  font  2 1 .2  5  [44.48 
S.Maurice,^4«»«wi  23.  0I44.40 
Auignon,  Auenio ,  qui  a  efté  hege  de 
pluûeurs  Papes  au  temps  pafTé, 
&elta  22.  6J42..52 

VaicncCjFrf/wrMviiïto  brogunt* 

H*  °l44,fo 


de  Pierre  Apian.  77 

La  Duché  de  TSour- 

gongne. 
Mafcon,M*r//?a         20. 3  2 14648  • 
Dijon,ou  font  les  magnifiques  (epuU 
turcs  des  DuczdeBourgongne5Di«i. 

orium,  10.52)47.  o 

Befanfon,Bi/*tffi«w    2  2. 2  0)47. 36 

La  Duché  d A uergne. 

Koâes}Segodunum  18.3 o|45«  t  5 
Bourdeaux,Bf<nfr£*/x  1  8 .  0I45.30 
lepni  10.40145,18 
Bay ônttAqu&Auguft£  17.  0)44.40 
Poi&ktStAagHftoritumiriiïauia, 

17.50)48.20 

La  Duché  de  JA(V- 

mandie. 
Cherbourg,Cfori£#7g«  1 4, 3  5 1 50, o 
Rouan jBLothomagus     15.50  40, 
Hôfleur,port.  lulhbonai  o.  1 5  51, 


o 
10 


franco. 

Paris, Lutftia, Fille  capitale  de  France, 
ou  il  y  a  Parlement ,  &  Vniuerfîté  & 
eftude  de  toutes  fciences,ou  il  y  a  ri- 
ches marchands:  la  Riuiere  de  Seine 
pafleparle  milieu  d'icelle 
ellecûa  17.  8)47.55 

La  Conté  de  Champagne 

Reims ^bemù^tirecotorum,  Ville  Mé- 
tropolitaine ,  en  laquelle  les  Roys  de 
France  font  facrez  a  leur  aduenement 
48.45 
48.3a 
40.  o 


alaCoronne  18. 5  5 

Châtions ,C4taUunum  21.30 
Rctz,Rctten*  22.16 


Le  Tays  deTouraine. 


Tours,T«r0»« 
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La  Duché  d'Anjou. 

An gcvstAndeg4uum ,  Andegauïa, 
eft  a  t5.45>|4^.  o 

La  Duché  de  *Bretaigne 

Lititrigu\ertLandrufau  i  o.  54)  p.  5  8 
Nantes, N4B«*f«  12.  ^[4.8.  20 
La  Rochelle, S antonum  garnis t 

quiefta  1  i-3P|+7.23 

Duché  de  'Brahant. 

Partie  de  la  Gaule  Belgi- 
que vers  l' Alemaigne. 
louuahiiLowrfwiaOT,  Ville  fortrenom- 
mee,a  caufè  de  iYriuerfite',  qui  y  eft, 
l'air  y  eft  fain  &,  bon,&  eft  abondate 
en  vignobles,  pafturages  &  bofeages, 
ayant  dedâs  (on  encloz  grade  quanti 
té  de  terres  de  labeur,  2  o .  3  6\  5  o.  5  p 

Bruxelles,!*?^**//*,  Ville  magnifiq, 

&fort  renômee  pour  eftre  fiegedes 

Ducs  de  Brabât,elle  eft  a  prefent  mu 

nie  &  fortifiée,  ayant  eftV au  parauât 

de  petite  deffenfe.Elle  eft  bien  pour- 

neûe  de  ttesbclles  fontaines,  qui  ont 

l'eaue  tresbonne  a  boire ,  &  bien  (ài- 

ne,&efta  20.14)51.  4 

Anuers, Anuerpia,  Ftol.Atuacutum,  Vil 

le  marchande,  &c  renommée  en  tout 

le  monde,  pour  la  grande  traficque  q 

fy  faicï,  dont  eft  caufè  la  grande  com 

modite'du  port  d'icelle.Cefte  Tille  eft ,  ^""n  *u-  . 

c      /        .,1    o  o    lent  Lubiette  au  Koy  de  France 

tresforte  de  murailles  oc  remparts  &  ^  e^  a  1 6"  2" 

bien  garnie  de  munition  de  guerre , 
toutesroys  elle  fut  par  les  Efpaignois 
pillée  le  4.  iour  de  Nouembre,  l'an 
i  5  7  6.  Le  Chafteau  d'icelle  defmolli 
l'an  enfuiuant,eft  a  20. 1  6)5  1.28 
Boisleduc.Bw/n^arw.ceft  a  dire  le  bois 
au  Duc,  eft  Ville  forte ,  en  laquelle  le 
font  plufieurs  ouurages  6c  bonnes  ar- 
mes ,  &  font  plufieurs  les  hommes  de 
cefte  Fille  fort  belliqueux, 
fie  dU 


Malines JttchlmidtfUAji  dica*  Maris  li 
nu ,  Fille  fort  plaifante ,  d'autant  que 
l'air  y  eft  fort  libre ,  &  les  rues  larges, 
les  hommes  de  cefte  Ville  font  tenuz 
pour  belliqueux,  &  les  femmes  renô- 
meesde  beauté,  laquelle  fut  pillée  & 
fàccageeparles  Efpaignois  le  premier 
iour  d'Oftobre  l'an  1  572.  Il  ya  entre 
autres  vnc  tresbelle  Eglife  deS.Rom- 
baut.auec  vne  belle  &  haute  tour,  cl- 
leefta  *  20.20)51.25 

Liere,L/r4,  belle  &plaifante  petite 
Ville,  ou  il  y  a  tous  les  ans  vne  belle 
foire  de  bœufs         20.24)5  1.21 

La  Conté  de  Flandres. 

G3Lï\â,G4ndauumt  Fille  forfrenômee, 
en  laquelle  nafquit  l'Empereur  Chat 
les  le  Quint,  la  veille  Saincl  Matthias, 
en  l'an  1 500.  ip.  8(51 .24, 

Bruges,Br«g*,  Ville  de  grand  renom, 
pour  les  belles  Eglifes  &  édifices  qui 
y  {ont,  aufsi  eft  elle  afsife  en  bon  air, 
fort  renômee  anciénement  par  toute 
Europe  a  caufè  de  la  traficque  qui  {'y 
faifoit  de  toutes  fortes  de  marchand!*- 
fes,elleefta  18.  7)51.30 

Tornay,T0î7Mr«/«,  Euefché, 

eft  a  25.15)51.40 
Cz\csyCaletu3Jcim  portus,  Port  de  Mer 
de  la  conte  d'.4rtoys,les  ^ngloys  l'ont 
tenue  longuement/mais  elle  eft  a  pre 


5». 44 

La  prouince  de  Tic  ar  die. 

PitnlçnSjAmbwium,  Euefché 

1d.40l4p.2p 
S.îu ^SAudocus  16.52)52.  o 

Czmbxzy iCameracumsl.ucfche  ,  par  cy 
deuant  Sawarobrtga     2  2,20]  5  2. 10 

La  Conté  de  Haynaut. 

eu*, 

20.40)5  2,  î  o  1 V SLÏcncicïïQStValemenji  1  p. 3  0)50,  p 

La 


Cofmographiede  Pierre  Api  an 

La  Duché  de  fulliers. 

Julien,  Iulidcum.  Fille  principale  delà 
duché  22.44)51.  8 

Aix la ch2pc\ïc,Aquifgrat}umfV\ï\c  re- 
nommée a  càufc  des  bains ,  pour  les- 
quels elle  eft  fortfrequentee 


elle  a  22.24  5  t.  6 

Liège  EueCché  yLeodiu  21.48  50.51 

La  Duché  de  Lucem~ 

bourg. 

Lucembourg,/4#g«#4  Romanduorttm. 

ellea  25.30I50.  o 

Creutznach  24.34I5.0.52 
Szibmk,Pons  Sarnix  23.47j4p.16 
Kaifers  Lautcrn        24.4414^,2  2 

La  Duché  de  (jueldres. 

GhddtQfieldria  22.23j51.42 

LaDuchedeCleues* 

Cleue,C/i«w  22.  6(52.  o 

Lepaysde  Suijfc. 

SAm&G^VrbsS.GaUi  27.6(47.  8 
Conftance,Co»/?4nfw  2  6.43147' 3° 
ZutkhiTigurumi&  Pagus  Tigurinus, 

ellea  26.36l46.48 
Baden,  Badetid,  &'ÙdftdlHm  Aquarum} 

ellea  25.1648.44 
Lucerne,  Lucerna  26.  046.34 
Fribourg  en  Fchtlande,  Vriburgum, 

ellea  24.18j46.25 
Berne,S erna.Verona    24.  t  8 146.2  5 

Les  Vdles  de  Elface^. 

Co\m*i,ColmariA  24.  3I48.12 
Sleftat, Seleftadium  21.  6(48.22 
YLeyfetfycigiCtfaromotitanum 

2  3.48148.14 
Haguena«,H4^»oU  24.3614p.  7 

Villes  de  la  Haute 

Alemaigne. 
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VotmQ$fVVormacid,  25.1  5  (4p. 44 
Splcr.Spira  2  5.3614p. 20 

.  S  rras  bou  r  g,  A  rgent  ma,  A  rgent  oratum, 

ellea  44.30j48.45- 
May enec  }Meguntia,Moguntiacumt  Ar- 
cheuefche,qui  ell  comme-limite  delà 
haute  &  baffe  Alemaigne  .  En  cette 
Ville  fut  trouuee  ce  tant  exceiïêt  art 
de  l'imprefsionjpar  vn  nomme  Iehan, 
Faufte}enuiron  l5an  1453. 

25.  4I50.  8 

QJles  font  les  Villes  de  la 

baflfe  Alemaigne. 
Bonne,Be»»»4  2  3.2  3  [50.47 

Gologne,Co/o«i4  Agrippina, 

efta  23.28I51.  o 

V  Vefel,  Vefalm         2  2 .4  5 1 5  1 . 3  o 
'  Kampen,qui  tend  vers  le  pays  de  Frî 
fe3Campena  2  t.  46 1 5  2. 50 

Suoljdu  colle  de  Frife,  Suollit. 

22.  8(52.47 
CoboIens,Co»/?«f»«4 ,  ou  PaHemblét 
le  Rhin  &  la  Mofelle  2  3. 5  6)5 0.2  5 
Andernach,j4wfcr»4f u  23. 2  p  1 5  o . 25 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

A Près  que  nous  auens  monftrl  les  lifte- 
res  &  limites  d'Efpaïgne,  no  feullemet 
félonies  opinions  de  Ptolomee,  Plme,Stra- 
boH,&  autres  Autbeurs  receuz,  &  apptou 
uez. ,  mais  au  fi  félon  le  tratcls&  marques 
des  modernes  fia  Gaule  ou  France  qui  eft  voi 
fine  d'Ejpaigne  L  fe  pre fente  maintenant  4 
nousy  le  cofteO  aident  al  de  laquelle  eft  opp» 
féaux  Monts  Ptrenees}dela  partd'Fjpaig- 
ne ,  &  l'autre  coïle  oppofite  eft  borde  de  U 
riuiere  du  ^hin.quila  dimfe  de  l' Alemaig- 
ne ,  les  deux  autres  coftez.  font  enclos  deU 
Mer  Occeane,&de  la  noftre.Ceftes  ont  eftt 
les  bornes  delà  Gaule ,  félon  les  Autbeurs 
plus  anciens.  Maisfon  eftendue  n'eft  main- 
tenantft  grandetpour  ce  que  grande  partie 
d'ictlleaeïle  iointe  a  U  baffe  Alemaigne, 


8o 


Seconde  Partie  delà 


tmm  Kaynaut,  TUndres,Brabant.&c. 

Cefar  partît  toute  la  Gaule  en  trots  par 
tics,  feauoir  efi,  en  l'Aquitaine ,  Celtique, 
&  Belgique,  &  fepara  l'Aquitaine  des  Cel- 
tes par  la  riuiere  Garonne,  qui  court  entre 
deux,& diuifa  ceux  cid'auec  les  B  elges  par 
la  riuiere  de  Seinetet  les  Belges  des  Alemas 
féir  leTluuedu  Rhin. 

Mais  Ptolomee  et  ceux  qui  font  venuz, 
4pres,ont  afiigné  quatre  parties  delaGaule, 
teft  afeau  oir  Aquitaine  ou  Guyenne,  la  Ly 
onnoyfe,la  Belgique,  et  la  Narbonoyfe,qui 
eft  Languedoc,  Prouence ,  et  le  Dauphinè, 
Jlz.  alignent  les  limites  d'Aquitaine,  de  la 
part  de  Ponent  la  Mer  de  Guyenne,  du  cofie 
de  Septentrion  et  de  Leuant  la  Riuiere  dp 
Loire, de  la  part  demidijesmons  Pyrénées 
en  partie  la  Gaule  Narbonnoyfe.  Celle  par 
tie  de  la  Gaule  efi  au  iourhuy  diuifee  en  ces 
Vrouinces,  cejt  afcauoir  Auuer gne,G  a f co- 
gne, Anio  u, Bourbonnoys,  A rmignac, é  Ber 
ri ,  Les  peuples  babitans  en  ces  contrées, 
font  les  Beruyers,  Gafcos,Auuergnats,li- 
mofins, Poitevins ,  SawtongcoySj  &  quel- 
ques autres. 

La  Gaule  Lyonnoyfe  fe  termine  en  la 
Mer  deBretatgne  du  cofie  de  Septentrion, 
&  de  la  part  déponent ,  partie  en  la  Mer 
Occeans,  &  en  partie  efdictes  limites  d'A- 
quitaine,du  cofie  de  Leuant  elle  a  la  Riuiere 
de  Seine  pur  lifiere,  &  a  de  la  fart  de  Mi- 
di la  Gaule  Narbonnoyfe, de  laquelle  elle  efi 
feparee  par  le  moyen  du  mont  lura ,  ditl  de 
S. Glande.  Les  peuples  de  cefie  contrée  font 
ceux  de  Bayeuxjes  Manfeaux,ceux  de  Re- 
né s, ceux  de  Nantes, ceux  à 'Eut -eux, ceux  de 
Sensjes  Cbartrins,Pariftenstceux  de  Lion 
rtoys,  ceux  d'Autun  &  quelques  autres.  Et 
maintenant  elle  comprend  encores  la  Du- 
ché de  Normandie  en  la  part  Orientale  & 
S eptentrionale  d'icelle ,  près  la  Riuiere  de 
Seine.  Et  en  oultre  le  pays  de  Bretaigne,de 
laquelle  Pline  faïiï  au ft  mentionne  la  part 
^Occident  i  &  ducofie  Septentrional  ou  de 


la  Bife:  &acefteprouincefous  foy  lepdysde 
Tour  aine,  &  ceux  de  Nantes  de  Vaugiron. 

La  Gaule  Belgique,  félon  la  deferiptton 
des  dntiens,a  du  cotte  de  Septetrion  la  Mer 
Occeane,dela  part  de  Ponent  la  Gaule  Lion 
noyfe  feparee  d'icelle  par  U  Riuiere  de  Sei- 
ne,&  du  colle  contraire  ta  Riuiere  de  Rhin 
à  de  la  part  de  Midi  U  Gaule  Narbonnoy- 
fe .  Elleeslau  io  urdhuy  diuif :e  en  plus  dt 
Prouinces ,  ceft  afcauoir  Picardie3  qui  luj 
efi  voifine  par  la  Riuiere  de  Seine ,  puis  en 
Champ  aigne,  laquelle  tire  plus  vers  le  Midi 
par  laditle  Riuiere.en  Bourgongne, laquelle 
touche quafi  a  la  Preuence ,  vers  la  Riuiere 
de  Sonne  laquelle  fe  ieint  au  Rhofne'.en  la- 
quelle fituation  Ptolomee  a  mis  le  pays  de 
Mets, ceux  de  LangresJa  Bourgongne,&le 
pays deSuiffe.Sous  la  Picardie  Ptolo.a  mit 
ceux  d'Amies,  Art ojs  à6  le  Cabrefisieta  col 
loque  en  la  Champ  aigne  Beauuoifis,Soif- 
fonsla  cotree  de  Reims,et  Vermandoys.La 
Gaule  Belgique  copred  encores  d'autres  Prr 
uincesqui  font  pour  le  iourdhuy  attribuées 
a  la  Baffe  Alemaigne,  comme  Flandres  et  le 
pays  de  llaynaut  deuersla  Mer  Germanique 
ou  Ptolomee  a  apgneles  Moriniens:,  ceft  4 
dire,  ceux  du  territoire  deTerouenne  et  de 
Cafiel:  Puis  elle  a  Hollande  ducofte  de  Le- 
uant et  Septentrion^^  peuple  du  quel  pays 
a  efte par  Ptolomee  appelleBattauiens .  Et 
retournant  de  la  vers  le  midi ,  eHe  a  le  pays 
de  Brabant ,  au  lieu  ou  Ptolomee  place  les 
Tongres,et  autres  les  Grumes, ce  font  ceux 
de  Louuain,fousles  degrez, deivgitude  26. 
minut. quafi  so.de  latitud.st.min.$o.  Elle 
a  puis  après  la  Duché  de  Gueldresjes  babi- 
tans duquel  ont  efle  appeliez,  par  Ptolomee 
Sicambrïcs  etMenapietfs.  Delà  tirant  ve%s 
le  midi  efi  la  Duché  de  Luxebourg  ,  presld 
R  ittiere  de  Mofelle .  Et  tirant  de  la  encores 
plus  vers  le  Midi,  efi  la  Duché  de  Lorraine, 
au  lieu  0  u  Ptolomee  a  affigne  ceux  de  Tout, 
et  aufii  ceux  de  Spire  leur  s  voijm.defqnels 
efi  aufii  prochain  le  pays  d'EljaceJeqt  pro- 
duit 


Cofmographie  de  Pierre  Apian. 


dui:  tresb'oviny&fi  na  faute  de  bledz..efta 
'•  iS.dègùz.  de  lôgitude,  et  enuirc  4S.de  Ut, 
Et  delà  tirant  touftotirs  de  pïus  en  plus  vers 
le  Midi  près  la  fource  du  Rhin^t  Us  Alpes, 
fêtttles  Suif  es,  anciennement  dil}^  Hei- 
ne tiens, qui  ont  toufiours  ejlcgeis  de  guer- 
re. E  t  ces  prouinces  dernièrement  nommées 
font  parties  de  la  haute  Alemaigne ,  et  cel- 
les la  font  portions  delà  haute ,  les  peuples 
de  [quelle  s approchent  des  Alemans,  tant  en 
leurs  façons  &  manières  de  faire  comme  en 
Ungage:  voire  Pline  veut  dire, que  ceftepar 
I  tic  de  la  Gaule  auroit  ejle  par  M .  Agrippa 
•ccupee  pour  ceux  fournie  Rhin.  Il  y  a  en 
tefte  partie  de  la  Gaulevne  fort  grande  fo- 
reft,diclela  foreft  d'Ardenn es, laquelle  a  tre 
te  lieues  à' e  fendue ,  tirant  de  Midi  vers  le 
Septentrion ,  le  milieu  de  laquelle  a  2ç.  de- 
gréx  de  longitude ,  minutes  40,  &  de  lati- 
tude 49  .minutes  24» 

Sefifuit  maintenant  la  quatriefme  par- 
tit de  la  Gaule,  difte  Narbonenfe,  laquelle 
eft  par  Ce  far  dicle  la  Gaule  d'outre  les  mots 
laquelle  eft  clofe  des  monts  Pyrénées  delà 
part  d'Occident ,deï autre  part  eft  ferrée  en 
tre  les  Alpes ,  es  du  cefte  de  Septentrion  de 
la  Gaule  Lyonnoife  ,  &  d'vne  partie  delà 
G  aide  Belgique ,  &  du  coïie  du  Midi,  de  la 
M*r  Galiique .  Laquelle  contient  en  (cy  au- 
tres petites  régions ,  comme  la  Prouenceje 
Dauphinë,quiejl  près  des  Alpes  et  de  ta  Mer 
de  Gennesja  Prouece  qui  eft  du  tout  martti 
we,&  le  Dauphmétirat  vers  le  Rhofne,  & 
plus  vers  le  Septentrïé,  puis  tirant  plus  vers 
le  Ponet  oultre  la  riuieredu  Rhofne,  le  pays 
deLanguedoc,les  habit  ans  duquel  font  par 
Ptolomee  appeliez.  Tettofages  &  Volces.  El 
le  a  en  fn  fur  les  limites  delà  Gaule  Belgi- 
que, la  Duché  de  Sauoye,  qui  ont  elle  iadts 
Appeliez,  Allobroges  par  Ptolomee. 

Les  principales  montaignesdela  Gaule, 
font  telles  dyAuuergne&deCeuennes,ou 
Cauernes, qui  font  en  degré  de  Ugitaie  12 . 
4e  latitude  46  M  mont  des  Faucilles  qui  eïï 
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ioint  aux  Alpes \Lesriu\erts  font  Garonne, 
laquelle defeevd  des  montaignes  de  Ceuen- 
fies, f allant  rendre  en  la  Merd'  Aquitaine  Ja 
Loire,qu\  (ourdant  de  la  mefmemontaigne 
('en  va  dégorger  en  la  Mer  d' Afigleterre.La 
Se  me  ayant  f*  four  ce  au  mont  des  Faucilles 
a  fon  cours  en  la  Mer  de  Normandie ,  &  le 
Rofnepartant  des  Alpes  fen  va  drotet  en  la 
Mtr  de  G  e  unes  tf ai  faut  cependant  ce  grand 
lac  de  Lan  fane,  les  habitansvoifins  duquel 
font  Alemans eft  la  cotrceditie  Alemai- 
gne, la  riutere  de  l'Efcaut fondant  du  pays 
de  Vermandoys9Q  eft ant  accrue  de  main- 
tes riuier  es  &plufieurs  ruijfeauxypaffant 
deuant  la  Ville  d'Anuers  fe  defehargeen  la 
Mer  d' Alemaigne^ l'embouchure  de laquel 
le,&en  part  te  font  prochaines  les  Iftes  de 
Zélande ,  les  habit  ans  defquelles  tirent  vn 
grand  proufit  du  fel  qu'ils  font.  On  ettime 
qlles  ont  efte  iadis  partie  de  terre  ferme,  & 
maintenant  font  tellement  feparees,  qu'a 
peine  les  peut  on  attecques  tref grands  def- 
pens  &  a  force  de  leuees  contregarder  que 
l'tmpitmfitè  de  la  Mer  ne  les  noye  &inode. 
Elles  font  fîmes  en  U  longit.ie  26, degrez, 
é  latitude  de  s 2,  enuiron  lo.mïnutes. 

Les  Trouïnces  &  Filles 

de  la  haute  Alemaigne ,  &  pre- 
mièrement les  parrîes  iicuees 
près  du  Rhin. 

Sàï^hufen,Scbaf/mfia  24.58I47.28 
Chut,Curia  Rhena  2  7.40 146. 1  <? 
Feldkhçh^eldkircbïum  Auftru, 

rcita  27.42I47.  o 

Vberling,? berlinga    '2  £.43(47.43 

Les  Villes  de  Algouie^ 

partie  de  Rhetie. 
Kem$t$ntcampdtna  27. 5  8  [47. 3  1 
Çiushaycrç,Camburna  2  7. 2  6\  5  7,4^ 
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Les  Villes  de  "Brifgoie^ 

partie  de  Rhetie. 
Vx\b\.\ïgjYiburgum     24.3 8(48» i  3 
BrSQc,fîr//4f«w         24.21148.  d 

LesVdlesdelaForeJl 

noire,anciennemét  di&  Sil- 
ua  Martiana3ou  Hercynia. 
Fillinguen,-Ffc^,  auprès  des  four- 
ces  de  Danube  &  de  Neccar, 

&efla  25.18l47.t2 
RotuuilIa,T4%£*f/,ww  2  5.50(48. 1  d 
V\m}Vb;a  27.30l48.2d 
N ordlmgen  ^ordlinga^ra  fiauU, 

.efta  27«54l4^45> 
Laubing,  Laubinga ,  pays  d'Albert  le 
grand,  efta  27.5tl48.25 

La  Ducbe  de  JVirtem* 

berg. 

Eflingue,EjJWi^4       2 3  3I4.8.3  5 
Tubirigue,  Tnùmga  ,  Fniuerfi ré  célè- 
bre 2d.43l38.35 
Stogzïd,Stugardid  2d.28l48.47 

Les  Villes  de  la  haute 

Sueue. 

Biberach,B/fovtf«ffi     27.2  5(48. 15 
husbouï&Augufta  V'tndehcorum 
efta  28. 31)48.15 

Le  zïMarquifat de 

Baden. 

Baden,  Badena,Ca(leUuw «quarum,  ou 
font  les  bains       2  5. 16148.44 
Phortzen,P/;w»rf      25. 48(48. 58 
Bretcen,Er*fM  2 5. 5 

La  (ont e  duTalatinu. 

Hc'idclbergyHàdelbcrga,  Ptolom.  £«- 
dotii       '  25.38I40.35 
Landau, LandAtim      25.  ?|4?.t d 


La  T)uche  de  Franconie, 

ou  France  Orientale. 
Francford  ,  francfordia  ^olim  Heleno- 
polù>ou  fe  tient  la  principale  foire  d'^1 
lemaignedeux  foys  l'an,au  mois  de 
Mars  6c  Septembre,  auec  vn  tresbe- 
au  pont  faift  de  pierre  de  taille  ,  & 
vne  petite  Ville  a  l'oppofîtc  feparee, 
par  lariuiere  de  Mein,  appeliee  Sax- 
enhuyfèn.  Elle  eft  fort  ennoblie  a  eau 
fe  cjue  l'Empereur  eftât  decede  les  E- 
lectcurs  s'y  aiïembleni  pour  faire  en 
icelle  Teieftion  d'vn  autre,  &efta 

25.38I50.12 
VVu tzburg,  Hiperb'tpclif,  Artammm , 

27.  3|4P-58 
BzmbçrgjBamberga,  Gramonariû,pa\s 
de  Iehan  Schoner  Mathématicien, 
efta  28.10l49.5d 
Miltenberg  2d.  34I49.44 

Kunigfperg.  MonsRegius,  pays  de  Je- 
han de  Monte regio,grand  Mathema 
ticien ,  &  inftaurateurde  la  dicte  ici- 
ence,&efta  28.  4)50.  id 

Ochfcnfurt>rBo^n«  27.1  d|45>.45> 
Karlftadt,  Carolopolis  2  d.  5  s.  |  5  o.  5 
Forcheim,Lofom«w  28.18l4p.4d 
Hasfurd,H^/or^4  -  2  7. 5  2 1 5  o.  i  2 
Kitzingen,Ki/2j»£«;«  2  7. 2  7 140. 5  3 
SumfotâtiSu'wfordta   2  7. 2  9 j  5  o .  1  o 


Les  Villes  du pajs 

Norique. 
Noremberg^Nen^rgaw,  Fille  renom 
mee  d'Alemaigne  en  toutes  chofes 
de  manufacture  28.20I40.24 
N  eumarck,  Neager^Deuend 


efta 
PTeiflenburg 
Guntzenhufen 


28.52 
27.47 
27.41 


4.9,16 
4?.  10 
40.18 


Les  Villes  de  Turingie. 


/ 
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t,t^ottitrfordidiBuurgium ,  on  eftime 
que  ce  foie  la  plufgrandeyille  d'Ale- 
maigne  i  8  :  5  o  5  1 . 1  o 

UtubuïgtKeûburgum  2  p.  1  5  51.20 
AtnftAAyArijtdiium  2  8 . 1 p  5  1 .  2 
Yfcnach,ip«4f«w  27.45  5  *■  * 
lena  2  p.  251.  8 

Nortruufen,N#rf&«/*«  2822  5 1 .43 
FFeymar,  r*/74rw       28.45  51.15 

x  Villes  de  Voytldnt. 

Kulmach,c«/w^«ffi  28.50150.  S. 
Zum-hofF,C«rw  2p.  30)50. 20 
Zuickau,  SuiccauU      2  p.  5  2^50.4^ 

/'ïZfer  £7*  montaignes 

de  Bohême. 
JTalt  Munchen,  Uonacbum  HercynU, 

efta  2p.2p4p.18 
Kham,  c/wmaj»  30.28  40.  7 
Furd,Pfor«  3  0.3  64p.  12 

Richenbaclvbbaye  trefrjche 

efta  îo.to  45).  3 

Sultzpach  25).  J  4P-3  5 

Eger^r*  2P.44  50,  5 

Ambct&AtHbergdyCatUbit  20.?  40.2 6 
KFcyden,  Saltcctum    2  p .  3  o  49 «4° 

Zetf  "Ui//^  ialft  Ttyaume 

de  Bohême. 
Elenbogen,C«&if«*     30,16)50.  8 
La  dallée  S.Ioachim,S  .liftai  FaJfo, 
erta  30.iol50.20 
Piigen,Prdga,CafurgùtV\\le  principa- 
le du  Royaume  de  Bohême 
efta  32.  0I50,  6 

Prugs  3BrugU  20.50(50.1 8 

Kuttenberg,  Mont  Gethinorutft ,  Mens 
CttcuUd?eftz  32.45l4p.52 
Budweyfz,Pwfoif4     3    1  ^(4.0.  o 

'Ëauiere,  dicte  ancienne^ 

nient  Vindelicia  près  du  lac  Le 
xuatius,a  les  Villes  faiuances. 
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Ayftat  y  fur  la  Riuïere  di£te  Mleman , 
AjffiddiumyEucCchê    2  8 . 3 4I4 8 . 5  t 
Dietfurt yDietphurdïum  2  9. 2  5 1 4 8 . 5  z 

Cautère  après  du 

Danube. 
Licoftome,iiy  a  vne  forterefie  qui  eft 

a  demi  ruinée  28.31  48.44 
Neuburg,N eoburgum  28.49  48.4a 
Ingplitedjngelftdd'wtt .  Kniuerfite  de 

Bauicre  2p.  6I48.42 

Voburg  -,    ;  2p.1pl48.42 

Neuftad,Nf  o/Mtfw.  Ntapolis. 

efta  2p.32l48.41 
Kelhaim  2£.  3  5)48.46 

Abach,  A  budUcumDanubiAnum^ 

cita  2p.45j48.50 
Regensburg ,  Katiftottd,  ReginobuYgïû, 
Ptolomee  l'appelle  Artebrigd  ,  JElle  a 
pour  fauxbourgs  vne  Fille  di&e  Hofe 

efta  2P.50  48.56 

SttAubing%Strdubihgd  30.2  2  [48.46 
DeckcnàoxftyTectedorpbïum 

efta  30.45I48.47 
Vilfibuia  31.10I48.  4 

P&tt&UtPatduid.Euefcbé  31.33  l48»4& 

Les  Villes  de'Bauiere fur 

la  nue  du  Danube,&  de  la  par 
tie  qui  entre  en  Bauiere  la  hau 
te: 

Nous  auons  ci  defîus  parle  de  Neu-. 
burg,ïngolftad,Neuftad,Dictphurd, 
Ayftad,  Kelhaim. 

Wendinghen  2  8. 4 1)48. 5  $ 

Fridberg,Fri<M*»£<w««  2  8.4 1 148 . 2  2 
Schonga  2 8. 3 2  [47.40 

h&nsbet&ldndsbergomum 

28.30147.5* 
Amberfee,  A*»&ro«tf  Ucus, 

'  !  '      ■    ■*  28.45|47.5  5 

KAi\Cpctgi€arolebergomum ,  ou  Char- 
les-Magne  fut  nourri  2p.  5|47-5* 
V VitmfatVermtJlam  2  p.  2 o 1 47-45 
M  a  Gradus 


Seconde  partie  de  là 


Gradusitcus  28.50I47.30 
Kocbelus  lacus  2  p.  10)47. 30 

Itdlorum  lacus  %  9*  l  -9\$7. 2  2 

FKalTeiburg,  Aqiuburgum  , 

e(ta  30.  <%7-54 

Tigminus  lacus  -  2  p.  3  7{4«7«  5  2 

Munchen,  Monachium,  oiimCampodu* 

num  2  p.  ï    3  8 .  o 

Freyi'îngen,Frtf;cm«m  2  9.  2  z  1 4- 8 -  2.0- 
Abenfperg,  Abufina,  fur  U  riue  de  U  ri 
uiere  Àmpfa.  De  cefte  Fille  elioitle- 
an  Ausntin  hi!loriographe,perfona- 
ge  de  grands  do&iine  2p.37l48.  50 
i£cha  28.48l48.2p 
Rha'ifi,  montaîgnetteUlultre  pour  e- 
ftre  lieu  de  la  nailîance  de  George  Tâ 
ft'eccer  Médecin  6c  Allronomien  tref 
expert  28.35(48.39 
Augufte  en  Vîndelicie,  elle  elt  main- 
tenant en  ruine ,  par  la  paitènt  deux 
riuieres  Ifàra  &  Loyfa,  qui  defeendée 
des^lpes,6celta  2p.18l47.42 

'Bauiere/a'Bajfi. 


Grauenau,Gr^«^»»«  31.10 


4«.57 


Dingolfing  30.1  ^48.27 

hzndau,Laudimum  30.25  48.45 
Mosburg  2p.3548.1p 
L?M<i$\\ui,LandifbutbÂ  2p.  3  5 148. 1  p 
Aerding,  Ariodunum  2  p.  3  5 148. 1  o 
Eckenfeldt  30. 36148*20 

Scherdingen  3 1.29)48.30 

Neumarckr,N&fgvr<f  30  2  3 14 8. 1  7 
Oetingen  30.37I48.  8 

Burghau(èn,B*r^«/î«-w  30.5148.  4 
S\hzouï^Saluburgwn>olimluuauia, 

31,.  0147.44 
S,FFolfgang  :  31.30147.4* 
Lauifen,  Laphium3olim  Lauiacum&  Ij 
ciacum  3  1.30I47.41 

T)e  TZJoetie&  Vîndelicie 

Addition  de  Gemma  Frifon . 


i>  HetietC9mmedi3VoUterranfius?i 
*^cloritédeTrogtis,a  efte  ainfi  nomte  par 
vn  Capitaine  des  Hetrufquesjefqtuls  eftâs 
parles  Gauloys  dechaffe^  de  leur. pays ,  fc> 
placèrent  entre  les  Alpes  prochaines  deU , . 
feparez.  des  Suffis  de  la  part  de  Ponêt,  par, 
lemont  S  .Godart,  laquelle  f'eftend  des  Al  -j 
pes  vers  la  part.de  Septentrion  ,  puis  par  la  j 
ligne  qui  coimint  les  tefies du  E  lm  &  du 
Danube;  Vers  le  Septentrion  elle  feftend 
fuf  le  Danube}iufques  a  si.degréz.  de longi 
tude3cjr  de  latitude  47 .minut.10  .Elle  a  du\ 
cojte  de  Leult  la  rimer  e  de  Lech,  la  fin  plus  \ 
méridionale  de  laquelle  a  ^..degnjz.  de  lo- 
gitude,delatïtudc4Ç.&  i^.m\nutes,&de  la 
part  deMidi]elle  Je  termine  cotre  les  Alpes". 

Cefte  prottince  fut  iadis  mu  temps  del'Em 
pereur  Auguïle  auecVtndchcie&les  Nori- 
ciens,qui  font  ceux  de  Krainer,pofjedeede 
droiàpar  lesRomains  quafi  j-qo. ans. Main 
tenant  les  Sueues  en  tiennent  la  plus  gr  an  • . 
départit \&  ceux  qui  habitent  es  Alpes  ^par- 
tie de  laquelle  eft  dicte  Algoutc  &  Brijgav, 
qui eft prochain?  des  Alpes, 

Vîndelicie a  la  contrée  de  Rhetie  du  cotte 
de  leuant  s  du  cofte  de  Septentrion  le  Da- 
nube  iufques  a  34.degrez.de logitudete/tU 
riuicre  dicle  Ens,  sefttgnantàu  D.imbe, 
tire  ver  s  le  Mtdi,  diuifant  la  cotree  de  Krai 
nerde  Vîndelicie  ver  s  la  part Orient aie ,  & 
le  cojle  Méridional  tient  aux  Alpes,  le  Due., 
de  Bauiere  tient  a  prefent  la  plus  grade  par 
tie  de  ce  pays  la,  qui  ejl  aufti  appelle  Bauie- 
re}ceux  de  Sueue  en  tiennent  aufi  quelque 
portion.  Apres  Norictm^qui  eft  entre  la  ri- 
uiere  Em,^  la  montaigne  dicte  Cecius Ja- 
quette f •eft end '  du  co fie  des  ilpej  bienauant 
vers  le  Septentrid,  &  de  ce  cofte  la  aboutit 
fur  le  Danube y&  du  ce  [h  de  Midi  aux  Al- 
pes q-  au  mont  dicl  Carauaca:Les  habitat 
deafte  contrée  en  la  part  d'Occident  font- . 
anftvS  v.txriens.  Cefte  contrée  eft  plut  feï& 
le  en  grain  qui  vinjt  eïl  a  la  iMgutfftjfai 
degrez.  jomwinutestde  latitude #7, 

U 
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I4  Région  de  Ttrol  qui  efl  entreies  Al- 
f  es,  fuitfpres  cefle  ci  yplus  fertile  en  ri  v  qu'e 
liez.  Ptolometmet  deux  Pannonies/efl  a 
fcattoir  U  haute  é  la  baffe:  la  haute efl  boy 
tteeér  clofedupAjs  deBaitiere  en,  la  part 
de  Posent, de  Septentrion  du  Danube,et  du 
eofle  de  Leuant ,  elle  a  la  baffe  Pannome , 
laquelle  eU.  dwtfee  d'icelle  par  la  ligne  tirée 
par  41,  degrcz  de  longitude  duDanule  tuf 
que*  au  mont  Bebius.  Lequel  wotit  f'axan- 
€e  du  eofle  des  Alpes  vers  la  Grèce  ;  C'eft  la 
nu  fine  région  que  nous  appelions  au  iourd- 
buy  Auflrtcbe,pays  plat  fantôme  &  anobli 
de  fontaines ,  abondant  enpifjon  s  &  -bien 
fouwudeboys,  fousjO.degrezÀe  longttu 
de  47  .de  Ut it n de. 

Puis  la  pxrtie  qui  efl  teinte  aux  Alpes  cfl 
dilleStirie ,  pajs  ru he  de  fer  ,  é'  qui  neft 
dejpourueu  de  mines  d'arget.Et  prenant  de 
cefle  contreedeuers  le  Ponent  oultre  le  mot 
Cecius  ,eft  le  pays  de  Carintbe  &  U  Conte 
de  Forittl ,  petites  contrées  &  aquatiques , 
pour  eftre  voiflnes  des  Alpes  :oar quand  les 
neiges  qui  font  en  trefl  rande  quantité  en- 
tre les  Alpes  fe  viennent  a  fondre  parla  eha 
leu)  du  Soleil^  elles  emoyent  tre  ferande  a- 
bondanced'èaueen  eesendroittsïj.  Panno 
nie  la  baffe  efl  limitée  du  eofle  de  Vomi  par 
U  ligne fufdifte,é  de  là  part  deSeptmtrïo 
<2r  Leuant  de  partie  du  Danube  é  du  mot 
Bebiw.quafl  tout  ce  pays  la  efl  maintenant 
-dtà  Hogrte,  du  nom  des  Huns  qui  fuylsles 
inondations  de  la  Mer }vwdr'ét ^commel'on 
àtclju  pays  de  Rufite  en  cefle  région  la. 

L'Empereur  qui  efl  Roy  de  ce  pays,defen 
feur  tre [vaillant de  lafoy  Cbrefltenne,faict 
eommueUenûtet  auecqms  trefgrads  frais 
eîs  labeurs  la  guerre  contre  les  Turcs  .qui  fe 
ruent  fur  ce  pays  par. telle •impetuofité  qu'a 
peine  leur  peut  ilrefîfterivoke& ont  de  no 
flxcjewfs  rendu  quafi  tout  ce  pays  de  foie, 
&  font  auec  frayeur  de  nom  &  miferable 
dujiruclion  des  habitâns  de  ce  pays  la  parue 
nui  a-groffe  armée  tuf ques a  Vienne capi- 
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taie  d' Autriche,  dont  Hz.  furet  néanmoins 
par  U  grâce  de  Dieu  dechaffez  a  leur  honte 
&  vitupère  par  vnm  excellente  et  memeta- 
\b)e viâoire  des ■  chrefltcns.En  fin  cefle  par» 
tie  de  Pannoniequi  efl  iointe  a  U  Dalmatte 
et  aux  montaignes.efl  dicte  Croacie. 

Qonfeqt  emment ,  les  Regkns  par  vous 
icy  mentionnée s }ct  qui  font par  Ptolomeefe' 
par  émet  def  entes, font  par  amus  autheurs 
modernes  attribuées  a  l'Alemaigne,car  au» 
(iiy  parle  on  AUman,et  ne  font  les  habitant/ 
"d1 'tcelles  guère  s  diffères  des  Alemas  en  letirs 
façons  et  manières.  Quant  a  leurs  mon  tai*  \ 
gnes  &  riuieres  nous  les  auons  déclarées  eu  \ 
la  defl ripti'ô  des  pays.  lllirie  ou  Libumie  eft 
aprefent  nommée  tfclauoniei& par  Vtôlê 
nue  Dalmatie,  laquelle  Glarean  eflime  de- 
uo.ir  eflre  mif e  a  pan  .  Elle  efl  enuirennet 
d'HUriede  lapart  de  Ponent,  &  a  du  eo- 
fle de  Septentrion  Auftriche  &  Hongrie,  le 
mont  Bebius  entre  deux,  qui  efl  au  fi  dicl 
Sardomus  parPtolomeet&f'eflenddu  eofle 
du  Leuant  vers  Mifte  la  baute3lautte  eofle 
efl  mouillé  de  là  Mer  Adriatique  ou  la  han- 
te. 

I  es  peuples  de  cefle  région  font  fans  ci» 
uïlite  &  induflre ,  touiesfoys  propres  au 
meïlier  de  la  guerre,  en  quoy  Hz.  nous  aydet 
bten  afouïlemr  les  inuaflons  et  impetuofité 
des  Turcs.  Hz.  ont  iadù  efle  nommez  Dal- 
matesdunom  d'vnDelminius^  qui  fut  vain 
eu  p4rScipio  Nafica  Con fui  Romain,  et  de 
ce  nom  vient  Dalmatte:  puis  ont  efle  depuis 
appeliez.  Efdauons  d'vne  nation  de  Scbytie 
ainfiiÂti~le,laqueile  occupa  lllirie  d'ici  efl 
procède  le  nom  de  Efclauonie}elleefl  fous  4^ 
deg  rez.  de  longitude,  dr .44  de  latitude., 

à^A  ufîrie  ou  Tannome 

la  haute. 
Errfa ,  difte  par  aucuns  Lmrianum 


Lauruuumy 
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Seconde  Partie  de  la 


34-45147.54 

VtU*  SanlH  Pétri  3  4. 5  8  (48 . 1  6 

Les  Filles  dAuftriejoin 

gnantlaRiuieredu  Danube. 
LiiuztÂrcd4ie,Aure!'tdaiim 

efta  32. 30)48.  4 

ïps,tyi  53-43148.  6 

Chreœf*  34.  5)48.24 

Melch^iW/^w  34.  1)48.  5 
Vienne  en  Partnonie,  Ptolomee  l'ap» 
pelle  Iu'hb0ru9&C  autres  AU  ,  ou  dftra 
Ttauiana  yVïdc  capitale  dMuftiie.deuât 
laquelle  le  grand  Turc  mit  le  fiege  en 
l'an  1533.  mais  l'Empereur  Charles 
le  Quint  arriuât  la  auecques  vnepuif 
fânte  armée  ,  le  Turc  fut  content  de 
prendre  la  fuite         35.  8)48.22 

Les  Villes  de  la  Trouin- 

ce  de  Morauie. 
OlmuntZtOlmunUiEburum,  Ville  prin 

cipale  de  Morauie  34.40l4p.30 
Trebitz,Tr^«/4  3  3,20140.26' 
Zuam,Z«4W/*  34.  0I48.40 

Troppan,Tro^4»4  34. 2 0(50.  0 
Prynn,  Brumia  34,  0I45.  8 

Steic\betgtSteU<tmontdtwm 

efta  34.45l4p.38 

Les  Villes  de  Slefie^. 

Sittaw,  Sittatù*  32.  01,5052. 
G  oriitZjGtf rlitium  52.50)5*.  o 
Prsfl.iu,Fr^/i/Irf«w,îadii  Bugorgis,  Fille 

capitale  de  £le(ie  3  4. 34151.10 
Gioglaw,  Glogaùa,  olim  Lugidunum, 

cita  33.  1)51.31 

NeyflejNi^i  35.  0)5  0.30 

32.  8| 5  1.30 
Bautzen, PAuawtm     3  1 . 5  o  1 5 1 .  o 

Les  Villes  du  tïMar- 

quifatdeMifnie. 
Meyflen,  Mipta,  Pcolom.  Lupfatdum, 
efta  3°,45l5'-  5 


Toj  gau,  A rgsl'td,  3  o .  3  6\  5  i .  3  o 
Le  mon  t  Sain  fte  Anne,  Annebetga 

efta  30.20I50.51 
Leyptzig}li^4  2  p.  5  8|  5  1.24 
Grym,Grtma  30. 1 1 1 5  x .  t  5 

Leyfznig,  Leyfz.nigttm ,  paysd'Apian, 
iîutheur  de  ce  iiu re,  Fille  afsife  frr  vne 
haute  montaigne,  bien  munie  par  arc 
&;  nature,ayant  vn  chafteau  fur  la  mô 
taigne  dift  Middelftero.Cefte  Fille  eft 
fous  la  lurifdiftion  des  cresiilufîref 
D ucz  de  Saxe.  La  pafiè  auec  vn  doux 
murmure  la  Riuiere  Afolta  qui  eft  tref 
claire,  venant  des  montaignes  de  Bo 
heme,elta  30.20(51. 10 

Buec  30.2  f  1 5  1 .  7 

RochIitz,R0f/;/m«tti  3  o.  1  5 1 5  1 .  2 
Dobs[n>Dobeltum  30.32)5  1.  7 
Koléïtz^holditz.*  3  o.  1 41 5  1 .  g 
Friburg.Frj&wgtf/»  30.3pj50.58 
Kemnirz,C^w»iri«/«  30.3  5) 50.56' 
CzeitZjC cïtz.4  20.28(51.  8 

Mersburg,  Uartisburgum.Mdrt'mopoliSy 

e!H  2P-35l5*«34 
DrçicnyDreflndyDrcfda  31.  3  j  5  1 .  o 

Les  Villes  de  laVuchè 

de  Saxe. 
VVittembergjPto.Crf/^WjFniueifite' 

dupaysduSaxe  30.30(51.50 
HalberHadt,Ptolo.  Vbettgarû,  Halbtr- 

fladium  28.38(52.»  1 

Lunebufg  ,  Luntburgum ,  Aràlum 

Marionii  27.50)54.  o 

Brunfvich,Brtf«/tf.Y«j»,  Brunonïs  viens, 

efta  28.  0)52.34 

Embeak,  Embka,  lieu  ou  on  bralTe  de 

tresbonne  bière  27.32)52.  6 
Lebenberg,Lr^w^2  2Î.  2)54.19 
Hal,  HdHis  vel  HaU  Saxoni*, 

eiia  26.4^)51,41 
Lubeck,L«^f«»i  28.20)54,48 
Meydburg,  Magdebttrgnm,  Pdrtbettoptm 

//<,  Ptvh.  MtfmumtÀïâieatCz\\ç, 
elia  20.38)52,20 
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Hersburg  30.44I51.42 

Bremei^Brw/w  25.  p) 5  3.40 

lA\ndc\\Minâcnâ  2  5.441 52.50 

V  Verde\\VV€rde>ta  26.35(53.25 

Hangerhufen  2  5. 1  3  J 5  i .  3  p 

Eyi]ebcn,l/fetat  2  p.  2  0(51,4* 

s  Villes  de  IVeJlphale. 

Mun^er^Mofiaptrium,  Ptel.  McdioUwiï, 
Ville  Capitale  de  PVeftphale ,  que  les 
.Anabaptiffesontautre  fois  appellee 
nouuelle  ïeniftkmjefqiielsr'.-ryât  te- 
nue par  force  bien  long  temps,  ils  en 
fuient deçhaiTez  le  iourde  la  natiuité 
S.  Jean  Baptifte,  Tan  1535.  Et  Jean 
de  Leyden  coufturier ,  qui  eftoit  leur 
chef,  lequel  ils  difoyent  Roy  d'Ifrael 
&  de  Sion  ,  fut  chaftié  de  telle  forte, 
qu'ils  Je  pendirent  tout  vif  enclos  en 
vnecage  de  fer,a  la  tour  de  S.Lâbert, 
&  la  le  laûTerent  mourir  de  faim, 


elle  a 

OCcnbrug^Ofnaburgu 


24.1  * 


52.  o 
52.30 


PadebornejPrf&far»*,  Vtol.  Teuderium. 

efta 
SoefïtSufautm 


52' 


25.38 

24.5pl51.43 

LesViïïeîdeHejjL,. 

%bx.zhzch, ButzbacbtH  2  5.3^9)50.3  5 
CaiTeî,  Cagtlta,  Vtolûm.Staeontium, 

erta  2*.  3*151.24 

Warpurg, Jf4rp«rgS,yniuerfité  du  pays 

deHeiîe  25.45)51.  o 

AJsfeld  2tf-i5|5t.  o 

Les  Villes  deFrifc^. 

G  roeningen  pfomnga3  P  tolo.  Vb'tleum, 
balijs  Amajia  1  ^'54^*^ 

zmmejhawa  23.  4)5*3.22 
Svvolle,^«ff^P/o/o»i.  Nattalia, 

elle  a  2  2.  8  52*47 

Emden,Ew<fe  23.16  53'î8 

Dockum  ,  Dockfm  c'eft  le  lieu  de  la 
naiflanec  deGemma  Frifon,Medecin 
&  Mathématicien  exçeUètaLouuain 


&efta  a2.26i53.42 

Les  Villes  de  Hollande, 

Piefquc-îfle. 

kmft.zïàzmiAnilierod»tmHm.  Fille  trefc 
belle  &  fore  renommée  pour  le  fait  de 
marchandée  21.  4] 5 2.3 p 

Vtrecht3Euefche5r//^M«iwJ  Vtriceft- 
tim,VVtlteburgium,  20.52(52.1* 
Dordrecht,  DordraiÏÏ,E(iaçk  des  Fins 
d'Alernaigne,  &  des  marchandifes  q 
dépendent  paries  riuieresdu  Rhin, 
&deiaMeufe  1  p.  5*}  5  2.1* 

Ka  m  p  en  yCantpis,  Ttofom.MAr.drmani!, 

efta  21.22)52.  5 

LzydenyLeydajlftgduMtmyVcl  vt  alijs  Lu 

godinum  20.47)52 .44 

Les  Villes  de  la  Duché 

de  Holface,  a  l'entrée  du  Che- 
ronefeCymbrique,  quieftau 

iourdhuy  d\6t  Dannemarc. 
FlensborchiF/m^rga  2  8. 1  8  ]  5  *.  7 
Hamborch?Hrf»;for£«w,Ptolo.rr«/4, 

efta  27.  0)54.  24 

Neumunfler  27.4°)5  5*i* 

P]one,P/>«ffM  27-5 5)5 5»  4 

Skzfxvyck3skfzrUigti*n  2  8. 1  o|  5  5. 54 

Les  Villes  du%oyaume 

de  Dannemarc,  par  Ptolo-3 
mee  le  CherbnefèCymbrique. 
VVorken,FFtfr«»<e  28.37  57.23 
A  rhufen,  Arrujia  3^5^  5  *•  5  3 
Rypen,R*/>«-  28.34  5**47 

Biborg5B/^«r^»i       3  i .  2  8  [5  7. 2  6 

Bn^laDuchè  dt^ 

Meckelburg» 
Koîioch^o^ocbiumtTtob^lacibtirgium, 
3  0.14}  54. 3* 

Les  Villes  du  ^Aîarqui 
farde  Brandenbourg. 
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VVd.fazàiyVelfachu  2 p.4.5]  53.*  5 
Kt&TiàtWûQtùitBrdndeburgum 

30.35l52.3tf 
Xuelbur gjiauelburgum  20.55)53.15 
Francfort  far  U  riutere  Odera,  ville  & 
Vniuerfitédu  pays  30. 34] 52. 53 
Berlin,  Berlinum  3t.3tfl52.51 

Les  Fdles  de  la  Duché 

dePomeranie, 
S  tetin  3  3.20]  54.  o 

Ca min, Camïnum^  fille  fpifcopale  du 

pays  35.  8] 54.  6 

SvmdttSuhdistPteh.Bumtium 

elle  a  31. 14)  54.  6 

StMg*rdtStargardia}  Alb.Crant  zào  yV\bs 

vêtus  33o°|53-'50 
Gvy^vvo^Gripfeualdia.  Ptolo .  Viritium, 


3t.5tfl54.18 
Golmon,Go/wiwrf      33-54-1 53*5© 
Addition  de  Gemma  Hifon. 

ALemaigne  furnommée  la  grande ,tou~ 
cht  au  Rhin  de  la  part  de  Posent ,  & 
du  cofte  de  Septentrion  about  it  fur  la  Mer 
Germanique, Elle  a  en  la  part  de  tenant  la 
TLtuiere  qu'ils  appellent  VVixel.etla  Mon- 
taigne dicte  Cremnitz,&  Senmitz.:le  refie 
£  Alemaigne  eîl  enclos  entre  le  Bannie  & 
les  Alpes.  Ce  fie  prouince  a  efie  dicle  Germa 
nie  y  pour  ce  que  les  habitas  d'icelle  fembloy 
tnt  eïlre  frères  des  Gaulcys  .  Les  noms  des 
contrées  d'icelle  ne  f  accordent guer es  a  pre 
fent  auec  ceux  que  les  ancies  leur  ont  dîné. 

Pline  dniift  toute  l' Aie  maigrie  en  cinq 
Régions  Jcauoir  efi  les  1 fi euens,  qui  font  les 
Weftpbales  voifins  du  Rhin  ,  puis  les  Her- 
mtens,  irgeuonspresde  U  fore  fi  Sçeshart 
Vindeles,  qui  font  aux  de  Baume  ,  &  les 
Peucins^font  a  l'vne  débouches  duRhin. 

Ptol&mee  U  dmifee  en  trois  parties  prin 
âpales,  feauoir  efi, la  haute  Alemaïgne,  la 
baffe  Akinaigne,é'  U  grande.  Nom  atiens 
éejiaditt  de  celles  la. 

Refe  a  parler  de  U  tierce  partie  d'Ale- 


maigne,  dont'U  première  Regien  qnipeffre 
du  cotte  de  Septentrion  efiU  ïrife,  qui  re- 
tient encoresfon  ancien  nomulle  efi  a  pre- 
fent  âiuife?  en  treys  parties  feauoir  efi  Tri- 
fe Orient aie, Occident aie ;&  celle  du  milieu 
on  efi  la  Ville  de  Gronmgbe  .  La  Prouince 
prochaine  a  iceîle  eft  Saxe  ou  Saxonie ,  qui 
efi  au  deffoiu  de  Iujtlandejr  HolJtain,eu  au 
deffousde  Dannemarck.*  ifo  peuples  duquel 
pays  font  tes  premiers  après  les  Dannojs  , 
comme  nette  Ptohmee  en  fon  hure  2.  à  les 
autresJontleslbjeoyst  Prifons,  Brenuy^ 
ceux  d'Engern,  &c  .  Le  pays  de  Saxe  a  en 
oultre  ceux  de  Ouerkfjef  de  la  part  de  Po- 
net  près  le  Rbinje [quels  Pline 'appelle  Uie- 
uons,&  les  Sicambnens  leur  s  voifins .  Au 
lieu  def quels  efi  a  prefent  la  Duché  de  Guel 
dres  auecques  U  Co.itcde  Ztitphen,  &  Vil 
les  prochaines.  " 

Senimuent  tirant vn  peu  plus  fur  L' Mi- 
di les  anciens  Lomb.irds^  CaCuaruKsJen- 
cerkns,&  Intrions, qui foubyet  habiter  en 
la  contrée  qui  eft  au  :ourhuy  le  pays  de  Uef 
fe  en  partie,  à  en  part  le  pays  de  Wefi- 
ph  aie, autrement  le  s  Bufacleres  &  Chemes 
habitbyèht  vne  partie  de  Wefipbale,  &  les 
Canes  habitcyent  en  la  parue  de  Méfie  qui 


efil 
<7 


plus  Orientale,  îu'ques  en  Tap.  fie  , 
oyt  lors  habitée  par  les  Cattuanens. 
Elus  enecresacofit  du  Rhin ,  et  plus  vers  le 
Midi  habiioyent  les  Intuerges  ,  enuiron 
Eeyâclberg,ctceux  de  Baary  #  les  Caritb- 
niens,  la  0  non  esl me  que fou  au  iourdhuy 
Erancorw  noble  Rcgwn  d' Aient  aigu  e,  en  U 
longitude  de  enuiron  de 30  degré z.  et  so.en 
latitude.  . Et  quant  a  la  Région  de  Mtfme, 
elle  f'efend  le  long  de  la  Rimer  Elben  ,  ou 
Ptoîbmee  a  mu  les  Camanes  et  Pubantes , 
qut  font  ceux  de  Tvvendt ,  fous  36.  degrés 
de  longitude \et s 1.  de  latitude. 

En  après  S ueuejaquelle retient  eneoret 
fon  nom  ancien, ,  eft  fur  le  Rhin  et  prêt  U 
four  ce  de  Danube,  et  le  pays  de  Valley st  qui 
efi  pus  lesfottues  du  Rbofne  entre  les  AU 
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pe4, laquelle  centrée  les  aucuns  mettet,mais 
no  sire  defeription  ejl  félon  Strdbon,&  fi  cor 
refjfond  a  cette  au  tour  d'buy.  Si  efi  ce  toutes 
foys  que  Ptolomee  A  colloque  les  SueuesAu 
lien  ou  nous  (tuons  mit  le  pays  de  Saxe,  ce  fi 
a  feauoir  entre  les  plus  anciens  Angloys& 
Lombards. 

Nousauons  iufques  ici  procède  en  la  dé- 
fcnption  delà  partied' Alemaigne,qui  efi  du 
ScptentYiô  tirant  vers  le  Midi ,  &  entre  les 
riuieres  du  Rhin  &  Elben  :  &  maintenant 
fumant  le  me fme  ordre  nous  dtfcourronsle- 
geremet  fur  ce  qu'il}  a  entre  la  riuiere  d'El 
ben  &  Wixel ,  laquelle  narration  faifant 
toutes  foys ,  nous  ne  voulons  vousajfeurer 
qlle  fera  entier emetiufie ,  mais  en  dtros  feu 
lement  autant  qu'en  pouuonsfcamirpar  co 
tetture, faifant  collatïode  la  nouuelle  deferi 
piton  du  monde,  auecquesles  tables  Cofmo 
grafiques  de  Ptolomee. 

Ainfii  donc  la  dernière  contrée  de  terre 
ferme  qui  feflend  vers  le  Septentrion,  efi  la 
Prefqu'lfle  Cymbrique,  les  peuples  de  laqlle 
font  les  Cymbres  ou  Iuytladres,Charudes, 
phundufes,  &  ceux  qui  font  par  Ptolomee 
appelles  Cobandes  &  Cbali ,  entre  le f  quels 
font  ceux  de  Holfiein  &  de  S lefvvij cernais 
nous  les  appelions  toutd'vn  nom  Danofs,et 
cette  Prefqu'ïjle  ou  Cberfonnefe  Cymbri- 
que Dannemarck^,  les  autres  la  nomment 
luytland  &  Holface,ou  Holftein3qui  efi  a  di 
te  en  François,  Pierre  creufe.  Et  les  peuples 
qui  plus  tirent  vers  le  Midi  éOrient ,  font 
les  Verunoys&Pbarodins,auiourdbuy  ceux 
de  Meckelburgjous  S7  degrez.  delongitu-. 
de,&  enuiron  ;6  Je  latitude. 

Puis  le  pays  dePomeranie  feftendiufques 
m  la  riuiere  VVixel.lAqueUePomeraniefut 
%adU  habitée  parles  Sidinians  &Ruticli- 
ans.  LaMarche,quiejl cotree ancïëne  ainfi 
nommee,eft  mife  oultrela  riuiere  Elben,les 
peuples  de  laquelle  Ptolomee appelle  Senno- 
ncs>Uccobardes,& Satins. les  Lutyburies 


que  ceux  ctjefqttels  tut yburiens,  font  corn- 
prinsfotu  la  nouelle  Marche,  en  4-0.  degrez. 
delongitude,&f$.  de  latitude. 

De  la  part  de  Midi  fuiuent  les  contrées 
S  le  fie  jr  Vratifiauie  aff ».z.  fertiles, les  peuples 
dejquelles  ont  efie  appeliez.  Dandutins  & 
Cognes  a  40,  degrez.  de  longitude,  &  ;  o. 
de  latitude,  minutes  40. 

Etâela  près  la  Riuiere  Elben  ,fe  trouue 
le  Royaume  de  Boheme,qui  efl enclos  demi 
taignes  &  de  partie  de  la  for  efi  noire, lequel 
efi  abondant  en  bledz.  &  grains,  a  36.  de- 
grez, 20.  minutes  de  longitude,  49.40. mi 
mites  de  latitude.  Ptolomee  marque  les  Bo'è 
miens  quafi  en  lamefmeafiiette ,  mais  vn 
peu  plus  tirant  ver  s  la  Riuiere  du  Danube. 

Puis  tirant  vn  peu  plus  vers  léuant  & 
leDanube,efi laRegion  de  Morauie , laqlle 
f  eilend  iufques  aux  montaignes  de  Sarma 
tieou  Ruftejaquelle  Morauie  eslabondâte 
en  grain  &  en  vin.  Ptolomee  appelle  les  peu 
pies  de  cefie  contrée  Marcomannes,au  iour- 
dhuy  Merhern,  fous  ^.oJegrez,  de  longitu- 
de,&  de  latitude  4  f.  &  demi  Et  voila  quat 
aux  contrées  et  peuples  tfAlcmaigne  les 
plus  renommez. 

Les  principales  montaignes  d'Alemaig- 
ne  {ont  les  Alpes,  qui  la  diuifent  de  V Italie 
a $0  degrez.  de  longitude,et  de  latitude 4S» 
4-6.et47'  La  montaigneScarpants  efi  fous 
44.4s.46.et  4j .degrez,  de longitude ,et  4S 
de  latitude,  toutes foys  elle  n'ouupe  tant  VA 
lemaigne, corne  elle  la  borne.  La  montaigne 
Anobius,  qui  esl  dicle  Steigervvaldptten- 
vvald,Spejfart  et  Bar,  qui  font  les  montaig 
nés  dupays  de  Reffen,  et  des  Régions  ci  con 
voifines. 

il  ya  encores  en  Alemaigne  plufieurs  fo- 
nïlz.  trefejpoiffes ,  laprincipale toutes  foys 
celle  qui  femble  efire  mere  des  autres ,  eft 
la  foreïl  Noire.quia  fon  commancement  a 
la  montaigneScarpants,  et  enuiron  le  pays 
de  Bo berne ,puis  fefpandat  etgaignat  pays 


qui  font  ceux  ât  S  le  fit,  font  plus  Omtauxl  par  toute  VAkmaigne%  fefiend  iufques 

v  N  aux 
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aux  wonts  Hyperbcrees ,  mais  et  fendant, 
elle  a  diuers" noms ,  félon  les  diuerfes  con- 
trées ou  endroiclstt'icelle .  Car  en  [on  com- 
mance-met  elle  eft  dtfteforeji  Noire  ,puii  elle 
prend  face  finement  autres  et  puis  autres 
noms,  llya  etteores  vne  autre  grande  forejt 
que  ?tolomee  a  appelle  S  émana ,  a  prejent 
Duringervvald,començant  près  de  Thurïn- 
gie ,  et  feslenden  diuerfes  parties  de  l'Aie- 
maigne. 

LesRtuieresctAlemaigne  font  celles  qui 
fenfmuent:  Le  Danube, qui  commence  en  la 
foreft  Noire,no  gueres loing  des  Alpes ya 
degrés  de  long,  et  48. 10  mm.delatitud.et 
ayant  receu  plufieurs  autres  Rimet es  }fen 
va  âefgorgerau  pontEuxin. 

Le  Rhin,  leql  fortant  des  Alpes  et  de  Ven 
droit!  ou  eïl  la  très  haute  montaïgneS.Go- 
thj.rd,ou  der  Vogel,  et  [en  ta  par  troys  bou 
ches  redre  en  la  Mer  entre  Trifeet  Hollad e. 

La  Mofelle  laquelle  a  fes  four  ces  près  le 
mont  des  EauciUesfi  vient  rendre  dedans  le 
'Rhin.  Et  pareïllemtt  la  Meufequi  prentfon 
erigine  ajfez.  près  de  ce  mont  des  Faucilles  ^ 
[e  vient  au  fi  méfier  dedans  le  Rhin  auprès 
deBrabant. 

La  rimer e  Ama fut ,  vulgairement  appel 
lee  EeniSylaquelU  a  fa  fource  en  Wefpha- 
le,pajjant  par  les  pays  de  Erife,fen  va  r en- 
ire  en  la  Mer  Germanique, 

Le  VVefer>commençat  en  Tbur'mge}fen 
ja  aboutir  en  la  Mer  Germanique. 

La  riuiere  Elben ,  qui  afon  origine  près 
de  Bohême ,  laijfant  Dannemarck.au  cofie 
droiiï  fers  va  defeharger  en  la  Mer  Germa 
nique. 

La  riuiere  vulgairemet  dicte  Spre,four- 
dantdes  montaignes  de  Bohême  &  Schlefie 
coule  en  la  Merde  Rufie.  Oder  riuiere  qui 
ejt  en  la  part  de  Leuant  fuit  cefte-cj. 

Finalement  vient  la  riuiere  VVixel,  dot 
la  fource  eft  es  montaignes  de  Rufie ,&  du 
ni  faut  l'Alemaigne  de  Sarmaùt  au  Rufie, 
tçale  en  U  Mer  Ru£ienw+ 


Senfuit  la  Sarmatie^uon 

appelle  autrement  Scithic  ,  en 
laquelle  font  contenues  Hon* 
grie,Pologne5Rufsie5  Liuonie* 
Prufle,  cVVValachie. 

LesVillesdeTruJle,<& 

des  Mafïagetes.  1 
Dantfvvick,  Dantifcumfiedanum,  Fille 

marchande  3?.  2I54.54 

Pfuefche  de  Sâbienfè  44.  ^(55.  o 
Coninxberg.Mo»/  Regalis, 

cita  4t.1dl54.j7 
Mm'iQnbuïgfMaml'urgumPrufite, 

Les  Villes  de  j^ufiie 

ouRuthenîe. 
Lipniz  41.  3 

Sambock  42»45 
ChoIomejOU  Colomia  46.  o 
leoburg,  Leopolis       4  3 . 1  5 

Les  Villes  deLiuoni^ 

qui  eft  la  dernière  Prouincc 
d'Alemaigne,&  delaChreftié 

te,  vulgairement  appeliee 
Liefland. 
Afaricnbourg  en  Liuenie,  MarUburgM 

Linon'tA  50. 5^  5  " 

Kz\xt\^ReualUtEuefchê  50.23  t 
Rye,Rig*a pille  Métropolitaine. 

eft  a 
Hapfel!A9Eua  fche 
Traba  Eglifc 


45>4* 
45>4* 
50.27 
5°-35 


3* 
5* 


50.  o 
50.52 

51.  5 


55>.  * 
tfo.40 


Villes de  laVuched* 

Maiîbuie. 
Machoph  43,25  |f?  4 

VVifchegrad  40.17  52.  4 
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Villes  de  laDucbédc^ 

Lithuanie. 

Bilde  4p.58I54.30 
Coîme  50.4^(54.12 

Senfuiuet  les  %oyaumes 

fi'Efcanie  &  Dannemarck3Pref 
qu'Ifles  en  Ja  Mer  de  Sep- 
tentrion. 


£undis,ou  lunda 

Efceburgum 

Etick 


35.4* 
35-  5 


57.  o 


Le  s  Ville  s  du  Royaume 

deNoruegue  Prefque-1  fie,  la- 
quelle vulgairement  fappelle 

Schodenmarch. 
HamoraEuefché      2  8.2o|tfo.  o 
Berghen,B*rgw  N«r*<gi<e,Euefchc 

efta  24.1tfld1.15 
Drontcn,Niir^,Mctropolitaîne 

efta  20.5^1^0.50 

Les  Villes  de  Suece. 

Vpfal,Euefche,F£/,f/w,  qui  eft  Métro- 
politane  2P.45    1  •  5 

Stockholm  jStoekolmia  42 . 381^0.30 
l'mccfia,EutCchst       3  4. 4  5  J  ô'  1  •  o 

Les  Villes  du  %oyaume 

de  Pologne. 
CncrwiCracoiït4.Ptolom.Carrodunum> 

Ville  Capitale  27.50]  50. 12 
To(cnyPetz.namdt  Pteio.  Stragoda. 

cfta  53.18  52.44 

Lanzitza  37.  o  52,45 

Petercou^efrww^ou  Petricauia, 

eft  a  37»  0I51.41 

GnÏÏn^Gttifidjt'utfPtolemXmiofaleum, 

cfta  3<Wl52»53 


Les  Villes  de  la  TaurL 

que  Cherfonefe,  qui  eft  rnain- 
renât  vnc  portion  de  Tartane. 
Capha,P/<>/.Tfo0<fc/u,  Ville  marchan- 
de,ùdis  appartenante  aux  Geneuoii 
efta  ^3.2o|47.2o 
La  Cherfonne(ê,T4«W4  Cher finne fus  t 
Verocopska  6i>  0I47.  o 

Przecop,T4pfow,P/m/0  Tapbra, 

tfo.40l48.t5 
Les  bouches  de  la  Riuiere  Hiftriane, 

63.30l47.to 

Les  Filles  de  ce  Cberfon 

nefe  auprès  du  Bofphore 
Cimraerien. 
Vo^io)Panùcafaa>  Bofahorium, 

64.  ol47.55 
TyriBatd  f3.30l47.40 

Addition  de  Gemma  Frifbn. 
T  A  Sarmatie  Européenne }toutes  les  tut- 
■M  fions  de  laquelle  auecqueslespeupUs 
de  la  Sarmatie  Aftaftquetont  efie  ancienne 
ment  appeliez.  Scythes  ,puis  S  automates  feu 
lement,  qui  font  ceux  que  nous  appelions  au 
iourdhuy  Sar'mates,  a  du  cafte  de  Septentri 
on  la  Mer  d&  Rufie>auec  le  golfe  d'Ut  Trifcb 
baf .  De  la  part  de  Ponent  eUe  a  la  riuiere 
VV'txel,qM  la  diuife  d'auecques  l'Alemaig- 
m,&  delà  part  oppofite^Ue  a  le  Tluue  Ta- 
nais,auecques  le  pâiud  ou  mare  fi  Meotide , 
puis  le  mont  Scarpants,auecles  montaignes 
de  Ru  fie  font  [es  frotter  es  du  coftede  Midi, 
Cefte grande  Preu'mce  contient  en  foy 
plufieur  s  Régions,  Pologne  la  grande,  &  la 
mineur ,  la  première  ayant  fin  commence- 
ment a  la  Duché  de  P  orner  anie ,  aboutit 
fur  les  deux  coftez,  de  la  riuiere  VVixel,  & 
du  cofte  du  Ponent ,elle  s'eftend  iuf  ques  a  U 
riuiere  Oder  .Les  Vandales  ont  habité  en  ce 
pays  }qui  eft  a  4$ Jeg.de longitude \&  j2.de 
UtitHtLautre?olognequieU  plut  deuersU 
N  % 


91  Secondcparriede  la 

Midi ,  tombe  cwtula  monts  de  Rufiie  &  I  que  ceux  qui  ont  fouuent  fréquente  ces  quar 


Scarpants,  laquelle  a  [on  propre  Roy,  &  efl 
a  4é.  dcgrez.de longit.  &sudelatit.  Les 
peuples  qui  ont  iadti  habité  en  cefle  cotree, 
ont  eïle  nommez.  Burgions,Ciflobociens& 
Visburgiens  .  Ces  régions  ne  font  beau- 
coup habitées, 

Pruffe  région  bien  habitée  &  peuplée \eft 
fltueeplus  fur  la  MerdeRufte,aupres  de  Vo 
rneranïedu  cofle  de  Leuant}bien  habitée  & 
riche  en  pafturage&  beftial.  Onadenou- 
ueatt  trouuèen  cette  contrée  force  ambre, 
tes  habit  ans  de  ce  pays  ont  iadisefteGotho 
ries  ou  Gythones.  les  Venedians  qui  ont  efté 
dift  Sudiniens,  le  milieu  de  laquelle  contrée 
efl  enuir 'on 47.30  .delong.ér  54.de latit. 

Senfuit  après  du  cofle  d'Orient  &  Midi 
Ru  fie  la  rouge  ou  Rutheniey  les  habit  as  de 
laquelle  font  pxr  Pline  appeliez,  Roxolans. 
En  après  vient  Fodolie  vers  le  Fluue  "Panais. 
Ces  régions  la  donnent  du  miel  &  de  la  cire 
en  abondance ,  &  les  peuples  d^icelles  font 
far  Pto'omee  appeliez,  Carions.GiUones^- 
maz,obien$  &  Exobigites3qui  font  fous  . 
degrez,  de  long.&  fz.de  lat.  A  cefle  Podolie 
efl  iointe  &  tient  toufalemet  parvneeflroi 
te  coiointurele  TauriqueCherfonefe3  main 
tenant  dille  Perocopska3  a  ïoppofite  d'A- 
cbilleum  prom'otolre  d'Afie3  laquelle  a  prin s 
d'ici  fon  nom  pour  ce  qu'il  fe  trouua  icy  vn 
certain  home  qui  le  premier  efjaya  ioindre 
les  bœufs  a  l'arroj.  Cefî  vne  Pref quel  fie yain 
fi  qu'il  fe  peut  voir  paida  defmption  qui  en 
a  eflt  faille,  maintenant  efl  appellee  la  peti 
te  Par  tarie  3  laquelle  les  Barbares  appellent 
Gafarie,&  eflfow  62  Jegrez.de longitude 
&  48.de latitude. 

En  après  du  cofle  de  la  Mer  tirât  vu  peu 


tiers  la  dient  qu'Uni  a  aucunes  montaig- 
ne sciais  trej grandes  & fpacieufes  foreftz., 
nous  atioas  toutes foys  mXtque  ce  lieu  en  no 
firedefeription  a  caufe  de  l'autorité  des  an 
ciens ,  ceïlafcauoir  entre  les  rimer  es  Tbu- 
runte  &  Cherfine,l 'vne de 'J quelles  partant 
dulieud'tll  les  Are sd' 'Alexandre ,ou  des  boa 
chesdu  ï lutte  Tanaisy  fin  va  rendre  en  la 
Mer  de  Rufte .  Cefle  petite  contrée  efl  par 
les  aucuns  appeUeeCur  lande  3  laquelle  ri  efl 
peuplée  de  villes  ne  de  beaucoup  deforeflz, , 
En  après  fenfutt  Liuome3  qui  efl  la  der- 
nière des  rcgïos  de  Sarmatie,  laquelle  a  efté 
cognue  des  anciens  y  &  feflendfort  auant 
ver  s  le  Septentrion  prochaine  de  s  Hyperbo- 
reesjes  peuples  de  laquelle  contrée  font  ap- 
peliez, Pagirithes ,  &  Careotes  &  Carbo- 
nes: La  fituation  d'iceUeefl  en  la  longitude 
de  ôj.dcçt 'ezt6o.  parties  &  40 Minutes. 

H'enfumcnt  après  tirant  vers  le  Septen- 
trion des  cotrees  ji  fpacieufes  quelles  pajfent 
oultrele  cercle  Arétqueja  description  def- 
quclles  eflat  réduite  vers  Alemaigne  &  Ruf 
fie  ou  Sarmatie ,  faicl  corne  la  figure  d'une 
Prefque-  \fleytflant  en  la  part  de  Midi.  Et  co 
bien  quelle  ait  pour  le  iourdhuy  trojs  Roy- 
aumes &  grade  diuerfué  de  peuples  qui  fe- 
ftendentfort  auant  dedans  le  Septentrion, 
dou  on  eflime  que  les  Gothes,  Vandales,  & 
les  Huns  for  tirent  iadisyala  ruine  de  gran- 
de partie  de  l'Europe ,  toutes  foys  elle  4  efle 
incognue  des  anciens.  Elle  contient  le  Roy- 
aume de  Dannemarckj&  Scaniie ,  fous  U 
longitude  de 3$.  latitude  60. 

L  e  Royaume  de  Suéde  a  uquel  efi  la  Go- 
thieOrientale  fous  la  long.de  45.deg.lati. 
64. &  ôs.llya  en  ce  pays  des  mines  d'or,  U 


plus  vers  le  Panent  yeflla  Lituanie ,  ou  Pto-  \  ya  puis  après  le  Royaume  de  Noruege ,  qui 
lomee  met  les  Alain-Scythes  ù  Sûmes, Le  feftend  pins  vers  le  Ponent  &  Septentrion 
mefme  a  colloque  les VViones ,  les  Aribes,  alalong.de  42.degrez.lati.66.  Ces regios 


Scaures,Borufquesy  kfqaels  oneflime  eflre 
au  iourdhuy  cenx  de  Pruffe  3&  pareillement 
les  Voltes près  des  mont  Riphees,  Et  cobien 


eflans  entrecottppees  de  grandes  riuieres  & 
ruiffeaux  s'eftendentversle  Septentrion^ 
font  habitans  lesPilappes&VVillappes^ô 

mes 
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mes  fauudges  &  brut  aux  .  Et  en  la  part 
Orientale  de  la  dicle  Prefque-ljle,  eft  la  Ré- 
gion dtcle  Finlande ,  e'eft  a  dire  beau  pays, 
qui  eft' fout,  le  Royaume  de  Suéde. Ce  pays  eft 
tout  plat  fertile  et  plaifant  >mais  fort froid 
comme  celuj  qui  eft  fous  le  cercle  Arttique , 
a  la  bug.  des3.degreZydelatit.6t. 

Suiuent  après  les  régions dishabitees,  & 
fi  froides ,  quelles  font  continuellement  gU- 
cees ^tellement  qu'ils  font  plus  comodement 
la  guerre  en  yuer  qu'en  efté ,  &  vojent  en 
eïle'le  Soleil  vit  moys  tout  entier, &  en  quel 
ques  endroits  plus  longuement  (ehn  hndi 
nation  delà  Sphère  .  On  roiden  ce  pays  la 
plufieufs  &  diuersmoftres  en  tùus  endroits. 
Et  qui  plut  eft>  onyvoid  des  diables ,  &  ef 
pritz.  malings  qm  fe  monftret  &  4pparoif 
fent  fatfant  fermées  aux  homes  iufques  a 
certain  temps. 

Il  y  a  encore  s  dis  Isles  bien  grandes ,  qui 
font  voi(ines  de  ces  R  cyaumes.La  principa- 
le desquelles  eft  Zélande, en  laquelle  eî\  Cop 
penhaghe  ou  Hafnia/tte  Royale,  atf.deg. 
de  longitude  &  $7  de  latitude. 

Apres  cefte  Ijle  ci  tirant  vers  le  P cnent, 
près  la  coïlede  luytlant ,  Holftein  &  Slef- 
vvichesl  Eioniejous  3t.degrez.de  longi.  ou 
enuiron^  s6.30jnin.de  latitud.  Vemara 
fous  la  long.de  3s.degnz,  20.1nin.  de long 


u 

Les  Filles  des  fanges 

Metanaftes ,  qui  font  autremét 
appeliez  les  Sept  chafreaux, 
ou  Sibenbourgs. 
Clt.fenburgjP/fl/  Gormanumy 

46.10(47.36' 
Zeuzina  fur  le  Danube  4.6.4, 5  [4 5 .  5 
FmtMCà,Vtol.Pefiwm  44.40 [47.  o 

Les  Filles  de  Dace ,  ou 

Seythie  en  Europe,  qui  fe  nom 
me  a  prefent  V  Valachie,  la  gra- 
de Tranfîluaine ,  ie  di  de  Sey- 
thie, car  ceft  efpace  qu'il  y  a  de 
Tanais  iufques  a  Trace,  fappel 

le  Seythie  Europee. 
Weyfenburgjlbum  caflrum.  Ptohm. 

Noua  mœnia        s  60,  5(48.35 
Chilia,P/o/.;ltfi«m,  ou  le  Dsnubechâ 
ge  ce  nom ,  &  de  la  iufques  a  la  Mer 
l'appelle  lfler}  &  ceux  qui  Phabitét 
nômentTroglodites  54.20I45.45 

Filles  de  la  haute  <^Mi- 

fie,qui  eft  maintenant  dicle 
Seruie, 


GriechFFeiflenburg,Be!grade.Ptol. 
&  sé  Je  latitude .  Lalande  alalcng.de  36  \Taurunu,  îl  n'y  a  pas  long  téps  quelle 
degrez,  2s  minutes.  L'ijle  Ealfterfcus  lalo  fut  prinfe  par  le  Turc. Pies  de  cefte  Vil 


git.de \6.degrez.  &  4\.mm.  0  delatit.56, 
fi.minutes.Et  ces dernières  font  quafiioin- 
gnantes  l'vne  a  lautre.  Et  de  la  tirant  plus 
auant  vers  Leuant,  eft  Olande ,  prochaine 
deScandie,qut  eft  terre  ferme,  fous  la  long, 
43  deg.30.mt.de  latitude. 56.30. minutes. 
En  après  tirât  vers  Leuât.eft  Gotlandt  Isle 
fous  la  long.de  4-6.deg.é0.mi.&s7,deiat. 
llya  encores  d'autres  petites  Isles  Je fqlles 
nous  auos  obmis  pour  caufe  debrieuete .  Et 
la  mer  ou  les  dictes  Iftes  font  afifes ,  a  efte 
nommée  parles  Anciens  Mer Sarmajique , 
&Àes  modernes  l'apptltet  Mer  fablomieuf r. 


le  entre  la  riuicre  Sauus  dans  le  Danu 
be,&efta.  45.  0I44.30 

Nouomentana  47.  0I42.20 

Zcndcnn, Singidmium  45.3  0I44. 3  o 

Les  Filles  de  Dardante 

en  Mifîe. 

Y\p\ân,UB'wiana  fecuda  48, 3  0)4^.^0 
Arïchbantium  47.30I42.  o 

Les  F illes  de  ^Kfifie 

Inférieure  ou  la  Batfè,qui  eft 
maintenant  Bulgarie. 

■N  3 


$4  Seconde 
Schiltorna;  48.  0144,36 

Ariànnopo\\,Adria?tQpoliftVi\le  princi- 
pale de  l'Empire  des  Turcs,deuant  la 
prinfe  de  Confiantinoplc 

eft  a  52.30l4i.45 
Islriopolis  Mileftorum  4  5. 40 146* .  o 
Toni^VlinJomos  55.  0I47.5© 
Calates,iadis^^rwfw,  5 4.40 |4 5 .40 
Dionjftopolù,  qui  fut  au  parauant  di&e 
Odyjfus  &Crunes,8c  maintenât  Fa  ma. 
Aucûs  dienc  quil  y  eu  tiadis  en  ce  lieu 
des  hommes  Pigmees,  qui  furent  tra 
uaillez  &  haraffez  parles  grues, 

54.20I45.15 
Addition  de  Gemma  Frifon . 
I  Aaiges  Metanaftes  la  cotree  de [quels  ei% 
*-au  iourdhuy  appellee  Sept  cha  féaux,  en- 
tre le  Danube  vers  la  part  Occidentale ,  & 
le  Tibifqueju  Ceifta  Orietal,&  eft  coprins 
entre  les  monts  de  Rufiiejftant  plus  auan- 
ece  vers  le  Midi  que  ri  eft  le  mot  Carpa  tue, 
qui  eft  en  Alemand  appelle  den  M  une.  Cep 
contrée  eft  maintenant  adiointe  a  l'Alemai 
gne3a4s  deg.&  }o.minutes  delogueur,& 
4S.de  latitude. 

Apres  ce  pays  delaz  [enfuit  la  cotree  de 
Dace,  qui  eft  de  fort  grande  eftendue  &Jpa 
cieufe,  les  peuples  de  laquelle  font  parPtolo 
mec  appeliez.  Baftarnes  et  Getes .  Pline  ef- 
frit  qu'ils  ont  eft e  appeliez,  Vaces ,  par  les 
Romains ,et  Getes  par  les  Grecz,,  les  autres 
maintïênent  que  les  Daces  font  Occide" taux 
et  que  les  Getes  font  plus  du  cofte  d 'Orient: 
eejte  contrée  eft  a prefent  dicle  VValacbie, 
fous  la  longitude  de  ri,  degr.et  enuiron  4-S. 
de  latitude  Tranftiluanie  fous  lalongitu. 
de  ;o  deg.  &  lat. d  enuiron  49.  Le  pays  de 
Dace  eft  clos  du  cofte  du  Ponent  du  pays  de 
Jaz,,& delà  Riuiere  Ceifa,  &  a  k  pays  de 
tufte  du  copde  Septentrïo.  Du  cofte  de  Le 
uant  elle  a  le  Danube}qui  eft  deftors  appel- 
lee ifter  >  &feva  rendre  en  la  Mer  par  ftx 
touches^  eft  encores  borm  du  CQ&ç  de  Mi 
4t  parle  mefmc  Danube. 


Partie  de  la 

Il  y  a  aft  deux  Utfes.M'tfiela  bajfe,  la* 
queue  comprend  mtantenant  Bulgarie ,Boft 
ne  &  Rafcic  petites  centrees,&eft  plus  Sep 
tentrionak  que  la  haute.  Elle  a  VValacbie 
de  la  part  d'Occident,  du  cofte  de  tenant  It 
pot  Euxin,ou  la  Mer  Cimbrique,de  lapart 
de  Septentrion  la  Sarmatiejuit  Trace.  Vo~ 
laterre  maintient  quelle  [appelle  Moefie, 
&  celle  qui  eft  en  l'Afte ,  Mifie  :  Le  milieu 
decefte  région  es! a  jj.degrez.  de  lengt» 
tude  &  47.de  latitude .  Ptolomee defigne 
&  marque ainfi  ces  peuples:  Bulenfiens,Epi 
arenfiensjriballesjroglodytes,  &  Peucms 
qui  f m  entre  les  bouches  du  Danube ,  leql 
eft  en  cefte  cotree  appelle  Ifter,  comme  mus 
auons  dicl .  Au  deuantdes  bouches  [e  pre- 
fente  l'Isle  dicle  Peucen  ou  Pidna. 

Mifie  la  haute  eïl  ceinte  du  Danube ,& 
de  Dace  en  la  part  de  Septentrion 3de  Dal- 
matieducoftede  ?onent}&  parle  cofte  of 
pofttede  Trace.&  puis  de  Macédoine.  Pline 
en  [on  Hure  dénombre  les  peuples  (ficelle  , 
qui  font  lesTryconefiens,  etTopltz.iens,Pi- 
cenjes  et  Darfans\maintenat  elle  eft  en  par 
tie  dicle  Bofiwe,et  en  partie  Seruie,  et  corn 
prend  vne  partie  de  Raftie  .eft  ant  fous  la  {9 
gitu%  de  47<dcgrez,  et  demi,  et  enuiron  ^4. 
de  latitude. 

Les  Villes  du  ^jaume 

de  Hongrie. 
Sculwei/Tenburg,  AlbaRegalis 

3d.3<^]4(T.4S 
OS^Buàa,  Ptol.Curta.  Ville  capitale 
de  Hongrie,maintenant  appartenant 
aux  Turcs  37.44J47-  o 

Cafcoma  40.36148. 20 

VVzrdin,Varadinum  43.34I48.  2, 
Steinemanger,&tk*rw.  En  ce  lieu  naf 
quit  S.  Martin, g  fut  Euefque  de  Tours 
ici  aufsi  fe  trouua  la  fepulture  du  Poë 
te  Ouide,Pan  1 50  8.^  3  5.45  [47.47 
Racba  WtW-l? 
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Les  VûUs qui  font  fur les 

limites  de  Hongrie  &  Auftrie. 
Preiburg,P0/<wi5,aupresdu  Danube, 
3^.  5(4-8.  8 

TCYVCA  C  l'Ait  AS  35.   o|47.  55 

lettipontHS  3  5. 2  7(4. 8.  t 

Sychs^jdajïum,  auquel  lieu  nafcjuit 
Cliriiiophle  Colimit  Mathématicien, 


H- 5/ 
35.12 


47-54 


06enbuTg,Sepronhm 

Les  Villes  de  la  marche 

deSdrie. 

CtntztGretza3  Sauaria  34.3  5(46.50 
Bruck  na  der  mui%MorepontM 

HfA«|47.»0 
Petta  34.20146.  7 

de  la  princï- 

pauté  de  Carinthie. 
Villach,  Villacum^tolo.  Yacarium,  Fille 
au  milieu  des  Alpes    32. 10(4 6.2  5 
Gortz,(j«r/zj4  32.t6j4d.4d 
Saint  Feic.S.Fifw^/H»  Candalifd, 

32-B4|4<^8 

Zej"  ^i^x  ifife  Conte 

de  TiroL 
Brixçn,Bn#irf,£rw»4  30.  0)46.  6 
Huliis  Oent  3  o.  l  5  I46.  5  7 

lnfpruck,0#wfww  30.  2146.55 
Bem,F*ra74  3  t .  t  8 |44*4p 


9i 

17.  *|44-45 

Filles  de  T)almatie. 

Sa\ona,PtoLSalena  Colom*  •  L'empe* 
reurDiocletian  a  eu  icy  vn  palais. 

43.20j43.to 
?&ouh)?tol.*Efidtnirusi  Fille  marchàde 
&  noble  Republique  43. 5-4)42 . 2 6 
Sshsmco  iSïb'micumFtolom.sicHm 


ScutanftQt.Scodra 
Saloniana 


43.  o  43.20 
45.304Î.30 
45«  o  43.20 

Les  Villes  d'Ijlrie ,  qui 

eft prefque-lfle  vuïgairemët  ap 

pellce  Hifterreich.  v 
Pola3P/i«io  lulu  ftetas  3  4.40  J44. 5  o 

Hijtria  J5«+îl45-5  5 

NoNttiimrat  3  5,41  [45.3  5 

A  lgar,  AquilegmmyAquiîeïa^  Fille  princi- 
paledupays  33.15I45.12 
Friuli,  Forum  lulium ,  que  les  Italiens 
appellent  FrcW,&  les  Alemans  Frigaul 
33.52I45.  o 
TnçRcJergefium      3  3 . 3  o  [44. 5  4 

Defeription  parti- 

laire  de  la  Grèce. 

Les  Villes  de  tïMacedo 

nie^ou  d'Emathie3  q,  eft  a  pfent 


Les  %e?ions d'Efclauo*  j  y?^f<y  %Tf^iej 

nie.Bofc&qui  font  rffirie,  Li-  £"  ^  des  T*lanaeS- 


burnie,qui  eft  maintenait 
Croatie  &  Dalinâtie. 

Les  Villes  de  flliride  y 

&  Liburnie. 
Saxa  3  7. 5  0)44.  ti 

Sdrîgna,5f  ridona.Pto.Sidrondfieu  de  la 
BAiflÀucç  s .Hietofee  4 2 , 2 .  0  [4 5 , 2  0 


Apolionier  Ville  fur  la  Mer  Ionique, 


eft  a 

Velom^Atilon  ntualis 


45.  ^[40.10 
44.50)3^.5^ 

Celles  des  Blimiotes. 

&u\\is ,Strab.BeUtaca    45.  0)5 ^.45 

T>e  Edon  ^Maritime, 


96 


Seconde  Partie  deU 


efta  5  1.1  5I4.1.40 

De<±A  mphaxitUe. 

T'udmo^Arethufa  Macedon'u 

efta  50.1-0I41.15 

De  Çalcidie. 

IorifcOjP anot mus ,  Port  &  Cité 
efta  50.40)41,  o 

(tAuÇmlfe  ou  zïÀder 

Singitique. 
Franco  caftro,  Stratonïce 

efta  50.55I40.55 

Des  Taraxiem* 

Ampelus  Extrema  51.15140,30 

De  dSnphaxide^. 

Saloniqui,  Thejfalomc* ,  qui  fappelle 
maintenant  Salonica,eftla  principale 
Ville  des  Philippéfes,  aufquels  .S.Paul 
efctiuitdeux  epiftres.l'vne  dMthenes 
l'autre  de  Laodicee ,  qui  eft  chef  de 
phrigie  Pacatiane,ou  aufsi  prcfcha  .9. 
Paul  40. 50 140^20 

Des  Telafgwtes. 

Jolcos  51.30)38.56 

Les  Villes  de  Thtiotide, 

en  la  Mer  Pelafgique. 
Demetriade,D«w*ni«  50.30138.51$ 
Larizzo,  Larip         5  t..  2  o  ]  3  8 . 5  o 
Zkonjheb*  5  1.10(3  8. 30 

DesTauleutians. 

Ârnijfa  45.20)40.40 

Filles  desElymiotes. 

Cannina,Ef?»w  45.40)30.40 

VeOrejtide. 

AmntU  46.  0)39.40 

Des  Àlbaniens. 

AlbAMfolU  46.  0)41.  o 


Des  Almopes. 

Eurofus  40'.  3  0)4 1.20 

Apfdlus  46.20)41..  5 

T>eOrbelic. 

Gare  feus  4  7. 4  5 14 1.40 

Des  Bordes. 

Scampes,Sf0/>/*,  elle  eft  mainrenat  ca 
pitale.de Macédoine  45,45)40.20 

Des  Ejlreéns. 

fcftYAUm  46.20)40.50 

Des  fores. 

lorum  47.45)41.15 

DesSintices. 

Paracopolis  48.40)41.40 
Chc{si»tHerAcleaSintic4  4  p.  3  0)41 .40 

Des  Odomanticjues  >  & 

de  Edon. 
ChtiCopoM,  Amphipolù  50.  0)41.30 
Philippopoli,P/;//i^opo/w,dounafquic 
Alexandre  le  grand. De  cefte  Ville  ef- 
criuits  Paul  aux  Ga'ates,  &eft  a 

50.45)41.45 

Des  Defareciens. 

Oàindàylyehnidus     46. 5  o|  40. 20 

De  Lyncejlide . 

Herdrt'ta  47.40 140. 40 

Des  Telagones. 

Starachin  o>Stobi  48.30)41,30 

De^ifahee. 

Q!*  ^    nr     j4^45^1*  # 

De  Mjgdonie. 

Xilopolts  42.20)41.  o 

Cetcs}Ap9lloM4  MygMut 

cita  4^-3°l4o«3° 


Cofmographie  de  Pierre  Aplan. 
T>esChalcidices.     I   T>es  Acarnaniens . 


Algx.pai  ci  deuant  Melobotera, 
eft  a  50.1  5I40.40 

T>eTaraxie. 

NortUus  50.30140.1 5 

T)e  £mathie~>. 

Europus  47.2040.20 
Icniza,Pf//4  45>.2o  40.  5 

AL£fr,  ci  deuant  Edifia  48.40  3P.40 

TteTierie. 

VdUe  4p.40l3p.30 

'DesTartbyeores. 

Pr*/rf,£riboca  4  .40]  3  p.4  ^ 

DesTelafgiotes. 

AtT4X  4S.30l3p.25 

lârijf4tà*o\i  fut  Achille*  50,  o  1 3  p.  1  o 

DeStimphalie. 

Gjrto,Girtjna  4^.50]  3p.  30 

2)cv  S/liotes,  partie  dc~> 

'  Thetfalie^ 
Uetropoîù  4P»2o]3P,  o 

VeTbe faite. 

typera  4P.  0138.30 

Les  Villes  d'Epire^ ,  ou 

Molofsie5qui  au  tremêt  f'appel 
leRomanie. 

T)eChaonie. 

Cdftopolis  45.30j4S.25 

TïesTbeJfirotes. 

Le  Promontoire  ou  Cap  ancienne- 
ment  di&Tty*i»tf, maintenant  Nifta, 
cita  46.30(38,  o 
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hzitz,AmbractA        48.  0(3 

2)*j  Chaonxens. 

Vbcemca  45. 2  0(3  8.45 

Des  Cafîiopeens. 

Ctfopo fia/tope        47.  o] 3 8.45 

TïesAmpbilocjues. 

Aftacus9Plimo  Stratos  47.  t  5 1 3  8. 1  5 

£a  /^'Zfef  d'Acbaye. 

Amicyrrba  50. 3  0)37. 30 

2)ex  Locres  Oçples. 

Lepanto,  Naupattas ,  elle  a  efte  prife 
par  les  Turcs  furies  Vcnitians,Ôc  de- 
puis les  Turcs  y  ont  efte  defeonfis  pal 
don  lean  d'Auftriche,  l'an  1J71. 

DelaThocide. 

Afpropitî, cirrba       50.  0)37.30 

T>ela^£egaride. 

M  égara,  iadisNifea,  le  pays  d'Eudi- 
des,  qui  fut  excellent  Mathematiciê, 
efta  52.  0I37.20 

A  t  tique  ^^Méditerranée 

Athènes,  Athcn* ,  la  Fille  ou  iadis  fut 
floriflàntl'Eftude  vniuerfelde  Platon 
&dMriftote,elle  eft  maintenât  deftruî 
te,&  n'y  refte  plus  qu'vne  forte  tour» 
qui  Rappelle  Rétine  5  2 .4  5 
Kbamnus  53«*  5 

<Dela<Beotie+ 

Liuadia,Cra(/i  5,1.1 5(37,30 
Talandi,A»/W«»  53.  0| 3 8.  5 
Tiua/rhebaBœotU      5  2 .40 1 3  7. 5  5 

jDesOpuntiens. 

Cynos  52.1liS.20 
O  Des 


37.»  5 
37.3o 


pg  Seconde  Partie  de  la 

T)es  Locres  Epicnemi* 

diens. 

Scarpbea  51.15I38.25 
Le  milieu  du  montParnafus, 

50.  O 

le  mont  Helicon,  confacré  aux  M  ti- 
res, d^ufortîtvne  fontaine  de  l'ôgle 
du  cheual  Pegafijs      51.  oj  3  7.45 

Les  Villes  <&  Trouinces 

qu'enferre  la  Riuiere  Kcllas. 

dEtolie. 

Chalcu  40.  0I38.50 

La  contrée  mediterranee 

des  Locres  Ozoles. 
L*mbïno,Amphifa     4.^.3  0(3  7.50 

Les  mediterranees  des 

Locres  Epicncmidicns. 

T>e  Thocide  mediterran. 

Pjf&i^laquelle  Homère  appelle  Pytbe, 
ou  eft  l'oracle  dMpollo  51.30(3  7.4-5 

Les  mediterranees  des 

Opuntiens. 
opm  52.  o^S.io 


Addition  de  Gemma  Frifon. 

LEs  limites  d'Epire,  font  Albanie  & 
Theffalie  vers  le  Septentrion  et  la  mer 
Ionique, du  cofte  d'Occidental*  ligne  trio- 
tant  delà  montaigne  Oetha  ou  Bunina  tuf 
ques  a  U  bouche  de  la  Riuiere  Achelow,au- 
trement  dicl  Catocbi/aum  cosle  eft  borne 
de  U  mer  Ionique ,  et  de  Tbeftro  tic  contres 
mediterranee:  puis  de  Cafiopee  et  Acarna- 
me  vers  Achaje, 
Les  peuples  de  ceïie  Région  f  mt  Dolopes 


pienSfMolojfeSydont  toute  U  contrée  d'Epire 
eft  au  fi  appellee  Molojfe.  Il  y  a  enco  res  let 
Amjcles,Argjrines,et  Chaunes près  la  wo~ 
taigne  Oetha,  ou  la  Riuiere  Catochi  a  fon 
origine.  Les  montaignes  d'Epire  font  Acre- 
cet  aune  ^  dicl  en  Italien  me  te  de  Chimara, 
Pindus  vulgairemet  dicl  Mez,ouo,de  la  part 
de  Tbejfatie,  Leucbates,  ou  Attium,  qui  eft 
diclCabofgo  vers  U  prefque-lfte. 

Les Rimer  es de celle prouince  fontAcbt 
lous  ou  Catochi,qui  defeend  de  la  montaig 
ne  Pindus  ou  Mezouo ,  en  la  Mer  Adriati- 
que: Acberon  a  fon  cours  vers  l'isle  dz  Cor 
fou,  Aratlus  dicl  Spagmamurifi  pajfe  entre 
les  deux. 

Ptolomeeenfon  Liures.Cbap.t;.  déf- 
ait le  pays  d' Achaje  en  cefe  maniere,ceji  A 
fcauoirqlle  a  Eptredu  cofte  du  PonetydeSep 
tentrio  Macédoine,  félon  les  limites  preferip 
tes ,  &  du  cofte  de  Leuant  partie  de  la  Mer 
Egee  y  &  du  cofte  de  Midi  la  Mer  Adriati- 
que.puis  lencouleure  oui  eft  lay&  U  Merde 
Candie .  Ceft  vne  partie  de  Grèce,  mais  elle 
eft  maintenant  fous  la  iurifdicliodu  Turc0 
Les  Régions  part  iculières  d'icelle  font  Aetû 
lie3amfi  appellee  du  no  de  Aetolusflz.  d'En 
dimion.Son  aftette  es!  près  d'Acarnanie  U 
riuiere  A  chelous  entre  deux»  Les  peuples  de 
ce  pajs  d'Etolie  font  les  Ephjres,Enienftent9 
Dolopes,Atraces,defquelx.U  riuiere  Atrax 
defeendant  fen  va  ver  fer enlaMer  Ionique, 
Ptohmee  comprend  auft*  fous  Achaje 
les  Locres  Je fquelz.  mefmes  f mt  furnomez. 
Oz.oles,ou  Epicnimidiensiquifont  fituez.4 
l'edroit  du  golfe  de  C&rinthe:  en  laquelle  re 
gion  eft  U  fontaine  Caftalienne ,  la  Riuien 
Cephtfus  cjr  la  Ville  ffache de  Delphi. Apres 
les  Locres  font  le  s  pboceufes ,  vers  le  cofte 
de  Leuant, &  la  Région  Pbocide,  &  les  Dri 
opes  près  du  mont  Parnaffus .  Bœoticeftau 
milieu  d' Achaje  &  Boris» 

En  après  fenfuit  Megare  &  les  Mega- 
renfet  notez.  daProuerbes  Crecz.:L'eften» 
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fdnt  vers  levant ,&  aboutit  Achaje  du  co- 
fte de  Leuant  furTAttique,  en  laquelle  fut 
Atkevesjadis  Villt  de  grande  excellence  & 
renom. les  montaignes  d' AcÈtye  font  Calli 
dromusjtïï  Corax,et  vdgairemêtCaUiar. 
Varnaffus  montaigne  a  double  chef  comme 
Terfe  tefmeigne,  CitheronT habitacle  des 
Mufestou  Orphée  foloit  chanter. 

Les  Riuieres  decefteprouince  font  Eue- 
nus  diS  Lafidari ,  qui  a  (a  four  ce  de  Caïït- 
drame,  et  en  la  part  d'Orïët  pred  le  nom  de 
Cepbijfus,  qui  eft  vulgairemet  appelle  Lago 
Stiuo,  lequel  prenant  fon  origine  des  mej- 
ntes  mont. iignes ,  defeendauee  les  Riuieres 
Afopus/tcl  Arbon  ,  &  Jfmenus  en  la  Mer 

Trace ,  qui  eft  a  prefent 

appeliee  Grèce,  a  du  cofte  de 
Septentrion  la  Riuiere  Ifter ,  q, 
eft  le  Danube,  de  la  partd'On 
cntle  pays  de  Pôr,&  de  la  part 
d'Occident  elle  a  Mifie  la  hau- 
te, les  Villes  de  laquelle  font 
celtes 

Polyftilo, >! bdera,  5  2 .  t  o  4 1 .4  5 
MitogniyMaronU  52.40  41.40 
Eno,ifc»w  5  3. 1041.30 

La \t\ouktApolloma  54-  5  0  44« 20 
Conftantinople,Co«/?rf»««op/»,  PtoL 
"Byz.antiumt(\\x\  iadis  fut  chef  de  l'Em- 
pire Ch  relit  en  .  Mais  elieaefteprife 
paries  Turcx  en  l'An  14^.  &  pour  le 
iourdhuy  le  grand  Turc  tient  la  (à 
court  &  palays  Royaux,  elle  eft  a 

56'.  0)44.20 
VâlzZjRhodopemons  5 2. 3 0)43 .  o 
Preueua,Nia>/>Wtf,pre$  la  riuiere  Emo, 

52.30)43.30 
Kicopoli,Nif  opafo  ,ptes  la  riuiere  Ne- 


âpbrodifi* 


53-35 


42.20 
41.40 


LeCherfonefeioint 

al'Héllefpont. 
Calipoli,  Caïïtpolu,  d'où  l'Heliefpont 
prend  fon  nom,  &  fè  difl;  Far  de  Ga- 
iipoli.commequidiroitle  deftroit  de 
la  Mer  près  de  Galipoli,  eft  a 

55.  o|4<.3o 
Critea.Eleus  5  4.40  [44.45 

Addition  de  Gemma  Friion. 

T Race, qui  eji  maintenant  vnepartie  de 
Grèce ,  laqutlle  on  dit!  eftre  aufti  appel 
lee  Sjthon,eftdefcrite  &  defignee  parfesli 
mites  en  cefte manière.  Elle  a  du  cofte  AeSeç 
tentr'ton  le  Danube  &  Mifie  la  bafie,&de 
la  part  de  Vonent  Mifiela  haute ,du  cofle  de 
Leuant  le  Vont&  ?ropont'tde)  &adtt  co- 
fte de  Midi  la  Mer  Egee, 

Les  hommes  de  ceiïe contrée  font  fiers 
érbelliqueux, qui  font  les  Beftiens,Odrifies, 
&  Eriges ,  qui  puis  après  efians  pajfez.  en 
Afie  furent  nommez.  Eriges.  En  ceftecotree 
font  belles  motaignes  &  remarquablesjeft 
afcauoirEnm ,  dtil  Eno,  &Rodope ,  dift 
Valida,  qui  font  parles  no ftr es  appeliez.  U 
chaîne  du  monde. 

Les  riuieres de cefie  Région  font  Ne  fus, 
qui  eft  appelle  par  les  Turcx  Char af ou  ,  & 
Hebrtu  nomme  Marifa ,  qui  fi  vont  rendre 
eaU  Mer  Egee,Bjthintts,&  Athira,  qui  eft 
au  iourdhuy  dicl  Aqua  dolce,fe  vot  defehar 
ger  au  Vropontide.  Le  milieu  de  celle  Ré- 
gion eft  as^degrez.  de  Ion.  &  42. & demi 
"de  latitudeja  partie  d'icelle  qui  eft  propre- 
ment dicl  Cherfonnefe  tient  a  la  Trace ,  en 
icelleeU  Seftus, nomme  par  les  Turcx  Boga- 
z,ojfar&  Calipoli. 

Macédoine  eft  enclofe  au  mUitu  de  deux 
Mers3dela  Mer  Ionique  vers  la  part  de  Po- 
nent}&  de  la  Mer  Egee  du  cofte  de  Ponent, 
Etjmlecofie  Septentrional  d'icelle  vien- 
nent aboutir  les  parties  de  Dalmatieje  Mi 
fie  la  haute,  &  de  Trace ,  &  le  refte  d'icelle 
eft  ayoifine  d'Epire  &  Achaje» 

O  %  U 
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la  parue  d'icetle  qui  eft  enclofe  entre  les 
montaignesCameleanes  &  la  Mer  Ionique 
eft  dicte  Albanie, ou  eft  la  Ville  de  Dur  as, Vil 
le  fort  renomeepour  le  trafique  qui  fifaift. 
S en  ( muent  après  de  la  part  de  Leuant ,  les 
peuples  Orefles .  Autres  enclauent  plus  de 
prouinces  en  ces  Regios^comePela{gie,Ema 
thie ,  eu  Phar faite ,  defquellesLucainfaift 
bien  fouuent  mention:  car  la  battaiUcden- 
tre  Ce  far  &  Pompée  fe  battaUa  en  ces  en- 
droits .  lté  la  Calcidte^Pierïe^Stimphalie, 
&  autres  qui  n'ont  quafi  certaine  aftette, 
Volaterran  afigne  les  peuple  s  Edomês  vers 
la  partie  d'Orient  incontinent  après  la  Ira 
ee,dont  le  golfe  Hedonique  retient  le  nom. 
Aufi  met  il  les  Peenes  en  terre  ferme. 

Or  toutes  ces  contrées  font  coprifes  fous 
le  nom  de  Grèce ,  qui  eft  a  prefent  Turquie: 
(crtainement  ces  Régions  font  fans  telafer 
tiles  &  heureufes  :  car  elles  ont  veines  d'or 
&d' argent.  Aufti  font  elles grandemet  ex- 
foliées parles  autheurs.  Le  milieu  d'tcelles, 
eft  fous  47.degr.  30  minutes  delongitudey 
&  40.  de  latitude. 

Theffalie  félon  Ptolomee,eft  comprife& 
tnclauee  fous  Macédoine  fteutesfoy s  les  au- 
tres luy  donnent  fon  lieu  a  part,  Ceft  donc 
vne  partie  de  Macédoine -,  ou  de  Grèce %  pro- 
(bained'Epire  &  d'AchayeJaquelleeflclofe 
de  montaignes  quil'enuironnent  en  forme 
de  théâtre, corne  dift  Pline.  Elle  a  de  la  part 
d'Orient  les  monts  Pelion  &  Ojfa,  qui  font 
Fetras &Coffouo,tant  célébrez,  par  les  Poe 
tes  }ducojle  d'Aquilon  ou  Bife,  le  mot  Oljm 
pe,qui  eft  appelle  Lacba,& de  la  part  de  Po 
nent  le  mot  Pindus,  qui  eft  vulgairemet  dift 
Mez,z.ouo>  duquel  fortant  lefluue  Peneus, 
dépendant ,  &  parut  lepays  par  le  milieu 
paffantpardeuantje  mont  Cojfouo,pen  va 
rendre  en  la  MereEgee  .  Deucaho Cappella 
Pyrrea, comme  dift  Strabo:  &  Hemon  He- 
monïa.  Et  lefilz.  de  celuynommelbeffalus, 
l'appella  Tbejfaliey  en  laquelle  y  a  vne  cotree 
&  vne  Yihaufti  du  num  Emoma ,  La  eft , 


aufti  la  naùodes  Ethieest&  la  Regto  Dente 
trias,  portant  le  nomdeceluj  qui  la  coquiu 
Us  Dolopes  pareillement  qui  ont  le  nom  du 
filz.  de  Mercmejes  L  apitbes  peuple  s  JUs  Mi 
nies  &les  Mal'tenfesy?elafges7Eftiotes}&c, 

Les  montaignes  plus  excellentes  de  Ma~ 
cedoine,defquels  elle  eft  quafi  toute  enuiron 
née ,  ejr  pourtant  eftfouuent  fubiefta  tre- 
blemens  de  terreront  celles  de  Candauieou 
Cameleens,  delà  part  de  Ponent.  Bertifcus 
comme  tefmoigne  Ptolomeeyducofle  deTra 
ce,  Ci t tarins  dift  Xerolibado,quicomençat 
es  monts  d'Achaye  ,f'en  va  efteuant  vers  le 
Septentrion. 

Le  mont  Atbosdiftau  iourduy  Agion- 
oros,ou  Monte  fanfto.  eft  au  Promotoirede 
la  Mer  Egee.  Et  quant  aus  motaignes  de  ter 
referment  y  a  le  mot  Olympe  ou  Lâcha  3qui 
eït  treshaut3&  Pelion  ci  deuant  nommez.* 
Oultre  ce,ilja  encores  Pindus ,  près  d'Epi- 
re,auecOtbry ,  qui  ont  efté les  habitations 
des  Lapithes ,  comme  dift  Pline  en  fon  Hure 
4-  U  y  a  au  fi  le  mont  étoffe ,  &  Pïeris)  & 
Oetha  nomme  Bunina,â*oula  Riuiere  S per 
chius  paffant  entre  Macédoine  &  Achaye , 
pen  va  engloutir  en  la  Mer  Egee, 

Il  y  a  en  oultre  les  rimer  es  Strïmo  ou  Mar 
mara ,  Axius  dift  Bar  dite ,  Erigonon ,  dift 
Viftritz.a,&  finalement  la  Riuiere  Peneus, 
dift  au  iourdhuy  Salampria3ou  Peùn:ce[te 
Riuiere  ci,comme  dift  Pline,  ayant  fa  four- 
ce  près  des  Go  mphes^t  ayant  fon  cours  par 
vne  vallée  bofeageufe  entre  Offe®  Olym- 
pe,et  eflant  nauigable  en  l'ejpace  de  ?o  .fta- 
de  }qui  eft  la  moitié d'iceluy/f'en  va  perdre 
au  golfe  Tbermaique,  , 

Ceft  la  cefte  Macédoine, laquelle  comme 
le  mef  me  Pline  diftta  conquis  U  Seigneurie 
de  tout  le  monde,a  trauerfW Afie^Armenit^ 
lberieiAlbanie,Capadoce>  Syrie,  Egypte,  le 
mont  Tauru$,Cauca[e:c'eft  celle  lajaquellê 
ayant  feigne  urie  fur  les  Bactres  a  vaincu 
lesMedes  etPerfes,  etpojfede  tout  l'Orient* 
celle  çi  eft  m  viftorieufe  de  l'Inde  i  afwuy 

Us 
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loi 

Epiftres  aux  Corinthiens,1-*  première 
de  Philippes  par  Eftiéne  &  F orturur, 
Achayqueôc  Timothec,  &  la  demie 
re  de  Philippes  ville  de  Macédoine, 
parTite&Iuc,efta  5t.15l35.55 
Schenus,pottdeMet    5  1 .20(57.  o 

DeSiçyonie. 

Wiut  50.50l3d.4a 

à'iÀrcadie. 

Longimko,Stimpbalus  50.2  0(3  6*.  20 

T)e<iArgie. 

S .  Adriano, Mycena  5  1 . 4  5 1 3  6*.  1  o 
Argo, Argos ,  laquelle  eft  furnommee 
Hippium,pout  ce  qu'on  y  a  autres  ioyr 
nourri  d'excellents  cheuaux  &  de  bô 
ne  race  5  1.20)  36. 15 

T>e  tSMefenie. 

Trezina,Traxf»  5  9. 1  o|  3  5. 2  5 
Addition  de  Gemma  Frifon. 
jD  Eloponnefe  contrée, qui  a  efte  diète  Api* 
Pelafgia,Danaa,&  Peninfula  ,  c'efts 
direPrejqu-Ifte,  eft  maintenant  appeMel* 
Moree:  laquelle  ne  doit  eftrepoiïpofee  a  au- 
cune terre  en  nobleffe,é honte  depays,  la- 
quelle  eft  fomprife  entre  deux  Mer  s,  Ioni- 
que et  Egee,eftant  iointea  Acbaye}parvnt 
eslroite  encoleure3  ayant  vngoulfe  a  chaf- 
que  coftéiceluy  de  Corinthe  de  la  part  de  Po 
nent}& le  goulfe  Saronique  aPoppojitedt 
ceftuycy. 

Cefte  prouince  de  la  Moree,  contient  plu 
fteurs  Régions  :  qui  font  Corinthe,  laquelle 
commence  a  cefte  encoleure.  Epbyre  ou  Ile- 
liopolis  noble  citê>  dont  le  proueûe  a  efte , 
Chafcun  ne  peut  pas  aller  a  Corinthe.  Il  y 
a  puis  après  la  contrée  de  Sicyonie  ,  qui  eft 
proprement  entre  Corinthe  &  Acbaye ,  & 
qu'on  trouue  après  iceUeen  la  mefme  Pref- 
qiïljle.  Il  y  afoifon  d'oliuiers  en  cefte  con- 
trée.MaisMefenie  eft  du  coftê de  Ponent,& 
pinçe  d'AçIuye,  S.lPauJ  çfçâuit  deux  ]  a  cefte  Prefqu'ijlçde  la  part  de  Midi:  au  def 

O  j  fttsde 


les  tuas  du  TereBaccusyet  du  v aillât  Her- 
cules. Ceftla  mejme  Macedoine,de  laquelle 
Paul  Emile  vedit  en  vn  iour  72.  Villes  après 
les  auoir  faccagees. 

Les  Seigneuries  et  Filles 

du  Peloponnefe,au  parauât  di- 
ète Danaa ,  &  en  noftre  temps 
la  Moree. 

T>eElide. 

Chiaiéza,CylIene  nauale  *J.*o|^.jo 
Beluedere,E/«*  45>.  o]  3  d.  2  5 
Vardogna,T;wp<wû    45>.  3  oj  3  6, 2  o 

DeSicionie^j. 

L'entrée  de  la  Riuiere  Syris 

50.40)37.  o 
Xylocaftro,iadis  Aegyra,  ou  Hyperefta} 
elta  50.15l3tf.55 

T)eiîMejfenie~ 

Nauorina,P;/Kj,  laquelle  ('appelle  au- 
CsiAbarimtv  4.5.35(35.30 

DeLaconie. 

Rampan6,j!/0/>w  50-50 
Mmthï3}lacedemon  50.15 
Phonea,Lerwrf  51.  o 

Au  golfe  de  la  éMer  Ar 

golique  ou  Laconique. 
Monenba(îe,Epi/fc«m  51.  5 1 3  5  •  3  0 

Au  golfe  Saronique 

d'Argie. 
Pigiada,  Epidaurus  Efculapij  ,  laquelle 

efta  51.50)36.25 
Caualla,  port  de  MQ^Bucephalu  portus 

fifta  5t-25l3(J'45 

T)e  (orinthe. 

CorâMo>CoriHf/jH5.1aquelle  eft  parles 
Poëcesappellee  Ephyra,  chef  de  la  pro 


35-  5 
35-3° 
3  5-4o 


IOS 

fus  de  laquelle èft  la  Regiondifte  Helida,He 
lis  ou  Hellas. 

Et  au  milieu  de  cejle  Prefqu-I(le  eîl  Ar 
tadie^ainfx  nommée  de  Arcasjilsdelupiter, 
laquelle  mefme  a  aufi  efte  appellee  Pana 
fieiLicaomeiAz.anieiPanieic:  Pelafgie.Ce- 
(te  contrée  eft  moutueufei  ejr  fourme  d'af- 
nes  tref excellent  s. 

Apres  cesie  Région  tirant  vers  tenant , 
*Jt  le  pays  de  L  aconietou  Lacedemonie .  En 
ce  mefme  deflroit  ou  encouleureefiArgietde 
laqlle  font  venuz.  les  Argiues.Cefte  cotree  a 
au  fit  e  fie  appellee  Dorique ^Hippie >et  Dixie. 

Les  montaignes  de  la  Moree  font  Pholoe 
Stympbalus,difte  Poglifi,  MinoefTaygeta  : 
qui  tendent  de  Septentrion  furie  Midi  ejlas 
retirées  vers  la  part  de  Ponent,  en  imitant 
la  lettre  C:  de  l'autre  part,ceïl  a  (cauoir  du 
cofe  dyOrient  efile  mot  Cronique,  dit!  Cre 
uenost&  Zarexdift  Car  a. 

les  Riuieresd'icellefont  AfopusJiftAr 
honjequel  partant  du  mont  Cronicus,  fen 
va  rendre  au  golfe  de  Corinîbe,&  Syos,  def 
tendant  de  Pboloe  fenvarendre  au  mefme 
golfe.La  Riuiere  Apheus  paffant par  le  mi- 
lieu delaPcninfuleou  Prefqu-lflefefl  ioint 
4  la  riuiere  Pani fus  ,difte  Laniz~a,qui  a  fon 
tours  ducosle  de  Midi ,  fen  va  auft  ren- 
dre en  la  Mer  Um  que. Il  y  a  encore  s  le  lieu 
ue  Inachus  appelle  Planiez.*, qui  a  fa  four- 
ce  en  la  mont  aigneSùmpb  aie ,  &  fonyjfue 
en  la  Mer  de  Candie. 


Seconde  Partie  de  la 


lues  Filles  &  contrées  re 

nommées  d'Italie. 

T>e  Calabre. 

Reggïo>Kf£i«;»r«//«ro,capitaIe  de  ce- 
fteprouincela  3?'50|38'l5 

Campagne  de  %ome. 

Noie  40.15)40.45 
Naples,  Neapolit,  anciennement  dtâe 
Parthenope,  ou  Vergilé  efcriuic  les  li- 
UtôS  des  Georgiqucs    30»  10)41.  O 


SzlcmetS  alernum  3  6\ 1 0)40  3  0. 
CaputyCapua  40.  0(41.  o 

Cum*.  lelicu  dou  eftoit  laSibille  Cu 
mane  5p.20l41.50 
SciïiiSuejfa ,  en  ce  lieu  print  naiflance 
Auguftin  Niphojperfbnagedo&e  en 
^ftrologie  &  Philoioph.  $8.4o|*/.jo 

Les  Villes  des  Latins. 

Rome,  qui  iadis  futla  principale  cité 
du  monde  36.40)41.40 
Tiuoli,7)£«r,  36.50)42.  o 

Peneftrino,  Punefle     3  7*?0i4 1  •  5 
Tufc ttlum,  Ville,  près  de  ce  lieu  eftoic  le 
Tufculan,  poflefsionruflique, 

efta  3^5°|4*.+Ç 
Treba  37.50)41.4? 
Sulmona  ,Sulmo>  ou  nafquic  le  poète 
Ouide  40.30)40.  o 

Delà  T  ouille  ^qui fut  ia* 

dis  appellée  la  grande  Grèce. 
Brindifi,Iïr«wfa/i««i    42.30)3  0.40 
Tarcnte,T4rf ntum     4 1 . 1  5 1 3  0.4  ç 
Monte  de  S,  AngeJo,G*r£4»«f  mons% 
42. 3  $140. 5  S 

Ferentanorum. 

$eccà,Buca,Bucara  41.40)41,40 

TelignorurYL-i. 

Pietra de pirati, Orton  40.45)43, 1  5 

Àdarucinorum. 

La  bouche  de  la  Riuiere  difte  Matri- 
ne  3p.20l42.45 

Les  Villes  de  la  Mar~ 

ched'Ancone. 
Ancone,j4»fo»rf,qui  efl  Ville  marcha- 
de,  te  tresboti  porc  de  Mer  &  leur, 

efta  36.30(42.41 
Rzc\nmyRecanetum    3  6.40143.21 

cTufcane7Tto.V etuloniti 

Vitetl>oèvitcrtrium,  autees  foys  appel- 
Ut 


Gofmographic  de  Pierre  Apiani 


44.50 
45.  6 


m 

leelbnguU         3  5.43J42.1 8  .ment,  fut  pris  parles  gens  de  l'Empe 
PciohferufaAugttfta  35.18I42.56'  jreur  Charles  le  Quint  ,  l'An  1  525. 
Volterre,Fo/4/<rr4  33.30j42.40" 
Sîena^wrf  34.18(42.50 
Firenza,  Florentia,  didte  iadis  Fluemia, 

efta  33-3°l43-  4 

Pifa,Pi/i,MetropoIita.  3  1 . 2  8 142 . 2  2 

Le  "Duché  de  Spolete,di* 

de  iadis  Vmbria. 
Spoleto,^po/ef«w  3^.30142.45 
KiminOyAriminïum      35.  0I43.50 
Afsifî,  hfiifium  ,  encelieunafquitS. 
François^eligieux/ondateur  de  l'or* 

dre  35..52I42.55 
Norza,N«m4 ,  lieu  de  la  naiflance  S^. 

Benoîlt  -3^.3  2 [42.44 

Flaminia,  oucÉsçmagno* 

la,quifut  iadis  appellée 
Gailia  Togata* 
Sologne  la  gTàfàjBofionia,  autre  foys 
Jifte  Bolonia&FelÇtna  32.  543.54 
Woâotï^Mut'wa  33.  043.20 
Ferrare  32.1544.23 
Rauenne,R40Mn4  &  Ruenna 

33.  o|44,  2 
!>arme,Prfrw4  32.  0)43.30 

£^  ^Marche  Treuifa- 

ne,ou  leVenetian. 
Venife,F£»tfi<e,  Citefameufe  &fort 


marchande 
>&doue,Patauium 
Txmtç^ridentum 
/icenza,  Vicentia 
Ttsmhjreutftum 


23.30 
32.50 
30.30 
32.10 

32.28 


44.50 
44.46- 
45.18 
44.30 
45.  o 


Lombardie^  Logobardia^ 

l  fut  iadis  pays  desCenomans 
[nfubres,  Taurins  &  Ligures. 
Vlantoue,Mrf»/^  30.40I44.30 
?auie,p4pw,Ti«»//w,  deuant  laquelle 
«  froy  fwncpys  combattant  vaiLIara 


Tour  ^Matthias.  2  8".  2  2 
Milan,M«/jo/rf««wi  28.20 
Gennes,G«w4  28.20 
Turin,T4«ri»«w,  Vtolom.Augufta  Tau* 
rinorum  30.30I43.40 
Szuom3SabatiutH  27.5°j43«S0 
Addition  de  Gemma  Frifon. 
I  Talieeft  non  feulement  laplus  renommet 
■  de  toutes  les  Régions  jnais  aufti  ne  cède  À 
pas  vne  d'icelles  en  fertilité,  Me  eft  barrée 
de  la  Mer  Tirrene  de  la  part  de  Vouent,  la» 
quelle  eft  auft  d'ttte  labaffeMer}& limitée 
des  hautes  Alpes  du  cofie  deSeptentrion,& 
a  la  Mer  Adriatique,  ou  de  Veritfe>  dtftel* 
haute  Mer  du  cofie  d'Orient  :  Tout  le  refit 
d'u  elle  eft  enuironnee  de  la  Mer  Ionique  & 
Ly  bique, 

Strabo  la  compare  a  la  iambe  d'vn  ho-» 
me  mort,&  Pline  a  vne  feuille  de  chefne.  AU 
refieyeUe  aefte  nommée  du  nom  du  Roy  It4 
lus .  Aulus  Gettedicl  felonTimee  et  Marc 
Varron,quelle  a  efie  ainftiappeUee  du  terme 
Grecllct\olyquifignifie  botufs9dont  y  a  eu 
grande  abondance  en  ce  quartier  la,Trogus 
l'appelle  Saturnie ,  Liuius  Aufonie ,  Denis 
Enotrie,  et  finalement  Ver gile  He§erieU 
grande ,  a  la  différence  de  F  autre  Hejperie, 
qui  esl  Ejpaigne, 

La  partie  d'iceUe  qui  eft  prochaine  des 
Alpes \a  efiè  autre  foys  ditte  Gaule  Cifalpi» 
ne,&la  GauleTcgate}  ou  de  robe  longue. 
Vautre  efiantdïïït  Gaule  Tranfalpine ,  ou 
Br achat  a/ eft  a  dire  brayee,  esl  matntenat 
appellée  Lombardie)  vne  contrée  qui  eft  ar» 
roufee&  ornée  de  plufieurs  lac&é'  Rtuie- 
res:  a  celle  ci  tient  au  fi  la  petite  contrée  de 
Venise  et  la  marche  Tr  eut  fane  près  le  golfe 
Adriatique,  les  peuples  de  celle  cotreefont 
les  Viemontoys ,  Cenomanies  &  lnfubries> 
qui  font  les  Milannoys.  Le  milieu  de  cette  c'a 
très  eft  a  $\.degrez.îoKminuudeleng%tud, 
44,<^  $  o.minutes  de  Utit* 

Senfmt 
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Senfuit  au  col  d  e  l'Italie  la  cotree  difte  ta 
dis  Elaminie,Romandiole,&  Emilte,&  Li- 
gurie,qui  eïl  le  pays  Geneuoys,  les  autres  en 
font  vne  partie  de  Lombardie ,  qui  eïl  fous 
$2. deux  degrez,  &  demi  de  long.4$.&  de- 
mi de  latitude. 

Au  milieu  de  H  talie  eft  le  pays  de  Tof ca- 
ne,et  le  pays  Latin,  ou  eft  Rome  et  les  peu- 
fies  Aborigènes,  Rutilians,  Volfces,  Rerni- 
ciens,  Equiens.  Celle  qui  eft  a  prefent  Tofca 
nefutiadis  nommée  Hetrurie,  contrée  fer ti 
le  quafi  de  toutes  ebofes  qui  (ont  villes  a  la 
vie  humaine ,  elle  eft  a;?,  degrez.  de  longit. 
4-2, et  demi  de  latitude. 

llya  en  oultre  le  paysdUl  Vmbrie,qui  eft 
la  Duché  de  Spolete ,  les  peuple  s  de  laquelle 
font  appeliez*  Vmbrienset  Sabins ,  qui  ap- 
prochent du  golfe  Adriatique,  oultre  le  mot 
Apennin,  et  eft  fous  la  longitude  dejô.deg. 
4).  de  latitude. 

Il  y  a  outre  ce  le  territoire  P'tcin,  Marche 
Tirmiene,auiourdhuy  la  Marche  dyAncone, 
fous  36.  degrés  et  demi  de  longit.  et  43.  de 
Utit.  Apres  la  pays  Lattum,fe  trouue  la  Ca 
pagnedeRome,quia  soJegrez,  40.minu. 
de  long.et  41  Jelati.elle  eft  a  prefent  appel 
lee  Terre  de  labeur,  R  egionfer  tile  de  pluft- 
turs  biens,  comme  eft  toute  l'Italie. 

Tout  au  bout  d* Italie  eft  Apulte,ditfe  au 
iourdhuy  la?ouille,ou?tolomeemet  les  Eto 
liens,  qui  font  contrées  tre friches, d'or, d'ar 
gent,de fruits, vin  &  huilera  4tJegrez.  & 
m  tiers  de  longit.  ey40.de  latitude. 

Il y  a  puis  après  Calabre, laquelle  regar- 
delà  Sicile,  fous  la  longitu*  de 4 o.  degrez. 
&  demi,&3ç.£r  demt  de  latitude.  Et  pour 
abréger,  toute  Italie  eft  tant  peuplée  &  fe- 
mee  de  Villes,  fi  teptrée  &  fertile, quelle  fur 
faffe  atf entent  toute  autre  contrée  de  l'Eu- 
rope. 

Les  principales  motaignes  d'Italie  font: 
Premièrement  le  mont  Apennin, lequel  pre- 
nant fon  commencement  aux  Alpes,  couppe 
toute  l'Italie,  ainft  que  l'ecbimdiuife  tout 


Partie  delà 

le  doz.  del'ho  m,é  de  ceftuici  proeedet  tout 
les  autres,  desquels  Garganus  diâ  motede 
S.  Angelo  t&  renomme  pour  le  miracle  de  S. 
Michel  :  é  Vefuuius,  vomiffaritlefeu,qui 
eft  au  iourdhuy  appelle  monte  di  Somma.  Il 
y  a  en  oultre  lamontaigne  Fhalernus, célè- 
bre pour Vabo nàace dubo  vin  quil produit. 

Combien  quil  y  ayt  plusieurs  riuieres  en 
Italie,  ftnef mt  elles  pas  pour ta t  degrad  re 
nom.  Les  principales  font  le  Tibre, qui  de f- 
cendant  du  mont  Apennin,&pajfant  par  la 
Ville  de  Rome  fen  va  perdre  en  la  Mer  Tir 
rené:  Il  y  a  encores  le  Po,  lequel  defeendant 
des  Alpes,  fen  va  rendre  auectroys  bouches 
dedans  le goulfe  Adriatique. 

lftrie  apartient  aufti  a  l'Italie, ou  feule- 
ment vne  partie.,  le  refe  eft  attribue  a  Ef* 
clauonieiilx  vfent  du  langage  Italique. 

Cefte  contrée  a  du  cofte  d'Occident  vne 
partie  delà  Gaule  Cij alpine,  de  Septcntrïa 
Rhetie,  de  la  part  de  Leudnt  Dalmatie,puit 
la  MerHadriatique%fous67.  degrjelongt 
tude  &  4S*& vn  tiers  de  latitude. 

Fin  de  la  narration  de  l'Europe. 

Particulière  deferi 

ption  d'Afrique. 

Les  Villes  de  <^Maur\ 

tanie  Tingitane,ou  Barbarie. 
TwptjringUCdfarea,  elle  eft  mainte 
nât  des  Portuguois    6.  30)3  5.55 
Alcudi'Mty/^la  colomne  d'Hercules 
près  le  deftroit  de  Gibraltar, 

7,  50(35.40 
LemontHeptadelphi  7,  40(35.50 
Babba.ou  Iulia  Capeftris  8 .  10)34.20 
FanfcM,a«w03f  6.  3  oj  34.20 
Ccutz,ExiltJfa,Septa  7.  3 o] 3 5.5 ^ 
Sella^/4  6.  15(34.  o 

Cabo  de  bojador  0  qui  eft  fur  la  fron* 
tiere  des  Me*  Canaries^»/  Solis, 

Benu 


Cofmôgraphie  de  Pierre  ApîarL 


Bcnu  9.  3°U?'4o 

Dorath  t  o.  i  o]  3  1 . 1  5 

Les  Filles  de  tSMauritn 

nie  Cefarienfe  ôYSitiphenfe . 
RazimuUt,Br(>motttorium  ApoH'mif 

1  5.30133.40 
Bugia,I«//4  Cefarea,Ul  Regia 

17.  0)33,20 
Agua  cattente,H;rfrftf4,Tfcr»i*, 

î 8.  o  33.10 
Tucca  20,  o  31.30 

Hipp*  44,5031. 20 

Tbudaca  20.50  32.10 

La  guardta^g*  ctmtas^tgefolù 

12.  0)34.40 
CeiceUsC^c  1p.45l32.50 
Conftamina,  Cirthalulta,  Siêtïanorum 
Colonia  26.  0)29.25 

Atg^AlgerUftoLSalde,  Ville  capitale 
du  Royaume  de  BarbaroiTe, 

efta  22.  0)32.30 

çjfjrique  la  mineur* 

Giger, cellops  magwts, ou  CuJîu 

efta  23.30  32  20 

A\co\,CoUopsparuus  25). 20  32.35 
Afâc^ApbndifiU  Coloria ,  laquelle  fut 
galgnee  pad'Empereur  Charles 

efta  30.20)33.30 
Hippo.rille  Royale  &  capitale,  main 
tenant  Bona,d'ou  fut  Euefque,?.  Au 
guftin  30.30I32.15 
Tamaclati , ApoUïnUfacrti  3  t. 40 \$2. jo 
Bifatra^f^Fille  renommée  pour  la 
mortdeCaton  33.40)32.45 
CartagejCrfffJ^fl ,  au  parauant  dicle 
Biffa  44.40)32.40 
Tun<is,Tunetum3ou  Tuntfla,  &  Tunïcen 
fi  &pftdumiVi\te  capitale  du  Royaume 
conquife par  Charles le  Quint  Erape 
«urtl'an  »  53  5.  Les  Turcs  l'ont  puis 


tos 

naguère»  réduite  en  leur  puiflàncc,& 
efta  33.  0)31.30 

Les  autels  de  Neptune,N*pf«»j  ara, 

32.20)32.45 
Quîpea,c^4,ou  clup  u 

35.  0)33.20 
Cabo  de  nubia,cap  de  nues,  Htrmaa 
efta  35.  ©|33-55 

Maometa,ou  Napoli  de  Barbaria,  Nr 
apolisColonia  3  5*45  33*  0 

Àftk^Aphrodifiunt  3  6, 1  5  3  2.40 
Machometta,  AdrumentumColoma 

3^.40)32,40 
Tripoli  en  Barbarie,  Nw/w/tf,  ou  Lep- 
tis  magna  42.  0)31 .40 

Puerto  dcSabhtVhiUuorum  Ara 

4^.45)20.  o 
Le mareft sifara  33.  0)31.  o 
Le  mareft  de  Triton  38.40)20.4° 
LemareftPalIas  3  8. 30)25».  15 
LemareftLybia  38.30)28.1 5 
Lares  27.30)30.40 
Vzanum  33.15)32.20 
Dabia  33.  0)39.40 

La  nouuelle  ^umidie^j 

Le  milieu  d'elle  3?.  0)21.  o 
Culquato\x  Culcna  Colonie 

28.30)31.15 
Tucca  29.30)31,20 
Biz.actH4  37.50)30,45 
Capfa,ou  Campfa  3  7.30)  29.45 
CaUthatou  Calathuft  31.  o)  3  3 .40 

Les  Villes  d'entre  les 

Syrtes. 

Le  milieu  de  la  perite  Syrie ,  mainte* 
nant  appcllée  G  oit  o  de  Caps 

efta  39.  0)31.  o 

le  milieu  de  la  grande  Syrte 

45.  0)30.  o 
Kzxsuiub^Sabatbra^lin.Sabrata, 

41.1^30.50 
Amwmk  42.  0)30.40 

P  Butta 


1 


io6 

Butta  42.40J28.30 

Cyrenaica  Tentapofa, 

di&e  la  Corena. 
Corcna,C;^»f ,  Ville  principale 

50.  0I31.20 
'Betnko.Beromu,  ou  Hejperides 

47.$o|$  1.20 
Trochara,j4rjî»w,  ou  Teucheira 

48.40I3 1.20 
Tolemeta ,  Ptolemais ,  qua  etiam  Barca 
Strab.  49.  5  31.10 

Bonandrea,/!/>/>0//(W4  50.10  31 ,40 
2Àmyïz3Uerculisturris  47.20  30.30 
Neapolis  4p.  o  3  1.20 

Hydra  5°»5°  3°'3° 

Cenopolis  50.45  30.40 

ta  grange  de  ?h\lon,Fbilonù  villa 
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Addition  de  Gemma  Frifon. 

A  Erique  a  eflèainfi  nommée, comme  qui 
**diroit  Région  fansfroidurejar  phrice 
en  Grec  Çignifye  froid  joutes foys  aucuns  ef- 
criuent  Afrique  :  elle  a  efle  appellee  par  les 
Grecz.  Libye  &  HeJperie.:Cejle  Regioesl  fe 
parée  d'Europe  &  d'Afie  par  le  deslroit  de 
Gibraltar, &  de  la  ligne  eflendue  de  la  Mer 
rougeiufques  a  la  lier  Méditerranée  y  tout 
le  refle  efl  enclos  entre  la  Mer  Oceane. 

Elle  efl  diuifee premièrement  en  Mauri- 
tanie,laquelle  commençant  delà  Mer  Occi- 
detale  fediuife  en  deuxtceft  a  feauoir  Mau 
ritanie  Tingitane  &  Cefarienfe. 

La  Mauritanie  Tingitane  efl  barrée  de\ 
la  Mer  Oceane  en  la  ptrt  de  Ponent,du  co-  | 
fte  de  Septentrion  delà  Mer  Méditerranée, 


elle  contient  le  Royaume  deTez, ,  et  la  ViUe 
du  mefme  nom  a  7>degrez.  de  long.&  de  U 
tit.24.& demuEn  cefle  contrée  eïl la  mon- 
taigne  Abyla,qui  efl vne des  colomnes  d'Her 
cules3queles  Ejpagnols  ont  appellee  Chimi- 
erat  comme  qui  diroit  la  motaigne  aux  S  in 
ges,pour  ce  qu'il  f  en  trouuela  en  abodance, 
Lautre  efl  la  Mauritanie  Cefarienfe,la 
qllefle  termine  du  cofte  de  Midi  cotre  la  ri- 
uiere  Ampfaga,  %  efl  diiïe  Collo,& aboutit 
du  cofle  de  Midi  au  mot  Atlas. Ce fleprouin 
ce  a  pris  (on  nom  de  la  Ville  Cefareeyainfi  q 
l'autre  a  efle  nommée  de  la  Ville  deTingù. 
Les  peuples  de  cefle  cotree  font  Taladufiesy 
Nacbufiens,Aquenfesy  MicenienstMetagoni 
tes,Socofliens:Duidesy  VolubilieHs.Tous  les 
habit  ans  de  ces  cotrees  font  Barbares,  &  le 
mefme  pays  efl  appelle  Barbarie. 

Senfuyt  après  Afrique  la  mineur ,  oultre 
la  Rtuief»  Ampfague,ou  CoU, laquelle  ft- 
fiendiufquesaCyrene  .  Le  cofte  de  celle 
prouince  qui  approche  de  Mauritanie ,ejtap 
pelle  Numidie ,  laquelle  a  efle  renomeepar 
(on  RoyMafliniffa.  Au  refie Saluïie eferit  q 
les  Numides  ont  pris  leur  origine  des  Perfes 
&  Medesydefquels  nous  traifteros  ci  après. 
Au  regard  des  Numides ,Ul  ont  efle  ap- 
peliez. Nomades, pourtant  qu'ils  efloyet  va- 
gabonds par  les  champs ,  charroyans  leurs 
loges  &  maifonnettes  fur  chariots.  Les  au- 
tres peuples  d'Afrique  font  M4ftliens}o  U 
contrée  f appelle  Maflilie ,  laquelle  produit  ■ 
cheuaux  excellents.  Apres  ceux  ci  je  trou- 
uentles  Lotopbages,  cèfl  a  dire  mageurs  ds 
Lot,  qui  eïl  le  fruit  d'vn  arbre  fort  doux  & 
fauoureux ,  lequel  efl  iaune,  de  lagroffeur 
d'vrte  feue y  p  délicieux  &  de  ft  bongouft,  q 
les  eftrangers  en  ay ans  goutte ,  en  viennent 


&  de  la  partdeLeuat  delà  RiuiereMalua,  \  4  mettre  Impays  en  oubli.  Leur  fltuatwn 
difteaprefent  Mululo,etdela  part  ds  Mi-  \  tftpres delà  Syrtemweur,  qmeïl  auiourâ 


di  du  grand  mont  Atlas,  dtà  Motes  cUros. 
Les  peuples  de  ce  pays  furent  iadis  Mxflcest 
près  des  colomnes  d'Hercules,  puis  la  Cau- 
nss^Mannfes  CHerpeflgones,  mainmkt 


baydifte  Golf  ode  Caps.  Il  y  a  encore  s  les 
Syrtefiens,  ïontieusiM^demiens3  Nictiens, 
EleonesiMïfuUnes,,Nattabutesi&  plus  ait 
dedans  in  (ajs  SAbnrburestB4z,acitesiZe- 
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Us^maces^Aftacures,  ^opeens,  Dolopes, 
Nupiens,Maces,  Sigiplofes. 

Il  ny  a  rien  d'excellent  en.  ces  Régions  fi 
et  nef  le  marbre  Numidique,  auecqucsbo- 
ne  fumfion  de  belles feresioultre  ce  leter- 
touer  efi  enuiro  Biz,ance  fi  fertile,  qu'il  red 
aux  Ulo  tireur  s  cent  pour  vn  :  &  ceux  qui 
habitent  en  ce-climat ,  [ont  appeliez*  liby- 
fbaniciens. 

S en fut t  vers  le  cofïe  d'Orient  après  la 
grande  Sjrte  qui  efl  Baxos  deBarbaria,Cy 
rené  deuers  Marmarique,&  du  cofte  d'Egy- 
ftty  laquelle  «fi  au  fi  dicle  Pentapolis,  a  eau 
fe  qu'il  y  a  cinq  Villes  en  icelle.  En  celle  con 
tree  [ont  les  ïardinsdes  Hejperides,  qui 
fortent  les  pommes  d'or  :  La  fontaine  du 
Soltildeuers  Us  Marmarides ,;  laquelle  on 
dicl  ejlre  froide  de  tour  &  chaude  la  nuift. 
les  peuples  de  cefte  Région  font  Bar  cites, 
Ararauceles,  Asbites ,  Macautes  ;  puis  du 
cofie  de  Midi  entre  les  montaignes ,  eïl  la 
Région  qui  porte  le  baume.  Et  puis  les  Pftl- 
liens,  qui  ont  force  &  vertu  naturelle  con 
treles  ferpents. 


Salathos 
B*gaz.a 
Babiba 

Garania,\\\\t  capital 
Garamantica  vallis 
Le  mareft  Nigris 
M4guratou  Gira 
Cupha 

Nigirayiûc  capitale 
Sihca 
Tbabudis 
Artagira 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

AV  deffus  des  Régions  dont  nous  auons 
tratclé,efilaLybie  intérieure, pays  fort 
ample,  &  de  tref grande  efiendut,  ou  il  y  a 
force  deferts  &motaignes,pleines  d'vne  infi 
me  d'animaux  &  befies  effranges.  Et  pre- 
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mierement  après  la  Mauritanie  ef  le  pays 
deGetulteJes  habitas  duquel  pays  (ont  bru 
taux  &fauuages,&  le  pays  fort  ajpre. 

Apres  ceux  ci  fe  trouuent  ceux  qui  font 
appeliez.  Melanogetuliens  &  Pharufiens  , 
lefquels  efi  as  vagabods  par  les  deferts, por- 
tent aucc  eux  des  Oudïmes  pleines  d'eaue. 

fuis  ily  a  les  Nigrites  Ethiopiens, qui  tïe 
fient  vne  grade  partie  de  l'Afrique,  &  fe- 
fiendent  iufques  aux  nuages  delà  MerO- 
ceane  en  la  part  de  Ponent}&  vers  le  Midi , 
iufques  a  la  Riuiere  Nigrite,  qui  efl  de  telle 
nature  que  le  Nil ,  car  ilfaccroit  au  mefme 
temps  que  le  Nil ,  &  engendre  les  mefmes 
animaux,  comme  Cocodrile s.  Vefiime  que 
c'eftla  mefme  Riuiereque  les  Portuguoisap 
pellentSenega,  car  cefiecy  efi  de  mefme  n* 
ture .  Cett  chofe  merueilleufe  ce  quondift, 
qu'eVvn  des  cofiez,  de  cefte  Riuiere  les  habi 
tans  y  font  de  haute  taille,  &  tous  no\rs,& 
de  l'autre  part  ilz,fontfellemem  bruns,  & 
de  bajfe  marque. 

Il  y  a  encores  entre  les  peuples  de  Lybie 
les  Gar amant es,  les  femmes  de f quels  font  a 
chafeun  communes,  car  Hz  ne  traitent  au 
cuns mariages ,&  n'yafoyne  promejfedon 
née  entre  eux.  Apres  ceux  clviennent  les  Pi 
reens,  Sathiodaphnites,  Odranges,Mima- 
ces, L'mxamathes, Dolopes,  Agangin  es,  l  eu- 
ces  Ethiopiens,  Calceens  Ethiopies,  Nubes. 
Ceux  ci  fontversPtolomeeen  la  mefme af 
fiette  qu'on  attribué  pour  le  iourdhuy  au 
Royaume  de  N  ubte .  On  ditt  qu'il  y  a  des 
Cbrefiiens  en  cesîe  contrée, qui  font  fous  la 
feigneuriedePnfirelean. 

A  pies  ceux  ci  tirant  vers  le  Panent,  font 
les  Aphricerons, grande  nation,  la  contrée 
de  [quels, tant  que  nous  en  peuosfcauoir  par 
conjure, efi  appellee  leRojaume  d'Orgue- 
ne .  Et  de  U  tirant  vers  lapante  Occiden- 
tale, &  vn  peu  vers  le  Septentrion ,  efi  le 
Royaume  Gambi  e:  puis  le  Royaume Budo- 
mel,qui  n'cjlgueres  loing  dela  Riuiere  S e- 
nega. 
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Et  entrant  plus  auant  dedas  les  pays  eft  U 
Guinée  ,ici  ejt  le  promotoire  qui  ['appelle  le 
Cap  verdt  ou  les  Portugois  drejjent  laproue 
&prenent  leur  route  pour  aller  aux  Indes 
Occidentales  ou  Amérique  :  puis  laiffans  ce 
Cap  verdy  Hz.  tournent  a  maindextre  plus 
vers  le  Garbin,  ceft  a  fcauoir  entre  Occidêt 
&  Midi.  Les  cofles  de  ces  quartiers  la  font 
ajfez,  fréquentées  &  cognues  par  les  For  tu 
gucz,ï&  les  habitans  de  ces  pays  font  tous 
nudsjfans  qu'ilz,  facent  aucune  trafique. 

Vil/es  de  Marmarica->, 

Libye  &  Egypte. 
Cap  de  R&&L\m\,Cbeifonnefus  magna 

efta   .  52.  oj 3  1.4.0' 

Bofit^Cberfonnefus  parua 

tfo.  0(3  1.  5 
Scanderia  ,  Alexandria,  chef  de  toute 
Egypte,  la  ou  S.Catherine  fille  du 
Roy  Cofle  receut  martyre,  Ôc  Ptolô- 
mee  monarque  des  Mathématiciens 
fut  natif  decefte  Fille  tfo. 3  o|$  1.  o 
AIcayre,ou  Cayro,  feditt  maintenât 
Babylone  la  nouueile,M^«i/>/;«,les  vira 
besl'appellentM4-z:4r,  elle  futgaig- 
nec  fur  le  Soudan  par  Sclim  Turc, 

Tan  1517.  tf1.50l2p.50 

Les  neuf  bouches  du 
Nil. 

Iferacleorique,ou  maintenant  eft  Ro 
tèto  tfo.5tf|3t.  s 

Bolbitique  tf  1.1  5(31.  5 

Sebennitique,  on  maintenant  eft  Stu 
rioni,rille  tf  1.3  0(31.  5 

Tineptimi  tf  1.45) 31.  5 

Diolcos  tf2.10l31.10 
Pathmitique  tf  2.3  0)3  1.10 

Mendefium ,  ou  maintenant  eft  Da- 
mieteFille  tf2.45l31.10 
Tanitique,  ou  maintenanr  eft  Tanes 

*h  *la'^5 


Pelufiaque,  ou  maîntenât  eftTenefsa 
tf3.20l31.15 
Arfmoe,ou  Cleopatride  tf  3.  2  o  j  2 p.  j  o 

Mlf  9W1US  64..  30  2  7.  J  5 

Choifar,Bfm;itf,pcrt  tf4. 5 1  23.50 
Scyatis  tfo.40l30.20 
Andr$polUtou  Andron  tf1.20l30.20 
Thebes^u  Heliopolis,  ou  Hecatompylos 

tf2.30j2p.30 
B'tfurit  tf  2.301 30. 1  5 

la  grade  cite  de  Mercure,  laquelle  eft 
difte  Hermopolu tzutïemét  Perfidis,  ici 
Penclina  vn  arbre  a  noftre  Dame , 
quand  elle  fuyoit  en  Tgypte,  eft  a 

tfi  .40(28.55 
HermU la  petite  tfi.  0)30.50 
Tanis>on  T"4/>to, capitale  d'£gypte,les 
Enfans  d'Iftael  furent  la  premierefois 
captifs  en  cefte  Ville,  mais  elle  eft  a 
prefent  deftruite  tf3.45l30.50 
Pbacbufa,  Ville  capitale  d'Arabie 

tf3.io  30.50 
Antime3Anthios  61.  5  28.10 
La  grande  cite  de  Hercules,  eft  a 

tf1.50j2p.t-0 
Licon,ou  LycopolU  tf  1.45 [2  8.  o 
Dios,  c'eft  a  dire  la  Ville  de  I upiter 

tf2.  0I25.3O 

ACna}Sjent  6  t.  0I23.50 

P<>ik  tfi. 20(23. 30 

La  petite  cite  d^pollo  tf  2. 3o|2;.$"o 
Lthccleartis  52.  o|2tf.20 

le  lac  lycomedis  lacus,  maintenant  die 
lynxano  57.  0(24.  o 

Lehc  Lacet,  55.30j2tf.40 
le  lac  fons  Solîs,au  iotirdhuy  Cança. 

rondeMahoma    58.1  5 [2  8.  o 
Le  lac  Buhcira }MarU  lacus 

tfo.15J30.50 
Ee  Golfe  de  Tençfc3Sir  fonts  lacus 

Le  lac  Buchana ,  Mmidis  lacus 

tfo.2o[2p.20 

AugJUjViiJi  ^l.jo|28.  o 
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PTolomce  défait  infemblement  &  in- 
diflirtclemet  Marmarique  de  Libye  auec 
Egypte  :  fie  fi  ce  toutafoys  que  la  première 
eiïpltts  Occident  aie, &  tire  plus  versCyre- 
ne,&  vers  la  Mer  Punique  ,&  ejt  par  Pline 
nommée  la  Libye  Mareotide:  Au  regard d'E 
gypte ,  eUefefiendiufquesau  Golfe  Arabi- 
que &  les  montaignes  d'Ethiopie.  Or  quat 
aux  peuples  de  Marmarique  ,  qu'il  appelle 
Treuofii  z.}cefont  ceux  ti,Libyarches  &  A- 
nirites$affaàthes,ApQtamius,c'efi  a  dire 
difetteuxd'eaue  &  boiffon,AugiUs,vers  li 
Lye intérieure,  la  contrée  Ammoniennt  efi 
a  enuiron  ^Jeg.20%minutJe  long.  &  zS. 
de  lati.  les  Nafamones  que  Pline  dtcl  auoir 
efie  premièrement  efté  nommez,  Mefamo- 
nés,  c'ejl  a  dire,  habïtans  au  milieu  des  fa- 
blons:  AnachtfesyTapamtesy  Afariens,  Zi- 
grites,  Chatanienspgdeniens.  Senfuiuent 
Apres  les  Adimafc Indues,  lobaches, Rudites, 
?rofodites,cjr finalement  la  Région  Sciati- 
que  prochaine  ^Egypte* 

Et  puis  après  fe  trouue  Egypte  ,  Région 
qui  efi  diuifeeen  deux  parties  principales, 
e'efl  afcauoir,la  baffe  &  la  haute. 

Egypte  U  baffe  efi  près  de  la  Mer  Ocea- 
ne,  entre  les  bras  du  Nil ,  lequel  fe  fend  de 
forte  qu'il  rtpfe fente  lafgured'vn  trian- 
gle, ou  d'vn  A  Grec ,  &  cefie  ci  efi  par  au- 
cuns  contées entre  les  Jjles, 

Egypte  la  haute  qui  a  deuant  délie  laRe 
gïo  d' Ethiopie, ducofie  de  Midi  efi  ditte  The 
bais}en  laquelle  efi  oit  iadis  lhebes,lagran 
de  Ville  a  cent  portes .  I  efiuue  du  Nilpaffe 
far  le  milieu  d'Egypte,  lequel  ayant  fa  four 
(e  es  monts  de  la  Lune>  comme  on  efiime  fe 
cachant  quelque  eftace  fous  terre  au  pays 
d'Ethiopie ,  comme  defdaignant  pajfer  par 
lieux  fablonneux  &  fans  culture}&  (e  dm 
fant  quelques  f9y s  en  deux  partiesyfaicl  des 
grades  Ifies  dejolees,  &  enfin  paffant  tout 
doucement  par  le  milieu  (^Egypte ,  ftu  va 
tngouffw  en  UMer  Méditerranée f*r  fept 
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bouches.  Ce  Eluuef'cfpand  tout  les  Ans}  & 
en  certaine  faifon  par  toute  Egypte ,  &  par 
fon  inundation  rend  la  terre  fertile,  monte 
Ô  fehaulfe  quelques  foys  iufques  a  iS. cou- 
dées .  Aucuns  efiiment  qu'il  prend  fon  com- 
mancemët  en  Mauritanie, pour  ce  que  quai 
il  pleut  abondamment  en  ce  pays  la  ,  alors 
le  Nil  f  accrois!  d'autant  plus  fort. 

Or  quant  aux  peuples  d'Egypte,  ce  font 
les  GoniateSyProfod'ttes,  &  la  Région  Scy- 
thiaque)  les  Mafiites,Nitrietes,Oafites ,& 
oultre  celés  Libyes  d'Egypte.  A  l'extrémité 
d'ictUe  &  de  Marmarique,  font  les  Diam- 
mes  &  Abroches  ^Régions  ej quelles  leEYQ- 
pique  de  Cancer paffepar  Itpointdu  fommet 
d'tceluy.Einalemïtles  Arabes  Egyptiens  ha- 
biiet  fur  la  riue  du  golfe  Arabiqueileslilhi 
ophages  mange-potjfonsfont fituez.  plus  a» 
uant  du  cofte  de  Midk 

Nous  auons  parle  des  montaignes  d& 
Mauritanie ,  lef quelles  nous  auons  dicles 
eilrele grand  Atlas,  quila  fepare  de  Getu~ 
lie.  On  dift,que  la  nuiclt  tpparoiffmtplu- 
fieursfeuz,  fur  ceïlemontaigne,qu'ony  oit 
I  force  fons  desflufles  &  auboys,&  quelle  r& 
fonae  toute  de Jonsde  tabourins3&  quelle 
fefieue  tellement  en  haut, quelle,  fembletou* 
cher  a  la  lune. 

Il  y  a  en  oultre  Atlas,  mont  aigne  moin- 
dre en  grandeur ,  qui  esl  en  la  Mauritanie 
Tingitane,  &  UMer  qui  bat  contre  ces  mo 
taignes  efi  ditle  A  tlantique.  la  mont  oigne 
Durdu$y  qui  diutfela  MauritanieTingitane 
quajî  par  la  moitié.  Il  y  a  encores  la  motaig 
neByrimu^UqueUe  procédant  du  mot  Atlas 
efi  près  de  la  Mauritanie  Cef arien  fe. 

Puis  après  fuiuent  les  montaignes  de  li 
byejefquelles  diutfent  Egypte  de  Marmar'i- 
ca  .  item  la  montaigne  Climax ,  &  Ana- 
gombra. 

lly  a  plufieurs  Rimeres  en  cescotrees^eft 
afcauoir  la  Riuiere  Sala,  a  prefent  dit!  Bu 
ragragjequel fortant  de  la  motaigne  Duu 
dm  fajfe  far  Mauritanie  ?  &  fin  va  ren 
P  3  in 
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dre  au  définit  de  Gibraltar,  Il  y  a  encore  s  la 
Riuiere  Malua, laquelle  ayant  fa  four  ce  en 
la  dtfte  montaignej'en  va  pareillement  rc- 
dre  en  la  mefmeMer  de  Gibraltar,  diiïtfant 
la  Mauritanie  Tingitane  de  la  Cefarien fe. 
H  y  a  enoultre  laRimereSanus,  laqlle  par 
tant  du  mont  Atlas,  coule  vers  lulta  Ce  fa* 
rea.  Mulus  fartant  du  mot  Atlas,  ou  il  eft  ap 
pelle  Cinnaba,  j'en  va  redre  au  golfe  de  Nu 
midie.  Apres  vient  du  cofte  d'Orient  Ampfa 
ga  la  Riuiere, qui  a  fa  fontaine  au  mot  Eu- 
faratqui  fond: Atlas,  &  afonyffue  au  gol- 
fe de  Numidie.Apres  vtet  la  Riuiere  Rubri- 
catus .  En  la  KegionCyrenaiquela  Riuiere 
Lacenustquifaict  le  grand  lac  Paliurus,  au 
quel  il  y  a  trej grande  abodance  de  poiffon . 
En  Uarmariquefe  trouuet  aufii  trefgrads 
tnareflz. ,  le  lac  Ljcomedis ,  le  lacMeridis, 
la  fontaine  du  Soleil  y  de  laquelle  nous  auons 
parle,érle  Marefi  du  lac,  près  la  motaigne 
Anagombre. 


Les  Filles  et  Ethiopie ^qui 

font  de  la  part  d'Egypte. 
Cefte  Région  contient  plufi- 
curs  générations  môftrueufes , 
comme  font  les  Blemmiés,  les 
Nubes,CynocephaleSjSatyres 
Troglodites.  La  eft  le  pays  di<5t 
Azania,qui  produit  les  Elefans 
&  la  Région  Smirnifere,  les  ma 
ge-Auftruches,  Ethiopiens,.  & 
piufîeurs  autres  nations  . 

Les  Filles  font  celles  qui 

fenfuiuent.  , 

Sabat  6%.  o|  2.  30 

Vir*  74.30)1 1.  o 

Apocopa  6  p.  o|  2.30 

Magale  metropoIitaine,Auftral,  Rap- 
tum&Raptr*        71.  o|  7.  o 
Bar.ua  ace,Co/(M        6z,  oj  4,15 


Les  môtaignes  Pilees  6*5.  o|  o.  o 
Meroe  regîô.Iile  &  cite  6 1 .  3  o|  1  6. 2  ; 

La  %egion  de  *5Aîeroey 

eft  maintenant  appcllée  Eliaba, 
en  laqlle,  corne  on  dift,  S.Ma- 
thieu prefcharEuangile3&felô 
Iofephe  cefte  ci  eft  la  Ville  dot 
fe  partit  la  Roync  de  Saba,  qui 
allaouirla  fapiéce  de  Salomô. 
De  ce  lieu  fut  aufsi  l'Eunuque 
delaRoyne  nommée  Canda- 
ces,q,fut  baptize  parles  mains 
de  S.  Philippe  apoftre .  Adorû 
8.  Le  port  d'icelle  eft  appelle 
ibeonSoteron ,  c'eft  a  dire,  temple  des 
dieux  Salutaires  65*20]  17.30 
Beritbis  62.  o]zu  o 

Port  de  bonnes  nouuelles 

65.4.5I17.  o 
Le  trefor  de  Cambyfes,  Cambyfis  xra- 
rium  5p.  o j  1  8.  o 

Sandaca  63.  0)18.30 

Cap  dû  Gu&rêzfa^remaTa,  promôtoi 
re,&  Ville  marchande  83.  o|  6.0 

Les  Villes  qut  font  au  de 

dans  de  l'Ethiopie- 
?baz,agar,  Auftrale,  70.10 
Htere.Auiitâk,  6%.  o 

Marcbofa  48.26 
Zara  p  1 . 1  o 

G^4f,Region  52.  o 


18.58 
11.15 
18.40 
1  6. 20 
24.  o 


Fin  d'Afrique. 
Addition  de  Gemma  Frifbn. 

T>  Efie a  de ferire l'Ethiopie,  combien  qut 
^plufieurs  des  peuples  deuant  dttlzfont 
nommez.  Etbiopiens.il  y  a  donc  deux  Ethi- 
opies ,1'  \- ne  qui  eft  defjo us  Egypte,  pays  gr  ai 
&  richexet  a  cefie  touche  l'ijle  de  Meroeja. 
qlle  le  Ntl  embrajfe  :  on  dicl  que  les  femmes 

ont 
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§nt  autrefoys  eu  domination  en  cejle  Ifle, 

Apres  eefteljlela  tirant  vers  Orient  et 
Midi,  Preftre  lean  a  (on  Empire  fortjpaci- 
eux,et  de  trefgrandeeftenduejefi  a'fcauoir 
\ufques  aux  nuages  de  la  Mer  Indique ,  et 
oultre  le  Nil.Les  habit  ans  decepaysfe  dt~ 
fient  Chreftiens ,  et  toutes  foys  il^  ont  au- 
tres vz.  et  cérémonies  que  nous  n'auons.  Le 
mlicu  de  cefle  Région  la  eïl  enuiron  66.  de- 
l rez.  de  longit. et  u. de  latitude. 

Près  de  cefle  centrée  font  les  Clodiens,Ri 
LOphages,Babyloniens3Axumiies,Mofylesf 
&  Molybes,  Apres  ceux  ci  eft  la  Région  Tro 
lloditiquejcs  habitas  de  laqtkfouiffent  des 
cauernes^  font  leurs  maifons,fenourript 
le  chair  de  fer  pets,  corne  dicl  Pline ,&  n'v- 
rent  de  parolles  ou  comunicatios  humâmes  % 
tins  ont  tant  feullement  vn  cri  horrible  & 
(datant .  Apres  fuiuent  les  Blemmiens, 
rent  fans  telle  ,  lef quels  on  eftimeauoir  la 
'ouche  &  lesjeux  en  lapoitrine. 

llj  a  puis  après  les  Mange-  Auft  ruches , 
^  les  Gamphdfantes  nudz. .  Les  Satires,^ 
v  tiennet  rien  de  l' borne  que  la  forme.  Les 
ïripeens  veneurs,  les  Mennons  .  lly  a  puis 
\pres  la  Regioqui  porte  le  Mirre'.puis  la  con 
reedi fie  Avanie,  ou  il  y  a  grand  nombre 
E'iefans. 

Grande  portion  de  cefle  contrée  eft  attri 


buee  au  Royaume  de  Mel'wde ,  lequel  eft f- 
tue  enuiron  l'Equateur.  Les  habit  ans  de  ce 
pays  traitent  auec  les  nations  de  l'Arabie» 
à  y  a  grande  amit  ié  entre  ce  Roy  &  celui 
de  Portugaljtrcndtribntz.a  Preftre  lean. 

Lautre  Ethiopie,  g  efiencores  plus  auat 
&  eïl  dicte  mterieure,rt'e[l  pas  encores  bien 
cognue,a  caufe  de  fa  grandeur,  fi  ce  n'efi  le 
long  des  coftes  &  riuages  :  toutes  fois  onU 
deferit  en  ce fte  manière. 

Premièrement  tirât  deï  Equinoftial  vers 
le  Midi,  ily  a  vn  trefgrand  pays  d'Ethiopi- 
ens,ou  les  Elefans  font  blancs,  etlafengen 
drent  aufii  les  Rhinocerontes  et  les  Tigres» 
La  Regio  emporte  la  fine  caneUe,  eft  entre 
les  bras  dulSSil.  Le  royaume  des Ab) fins  eft 
paysde  Chrefties.eft  tat  deïvne  corne  de  lau 
trepartdu  Nil.  Les  Ethiopies  Icbthyopba- 
ges,mageurs  de  poiffon,  les  Rhapfies,  et  les 
Mortens  qui  font  près  les  monts  de  laLune. 
Gaz.atïet  eftjous  le  tropiqdu  Capricorne, 

Puis  le  front  et  commencement  d'Afri- 
que, eft  le  Cap  de  bonne  Ejf  erance,par  leql 
paient  ceux  qui  voyaget  d'Ejpaigne  en  Ca- 
le eu  t.  Au  refte  nous  auons  eïlïme  eftre  choft 
fuperfiue  adiouïler  les  noms  des  Caps  ou 
Promontoires  de  ce  grand  pays ,  veu  q'uilz. 
fepeuuent  facilement  cognoifhepar  noftn 
Globe. 


Defcription  particulière  de  l'Afie. 


Vdditionde  Gemma  Frifon, 

PI  Efte  maintenant  a  deferire l'Afie,  qui 
^  ejf  la  tierce  &  la  plus  grande  partie  du 
tôde,defignant  fimplement  les  noms  des  co 
rees  &  montaignesd'HeUes.  lUeesldiui- 
te  de  /' Europe  par  le  Fluue  Taxais,  mare  fi 
ieoùdeAe?ont,çr  U  Mer  Egee,  qve  nom 
ppel'ons  l'Archipel.  Et  delà  part  d'Afrique 
lu  golfe  Arabique ,  puis  par  la  ligne  qui  [e 
ire  delà  M  Mer  Medr'erraiiee.Âuciïsefti- 
itr.t  qu'Afic  nef  ce  mm  d'dfie  pile  del'Qc- 


cean,  é  les  autres  pefent  quelle  Va  receu  dt 
la  mere  de  Prometheus . 

Cefte  grande  cotree  a  plufteurs  parties: 
dot  la  première  qui  f  offre  après  les  limites 
d'Europe^  la  S armatie  Afiatique,la)queUt 
eft  a  prefent  comprtfe  fous  la  Tartarie,  & 
j  du  cofie  de  Ponent  elle  a  le  EluueTanavs,  & 
\  le  pAudMcotïdejufipesa  l'ecculeureCym 
j  brique,  qjtlz.  appellët  le  Jeslroit  de  Cafta: 
j  du  cofie  de  Midi  elle  a  les  moniaigr  es  de  U 
i  Merllirçâmquei  autrement ditU  ibathu; 
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&  du  cofle  de  ?onent,  par  ta  ligne  tendant 
delà  Riutere  Rh,aVolgba,on  Pbamar,  vers 
le  Septentrio,  l'autre  cojle  eft  pays  incognu* 
les  peuples  d'icelle  vers  le  climat  de  Septen 
trion,font  E  armât  es, Hyperborees ,  la  con- 
trée defquels  efl  maintenant  en  partie  dicle 
la  blanche  RuJ?ie,qui  efl  vn  grand  pays  peu 
pie  de  for  efl  z,,  riche  d'argent  &  de  fourru- 
res precieufes,  &  en  partie  au  fi  du  pays  de 
Mofcouie. 

lagentMofcouiteefl  vue  grande  natio, 
tnais  qui  font  rudes  àgrofliers,  fjrfaijans 
vrofeftons  de  la  foy  Chreft'tene,  mejprifent 
néanmoins  le  Pape  de  Borne,  énoflreE- 
g\\ fe, car  ilz,  g  ar  Petits  vz.  &  cérémonies  de 
l'Egltfe  Grecque. 

Lesprocbains  après  eux  font  Hippopha 
ges}  ces!  a  dire  mange. cheuaux  :  Perter bi- 
des grande  nation  >  Iaxamates ,  Cbenides. 
la  Région  Nefiotide  deuers  Lcuant^Sirace 
mens  &  Plefliens  vers  le  PaluàMeotide* 

Très  des  motaignes  Hippiques  efl  le  pais 
des  Amazones ,  qui  fut  iadis  gouuerne  par 
femmes ,  f ai  fans  la  guerre  contre  les  natios 
voifinesjes  Tyi 'aies ;Ariches, ver s  r  Albanie 
les  Zigcs,Gerres,Gonapfenes,kpays  deMi- 
tbridates,  après  lequel  (ont  les  Melaclenes, 
Sapothremih3$chymnitestSuarnes,Scrics, 
Tufciens,  ou  Erafmeeflime  qu'on  doibt  lire 
Turci,cefl  a  dtrePurcz,.&  maint  te  t que  les 
Turi  z,  ont  leur  origine  de  ceftegentla. 

Mais  la  principale  partie  decefle  S  Arma 
tie  la  efl  occupée  par  les  Par  tares ,  pluflofl 
que  habttée ,  lefquels  Par  tares  ne  vaquent 
quafi  a  autre  cho f ?  qu'a  mener  guerre  aux 
nations  voifines ,  &  aprendre  &  occuper 
l'Autwyjnais  en  leur  pais  nourrirent  du  be 
fltal,  Apres  ceux  à  fumet  les  Olondes,  Vdes, 
Bojphoms.é  près  du  Pot  les  Athées  &  Eut 
oRet3  &  finalement  les  Sanareens,  Autres 
muent  enceres  icy  en  compte  les  Huns,  & 
Rhombitanes. 

les  principales' motaignes  decesRegïis 
faut  les  Hippices  ^autrement  dûtes  Mala- 


Partie  de  U 

rifees,  &  Cerauniens,qtùfont  quâfi  au  mi- 
liettyCorax  qui  efl  aflife  contre  le  Boftbore, 
ou  eflroitl,le  mot  Caucafe,qui  efl  prochain 
de  /'  l  berie  &Alba  nie,  feflendant  iuflqm  s  a 
laMer  Hircanique. 

les  Riuieres  de  ces  centrées  font  Panais^ 
laquelle  eflappeUee  Don,e}  en  ItaliePana; 
lequel  ayat  fon  origine  es  Monts  Rhiphees, 
feu  va  redre  au  Palud  Meotide:  Rba,qui  efl 
Riuisre  trefgrade,  ayat  fes  four  ces  en  deux 
endroicls  des  monts  Hyperborees,fen  va  per 
dre  en  la  Mer  Cafpie,  ou  Hircanique,  com- 
bien qu'on  trouuepour  leiourdbuy  bien  peu 
de  montaignes  en  ces  Régions  la,  &  que  U 
Riaiere  Rha,laquelle  esl  a prefent  dicte  Vol 
ga3et  pareillement  Panais,  mefmeAuft  Bo- 
riflhenet ,  fortent  comme  Un  void  des  ma- 
re flz,  &  laez.  de  Mofcouie  et  Ruftela  blan 
che,nongueres  loing  Cvn  de  Pautre,et  Rbo- 
bithes  dicl  autr émet  Copa, fort ant  des  mot 
Hippiques ,  fen  va  rendre  au  mat efl  Meo- 
tide. 

Les  Cite^&- Villes  à  A 

fie  la  mineur>qui  eft  maintenât 
la  grande  Turquie. 

Les  Villes  de  Tont  ou  Si 

thynie  qui  a  par  ci  deuant  efte 
dt&e  Bebricie,maintenant  Mig 
donie,  c'efta  feauoir  la  grande 
Frigie. 

Giro)  promontoire  de  Diane  4 

5tf.25J43.20 
Calcedona,  Chalcedon,  ou  le  Concile 
Chalcedonenfe  fut  célèbre ,  laquelle 
a  prefent  les  Turcs  nommét  Calitiu, 

Vcrlia,o#M  57.  0I42.40 

Comidia,  ou  Nichoç  VicotnediA 

Pendarachia  port ,  HerocleA  Ponù 
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C^mtn^cUudiopoluy  la ^ Ile  fe  nom 
meaufsi  BifA?»/5,En  ce  lieu  S,  Luc  cfcrî 
tût  l'Euangile  de  Iefus  chrïft  ,  &  les 
Aûes  des  Apoftres  5  p.  3  o  J4  2 .4  5 
Niches ,  ou  fut  Concile  de  Nice,  Ni- 

^4,efta  5  7. 30  {4 1. 40 

Ctftree ,  qui  aufsi  Appelle  SmyraUa, 

efta  5^.40 141.40. 

0/iwptf,mpnc  57.  0I41.40 

Zej  ^ r7/e°x  de  UTroumce 

qui  efl:  proprement  di<5te  Affe. 
Lampfico,L4w;p/"<r««  5  5.2o]4i.2  5 
Les  bouches  de  ia  Riuiere  £imois, 


55.20 

5  5-»  5 

55«*5 


41.  to 
41.  5 
41.  5 
40.40 


r/ijww.iadis  Troye 
Dtrdaniï,  ou  Dardant  a 
Alexandrie,Tro^ 

AnWidrtis,S.  Dimitti  5  <>.  3  0I40. 2  o 
Le  Smirne,^/;î;r»4,  le  pays  d'Home- 
mere  félon  aucuns  58.25I38.32 
Sanftiquaranta,  Afmm  ou  Ajfus 

56.  c  [40.1  5 
Le  Foglie,E/?l'?/*w,  capitale  de  lonie: 
laquelle  ,  comme  di£t  Pline,  fut  fon- 
dée pat  les  Amazones,  ou  S.  lean  cf- 
criuit  l'Euangile  de  ïefus  Chrift,  efi  a 

57.40I37.40 

Les  Villes  de  Carie  ,pres 

delaMerMyrtoum. 
Hafsio  porto,  Heradea ,  preslamon- 
taigneLatmus         5  7. 30  37.»  © 
MeIafo,M&/«»i        58.  o  37.  o 

Les  Villes  de  T>oridc_j. 

MsfisAlkarnaflus ,  ou  nafquit  Diony-» 
fius  &  Hérodote  hiftoriographes ,  eil 

a  57.50I36.10 
PfeewA^montaigne  58.  0)37.4.0 
C4im/tf,montafgne  58.  q\} 6.4.0 
dPotlofiU ,  près  U  Riuiere  Rhy  ndaeus, 

Cft*  57*  014,1.15 


IIJ 

Pergamo,P*»£<fw«*,Ie  pays  de  Galien 
prince  des  Médecins  57.25J3p.45 

Les  Villes  de  Ly  die 

Meonie. 

Philadelphie  50.  o  38.50 

louis phanum  59.40  38.25 

Sardis  58.40  28.15 

*  Les  Villes  de  Qtrie. 

Nyfa  50.  0)38.15 

Antioche  près  de  Méandre 

5p.30l38.30 
Apoîlonie  près  de  Laban,  eft  a 

HeradeepresdeLabâ  5p.30l37.50 
Neapolis  5p.25j27.55 
Les  fontaines  de  la  Riuiere  Licus 

60.  0I37.15 
Chora ,  Trallis,  laquelle  fe  dift  aufsi 
Emathie,Seleucie,&  Antiochie,  felô 
que  Pline  afferme,  Aucuns  dientque 
les  Pygmees  ont  habite  en  ce  lieu,  eft 
a  58'4°l?8-  5 

Les  Villes  de  Lydie 

Phrygie. 
Sala  do.  15  38.20 

Sanis  6t.  o  38.20 

Apami4Cib9tk  tfi.to  38.55 

Hitrapoln  6e.  o  38.15 

Les  Villes  de  Lycie,  ou 

Lycaonie,  dont  les  habitas  ont 

efte  appelle  Lycaonicns. 

Carie  5P.5ol3Ç-55 
Patera,P4fco* ,  d'où  S.  Nicolas  Euef- 


qu*  fut  natif 
Olympe,  Ville 
Xantut 
Ujrxbê 
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do. 30 
dt.30 
<?..., 
61.  O 


30'.  o 
36.20 
36.10 
3^.40 


H4  Seconde  P 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

LA  P,egïon  âe  Pont,ou  fut. le  ban  d'Oui- 
de,&  Bit bynie  font  fit uees-a  l'endroit 
du  pays  de  Trace,  le  Propontide  entre  deux, 
qui  efl  appelle  1-lar  diMarmora,  c'ejlafca- 
UQÏr delà  part déponent  iu [que s  au  mont 
Oly  mpe, qui  eïl  a  57.  deg  Je  long. 43.  &  30. 
hunut.  de  latit .  Puis  du  cofie  de  Septentrio 
elle  aboutît  furie  Pont  Eux'w,ditt  Mer  Poii 
de,ouMer  maiour,du  cofie  de  Leuaiit  cÛea 
Galatie, puis  a  celle  qui  efl  proprement  dicte 
Afte.  Les  Regïfc  particulières  de  cep  cotree 
[ont  Calcedonie,Timonins,Bogdanis  près  le 
Propontide,  : 

Les  peuples  d'ïceUe  qui  font  plufieurs  & 
riches  près  deGalaue&  le  Pont  ïuxinfont 
appeliez,  Manandines,puis  Z'mgianes. 

Les montaignes  font  Olympe, audeffoubs 
de  Myfieùa  m,ontaigneHorminius,as9'ck- 
grez.30.min.de  long. 42. 40.de  latitude. 

Les  Riuieres  font  S  angarius  ,dic~te  Zaga 
ri,qmpaffe  par  le  milieu  de  Bitbynie,û  fen 
va  rendre  au  Pont  Euxin,ajat  fafource  en 
U  montaigne  Dydimus.  lly  a  encoresla  Ri- 
uiereAfcamuSjdiclelfnicb,  qui  va  toberau 
LacdiclLagodeNicea.llyaen  outre  la  Ri 
utere  Pfyllis,dicleEenefia,La  riuiere Paftbe 
mus ,  qui  e(l  au  iourdhuy  appellee  Dolap,  la 
bouche  duquel  efl  près  les  limites  de  Bu hy- 
nie  &  Galatie. 

A  fie  la  mineur,  laquelle  eft  propremet  di 
cleAfie,efl  maintenant  appellee  Turquie,ou 
Natolie  :  Les  limites  de  laquelle  du  cofie  de 
Vonent ,  font  l'ElleJpont,& puis  l'Archipel, 
&  puis  la  Mer  d'Icare,dicte  Mar  di  Nie  aria 
&  'celle qui  t fi appellee  MardiMandria,  en 
Latin  Myrtoum  mare. 

Cepaysd'Afie  lamineur  ,  a  beaucoup  de 
belles  contrées  fertiles  &  abondantes .  Et 
premier  émet après  les  frotter  es  de  Bithynie, 
pes  de  la  Mer  Hellefponte  fe  trouuet  deux 
Myfies ,  ce  fi  a  feauoir  la  moindre  qui  efl 
plus  Occidentale ,  &  la  plus  grande  qui  efl 
■plus  OrientaleJaqlU  eïl  appellee  Burjîe^ 


irtie  de  la 

pajfe  la  Riuiere  Rhindacus  entre  les  deux. 

Puis  du  cofie  de  U  Phrigie  méridionale, la 
quelle  efl  aufiidicle  Troade  Jaquette  fut  ia- 
discomprifefousEolie,  comme  ditt  Volater- 
ran}&  que  les  Troyens  efioyent  Eoles. 

Aucuns  mettent  deux  Phrigies,  appelles 
celle  ci  mineur,  &  lautremaieur  ,  laquelle 
Hz,  enferrent  entre  Galatie,  Pampbilie ,  & 
Cappadoce .  Près  de  la  efi  la  contrée  Doris, 
dtàe  Vallivadia:  après  laquelle  font  les  Pen 
tademites,&  tout  au  deuant  de  l'ifiede  Ne- 
gr&pont  efi  Lydte.contree  de  Meome.Au  def 
fusdecefte  ci  eft  le  pays  d' lente ,  à  ftna- 
lement  Carie ,  tout  vis  a  vis  de  l'ifle  de 
Rhodes. 

Les  peuples  du  colle  de  Ponent ,  font  les 
Olympien s, Mi fomacedoniens.  Ceux  ç*.f mt 
plus  Orientaux  vers  Galatie,  font les  Mace 
doniens,Mœoniens,Eriz.cles.  Et  en  Lycie  les 
Lycaonsfie  pays  defquelz»  eft  appelle  Lycao- 
nieJesThemijonih,  &  vers  la  Bithynie  les 
Maccadines,&  Pbulacenfes. 

Les  montaignes  de  ces  contrées  font  Ida 
duquel  defeendent  quatre  Riuiere  s, Efepus, 
Grenius ,  Simois  &  Scamandius  ,  qui  fen, 
vont  rendre  en  la  MerHellefpote,&Cimeus 
montaigne  deFrigie.Ily  a  encores  la  mon- 
taigne Timnus,  qui  eïl  a  sj.deg.  to.minu. 
delongit.40.  so.de  latit  .  Au  deffus  de  ce 
mont  font  les  motaignes  de Lydie ,Mefotes, 
Tmolus,  &  Mimas,  qui  font  afiez,  près  ïvn 
de  l'autre,  llya  dauantage  le  mont  Mtcale, 
qui  efi  entre  Caiflrus,  a  prefent  Cbaiti,  & 
Meander,riuieres. 

Let  Riuieres  font  nommées  en  partie»  I 
les  autres Riuieres  font  Caicus ,  a  prefent  . 
nommée  Cafiri,&  a  fa  four  ce  près  de  Tim- 
nus ,  puis  fen  va  emboucher  en  la  Merde 
F  Archipel,  Hermusdiét  Sarabat ,  qui  a  fa 
four  ce  au  deffous  du  mont  Sypilus .  Patio- 
lus,au  deffus  de  cefluijequel  fen  va  rendre 
e  n  P  Archipel.  Cejie  dernière  efl  fort  renom 
mee  a  caufe  dugrauier  cCor  qurû  contient 
enfoj%  Caiflrus Cbai(i,defcendam  de  U 

mon~* 
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v:ontdigi!eSypilettenld  Merde  Nicarie,ia 
dis  le  ariuMare. Méandre  venant  de  s  mont  s 
Celeniens,fen  va  au  deffus  dToniettcllemet 
tournoyant  quJtl  femble  fouuent  retourner 
d'où  il  vient,  puis  tl  ['en  va  de{ charger  en  la 
Merde  Nicarid. 

Les  limites  de  toute  la  Lycie  entier  émet 
font  les  mont  s  de  Phemce,  Cadmus,  &  Ma- 
(icyte  du  coftede  Carie,  Ajîe  la  mineur,  & 
Pdmpbylie:  puis  après  delà  Mer  de  Licie. 

les  peuples  de  cefte  contrée  furent  diclz, 
iidis  Tremiiunsy&  Soljmes.quat  aux  mo- 
taig<ies,nous  en  auous  de  fia  traitié. 

Les  Riuieres  font  Cal:jii,qui  vient  de  là 
mont  aiguë  Graga,  Xantus  grande  Riukre 
qui  vient  de  Cadmus  ,Lymyra  du  mont  Ma- 
ficyte  ,  toutes  lefquelles  Riukres  f'en  vont 
rendre  en  la  Mer  du  cofte  de  Midi;  elle  eft  a 
$o  degr.30  min.de long:it.& 36.  dehût. 
■Vamphtliefuit  Lycie felo  leriuagedela  Mer 
du  cofte  de  Leuant ,lacjuellc  eft  diuifee  de  Ci 
licie  par  la  Riuiere  Ce(lro,en  après  coftoyee 
des  montaignes  &  delà  Mer.  Ptolomeeluy 
aftgne  ces  petites  cgntrees:Carbalia,laqlle 
occupe  partie  de  Lycie.  Phngie,  que  les  au- 
cuns appellent  la  ma\eur  des  coftez.  deSep- 
tentrto  et  Ponet,  &  Ptftdie  qui  eft  vers,  le  So 
leil  Lettant .  Cefte  nation  la  eft  fort  adon- 
née a  tàrrectns,  et  bnganiageh&  porte  le 
territoire  force  oliuiers. 

Les  montaignes  de  ce  pays  tiennent  acel 
les  de  Lycie,dont  celle  qui  eft  plus  vers  le  Sep 
tentrion  eft  appelle  le  tombeau  des  Celenes, 
laquelle  touche  puis  a  Lycie.  M  y  a  en  après 
le  mont  Taurus,  qui  fen  va  trajfant  et  dou 
blant  par  toute  l'Afie,  Armenie,& Scitbie, 
auecques  plis  &  noms  quafi  innumerables. 
De  c^  mont  de  fond  la  Rimer  e  Ceftrus  en  la 
Mer  Egyptiaque.  llya  encorcs  deux  autres 
R'tuieres.Cataraclm,  qui  eft  plus  vers  le  Po 
nent  queCeftrus:  Et  Eurymedon  qui  eft  en- 
tre les  deux.  Le  milieu  de  cefte  contrée  eft  a 
6z.ieg.30  minJelong.  37.&io.delatït. 

Cilicïeen  après  feïiend  iufques  a  golfe 


d'Aiajfo,  &  au  mont  Aman,  dtel  Moule  i:e- 
gro,&  avoifinncle  montTaurusducoih  de 
Septentrion,aboutiffant  de  la  part  de  Ponct 
fur  la  Riuiere  Ceshus}&  fur  la  Mer .  Les 
Cilicïes  ont  pris  leur  nom  de  Ctltx  ,'filz,  d'A 
gemi:&les  régions  iufques  en  Lcuaî  font 
celles  ci .  Leonudz  Trace,  laquelle  Pîolomee 
appelleRegio  ajpreCctid*e  &  LaUfide  de- 
puis la  Pximere  Ceftnts  iufques  a  Onmagdc. 

Il  y  a  puis  après  Charade  ,  uifques  a  la 
RiuiereCalydnus.il y  a  puis  après  L.amoti- 
disjufques  a  la  Riuiere  Lamus,& en  après 
Lu canindk  iufques  a  la  Riuiere  Sarus.  La 
Riuiere  Cidnus  parte  cefte  Riuiere  par  la 
moitié Xa  dernier e  eft  iufques  a  la  fin  de  la 
contrée ^laquelle  ejl proprement  dtcteCilicie 
par  laquelle  la  Riuiere  Pyramus  defeenà  du 
mont  Taurus  en  la  Mer  de  Cypre.  Nous  a- 
uons  traictédes  montaignes  &  R-iuieres  de 
cefte  grande  contrée.  Or toutes  les  Régions 
comprifes  en  ce  Chapitreront  fous  la  domi 
nation  des  Turcs. 

Les  Filles  deÇalacie  ou 

Gallogrece. 
Yinopa,ou  Stala  6 3.  50)44,.  o 

Pompeiopolif}  édifice  par  Pompée  le  - 

grand  t  2.30)4,2. .1  5 

Andrapa,  ou  Claudiopolis  !a  neuue,  eft  a 
63.1 5)42.20 
Angouri }Ancyra         6 2. 40)4, 2.  o 
Laodicea  62.40]  3  5?.  40 

Antiochia Piftdia  62.30)39..  ; 

Neapolis  62.50139.1 5 

Les  Villes  de  Taphilie. 

Olbia  61.  0)36.55 

Mdgydis  .  62.40436.50 

Antiochia  62.30)38,30 
Scandalors  Seleucia  Pifidtœ 

62.30)38.30. 

Les  Villes  de  Capadoce. 

T£ebizonda>Tr^«* ,  Ville  capitale 
2  del'Em- 


Secondepartiedela 
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de  l'Empire  de  Trebizonde,  conquis 
parles  Turcs  fur  les  Chreftiens,  eft  a 

Comana  68.  o| 3 8.  o 

Chorduba  7  1.20I43.45 

S. Grégoire ,Seb4ftopolis  72,20 [44.** 
Scua{touoli,ou  Sebaiïopolis 

6Î.  0I40.40 

Z4M4  ^5.  0I40.35 

ArchcUit  d4.45l3p-.40 
Maza ,  qui  eft:  autrement  ditte  Cefa- 
ree.S.Bafile  le  grand  fut  ici  Euéfque, 
efta  *  66.30130.30 
Derba  64.20138-15 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
fy  Alatie  qui  fut  autrefois  ditte  Gallogre 
V?  ce t  de  laquelle  le s  Gauloys  fe  faiftrent 
après  auoir  couru  &  raude  par  dtuerfes  co 
trees,  eft  afife  entre  Bytbime ,  A  fie  la  mi- 
neur>Cappadoce,Pamphiliey& Font  Euxin 
qui  eïl  dicte  Mer  ma\ or. Certainement  cefte 
(ontree  efl gr4nde,  fertile  et  riche,  laquelle 
l'Empereur  des  Turcs  a  iointe 4  fon  Empi- 
rent eftdiuifee  en  cesRegions  ou  Prouinces. 

La  première  eft  ?4phlagonieifur  le  riua 
ge  de  Pont,  puislfaurie,  qui  confine  4ux 
montaignesde  Pamphilieet  Afiela  mineur. 
Apres  fuit  Licaonie  du  cofte  de  Ponent,  qui 
occupé  au ft  vne  partie  deCappadoce, 

Les  gents  de  G  alatie  font  les  Toltboftes, 
voifins  du  montDjdimus.LesTeftofages  ou 
Toloufaws,venuz.  de  Gaules  en  cefte  cotree 
habitent  en  la  terre  ferme,  les  ProJ "erlimi- 
niteSyTtliftobogei. 

La  mont  dignes  font  Oligues,fous  61.de 
long.  42. 20.de  lati.  et  de  la  la  Riuiere  Za 
lifcus  fan  va  rendre  en  la  Mer  de  Pont.  Le 
mont  Diiymus  elia  61,  degrés  delongitu. 
de  latitude  40.30* 

L4  Riuiere  Sangarius, ou  Zangar,  pred 
île  ce  mont  fon  origine.  Et  en  finja  Riuiere 
Ain  partant  du  milieu  de  GaUtie^en  V4  re 
dre  en  la  Mer  de  Pont. 


Cappadoce  qui  iadis  fut  diiïe  L  euco fjr'14 
a  prins  fon  nom  de  Cappadox, Riuiere  de  ce 
fte  contrée, laquelle  eïl  abondante  en  bledz, 
et  beïlial,et  aprincipalemeat  le  nom  de  mu 
rir  bons  et  excellents  cbeuaux .  Cefte  Pro- 
mue eft  tnclofe  entre  la  Riuiere  UahsJda 
part  de  Ponent,  entre  les  montaignes  Tau- 
rus,  Antitaurus ,  Scordifcus ,  et  U  Riuiere 
Termodoon ,  maintenant  Pormon  .  Ptoh" 
mee  Cadiuifeequafi  comme  en  Preuoftez.ou 
bailliages,  cyeft  afcauoir  celui  d'Antioche, 
vers  Cilicie,  puis  de  Tyanide,  &  la  Preture 
de  Gardocreta,la  Preture  de  Cilicie  &Ch4 
manenfe.  Et  dauantageen  Pont  G  Manque 
vtrsle  Pont  Euxin,  puis  en  Pont  Polemonié 
que.  Les  Leucofj/riens  habitent  furlesfron 
tier es  de  cefte  contrée, 

La  montaigne  dicte  Argeus  eft  au  milieu 
decefle  Région  a  66Mgr.de  longit.& 40. 
de  lat.de  laquelle  fartant  le  FluucMelas,et 
courat  par  Arménie  la  mineur ,f en  va  puis, 
méfier  en  la  Riuiere  Euf  rates .  En  après  la 
Riuiere  Irisydicle  Lirio,pajfe  par  le  milieu  de 
Capadoced'vn  cours  tojset  ployé,  for  tat  du 
mont  Scordifcu6>qui  eft  fous  la  long.de  6S. 
40.41.  et  50.  de  latitude ,  et  fen  V4  rendre 
enU  Mer  M4\our  ou  Pont  Euxi  i. 

Les  Villes  de  ^Arménie 

la  mineur ,  ou  pays  de  Ararath. 

Nicopulis  69.  0I4Î.40 

f/î"  70.30I40.20 
Ckudi4  71.  o|  3  8.45 

Les  villes  de  Glicie^mam 

tenant  Turcomanie* 
hntiochetz,  Antiochia  ad  Cragum 

6440]  3  £  5  a 
Cap  de  Tarfù>  Zephjrium  promontortS, 
eft  a  6'ô\2  o|  3o'.4Q 

Pompeiopolif ,  dicte  aulsi  Soloe 

Mgé  69.  013^.3© 

SçkuQ^SeleuciaaJpera  64»  1  oj  $6*.  5  % 
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Tcuiïojaifui)  d'où  SainftPaul  fut 


natif  67.40'!  3  6. 50 

Cf/ûrw,pres  d'Anazarbus, 

Nicopolis  69.30^37.1  5 

Epiphanu  6p.  3  oj  3  6*4,0 

Addition  de  Gemma  Frifbn. 
A  Rmemela  mineur  Jaquelleilz.  veulent 
**eïlrc  celle  qui  es  lïures  des  Roy  s  efi  dtfte 
Araratbt  contiêt  lePotdeCapadocepres  le 
nuage  de  Vont. et  les  Gif  tes  peuples  voijins 
des  montaignes  d'Iberie.En  après  les  pretu 
res  ou  bailliages  de  Orbaltffena  ,  Etulana, 
Eretica ,  au  de(fous  de  la  montaïgne  Anti~ 
taurus.Plus  les  bailliages  HorfenayOrbife- 
na,et  Melitena  près  de  la  K  iuiere  Mêla,  Et 
fous  la  Cilicie  les  bailliages  Muriane,Catao 
nie,Laniane,et Aranene.  Cejte Arménie efi 
fugetteauTurc. 

Villes  de  la  SarmaùcAfi 

atique,  maintenant  di&e 
Tartane» 
Co$o,Mapeta  6p.  0I48.30 

Sarmatica  port*,  tjui  foppellenr  PyU, 
8  t.  o  48.30 
o.  9  47«  o 
55.20 


76. 
8». 


Albania  PyU 
C)tos,Hexapolis 
Trf/w,Tanais 
Amazones 

T>e  1{ufÀe  di&e  M. 

ou  blanche. 
NougaiQàtKouogardia  6  3 , 3  o  1 6 1 .  o. 

Les  Villes  de  CokmdeJ. 

Negipotimo.Neapolis  71.30)45.  o 
CeapoUtyOu  Aapolis  72.  0)45*30 
Poliftonia,P//*/j*  72.30I44.45 
Madia  74. 15 14  6.15 

Les  Filles  iïjf  berie^  en^ 

la  grande  Tartark. 
4**  M  9i45-20 
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Sc&ndtiyZaliffa  77»  .0)44.40 
Varica  75.  20)46'.  o 

Les  Villes  d'Albanie  en  la 

grande  Tartarie. 
Les  Albaniens  ont  efte  de  foys 
a  autres  fous  l'Empire  &  iurif- 
diction  des  Perfes,  Macédoni- 
ens^ Romains,  Hz  font  main- 
tenant fubie&s  au  grâdCham 
des  Tartares.  Les  chiens  de  ce 
pays  fout  plus  cruels  qu'aucu- 
ne autre  befte. 

Gelda  83.  0)46.10 

i4/£4«4,capitaieclu  pays  8 1 .40]^.  ;o 


46.30 
44.  o 


Eacchia  77.  o 

Baruca  7  9.  20 

Addition  de  Gemma  Friion. 

Ole  bis,  Iberie,et  Albanie  5  font  diuifees 
^'d'enfemble  par  les  montaignes  qui  ont 
leur  origine  du  mont  Caucafe .  la  Prsr* 
uince  de  Colchis  vient  aboutir  fur  la  Mer 
Ma)eur,elle  eftricbe  et  opulente,  et  anoblie 
a  caufe  des  Riuieres  quelle  a  portas  l'or.  Et 
d'ici  eft  venue  la  fable  que  Iafon  efi  arriui 
delbeffalie  auecles  Argonautes,  et  empor- 
ta de  ce  lieu  laTcifon  d'or.  Ella  contient  en 
foj  ces  contrées  Jcauoir  efi,  Erretica.MaH- 
raUtyet  Zala. 

I  es  mvta'tgnes  d'kelle  çf fejlendhfurU 
Septentrion,  procèdent  du  mont  Caucafus.» 
Elle  tient  du  cofie  de  Midi  aux  montaignes 
M ofchies.l es  Riuieres d'icelte  font  Corax, 
Hippus3Cjaneus,Vbafis}  toutes  le fqlles  pro 
cedet  dedtuers  enâroicls  du  mont  Caucafe^ 
etpen  vont  rendre auPont  Euxin  ,  ou  Mer 
Ma]eur. 

l'autre  Province  prochaine  ficelle  efi 
Iberiejont  les  hommes  font  bos  guerriers. 
Puhversla  Mer  Cajpie  efi  Albanie^infi  no 
meey  pour  ce  que  les  etifans  naijjent  les  cbe- 
utux  blanm ,  ou- Hz.  blanchiment  des  km 
enfance,  et  plus  voient  de  nuilt  que  de  iout 
§L  3  de  leurs 


n8  Seconde  Partie  de  la 

de  leurs  yeux,  la  Région  ejl  froide  et  ajpre. 
Me  produit  dogues  fi  trefgrands  &  horri- 
bles,quilz  vous  terraffent  vn  taureau  ou  vn 
Ljon:&  font  les  trois  contrées  fufdicles  at- 
tribuées a  Tartane .  Le  mont  Caucafe  fe- 
pare  cefic  contrée  des  Saur  ornâtes. Ce  mef- 
me  mont  a  des  deftroiclz,  que  les  autheurs 
appellent  portes  S  arma  tiques,  &  font  enui 
r-on  a  Si.de*.  delong.^S.  $oJelatit.  Ou- 
tre ce  a  77.degr.4-7>delaùtu.  Et  les  portes 
d'Albanie  fousSo.degr.de  long.  47.de  lati. 

Les  Riuieres  d'Albanie  font  Cjrus,Alba 
nus,  Cefws,Gerrus  >à  Soana,qui  defeendet 
du  mont  Caucafe ,  &fe  vont  rendre  en  la 
MerdeBaçbu.  . 


monts  Caries,  Anz!itens,Gordem\  &  fina- 
lement Coricée>  Gerdiée,  &  la  prouince  des 
Mardes, 

Les  montaignes  de  celle  prouince,  font 
Antitaurus)  lequel  procède  du  mot  Tamus, 
?etiardcsa7b.àeg.  de  longez.  40.de  Ut* 
Et  de  ceftuici  prend  fa  four  ce  Euphratesflu 
uetrcfrenomméy  lequel dmifant  l'Arménie 
en  deux  parties,  après  aucir  fait  mille  con- 
tours,f  éloignant  aufluueTigrtspres  lesco 


Filles  d'Arménie  la 


roaieur. 


Lala 

Briz.aca 

lhandalia 

Babila 

Anarium 

Belcan-a 


76.\o\^.  .0 
74.30I42.30 
44.50I4Ï.30 

77. 50l4*-3° 
73.50l3p.40 


Les  fources  de  la  Riuiere  Tygf 
7  5-4°!3 


3'° 
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A  Rmeniequi  efl  dicte  maieur,  ou  la  plus 
"^^grade^a  le  Fleuue  Euphrates  delà  part 
de  Ponent,  puis  les  montaignes  Mofcbies,  ^ 
fontjouz,  7z.degr.30.  de  long,  4j.?o  delà 
nt,&  du  co?ce  de  Septentrion  eh  a  lefdites 
montaignes, iitfques  a  la  Mer  de  Bacbu:  du 
cofie  de  Leuant  elle  a  les  monts  Cafpïes ,  de 
la  part  de  Midi  elle  a  le  mont  Taurus. 

Elle  efidimfee  en  celle  qui  f appelle  Cota 
mené  ver  s  la  Mer  de  Pôt,&  en  Tofarene  & 
Totene  au  deJfusd'lberie,ou  les  Géographes 
modernes  placent  Us  Géorgiens  J.efquels  Hz. 
âient  défendre  la  foy  de  lefus  Chrijl .  Par 
après  vient  Siracene,Sacapene,Hobordene, 
Sophene,  Aftamite,  Acilifene,iufques  aux 


nsdeEabylone  ,  fen  va  emboucher  en  la 
Mer  Perfque.En  cefte  wentaigne  a  au(fifet 
fontaines  IcfluueAraxes^naiutenat  Arais 
mais  ceftuici  prend  fon  cours  vers  Leuant. 

Les  Ville  s  de  Surie. 

Aîexandreca,  près  de  la  Riuiere  ifliis, 
Alexandria  6 9. 3  o  |  3  6. 1  o 

Les  bouches  de  la  Riuiere  Orontes,  cy 
deuant  Typhon ,  maintenant appeilee 
Tarraro  68. -3 o| 3  5.3  5 

Solda, Seleuc'n  Vier'u  6 8 .  3  5 1 3  5 .40 
L\chc,Laodicca}  ou  pJhinutha 

68.30.I35.  o 
Uâ\ka}Herac!ea  Syriœ  6%  2.0 1 3  o 
Puî\o,PoJid'utmtS.  Sjmeonis  portus 

6-8.30l35.15 
Mmandrus)  maintenant  Alapfo 

6^.30.  35.40 

Les  V tlles  deThenicie. 

Traboli,Tiipolen  Surie,  Tripolis 

67.30I34.20 
Botrun,  Eoirjs  ou  Eotriur67.  3  o|  34..JÇ 
S mpjBsblùs  <>/, 40 !  3  3 .  5  5 

Cefàreede  Aparme,  autres  foys  di<5te 
Cefaree  de  Philippe ,  maintenât  Beli- 
na>  ©'7.40133.  o 

SAid,Sidon  67.  0I33.  o 

Sur,T>mJes  Kebrieux  Pappellét&r. 
Apres  la  more  d'Alexandre ,  elle  fut 
faifte  Chreiiiënc ,  &  fut  deïîruite  pat 
les  Turcs,  tellement  qu'il  ny  demeu- 
ra qu'une  tour  ieulemit  qui  fappelle 

le  porc 
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le  port  de  Sur.  De  ces  deux  Filles  Tyr  !  Suueta,Capito!ias 
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&  Sydon  noflre  Seigneur  faid  men 
tion  en  l'Euangile  67.  0I33.20 
Acon,&  Acïç,Ptole:n.iis  66.^0^3»  1 
Baruti,  Eeiytus, Pline  la  nome  Félix  lu 
lia ,  au  iourdhuy  les  marchands  l'ap- 
pellent Baruti, &  les  Barbares  aufsi  la 
nommtt  Beyruc:  Elleeit  Vilie  fore 
peuplée  comme  ont  elle  iadis  Tyr  & 
Sydon  5  Se  c(ï  le  port  de  Damas,  ville 
medirerranee  ^7«3°i3  3«4o 

Do) v*,Plinç  Dormn ,  les  Hebrieux  Dor. 
Elle  fur  fi  puiifantedu  têps  desMacha 
bees,  cjue  Antiochus  l'afsiegeaauec 
cent  &  vingt  mille  homes  de  pied,  & 
huit  mille  cheuaux  66. 30]  3 1.40 
Antiochte,  ioignant  lemoiitTaurus, 
i'oufutfainct  LucEuangelifte 

70. 1 5(37.20 
Zbaomc  70.30  3^.20 

Villes  de  Cjrretique. 


3^.40 
3^.15 
3^.30 


Buba  7 1 

Hie-rapolis  7  \ 
^ieracUa  7 1 

^  Ville  de  Seleucide^. 

7mdarm  70.035.40 

Les  Villes  de  Qtfîïotide. 

Meppo,vî>;fi0c/;i.<2,Iaqueiie  eft  fur  la  Si 
jiere  Oronte,cu  furent  premiereméc 
les  croyâs  en  ChriU,  nômez  Chrefti- 
:ns,efta  6p.  0I35.30 

kman,  Epïpbama}lGfepbo  Amatbe 

6>35|34.25 

Les  V illes  de  Surie  la 

courbe. 
\cchuti,Abjla  Lyfanij  68.4513  3.20 
Damas ^AwafcuSj  ici  Cayn  tua  ion  fre 
ce^lbel  .  6p.  0J3  3.  o 

Adra  6 $.4.0]  $2. 1  o 

Sephet,î%w         48,  6  [3  2.30 


d8.45l32.30 
Philadelphie  6Î.  o| 3  1.20 

T)e  Laodicene. 

Paradifjiis  *P-45l3  3-3  5 

Laprouïnce  de  tétanie. 

Elera  70.  oj-32.40 

Adram*  1 3  1.45 

Les  Villes  de  jf  udee  >  ou 

de  Syrie  Paleftine. 

Accare?i,C<efarea  Stratonis  66. 1  5(^.50 
Apolloma  66.  0)32.15 

ïaifa.ro^jOU  Iapher,  portdeMer,elIe 
fut  édifiée  auant  le  déluge 

Efcalona,  A fcalon,  ou  Hibelis 

6^.  o|3t.4o 
La  Mer  Morte, ou  la  Mer  £alee,le  lac 
des  Sodomitesjes  Hebrieux  l'appel- 
lent a prefentMelach  66.^o\i  1.1  o> 

Les  Villes  de  Çalilee^. 

Iuliœs)ou  Betbfaida3driçi  furent  S,Pier- 
re&SjAndré  67.  5)5  t .  t  5 

Le  lac  de  Tiberiade,Tj&m^/iWrf^, 
&  fïdgnum  G euz.aYeih  67.  5 1 3  2 .  5 

Samarie^. 

Skhem}Xeapolis}  Chrift  conuertit  ici 
la  Samaritaine         dd.  50)3  1.  50 

Filles  de  la  propre  ludee. 

Haazafa, G az,a  65.2  5] 3  1.45 

Sebafta,*  prefentSamarie, 

dox.4o|32.o 

Rama  iadis5maintenant 

66.  o  1 3  2 .  o 
Ericus,*  prefent  Iericho  66.4  5 1 3  \ ,  ^ 
Archelais  66<$o\$  t. 30 

Nicopol,  iadis  Emmaus,  ou  Chrift  fut 
cognu  en  rompant  le  pain  ■ 

d5.45l3t.45 
Ieru(àIe,H^rtf/ô/yw^  laquelle  eft  di&e 
Caftto- 


12* 


Seconde  Paftie  de  h 

Cafuolia^Wz  x  pîufïeiiK  âutres  nos  en  \  bannière  d  la  motaigne  PierU,  d  ôç.der. 
l'Efcricure  fainae,come  Solyma,  Luz.a,  \  4-0.min.3r.  ir.de  latiu  De  ce  mont  procède 


Iebus,Bctbel,He!yay  Vrbtfacr'a  lerufalem, 
&eft  aufsi  2ppe\UcSalcm,oi\  Iefus'no 
ftrc  Sauueur  a  cfté  crucifié,  &  eft  a 
tfd.  0I31.40 

T>e  fdumee. 

G\be\'m,Berfana  64. 5  o]  3  1 . 1  5 
Uaps^uMaffa  ^5.4,0)30.50 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
T  4  f  ontree  de  Syrie ,  nous  appelions 
*~/  o«r/e  celebreepar  les  fa'tncles  let 
tres,aboutit  du  cofte  de  Ponent  fur  la  Mer 
Syriaque,  &  au  mont  Aman }  qui  eïi  autre- 
ment dift  Monte  negro.Et  tout  a  ïenaroici 
d'iceluy,.elle  e(l  bordée  de  la  Rimer  e  Euphra 
tes,&  de ï Arabie  deferte.  Elle  a  du  cotte  de 
Midi  le  pays  de  Iudee ,1e  mont  Carmel  entre 
ieux}& de  la  part  de  Septentrio^lLe  a  Cilt 
cie  &  partie  de  Cappddoa. 

llya plupeurs Regionsenicelle .  Coma- 
genepres  dumont  Alban.Cirre^ica)  laqile 


procède 

la  niuiere  Sinod,  laquelle  tendant  a  Sept  en 
trion  j'en  va  rendre  iufques  dans  le  fuue  Eu 
pbrates.Eîle  d  le  mont  Caftus,dtâ  Lizon,d 
6  S.ro.  34.4s .  Elle  a  pdreillement  le  mont 
Libdn,  lequel  produit  diuerfes  fortes  dejpi- 
cerics,a  69.20.  33.30, 

De  cefte  montaigne  defeendent  quatre 
Riiïteres.Adontquia  fort  cours  vers  Ponent. 
Eleutbcrus,  qui  tire  ver  s  l'endroit  oulc  So- 
leil fe  couche  en  yuer,  OrcusqtCilz.appeÏÏét 
aprefent  Verne,  lequel  tiredeuersla  Bije, 
Chryforroastqui ften  va  en  la  part  oppoftte. 
Elle  a  le  mont  Antiliban^a  lalong.de6S.40 
latit.ji  .4  o .  la  Riuiere  Léon  defeendat  de 
cefu'ui,  f'en  va  rendre  en  La  Mer  Syriaque: 
&  lefluuelorda'm  qui  feftend  pjtr  toute  U 
ludee  :  elle  a  au  fi  le  mont  Hermont  ou  Hip 
po,a  lalog.de  6s.30.lat.3o.Einalemetelle 
a  du  cofte  de  l'A  raine  déferm  U  montaigne 
Alfadamussa  7 iJeg.de long.  3  3.  de  Util. 

Le  pays  de  ludee  eïlaftU  entre  Syrie,  Ara 
bie& Egypte,  &  fut  autre  foysdiâ  Syrie 


eft  entredeux  Riuieres.fcaucir  en  Siuga&lpaie^^ 
Euptrates.  Pierie  ef  fur  lf  nuage  dugclfe  j  fme  delà  Syrie  ci  deuant  dejcrite\ladecon 
i'Aïa^o.llyapuis  après  Sekucieamji  no  i  treeefl  trefabondante en  bledz.Jins  &hui 
tneeâe  Seleucus  premier  Roy  de  Syrie.  Ca-  les  d'olmes.En  Idumec, contrée  qui  Kttend 
tyfofiiîsjresScfliiueEnpbraîeSy&Cafîoti  j  klong  dfiLicoftedeUmd'Faypje  Utile 
de,  vers  le  met  Caftais .  lly  a  enecres  la  Re  \  eft  diïîe  Nabatfce,  &  tare  (fèdomrecim 
gmi  Cbalcidtque,  Af  amené,  &fur  lehord  qm  eft  aufi  plantureufe .  En  ludee  laquelle 


delà  marine  Phosmàc,  enlaquellefetrpuue 
Vojfeaudicl  Phénix  ynique  au  monde .  Au 
dejfous  du  mont  Liban  eft  la  contrée  Laodi 
cene.&Palwiîene.Presles  limites  d'Arabie 
la  deferte  efl  la  région  Saccee  ou  Belor,  & 
Betbanee-;  Uemles  Arabes  Trachomtes.La 
dernière  tfl  Celofyrie  ou  Syrie  la  courbe ,ain 
fi  dicle  pourtant  quelle  fft  fit  rie  entre  deux 
monts  courbez,  .ceft  afcauoir  Liban  &  Con 
tre  Liban.  Cefte  mefme  pre  uince  a  eftépar 
Pline  nommée  Decapolis. 

Toute  la  E.egion  de  Syrie  eft  pleine  de  di- 
mfes  riefojfes jenile  en  fruit  j  &  riche  ds 


eïi  au  milieu  du  pays  en  laquelle  eft  1er  u  fa- 
lem /tte  la  plus  iltuftre&  renommée  de  tw 
tes  celles  ^Ox  'ia.EnSamar  'ieOrïëtale.deU 
quelle  {ont  les  Samaritains ,  qui  n'eftoyent 
point  bien  d'accord  auec  les  Iuifz..  Le  pue 
Iordain  paffepAr  le  milieu  de  Palesline,  & 
f'e(pand  en  trou  Ucz.  >  dont  le  premier  eïi 
Genszareth  ,$uù  il  je  va  rendre  en  la  Mer 
Morte,  ou  Merde  Sodome  (Pline l'appelle  le 
lac  deBethun)par  lequel  eftant  beujfon  ca- 
uequieft  tant  b  onneé  faine 3eft  rendue  pe- 
fttletàak.  J  r 

Mefo. 


Cofmographie  de  Pierre  Apian. 
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aSKfefopotamie. 

Porftca,  7  2 

MoklyDurbeU  79 
Rafe.E^jJi,  HieT4polisiBambyc4 

72.30I37.30 
Z/tma  7  5. 2  o|  3  6.30 

Carr^ks  HebrieuxTappelléc  ebaran, 
ou  Abraham  habita,  &h  fut  M.Craf 
fus  delconfie,&  occis  aucC  fon  armée, 
&efta  73.ï5|36'.!o 

Addition  de  Gemma  Frifon.  - 

KA  Efcpotamie  eft  aftife  entre  deux  Kiuie 
*  .  *  res  Tygris  &  tupbraicside  quoj  elle  a 
«ufii  pris  jonnom:&luy  font  ces  cotreesaf 
priées  .  Premièrement  après  Us  montaig- 
nee  £  Arménie  ^eft  Authentifia,  ouAUduli, 
mCbakuis)  &  Gaunanitis  :  fur  le  Tigre  eft 
Acabena.  Senfuttapre*  ïugena,  a.  eft  terre 
ferme.  Dcuers  V Arabie  e$  U  Région  Anco- 
rabite.Ceftes  font  contrées  fort  riches  }fer- 
trfej, -y  oMiiya  fort.b911sp4fturages.PJm 
les  comprend  tomes  fais  La  Sjris. 

Les  mcutaïgnesde  cefle  Région  font  Ca 
fimyou  hî^on  du  coftede  laBtfe,  Sjngaras 
fous. 77 Jeg.de hng  $ô.2sÂeUtA,es  Isitiie 
res  Quelles  font  CbabtrM &Afcoraf}l  yne 
&  Vautre  défendant  du  ruotttLiz,ony  j'en 
va  rendre  dans  Luphratc  i . 

Les  Filles  de  ïïabylone. 

Bdtylon,  ou  Eahbcb,  Ville  capitale  des 
Chaideeas  Jd  piindrent  diuers  ianga 
ges  leur  iora  mencement  entre  ceux 
^lùedifïoyent  la  tour  Babel, main  te- 
jiâtceîieulaeftdslcrc  79.  035.  o 
BïH*  79-  o  34.  o 

Ce [4      .  7  £.40  3  2.50 

Tbel.tia  77.40  3  2.  c 

Dre  foe,ou  Orcboa,ctïi  le  H  or  des  Chai 
deens,  Abraham  fut  natif  de  la 

7S.30I32.40 


Addition  de  Gemma  Frifon. 

[>  Abjlone  eft  ceprife  dans  le  circuit  d' su 
*-*pbrates ,  la  Rittiere  du  cofle  de  ?onent 
&  de  Septentrion >  &  en  la  part  de  Leuant 
dttTjgre,puis  du  golfe  Perftque  è  des  mon 
t4ignes,,La  partie  d'ic elle  qui  tire  plus  vers 
leSeptentrion,eft  la  Région  dttteAuchani- 
te.Au  milieu  de  cefte contrée  eft  Cbaldee3en 
laqlle  eft  le  champ  Durants  U  tour  Babel, 
elle  4 autrefois  eu  des  Aslronomiens  trefex 
ccllents.Sefuit  apresla  Région  Mardocbee. 
So us  U  Région  de  Midi  babiten t  les  Stro- 
pkades.  Çefte  contrée  eft  iresfertiîe,  tant  en 
fruits  tomme  vignobks^abondantede  ebo- 
fes  precieufes:  es  ftinctes lettres  elle  eiïap* 
pelleeSennaar. 

Les  Villes  d'drabierpar 

tie  en  troys  parts5defquelles  la 
première  eft  l'Arabie Defer te. 
Le  milieu  de  cefte  Arabie 

74' 30]  3  2, 

Erupa,  Ville  72.50I 
Sora 


o 

-75-  0J30I20 
Cboca,ou  Cocke  72.30I323Q 
Salm*  7  8. 2  o|  2p.  30 

L&s  Filles  à  Aabic^ 

Petree. 

H*   .  0^5.50)30*15 

Petr43 Ville  Capitale  du  pays  a  prefenc 
dicleArach  o'o'^^o.^o 
La  Mer  Eritree,ou  la  Mer  rouge ,  par 
laquelle  pafîa  Moy  fe  &  les  enfari  i'ff 
rachetant  ouuene;a  pied  fec 

•  ■  ^.lo]2?^0 
Aora  6>. 40)3 1,20 

Le  montSinaiadegr.  64.  0(30.  o 
Le  morte  Smai  elt  celui  ou  Moyfe  re» 
ceut  les  dix  cô  manderais, &  ou  eft  le 
corps,  de  S.  Catherine, qui  futla  portée 
paries  Anges,  lequel  Appelle  aufsi 
Oreb  6c  Cnoreb.Les  Hcbrieuxl'ap- 
pelientiedslertsur. 

ft  Les 


i2  î  Seconde  Partie  de  la 

Les  Villes  d'  Arabie 

l'Heureufe. 

Tbehe  6>4o|2i.  o 

mzJffllt  de  trafique  74. 3  o  1 1 4.  o 
Sdnina  J 
Aden,i4r<*&i*,  Ville  très  forte  &  renô- 
mee  pour  la  trafique  &  marchandife, 


80.  o 
85.  o 
88.30 
80.  o 
70.  o 


11.30 
23.  o 
14.  o 

25.40 

20.1  5 


&efta 
Cabana 

Mofcha,  port  de  Mer 
Jfiriotta 

Bddeo,  Ville  Royale 
Meclva,  ici  viennent  les  Turcs  vifitet 
auecques  grande  deuotion  le  fepulcre 
de  Mahomet^  aux  pèlerins  n'eftau 
tre  chofe  monftré  qu'vn  foulierdoré 
de  Mahomet,  leql  pend  a  la  voûte  de 
la  Mefquire,  lelot»  le  tefmoignage  de 
BartoIomcGeorgeuitz,  Hongroys, 

ôiefta  d«;.3s|2^M 
Metath,ou  Mahomet  efcriuitl'Alco- 
ran,ou  ksloixdes  Turcs  &  Sarazins 

efta  84.20I13.  o 

Saba,fiege  Royal,  ou  le  temps  pafTé 
Iafparie  l'âge  Roy  tint  fa  relïdence^  le 
quel  apporta  a  noftrc  Seigneujde  l'or 
d'Arabie  7o\2o|i3.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

IL  ya  troys  Arables  ,  dont  celle  quiefi  la 
plus  r>rocbamede  Pdlefitneyludee  &  Egy- 
ftejjîdiûe  f>etree,dela  Ville Petra,  ouïes 
Ndbateès  ont  habite ,  corne  dief  Pline.  Elle 
embrajfe en  ÇoyJe\  RegtonsMùntchiatim & 
laSana^emeles  peuples  ficelle  font  Pha 
'faWes3i(maettiest  AgartnienuEathemes, 
îi&abitesiAmmamtcs,&  Gerreens.Lemot 
Syna  que  Ptolomee  appelle  Melana  4  6f.de- 
gi  et.  de  long  .(fso.de  latitude. 
V  Sun  efi  Arabie  Defertejuiefivngrad 


La  tierce  efi  Arabie  qui  efi  furnenmee 

Heureufei&  a  bon  droit! ytar  oultrelaferti 
hté  du  pays  t  elle  efi  abondante  en  plusieurs 
fortes  dejpiceries  &  drogues }  comme  Aloe, 
Mtr*he,pne  Canette.  Ellenourit  chameaux 
&  fi  y  a  de  Vory  &  des  pierret  precïeufes  4 
fotfon  Je  [quelles  font  tranjportees  au  Roy- 
aume  de  Mehnde  en  Aftique.Or  cefie  Régit 
eïlclofede  montaignes  du  cofie de  Septen- 
trion^ de  la  hier  en  la  part  de  Midi  ,puk 
de  deux  golfes  Arabique  &  Perfique,âcfqls 
elle  efi  clofe  toutainfi  qu\ne  Prefqu'ljle. 

Entre  plufieurs  tiatios  que  Ptolomee  af 
figneen  celle  Région  Uyceux  ci  font  contre 
le golfe  Arabique \ou  Mer  ronge  Jes  Banuba 
res^abeansy  la  contrée defquels  f  applle  Sa 
ba  ou  Sabeeyabondante  en  ricbejfes  &  pla- 
tureufe  en  toutes  fortes  de  drogues  &  épi- 
ceries. L  a  Région  Eleaz,ara  Ceux  de  terre* 
ferme  fontles  Oadites,Sarafins,  Mefama- 
nes,Alipenienst  Scenites,  qui  font  hommes 
vagabonds. 

Il  y  a  deux  Régions  qui  portent  le  Mirre 
intérieure  &  extérieure,  llyaen  après  les 
Gerreens,Anaritesylcbthiophagesymageurs 
de  poiJfontq,  ne  fe  nourrifjent  d'autre  chofe. 
Vers  leuam  font  les  Sophanitcs3Maces3(r 
la  Région  qui  porte  l'encens. 

Les  montaignes  fontZames  ,  a  la  lon- 
gueur de;6,& is.de  lati.Hippos  a  lalong* 
de  -76.27.1%.  de  latitude. Qïtmax^ala  long. 
de76.so.lat.  16 .  Encefiemontatgneeftla 
fontaine  de  la  Riuieredicle  Stix.  Il  y  a  puis 
la  montaigneMaritha,  qui  efta  8  o.degr. 
S  o .  min .  de  long  21.  de  latit.  D'ici  def  :endtt 
deux  RiuiereSyLaris  &  Prion .  Cefie  ci  va 
ver*  la  part  de  Midi3et  ce  fie  autre  en  la  part 
contraire.llya  les  mont  dignes  âitles  Didy- 
mi  &  Zames ,  g.  tendet  vers  Soleil  Leuant 
dou  fourdlefluue  Hormdnus.  Le  mont  Me 
lasflui  eft  a  la  longitude  de  Si.  degrez.  30, 


pays  bûij^n.onieuxjablonrieux,  étefive- 1  rninut.&  12. de  latitude.  Us  olitiiers  croif- 
nem  deferte^cshabitdnsdeUquelle  \fent  en  cefie  mont aignu 


forttBathaneens,Orcbemes  &  Martemies* 


Ut 


Cofmographic  de  Pierre  Apian.  1 3  $ 

ZaUu  8^.15)41.  o 

Mdddgd*dfon Mdddgdrfts  87.45 !$°*3° 
Ecbdtdnd,ou  Ef  maïntenât  Tau 
tu ,  fondée  parle  Roy  Arphaxat,  cô- 
me  nous  liions  au  liure  de  Judith,  eft 


Les  Filles  àAjiyri^. 

Nînus,eft  maintenant  appeilee  Nini- 
ue,  ou  le  Prophète  Ionas  fut  enuoye, 
elle  cil  a  prefent  du  tour  deftruite 

78.  013^.40 
Ctcfipbontdiàczui$i  Calanno 

80.  0)35.  o 
ArbeU,  ou  Gangabela  :  Ici  futDaire 
vaincu  pat  Alexandre  8  o,  o  37.15 
ApoUoma  8  i  .  6  3  6. 3  o 

St4M,ài(ïc  Flauia  Firma  83.03  6.4-0 
La  Riuierc  Lycus,&  les  fontaines 

78.  o|3s>.  o 
La  conjonction  de  la  Riuiere  Tygris, 
&Lycus  7?*  0(36.30 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

ASfjr'te,  félon  que  (Ciel  îofepbeen  [on  li 
are  du  antiquité x,4  pris  jon  nom  d'Af 
fur. La  Riuiere  Tygris  U  fepare  de  Mefopo- 
tamiei&  les  mont  dignes  des  dutrescotrees 
iufquesdu  lieu  ou  Euphrates  &  Tygris  paf 
femblent.  Çeft  vneproumcefort  pUifante, 
&  bien  temperee,&  fediuife  en  Cdlccne.q, 
ifiprochdincde  Mefopotdmie.:  Arrdpdcht- 
te,du  eoftede  MedieiAdiabene,  qui  eft  voift 
ne  de  Babjlonnc.  ld  mint  digne  N'tphates, 
feftend  depuis  l'Arménie  iufquesla,  duquel 
les  Riuieres  Lycus,  Cdprus,  &  Gorgus  pre- 
ndns  leur  origine ,  fen  vont  defgorgerdu 
Tygre. 

Les  Villes  de  <£Kfedie% 

Les  autels  £abeâs,  presdcfquels  font 
les  SabeanSj&.Cadufiens  peuples  de 
Medie  82.30I42.30 
Les  portes  Cafpies,  ou  Qdpidrum  pldu 
jtrdyTdàt.  Ici  iouuritvncmontaigne 
parl'efpace  de  8. lieues,  par  vn  eftroit 
chemin  faidt  a  la  main,  par  ou  les  Ba- 
byloniens &  Perlîans  ont  paflage  ala 
mec  Cafpie.Phne  &  Solin,  &  e(t  a 

?4.  0I37.  o 


a 

88.  0 

37.45 

Venecd 

03.20 

38.15 

Guridund 

pi.  0 

37.20 

TrdUdxa 

91-  0 

37.  4 

Herdcled,\àiiàs 

8P.  0 

36.40 

Arddriphd 

P3.20 

34.45 

Rdffd 

poio. 

3  5-4° 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

Lis  Medes  qui  ont  pris  leur  nom  de  Me- 
deejfïêncnt  dpres  Arménie  Ugrdude, 
&  Ajfyrieju  coîlede  Leuanty  eft  as  bornez, 
des  mots  Cdjpiestdiiïz.  StrdmatédeThoa 
trd.Strdbo  dinife  ce  fie  province  en  Ecdtdne 
&Atropdthie.Cesl  vne  nation  rij.be  &  puif 
fantejdquelle  cotient  ces  Regions,cejt  4  fea 
uoir  Udrtdne ,  enlaquelle  ily  d  vnldc du 
mefme  nom.CheiteyMdrundie,  Ragidne.  les 
peuples  (ficelle  font  les  Cdjpies,  qtii  font  au 
mont  Stramd,& près  de  la  Mer  Abdcbu  ou 
TerbeftdnJesCddufiens,  Tdpures,  &  Ma- 
ddffesjlz.  ont  le'montdiclZagre.LeursRï 
uieresfont  Cdmbyfe  é  Cyre.qui  âefcendtt 
des.  monta  Stramd  en  ld  MerAbacbu ,  p4- 
reillementAmarduSy  qui  defeend  de  Zdgre> 
en  la  mefme  Mer,  &  fdift  le  LacMdridne. 

Les  Villes  de  Su  fiante. 

La  bouche  de  Tigris  vers  Orient 

80.30)3  1.  o 

La  bouche  de  Tigris  vers  Occident, 
79-  o 

les  autels  d'Hercules  80.  o 
ta  Fille  nommée  Afid  80,10 
^«yijmaintenât  di&e  Baldach,ou  Ca 
liph  le  grand  pôtife  des  Sarazins  tiët 
(on  fiege,comme  èlà  Marc  Paul  Ve- 
netian  84.  o|  34.15 

Tdfund  82.  o] xi. 1  o 

Ri  «'o  i 
%  les 


30.45 

34-?  5 
31.40 


i*4 


Seconde  partie  delà 
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Ç^Vjiane  ejl  plus  Méridionale  queMedie 
V laquelhefl  ccmprtfe  entre  Medie partie 
de  BAÙylone,AjfyrieyPetfide  ô  le  golfe  Per- 
fique'. félon  ducunseile  e(ï  contenue fouz*  la 
Régie  de  Perfe.  On  dit!  que  les  fruits  de  ce- 
fie  contrée  font  toufiours  verds. 

LesVUlesdeTerfe, 

maintenant  Farfi. 
Axïma  (  8 7.45 1 5  3. 50 

Siras.  p^pa/^FilIe  capirale  du  Roy- 
aume,dle  fut  deftiuite  par  /Jlexâdre  le 
grand, comme di&  Diodore,  Curtius 
&ArrUn  pt.  o 1 3  5 . 3  o 

Nifâga  5) 0.1 5I34..  o 

Tragonica  87.40131. 40 
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Y}Erfe  efl  bornée  des  montaignes &  du 
A  golfe  Perfique,  &  la  Rimer e  Dura  lafe 
pare  de  Car  manie,  Elle  contient  foubz,foj 
AcbemchieiDrangeney&  Elymee  petites  co- 
trees,outrece  Caltapite  ôMtfdietRapfie& 
Bippojagie.  Les  Perfùs  faïfoyent  leur  Dieu 
du  Soleiliérne  doutojent  point  d'engedrer 
enfant  fages^'ilz,  couchojent  auccleurs  me 

buj  appelle  Sopby,  lequel  recouure  toi,  rnelle  ■ 
ment  par  fa  vaillance  V  Empire  que  les  $ar 


raztKs  &  Turcs  auojsnt  vfurpéfurfes  prt 
deceffeurs.  0 

Les  Villes  de  Car  manie. 


formes  aux  Perfes  leurs  voifins,  tat  en  a(Tt 
et  te  qu'en  meurs&façosy& font  ceux  ci'ap 
peliez.  X feintes  ,Madomaflesy&Cucbi.lau 
tre  partie  ceprenitout  ce  %  efl  entre  les  mo 
taxgnes  de  Per(e&legotfePerfîque,& ce* 
fie  ci  eflencores  ditùfee  enRbùdiane>Agde- 
nite,Parepaphite,  & Cabadenetregionsjï- 
tuees  fur  la  cofie  du  golfe  Perfique:  &  enco 
res  repartie  en  Aras}Caradras.Cautomca* 
Chelenophages  ,cefi  a  dire  mangeurs  de 
tortues,  qui  font  furie  nuage  delà  Mer  In- 
àtque.  En  après  les  plus  Septentrionaux  de 
ces  peuples,  font  les  Camelobofciens,  ou  les 
Zoz.otefygentbelliqueufe ,  lefquelz,  fe  fer- 
uent  d'afnes  en  guerre  au  lieu  de  defirier s \ 
Les  montaignes  de cefte  Région  font  Stron- 
gilejict  a  prefentTecbtfanda,  &  Semira- 
mù,a  prefent  Semirami,  a  la  lojigit.de  94. 
20.]  2s.de  latit.  Il  y  a  encores  au  milieu  de 
celle  contrée  quelques  autres  montaignes , 
affez.  peu  cognues  &  nommées  Je fquels  def 
cendent  fix  Rinieres/çauoïrefl  Dara,Ca- 
tbrappiSjCo  riusyAcbindana,  An  dan  is}&Sa 
ganus,  qui  ('en  vont  rendre  au  golfe  Perfi- 
que. Et  la  Riuiere  Sala  ris  Je f cendant  des  di 
clés  mont  digne  s, f  en  va  perd)  e  au  golfe  Pa 
ragonique3  dictde  Gugtratbje  la  Mer  In- 
dique» 


pfent  di<2  Arachyou  Chorafan. 


Agris 

Carmana,  Metropoï. 
Tbaps 
A'exandria 
Armufa 


100.  oj2p.  o 
p8.  0I24.20 
pp.  0I24.20 
p4.30f23.30 


Addition  de  Gemma  Frifon. 
"ï  Ly  a  deux  Carmanies,  l'vne  qui  eft  de  fer 
*  te,les  babitans  de  laquelle  font  ajfez*cen- 


U^Uecatompylon ,  Ville  principale  la- 
quelle acent  portes 
Rhoara 
Ambrodax 
Rbagca}Rages 
Appba. 


pd.  o 
5*8.30 
,P4.2o 

p8.20 

p8.  o 


37«5o 
38.20 
34.20 
34.20 
35.20 
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O  A  rtbie  efl  toute  enuironnee  de  mont  air 
nés.  LesReg ions  dicelle  font  Comïfe- 
ne}en  la  part  de  Septentrion.  Sabiena,  qui 
eflal'oppofttede  cefie  cy.  contrées  qui  nom 

rijfent 


Cofmographie  de  Pierre.Apian, 


rïfict  besJes  tref cruelles, à- fer  pet  s  .Les? ar- 
rhes font  fort  b%s  cheuAHcbturs  ,  &  fort 
dexires  a  tirer  de  l'arc:  tellemet  qu'ils  font 
toutes  leurs  affaires  a  chenal ,  tant  publt* 
qttes  que  particulières. 

Les  Villes  de  Hircanie, 

maintenant  Corcan. 

Adrapfa  o  8 . 3  o  [4 1  3  o 

H/rriff/ijMetropoli»  o  8 . 3  o  I4 1 . 3  o 
Saca.  04. 1 .5  j  3  p.  3  o 


H 
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ïrcante  a  les  Mndes  du  colle  de  Ponet, 
&  vers  Midi  les  Parthes^qui  font  bor- 
nez, de  la  montaigne  Coronus ,  du  cofede 
Leuant  la  Margiane  :  puis  la  Mer  d'Hir ca- 
me ou  Abacbu.  llj  a  force  vignobles  en  ce- 
ftecontree ,  ou  les  Abeilles  font  leur  miel  es 
arbres  .comme  recite  Strabo,  Fie  comprend 
fous  foy  autres  Vrouinees,  fyfontSiracenie, 
Arfitie,&  Aftauene .  Les  Riuieres  d'tcelle 
font  yMoxera  &  Secanda,l'vne  et  lamre  ve 
nant  delamontaigne  Coron,  autremet  Ba 
ftrapbi,  fen  va  rendre  en  la  Mer  Abacbu. 
L'Ijle  Talca  efl  bien  près  decefle  contrée ',cn 
la  mefme  Mer  Abacbu,  a  94.deg.de  longi, 
ïi.et  30.de  latitude. 

Les  Villes  de  Margiane 

a  prefent  Iefelbas. 
Stna  102.30J42.20  . 

lafon'tum  102.30)41.30 
Antioihia  Margiana,hquc\ls  eft  de  Pli- 
ne appeîlee  Alexandrie  Siriane  >  &  a 
prefentSeleucie  100V  0I40.20 
Nigsea  10.5.1  5 14 1.10 

Celte  prouince  Margiane  eft  tant  fer 
tile  &:  délectable,  qucStrabo  afferme 
qu'on  trouue  en  icelle  cepsde  vigne  q 
deux  hommes  ne  peuuét  embraifer 
&  grappesde  raifin  fi  grolTes,qlies  ont 
deus  coudées  de  tour,de  quoy  Jlexâ- 


1:5 

dre  le  grand  efmerueille  édifia  en  ce* 
(te  contrée  la  première  Alexandrie.  ( 
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ï  A  Kegî'o  Margiane  eft  fort  abedanteen 
vins,et  aufii  toute  cnuironée  de  mot  au 
gnes7ce!lej  qutfcut  du  coftéd'Arieé  de  Mi 
dt,fe  r.otnehtSariphes-&  celles  qui  font  du 
cofte  d'Hïrcanie,Mafrcdanes .  La  Rivière 
Margtis  qui  .donne  k  nom  a  cejle  contrée  . 
pajj'epar  le  milieu  d'tctllc  ,  laquellepartant 
de  deux  fontaines  de  la  montaigneSarife  , 
f*en  va  rendre  auec  le  fluue  Oxus  en  la  Mer 
Abacbu .  Les  peuples  ds celle  Région  félon 
Fto'einee,f mt  Dereces,Maffagetes,  Pâmes  ^ 
&  1  apures ,  ceux  ci  font  mér  idionaux-,  & 
ces  autres  tiret  fur  leSeptentrion.LesMaf 
fagetes  tiennent  du  milieu,  defquels  on  àll 
quilz.  mangent  leurs  purent  &  amis  quad 
Hz*  font  malades  ,  carilz.  e/lirnent  eftre  ebo 
fe  miferable  quad  aucun  meurt  de  maladie, 
&  pourtant  Hz  les  efgcrgeoyent  ejians  en» 
corefains. 

Les  Villes  de  la  %egwn 

Baclriane,mantenant  appel- 
lee  Carafian. 
Cbomara,ou  Comana,ou  font  les  peu 
pîesdî&s  Chomariâs  10tf.30l42.20 
Menapix  113.  o|4t.20 

Ba&rayciti:  Royale ,  autrement  Zari- 
afpa  1  1  6.  0I41.20 

Srrabo  raconte  qu'en  cefle  prouince  y 
eutiadis  mille  citez,  &  quelle  eftferti 
le  en  toute  chofe,  hors  mis  l'huile,  ô£ 
produit  des  trefpuîlîans  ebameaux^cô 
me  afferme  Soiin. 

Les  peuples  &  Villes  de 

la  Prouince  Sogdiane,  dicte 

Maurenhaer» 
Drepfatou  Darapfa,  Métropolitaine 

120.  0)45  o 
Alex.wdriaOxiana     113.  0)4.  ,40 

R  3 


Seconde  Partie  de  la 


Alexandriavltima  122.  0)41.  o 
Les  Candares         120.  0)48.  o 
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T>A8rUne  &  Sogdiane  font  deux  Vie- 
*-*gions  diuifees  par  le  tortueux  contour 
delà  Riuiere  Oxut,  dit!  Abiauci,  ou  Xafes, 
les  limites  du  cofle  de  Vonet  font  les  mot  ai 
gnes  de  Margiane,  de  U  fart  de  Septentrio) 
&  Scythieles  mont  aignes  Oxiennes ,  &lz 
Hiiïtet e  Iaxartei  dicle  Chefel,  vers  leuant 
les  mont aignes  des  Comedores ,  &  la  con- 
trée Dacba.  Baclriane  contient  fous  foyles 
Chômâtes tSalateres9  Zariajpes  Scptentrio 
naux.  Au  milieu  d'iceîlefont  Tochares}Aci 
Maces,Scordcs3Varncs et  Sanadïés.  Du  co- 
Slc  de  Midi  font  Cornes  ft ambif es  ^  Orftpes, 
et  Amarijpes .  Ceux  ci  ne  punijfent  aucun 
de  mort9mais  fans  plus  de  bantjfemet.Leurs 
'Rimera  font  ,Gai damants ,Zariaf^esi  Dar- 
gedes ,  qui  four  dent  de  la  montaigne  Cal- 
chifian}&  tousfe  viennent  rendre  en  Abiau 
ci^utaauftfafourceenla  mefme  mon- 
taigne. Les  habitant  de  Sogdiane  font  lat't 
ens jlhacoriens , Dr jb actes t  &  Candartens 
Septentrionaux;  Mardyeniens  &  Drepfia- 
nesenuersles  monts  Sogdtanes ,  qui  font  a 
tir.  degr \de longitude,  &  40.de  la  t.  Pafttes 
qui  fout  au  dejfous  des  mont  s  Oxiens^a  t8o 
degr.de  long.4-7.de  latit .  Il  y  a  encores  les 
Chorafmiens,& la  Région  Vandabande,  ^ 
eft  du  cofie  de  l'Inde .  Les  Oxianes  font  mi- 
toyens .  On  dift  que  l'arbre  dont  onfouloit 
faire  le  papier ,croïîl  en  cefte  cotree.  lesfeuil 
les  fi  larges ,& fi  grandes ,quelies  ont  quatre 
piedz.  en  longueur. 

Les  gens    peuples  de  la 

Région  des  Sacques,  ou  Sas. 
Les  peuples  de  la  Regiô  des  Sacques 
fondes  Comedes,Bylches,  Maflage- 
tes.ils  n'ont  aucunes  Villes,  &  viuent 
es  cauernes  &  montaignes.Le  milieu 


>  de  cefte  prouince a   1*2.  0)44.  o 

>  Les  Maflàgetes  enuirofi 
130.  0)43  o 

Les  Comares  t50.oj.4d.  o 
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î  Et  S acqms  eu  Sacomans,  font  vne  fer 
•Lj  te  de gent  fort  dex  très  a  tirer  de  l'arc, 
&  habitent  par  les  bois  &  forciïz,:  car  Hz. 
n'ont  aucunes  Villes  en  leur  contrée ,  qui  eft 
toute  enuironnée  de  montaignesyoifincs , 
Aucuns  les  mettent  auecques  les  Scythes . 
Ptolomee  diuife  la  Région  des  Sacques  eu 
Carates  Septentrionaux  t  en  Comares,  en 
Grynnées  Scythcs,&  Toornes3qui  font  habi 
tans  au  milieu  du  pays ,  en  Ariftes  &Co- 
medes,  d'où  f mt  dicles  les  mont  aignes  Occi 
détales  des  Comedes,en  Bjltes  méridionaux 
en  Maffagetcs  Orïctaux,qui  font  avoiftneet 
de  la  montaigne  Afcatanga,a  133.de  longi. 
47.de  latit.  les  Sacques  gaignent  au  para 
uant  leurs  femmes  qu'ils  défirent  par  guet 
re}  en  laquelle  fdz.  fent  vaincue ,  Hz,  font 
toute  leur  vie  cachez,  es  cauernes  en  ferui* 
tude  perpétuelle. 

Les  FiUes  de  la  Scythie^ 

qui  eft  de  cefte  part  du  mont 
JmauSjlaquelle  eft  nommée 
Tartarie. 

Ajpabota  102.  0I44.  • 

Danaba  104.  0I45.  o 

Les  Villes  de  la  Scythie, 

qui  eft  de  l'autre  part  deJmaus 
Succnnjjfedo»  Scythica,ceftc  rille  feul 
le  fournit  tout  le  monde  de  Reubar- 
be  150.  0I48.30 

Mt*  145.  °|$5.2o 

Le  Royaume  de  Cathayo  appartenât 
au  grand  Cham  de  Tartarie,  côprend 

cce 


Cofmographic  de  Pierre  Apîan, 


ces  Régions  de  Scythie, *c  dift  Nico- 
las Venetié que  fà  Fille  Ganbalefchia 
a  de  circuit  vingt  huit  mille  pas. 
Les  Scythes  Antropophages, ceft  a  di 
re  mangeurs  d'homes 

\6o.  o\6o.  o 
Les  «Scythes  Hippophages,ceft  a  dire 
mâgeufs  de  chenaux  145.  0(55.40 
Il  y  a  aufsi  en  cefte  prouince  près  des 
mots  Kipheesjles  Arimafpes,  qui  onr 
iêulernent  vn  œilaufrôt.IIzfontcon 


127 

Lautre partie  du  mon*  Alt  aï, qui  feflend 
tant  en  montât  corne  en  tbaijfantJiuifcU 
Scytbte  en  deux,en  celle  qui  efhtu  dedansle 
mont  Alt  ai  ou  Imaus, ejr  celle  qui  eft  au  de» 
hors  Orientale  &  Occidentale.  Les  peuples 
de  ces  contrées  ne  font  compris  en  aucuns 
limites,  pourcequ'ilz.  ne  font  aucun  Ubou 
rage,&  ne  tiennent  affemblees:  et  fout  nom 
mez*  de  ces  noms,  les  Alains  Scythes ,  Suo- 
beniens ,  et  Alanorfes,  qui  font  au  deçà  du 
mont  Alain:  Afmanes  Canodipfes,RegÏQnt 


tinuellemenr  la  guerre  contre  les  grif  /  Erymmesjucoïledes  ^armâtes:  Mologe 


fons,pourleur  ofter  le  métal  quilz gar 
dent,ce  qui  eft  recite  par  Pline,  lequel 
conte  aufsi  fuiuant  l'au&orité de  Hé- 
rodote &  Ariftee,quilya  en  vnegran 
de  vallée  du  mont  Imaus  vne  contrée 
diâe  Abarimon,  en  laquelle  font  ho- 
mes fauuages  àyans  les  piedz  tournez 
a  rebours  ,  le  talon  deuant  &  les  or- 
teils derriere,qurviuent  auecques  les 
bettes  fleres  ,  6c  font  fort  légers  a  la 
courte.  Non  gueresloin  de  la  habitét 
les  Troglodites,  &  près  d'iceux  de  la 
partd,Occident,eft  vne  certaine  ma- 
nière d'homes  qui  n'ont  tefte  ne  col», 
&  ont  les  yeux  aux  efpaules, 
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TOute  la  Scytbte  félon  Ptolemee,  a  de 
la  part  de  Ponet  la  Riuiere  Rba,diàe 
Volga  ou  Edel ,  qui  la  diuïfedauecqs 
Sarmatie:  de  la  part  de  Septentrion  vn  pays 
wcQpu:  du  cofle  de  leuant  la  Région  Sert 
ejue3dontla  borne  eft  vne  ligne  tirée  par  les 


neSj  Sanïtes,  MachetegesiS(ymbes>Iaïlesi 
GalactophageSy  mangeurs  delaict,  qui  font 
aumilieu,Afiotes,Norofitens,Laxartes ,  de- 
uers  la  Mer  Ircanique,  Ana\eenst  Afcotan- 
cesjettofacesivers  le  mont  Imaus  ou  Altaï. 

Et  ceux  ci  font  de  la  Scythie intérieure, 
qui  eflau  ïourdbuy  nomee  Tar tarie  lagran 
4e,  lacjlle  feflend  fort  loing  oultre  les  mots 
Uy  perforées  ver  s  le  Septentrion ,  ou  font 
plufteurs  foreflz*,  et  vne  infinité  de  belles 
fauuages,  et  ditlpn  que  le  grand  Cham  Prin 
.ce  des  Tar  tares  jfl  Seigneur  de  touts  les  peu 
pies  de  ce fe  Scythie  la ,  &  cela  f appelle  l§ 
Royaume  de  Cathay, lequel  feflend  ïufquts 
a  l' 'extrémité d'Orient. 

Ceux  qui  font  en  U  Scythie  vlterieufe, 
font  AbïenSyCefl  a  dire,Scythes  non  iniufles, 
Hippophages,Hippopodes,Homehiens .  La 
contrée  Cafte,  laquelle  porte  la  Cafta  fiflu 
lapmme  on  dicl.Le  Royaume  Acbajfa.  On 
dicl  auflï  que  de  cette  contrée  efl  lar\eJtont 
le fage  Melchmfut  Roy.  \i  e  les  Arimajpes 
lequel* ,  comme  Pline  raconte,  n'ont  qu'vn 


monts  Caflens,  tant  en  montât  comme  def  H  œtl  *"  front,  les  modernes  appellent  ce 
tendant.  A  Fendroicl  de  Midi  ïlya  enpartie  \  tffîM  #  Mongahïles. 


la  Mer  Abachu  &  les  Sogdians,&  enpartie 
les  Sacques  &  le  met  Imaus  ou  Altaï.Pline 
&  les  autres  autheurs  comprenent  anft  les 
Sogdians,  Margianes,&  Sacques  entre  les 
Scytbest&  difent  quelemot  Altatlafepare 
deïIndejcÀuoir eft  a  l'endroiclde  la  motaï 
fjtc  qui  feflend  d'Orient  vers  le  Portent* 


Les  montaignes  de  ces  contrées  la  ,font 
Rhymnices,dot  procède  la  Riuiere  Rhymntu 
&  fen  va^rendre  en  la  Mer  Abachu,  a  94. 
deg.de long.s6.de  latit.  Il  y  a  en  oultre  les 
montz.  Alains  9le montNorojfe,  A(pafiens% 
T apures,  etAnareens,  qui  ont  pref que  tout 
leur  angine  du  mm  Alt  ai  ou  Inmus, 

Villes 


iî  8  Seconde  Partie  de  U 

Villes  de  la  TZepion  8 en 


que,  di&  Carhayo. 
ïffedo » Serica  %6i.  o 1 4 5 .  o 

Sera,  principale  a  prefenc  Camb.ilecb, 
ouSmgifu  1 77.  *  5  i  3  8 . 3  5 

D.^w*  156.  o|  51.40 

En  cefle  prouince  fengendrét  les  vers 
qui  font  la  loye ,  donc  ii  y  a  foifon  en 
Italie  &  en  Efpaigne, 
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I"  A  Région  de  Catay,  confine  delà  pitrt 
*~*êè  Ronet  a  laScythie,et  du  cofie  de  Mi 
di  elle  (e  termine  fy  pays  d'Inde ,  fèi  autres 
coftez.\ont encres  tncognuz.  iniques  a  pre- 
fent.  Les  habitant  de  ce  pays  la  tiret  lafoye 
des  arbres  ,  laqUe  efi  faille  par  vu  petit  ver 
quifappelleSerJot  le  nom  Sériai. c'eft  a  di 
refoyeefi  demie.  Ftolomee  defent  fespeuples 
de  cefle  Région  de  celle  manière  :  Antropo- 
f  luges,  Garnîtes  Septentrionaux, Si  fyges . 
Vannes^ habbancex\s}&  U  contrée  Afmi- 
rea,qut  eft  au  milieu. 

Sentiment  en  après  les  l(feaons,vnefort 
grande  centrée,  on  déchantent  &  font 
grand  chère  aux  funérailles  de  leurs  pares, 
&  mangent  leurs  corps  les  méfiant  auecqy 
la  chair  d'autres  befiès  .  il  y  a  en  outre  les 


afin  cj  la  race  Royale  ne  frit  pollue  de fang 
e  frange  prend  fa  feeur  en  mariage,  II  ne  ft 
laiffe  voir  a  per forme,  lia  fon  Palais  magni 
finement  bûfit  enuironne  de  fept  tours  de 
murailles,  et  entre  chacune  tour  yacontï 
mtcllement  dix  mille  homes  qui  font  le  guet 
de  foys  a  autre. Il  efeorebe  les  Princes  luy 
fo  ni  def  )ùet(Jans.  Lagent  de  ce  pays  la  efi 
ajjez,  blanche,vfent  d'baùitz,  comme  nous, 
etcouurentla  table  pour  repaiïlre amfi que 
nousfaïfons.llz,  n'ont  cognoiffancedelafoy 
Chrefiiaie,et  toutes  fois  ils  reuerlt  la  croix 
fans  fçauoirla  caufepourquoy.  En  après  fui 
uantles  riuages,  du  ccjfe  de  Leuat  fout  les 
contrées  qui  portent  les  paies  ,Cbtenciens: 
Lechiens  font  ci  terre  ferme  ay  ans  vh  Roy 
qui  domine  par  f us  vingt  Roys,& toutefois 
fi  eft  il  fubiecl  au  Roy  de  Catbay.  Ptolomee 
defertt  en  cefle  commarcheles  inontaignes 
Scmanthims,  &  vn  peuple  qui  porte  le  mef 
me  nom.  Itm  les  Spieresrjr  Ambafles,  la 
Riwae  Afpithara* 

Tour  ce  qnû  y  a  ov.ltre  ce  vers  le  Soleil 
I.  eiLint  oultrei'S 0 . deg.  de  long,  n'efi  point 
mis  en  lumière  par  authems  de  nom ,  <*r 
pow  tmt  efi  il  fi incertain  qu'a  peine  y  peut 
on  adtoufierfoy .  Hz.  defer men  t  donc  telles 
Régions  ou  prouince:-  en  cefle  forte,  la  pre- 
mitre  eft  Chmhttalts,  après  la  Région  Se- 


Ajpxcaresjhorantf/JttorccohsietBateS)  Uique.  Puis  il  y  alacomreeBalor,  quia  de 
tous  lejqueiz,  font  qiiafi  en  lieu  incertain ,  grands  deferts,  &  la  font  les  luifz.  enclôt. 


fuyansla  comter fat  iodes  autres, et  les  mar 
chandifes  qmlz.  vaillent  vendre, ilz,  les  met 
tent  fur  le  chemin  ,  et  les  changent  auecqs 
autres.  Ces  c-omrces  apartiena  au  Royau- 
me de  Catay  ^et  a  la  Région  chtnchttrdim. 
Mais  il  feroit  difficile  d'en  ckuu.erles  par- 
ties par  ce  que  Marc  Veut  us  en  a  laiffe  par 
ejertt. 

Apres  vient  la  Région  des  Sines,  teqtfo 
appelU  la  grande  China  d  puis  le  Soleil  Le- 
stant d'indela  ma\eur  après  la  Rimere  Co 
romaran.On  tient  le  Roy  de  ce  pays  pour  le 
fin  pwjjant  quafide  tout  le  mon  de ,  lequel 


entre  montaigms.  Ta-?gu,Catbay  font  Ré- 
gions tïclpuifjantcs ,  fur  kf quelle  s  domine 
le  grand  Cham  ainfî  qu'on  dttt ,  Chayram, 
ïhebcih,Cyamba ,  la  prouince  Mangi ,  de 
toutes  lefqudies  efians  fi  incertaïuement 
limitées }  nais  n'en  deuons  amit  tropgrani 
\foing,  &  quant  aux  Royaume  Morfu,Var$ 
&  Lac,  kfquel^font  colloques  bitnauant 
Vtts  le  Midi ,  tlz.  n'ont  efié aiufi  trouuépar 
les  f fi>aigïïolz*,wau  les  i fies  Moluques  font 
quaii  nnfts  en  cefie  aftette.  Au  fur  plus  non 
appelles  cefie  partie  Inde  la  haute ,  ou  Inde 
Orient  aie laqlleon  trouuediutrfesfaçes 

&  MA- 


Coimographie  de 

&  marner  es  de  peuples:  &veuflent  dire  au- 
cuns qu'il y  a  la  des  Cbre fies, les vm  f mua, 
ges ,  à"  les  autres,  viuans  d'autre  &  aune 
\nan\ere.  Qtte  ceux  doue  qui  ontefté  les  au- 
tbeurs  de  ces  cbofes  lescrojent. 

Villes  ddrie  &•  Aria* 

ne,  maintenant  TurqueftanjOU 

bienCorafan, 
Le  milieu  d'kelic     totf.  0I35.30 
tfamarv  1  5 0.40] 3  8.20 

Articandua.PXxn.Artacana  * 

109,40136. »o 
Alexandrie  d'Arie,  par  laquelle  paffe 
la  riaierc  Anus,  qui  T'en  va  perdre  dâs 
leUc  Arius  1  jo,  0(3  7.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

Véline  dtft  que  la  Région  Arieeïl  com~ 
*  prifefoubs  Inde,  &  Ptolom.les  a  defcri 
tes  feparemet,  elle  eft  bornée  de  mont  lignes 
de  toutes  parts,de  Mafrodane.ou  Chitehur 
du  cofle  de  Ponent,&  de  la  part  oppofitede 
Vatopautfus  ou  Sable  flan,  du  colle  de  Midi 
de  la  montaigne  Bagoo.  Ceux  qui  habitent 
en  ce(lc  contne  font  les  NiJeansSepteutr'w 
naux,cs  les  A(lauemens:Les  Borgiens Mé- 
ridionaux Ce  fer  êtes,  &  la  Région  qui  pro- 
duit les  Scorpions:  ceux  du  milieu  font  les 
Dr acharne <s. Parûtes  Etymandres, Denis 
diclque  ceftecontr>e  ejl  fterile  ,  a  eau  je  de 
l'ardeur  du  Soleil,  toutesfoys  quelle  produit 
du  coral}&  des  vignes  plus  que  les  autres  co 
treesdece  climat  la. 


Villes  de  Taropantfade, 

prouince,did:e  a  prefent 
Sableftan. 
Arteam  1  1  0.30  37.30 

Tarfia  1*3.30 
UibmA  o 


35« 


Pierre  Apian,  129 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
À  Près  ceux  ci  vient  la  Région  des  Par» 
M :  panifades,aboutifjam  quafide  toutes 
parts  furies  pendants  des  montaignes.  Hz, 
ont  la  montaigne  Paropanife  ou  Calchifta 
en  la  part  de  Panent  &  Septentrion  le  mont 
Caucafe ,  qui  donne  le  paiure  vers  Leuant, 
&  Parue  tus  du  cofle  de  Midi.  Les  habit  ans 
de  cefle  contrée  font  Bolites  vers  Seftcntri 
ou  ,  les  Ariflophiles  &  Parufiens  Occiden- 
tauxJes  Amiantes  Orientaux  ,  Parfietes 
Méridionaux.  L  es  Rimer 'es  font  Garda  ma- 
nis,  lequel  for  tant  du  milieu  de  la  contrée, 
&  tirât  vers  la  Btfe}fe  ioint  alaRiutere  A- 
biauci.  La  Riuiere  Choas,  dont  la  four  ce  eft, 
aumont  Paruet,é  fen  va  rendreen  U  Ri- 
uiere  Indu.On dicl  que ceïle contrée proiuit 
toutes  ebofes  neceffaires  a  la  vie  humaine, 
YcferuéChutle.  Il  fembleque  Marc  Venetia 
appelle  cefte  contrée  Terqueftenfe. 

Les  V il/es  de  Drangiane 

R  egion^laquelle  fe  nomme 
a  prefent  Segiftan. 
Afta  1 07.30]  3  7. 30 

Btgû  in,  o|2p.4,o 

Ariajpa  108.40(28.40 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

DRangtane  fuit  Arie  du  coîledeMidi, 
le  mont  Bagoo  entre  deux,&la  mon 
taigne  Betius  borde  le  cofle  Méridional ,  & 
du  cofle  d'Orient  vne  ligne  tirée  du  mont  Sa 
bief  an  ver  s  le  Midi ,  Ellefedmife  en  troys 
contrées,  feauoir eft  Darandas,  Batrios>& 
Tatacena.La  Riuiere  Arabs paffe par  iceUe 
qui  a  fa  fourceau  mont  Bagoo. Lesbabitas 
de  ce  pays  ont  grande  abondan  e  de  pierres 
precieujes,  &  d'habitz.  de foye, 

Les  Filles  d'çjîrachdjie, 

maintenant  Cahul. 
AUxAndm  114.  0J31.  o 

S  Sigai* 


IjO 

SigXYA 

Marliana 


Seconde  Partie  delà 


11-3.15130. 
1  1  8.  o\i7* 


Addition  de  Gemma  Frifon. 

ARacbofielaijfe  U  contrée  Drangïane 
vers  le  Panent ,  &  ducojle  de  Sept  en- 
mon  fon  lesmontaignes  dtttes  Parnetes, 
après  de fquelz,  fontbabitans  lesPargietes, 
Les  Sidres  font  reculer  vers  le  Panent,  tes 
Voplutes  tïennët le  milieu  de  la  Région,  Les 
Eorites  le  climat  de  Midi[.  Tous  ceux  ci  fe 
veftent  d'habitz.  delin.La  Riuiere  Aracbo- 
fefelpand  en  vn grand  lacy  laquelle  Riuïere 
aja'utfa  four  ce  au  mont  Parnctc,  fen  va  fe 
âre  en  U  Riuiere  Indu  ou  Indus. 

Les  Vil/ es  de  Çedrofe^ 

laquelle  d'aucuns  eft  appellée 

Geft,d'autres  Circan. 
Cuni,  metropol.       110.  0I27.  o 
P^r/w.metropol.      10  6. 30(23. 30 
Arbis  105.20l.23.30 

Addition  de  Gemma  Frifon. 
éf~^  Edrofie,  a  prefent  Gefl,ou  Circan ,  eïl 
enclofe  entre  les  montaignes  de  Perfe, 
la  Riuïere  Boece,&  le  grand  f  une  Indujes 
contrées  de  laquelle font  Paradene,  &  Pa- 
riffene,cefte  ci  eflpreslefluuelndu,&  celle 
autreioignant  la  tnontatgne Eoece.Les  peu 
pies  de  ces  contrées  font  Parfnes ,  près  des 
monlahres  de  C ' armante  Jes  Ramnesfurla 
Rimer e Indu,  lesMufanmens,  font  aum't- 
lieu  de  terre  ferme:  ptuteflre  qu'il  faut  lire 
ici  Gu\aremens  :  car  la  Région  Guz.aratb 
e(l  coiioquee  en  cefl  endroit  .  Cambaïe  eft 
voifmede  cefteci  jur  le  riuagedela  Mer  In 
dique,  laquelle  eft  auf  uomprife  foubz,  Ge- 
drofie:& fi  a  toutefojs^fon  Roj^c?  Qabaïa 
cite  Royale. 

Les  Filles  dinde  de  deçà 

la  Riuiere  Ganges, maintenant 
diftelndoftan. 


Bardaxema  t13.40l20.40 
M angalor iMonoghJfam,  Fille  marchan 

dc,elta  1  1 4.  t  oj  1  8.4.0 

Monguloï^Madagara  113.  o|»4./o 
Ni/ rw,  marchande  1  1  5 . 3  o|  1 4.40 
CochirijOftam^Gege Royal, &  Ville 

marchande  123.  o|  1  >.  o 
&i/#r,marchande  125.20115. 30 
La  lource  du  fluue  Indus,que  ceux  du 
pays  appellent  Diul  125.  0)37.  o 
Curtius^trabOjPline,^  Mêla  récitée 
q  ou  cefîe  Riuiere  a  moins  de  proton 
deur,eîl»a  2o.piedzdecreux,  ôc  8. 
ou  1  o  o  o  o  .pas  de  largeur ,  &  ou  elle 
eft  la  plus  large,  elle  a  1  oo.ftades,  qui 
(ont  enuirô  /^.lieues.  Près  des  fources 
de  celte  Riuiere,  font  les  Aftomiens 
fans  bouche,  qui  fe  nouriflent  feulie- 
lementdeTaëc  &  odeur  quilz  reçoi- 
uét  parles  naleaux.  Au  cefliis  de  ceux 
ci ,  &c  en  la  dernière  partie  de  la  mon- 
tai gne  ,  vers  vne  gent  qui  l'appellent 
Pian,  demeurent,  comme  on  dift,  les 
Pigmees,qui  félonie  dired'Homere, 
guerroient  continuellement  contre 
les  grues. 

Btz,antium  t  1  3 .40 1 1 4.40 

Tyndis, Ville  1  1  6.  o|  14.30 

La  bouche  delà  Riuiere  Tynde 

1  3  8. 3 o|  1  (>.  o 
Caiecut,C4/kafi«w,anciennementB4 
rygaz.*  112.  o|  1  7.  o 

Çemma  Frijd)i^. 

(^Ejte  Ville  de  Calecut ,  eft  la  principale 
^^de  touteTlnde^ott  ïlj  a  de  toute  manie 
re  d'cjpicerieen  grande  abondance ,  comme 
doux  degirojfccanellejoiureynoix  mufea 
des,&  alo'ésja  fe  recueille  lafinecanelleja 
coiffe  é  le  gingembre .  Ceïle  Ville esl  fort 
fréquentée  par  les  Portuguez.. 
Hippocura  1 1  1.45)14.  o 

Sintacora,S//«/15UJF'ille  marchande,  & 
promontoire         no,  0114,45 

Les 
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Les  peuples  appeliez  Gymnofbphi- 
ftes  i  30.  0I30.30 

Coromandel,  Catuardamna ,  au  golfe 

de  la  Riuiere  Ganges,  ou  S.Thomas  fe3iadisSinus  magnus,ou  Chry 


Colipolis  1  £4. 

Les  Vil/es du  grand }goL 


1 2.40 
31.50 


Apofhe  fut  enfeueli  t  36. 2  o 
Sambolaca  132.15 

Les  Villes  des  Tra/iens. 

Valybotbra,  Ville  rrefriche,  entre  la  Ri- 
uiere Indus  &  Gages  143.  o|2  7.  o 
Jamalttes  1 44. 3  o.  2  6. 3  o 

Sambalacx  141.  0I2Q.30 

Villes  des  Tndofcythes. 

Andrapatia  t  2  4.  t  5  j  3  o  .4 o 

La  Ville  deSaba^Tafopiûron  trou- 
ue icidesdiamants  140.30I22.  o 

Les  V illes  des  Mofoles . 

Vityndra^ metrop.  t  3  5. 30112.30 
Bardamana  1  3  6.  t  5 1 1  5 .  »  5 

Ptf/w^ftfjd'ou  le  Béryl  vient  ? 

1  20.40(17.30 

Z^x  Villes  de  t  fnde^qui 

eft  de  l'autre  part  de  Ganges. 
Pentapolu  t  50,  o|  1  8.  o 

Ban'gella^wara,  Ville  marchande, 
-  t  5  2.$o|  \  6,  o 

Zer  Villes  des  'Befyngi- 

tes  Antropophages,au 
golfe  Sabarique. 
Sahara  15p.  o]  8.30 

BegingatVûk  marchande 

%6i.  2o|  8.25 

Les  Villes  du  Qberfonefe 

d'or3  prefqne-/fle,  maintenant 

Malaca. 
Malaca}T4fo/4}rille  marchâde,c]ui  efî. 
trefgrande,  elle  fut  prife  parles  Por- 
rugois  1  c>o.  i  5 1  4.1 5 

Saendebar,  SabAna,  Ville  de  trafique, 
Auftrak.  1  tfo.t  5|  3.  o 


7. 
13. 

6. 
1  2. 30 


fe  Sinus3d'aucuns  Mer  du  Sud, 

ou  de  Midi. 
Lelein  de  la  Mer  de  Sud  ,  appellee 
aufsi  Archipel,a  liles  fans  nombre 

167. 30I  7.  o 
PegOjB^/ow^Metropolitaine,  q  n'a 
fà  pareille  entre  toutes  les  Villes  Cru 
entales  1  67. 1  5 

Synda  1  67,  t  5 

Thagora,  t  6  8 .  o 

Corgatha, capitale  j  67.  o 
Eldana,  iufquesici  parutntS\Thomas 
&y prelchaPEuâgile  1  52.  0)31.0 
TrigliphoftyOU  Triltngum3on  diftqu'ily 
a  en  cefte  contrée  coqs  barbuz,ccrbe- 
aux,&  papï  gaiz  blancs 

1  54.  0I1  8.  o 

Les<%oyaumes&  Villes 

delà  haute  Inde, 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

LEs  chofes  qui  fedient de l'Inde  Orien- 
tale.Jorit  ttrees  de  Marc  Veneùm ,  (y 
font  four  la  plus  part incertaines }&fe  trou 
ne  pour  le  ioudbuy  k  contraire  de  ce  qu'elles 
cintimnem  en  la  plupart. 

Les  Villes  de  la  Trouin 

ce  Chayra. 
Coroma  190.  0132.35 

Chayra  1-92.30I41.  o 

Celle  ,puince  adefibuselle  lept  Roy- 
aumes (ubiectes  au  grand  Cham,tou- 
tes  idolâtres. 

Balor,  regiô  dont  les  habitas  font  fàu 
uages,  habitët  aux  môt.ûgnes3  Se  vôc 


65' 
60, 


a  cheual  fur  cerfs      205.  o 

Les  Juifs  enfermez   215.  c 
Tagut,grande  prouince 

225.  o]55.  o 

s  z  va- 
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Villes  du  pays  de  Catay. 

Cataio  222.  0)4.3.50 

Ciamfu,Occidental  222.  0I37.17 
Quinlay  ,  la  plus  grande  cite  de  tout 
le  monde,  &  lignifie  en  noltre  langue 
Fille  du  ciel,  au  milieu  de  laquelle  elt 
vn  Iac,qui  a  alentour  1  2  oo.ponts  & 
efta  2  2d.  o| 37.40 

Geiten  25p.  o|  2  5 .1  5 

CiamfUjOriental  231.  o|$2*  5 
Focho  24°*5  5l  7.  o 

Tingrei  236'.  0(35.  5 

Les  Royaumes  (^Villes 

de  la  prouince  Mangi. 
Celte  prouince  contient  en  tby  neuf 
Royaumes. 

Taygni  224.1  5)3  1.  o 

Sygni  232.  o|2Q.20 

Thebeth.prouince  8c  cite 

204.10]  3.20 
En  cède  prouince  regre  lfi  grand 
Cham ,  le  plus  puiiîant  Seigneur  qui 
foit  en  l'Inde  Orientale  &. Méridio- 
nale, &  tous  les  Roys  d'Inde  font  de(- 
(ous  Ton  Empire. 
Cyamba,prouince  &  cite 

208. 10)25. 3° 
Les  habitans  de  celle  prouince  vfent 


13.  o 
1 6.30 
3.10 
5-  o 


La  Ville  Morfuli  185. 
LoachaAul!ral  ipt.40 
Thrnie.Metro.^uft.  1  80.  o 
Nocium  promôtoire  236.  o 
En  toure  celte  cofte  font  Sineslchthi 
ophages,ceftadire  mangeurs  depoif 
lbn.*&.  font  tous  noirs. 

Les  Villes  de  la  prouince 

Moabar. 
Nar,  Ville  Auilrale,  ou  Méridionale, 
leshabitans  de  laquelle  adorent  les 
bœufs,efta  276'.  0)20. 10 

Malaca.Auftral.Ici  fut  S.Thomas  A- 
po(tre  martyrifé       2  6'o.  6115.30 

Description  du  ^Royau- 

me  de  Lac. 
Lac,  cite  1  66.$o\z  1  .40 

Leshabitans  d'ici  font  nuz,&  adorée 
le  bœuf,ilz  font  idolâtres, mais  homes 
iuftes,  &  qui  deteltent  les  menteurs. 

Addition  de  Gemma  FWfon. 
nroute  la  Région  d'Inde  eft  endofedufïa 
*•  ue  Indu,dela  part  de  Portent,  de  la  Ri- 
uiere  Seras ,  quiefl  Coromara*i:duco(lede 
Leuant  du  mont  Altaï  :  (?  des  monts  Mo- 
gbalt9&  des  mots  de  Catay  du  coftedela  Bi 
Je, puis  eft  bornée  delà  Mer  Oceane.Le 


decora!pourmonnoye,&  fontidola  i  ueGanges ,que les  aucuns  cuiient  eïlre Phi 


tres:,ilz  ont  noix  mulcades  &he- 
bene  noîï  en  grand  abondance ,  qui 
plus  clî,ilz  ont  le  lignum  aloes,&  au- 
tres efpiceries  a  foi  Ton. 

Les  habit  ans  de  la  prouin 

ce  Loac ,  de  l'Inde  Meridiona- 
b,ont  leur  propre  Roy  &  lâgue 
&  font  idolâtres. 

Les  Villes  du  Royaume 

dicl  Morfuli. 
Lamia  202.10.11,40 


fonjadiuife  par  le  milieu^  &  pourtant  dut 
onqif  tlya  deux  Indes J 'vue de ça antre de 
UlaRiuiercGanges. 

Vlhde  qui  efi  oultre  G  ange  s, contient  en 
foy  plusieurs  peuples  diuers,& qui  ont  aufii 
dîners  noms  &  diuerfes  manières  de  fane, 
entre  lefquelz.  ceux  qu'on  trouuz  inconti- 
nent après  lefluue  Indu, font  les  fages  Gjm 
nofophiftes:  Ceux  ci ,  comme  Pline  récite , 
peuuent  fermement  regarder  le  Soleil  fans 
mouuoir  ou  cligner  les  yeux  depuis  le  ma' 
tin  quand  il  feleue3iufques  afe  qu'il  le  cou 
che .  \tjA  puis  après  les  Dardes  ou  Daradés 

qui 


qui  font  efttreks  bras  de  la  Riuiere\ndu,cn 
laquelle  contrée  on  did  qu'il  y  a  des  formis 
grands  comme  renards,  qui  fouiffent  et  ti- 
rent l'or  .  ilya  la  Région  Suaficnejcs  Lam 
bâtes,  la  Revicn  Varfa%  Patalena  entre  les 
huches  du  fluuelndu.il j  a  encores  les  Cba 
irteiens,  Pulwdes,Agriophages,c'efi a  dire 
mangeurs  6  e  befies  (auusges,Cicoplctes,lej 
quelzon  âicl  n'auoir  qu'xnftul ail aufrot 
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lophillïtes,Salacemenst  Mefotes,  Amarncs> 
qui  font  fur  le  nuage  de  lagrandeMer  Oce 
Anc.llya  puis  ksSabares,quifonta  Vyffue 
dufluue  Ganges,  ou  le  diamant  croifi  en  a* 
bondance.  Item  lcsCocconages&  Ganga- 
?ides,qui  font  a  la  bouche  du  flnue  Ganges, 
la  contrée  defquelz,  efl  apptliéeOpbir  >  en 
fefcritttre  fa'wtte. 
Autres  nombrent  encores  enceïl  endroit! 


la  contrée  fiirafiunc ,  laquelle  tient  quafi  plufiem s  autres  nations,  tant  d'homes  mon 
aprefenta  C  an.  baie  vas  legeife  Canticcl ,  frueux  que  de  ceux  qui  viuent  de  façons  et 
fe:  Il  y  a  puu  après  Lança  en  la  part  de  Mi  !  manières  eslranges ,  fans  toutes  fois  mar- 


dij.es  contrées  brique  et  Virïpyre,ou  lesGeo 
graphes  de  noflre  temps  mettent  Narfingue 
contrée  fort  ample  et  Jpacteufe,  qui  produit 
foi  ce  épiceries,  Item  le  Royaume  de  Cana- 
nor  auecques  la  Ville  R  oyale. 

Il  y  a  en  ouhre  le  Royaume  et  Ville  de  Ca 
lectityfort  marchande  et  trefreriomee ,  car 
le  fe  rendent  toutes  fortes  de  marchandées 
&  de  marchads  de  tout  es  les  parties  àu  mo- 
de. Dauantage  ces  contrées  la  portet  et  pro 
dut  lent  plufieur  s  denrées,  h  femelles  il  tl'efi 
bejoh  d'aller  cer cher  ailleurs. 

Senfuit  après  quafi  en  la  mfmetraiVte 
à  devers  le  Midi,  la  Ville  &  Royaume  de 
Ccchm.ç?  Cvlam  ,  qui 'fe Perdent  vn  peu 
fit»  auantfurle  Midt,que  la  description  de 
Ttelomeeneporte. 

Senfuuterj  après,  ducoffe de  Ponentla 
contrée  Lymirique ,  les  Careansfur  le  golfe 
CokhiquciLes  Pandtonsjes  fages  Bragma 
nés,  a  prefent  Brameni,  oultre  le  mont  Be- 
tigue,qui cjl quafi a  12b.dcg.de long. &  20 
delaiit.  De  cefiemontaigne  defcendêt  trois 
Riuieres,Pfeudofion:e}Baris,& Solenis^qui 
f  'en  vont  rendre  en  la  Mer  Indique.  Au  def- 
fous  de  la  mefme  montaient  font  lesAniba 
fies,  la  cetreeCaJpir'ta.lesSores^iotinges, 
Adyfathres,  qui  esl  a  i$2jegrez  delongit. 
22.30.de  latît.  Et  de  cefl  endroit  ci  la  Ri- 
vière Cbaberus  (en  va  rendre  au  golfe  Arga 
rique.  Puis  vers  le  mot  Vxenm%  eïi  a  14-0. 
deirJelQng.ij.tQÀeUtMMdalepryl- 


quer  les  endreiclz.  ou  Hz,  font,  comme  font 
les  Pigmees,Ophiophages,quife  nouriffent 
de ferpens^Muficanes^acenes.Scyopodes^ 
qui  ont  vn  pied  fi  grand ,  fil  efl  licite  de  le 
a  oire, que  fi  ans  couchez,  furie  dos,&  le  te- 
nat  ejleue  deuant  eux  filleur  ombrage  tout 
le  corps,  c  fotttaurefiefivifies,  qu'ilz, 
pourroyent ,  comme  en  dicl,  prendrevn  lie- 
ure  a  la  cour  fe. On  dict  aufii  qu'il  en  y  a  qui 
ont  les  plantes  renuerfees,&  huit  orteilz.  a 
chafqus  pied  .  Il  y  a  en  oultre  les  Cynoce~ 
phales^ui  ont  tesles  de  chien.  Ajhmes3quï 
font  fans  bouche. 

Les  autheurs  controuuenten  oultreplu- 
fieurs  &  dwerfes  marner  es  d' animaux, her 


bes, arbres  &  chofes  femblables, 


a  autant 


quecefie  contrée  e(lant fipeufrequctce,qUs 
efi,  ileïl  a  ebafeun  loifible  d' 'en  feindre  & 
inventer  ce  qu'il  luy  plat  fi .  Nous  auons  dé- 
fia dict  des  mont  àgnes  principales ,  et  des 
Riuïeresde  cefie  Région  .Il  y  a  en  oultre  les 
Apocapes}&Poena  Deontm,  a  120.deg.de 
long.2%.de  latit .  Item  la  montaigne  Vin- 
diiu.  Item  le  mot  V'tndius  a  131.deg.de  long, 
et  27.  de  latit. D'ici  for  tentla  Ramer  eNa* 
viadus  et  Nan agita ,  quipaffepar  €alecut} 
é  laRiuiereSoas ,  quimejle  feseauxauec 
lefiunelndu.Du  montVxento  fourdet  aufii 
troys  R.iuieres,Ty*dis,Dofaron>et  Adamas, 
près  de  laquelle  fiengendre  la  pierre  dedia- 


Sen fuit  aptes  l'Inde  qui  tft  oultre  G  an- 
S  3 


m 

gesjaquelleilz  appellent  Ma\eur,  Région  % 
n'eft  fi  bien  culttuee  comme  ce  fie  autre  para 
liant  défaite,  ou  pour  le  moins  elle  n'a  este 
fi bienrecbercbee.Or  lesl- egions  ou  nations 
d'icelle  font  fielon  Ptolomee,  GaiganestTa- 
coreans,qui  [ont  prochains  des  SacesMar- 
tnides ,  qui  font  preslepafjage  deGanges . 
Cirradie  au  golfe  Gangetique  ,  en  laquelle 
prouince  fe  trouuent  coqs  barbuz.,jans  plu- 
mes,maU  lanuz..  Puis  fuiuant  lacoftedela 
Mer  eft  la  Région  d'or  &  à' argent, efquelles 
Je  trouuent  plufieurs  fortes  de  métaux.  Et 
pajfant  toutd'vnemefme  traicletfe  trouuet 
les  Befyn gîtes, mangeur  s  de  chair  humaine. 

Et  de  la  en  auantfie  trouuc  le  Cberfone- 
fe  d'or,  qui  eft  appelle Malaca,  par  les  bornes 
du  paysjomme  l'on  uïide,&  comme  efi  por 
te  par  les  nauigations  des  Portuguez. .  Di- 
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Celle  cotree  oultre  lor  é  les  perles  quelle 
porte  produit  pareillement  la  Rhubarbe ,qui 
eft  vn  arbre,  ainfi  qu'il  eft  porte  parle  récit 
d'aucunes  nauigatios, gros  &  pourri,&  qui 
n'a  point  d'odeur  excelle  te  fans  pourriture. 
Quand  il  leur  prent  enuie  de  la  cueillir,  vne 
multitude  d' borne  s  montent  de  mut  es  ar- 
bres pour  la  crainte  qu'tlz.  ont  des  lyons,& 
b  eft  es  fauuages,  é (entent al 'odeur la  pJju 
barbe  par  le  flair  que  le  vent  leur  en  appor^ 
te  :  &  le  Soleil  efiant  leue,  Hz  prenent 
totale  chemin  que  le  vent  leur  a  en  feigne, 
&  l'occupent  a  la  cueillette  d'icelle .  Da- 
vantage il  y  a  encores  des  peuples  en  terre 
ferme  ,nommez,  Indaphrates,  A  minacbes,  et 
autres .  Et  finalement,  les  Orientaux  font 
lesCacobesJa  contrée  Calcitejts  Cudutes, 
&  les  Swdes,vne  forte  d'homes  crueU,& 


fent  dauantage  que  ce  pays  la  eft  peuplé  de  1  fauuages,  &  qui  ont  la  peau  û  '  ditrT'atftâ 

Villes  bajites  a  lafaçode  celles  depar  deca,  

la  principale  de (quelles  eft  appelieeCbmga- 
pola,&  lepalays  duR'y  Sun. 


ne  les  peut  endommager  d'v  e  flèche* 
Fin  de  la  deicription  d'Aile, 


Defcription  générale  de  toutes  les 

îfles  du  monde,  &  premièrement  de  celles  d'Europe. 


Les  Jjles  de  la  <£\der 

Méditerranée. 
Candie^illejPtol.C;^?» 

G\.m\m,Gortjna/mitas  54.  j  ^  1 34./0 
Paieocaftro,M/*?0«/»  etMwoa ,  ou  na£ 
quit  Strabo  Cofmographe 

.  H'  o[3  5;  o 

Les  Jjles  qui  font  aï  en 

tour  de  Candie. 
Antigozo,  Claudus       5  2. 30]  34.  o 
Chi\{\una,Letoa        54. 3  o|  34. 10 
SmidhyDia  54-30)3  5«4° 

Sicandro,Iile&  Vi\le,Cimolis 

54.20I3  5.50 


M;!oJlfie^Cire,M^54.  0(35.30 

Jjles  d'entour  la  Moree, 

ou  Peloponnefe. 
Louo,Epla  5 1  ♦  «  5l3  3.40 

C  m^Q.Porpbyris ,  Cjtbcra 

n  .   .    ,  5°-'°i34-4° 

^o\uutSalamis  50.  o| 3 6^0 

Legïna.Aegtna  et Oenone  5  2 . 2 o 1 3 
•S'triuali.  Stropbadeset  Piou 

47.20I3*.  o 
Ptuodo,Pro!e  47.  5 o| 3  5.30 

ffles  àenuïron  Achaye. 

Negroponre,  Eubo'èa,  ou  A  ban  tu 

*  5 3.4.0)3 8. i  5 

GozijCbera^allifte      52.  o] 3  5.2  5 

Zoa, 


Zoâ,C/4,  5  4, 2  o|  3  6.i  5 

yiliiyoulultda  54. 20 1 37.  o 

Policandro,P0/rf£oj  5  4..  2  o  1 3  1  5 
£antorino)T//<?îvr/w  54.45 1 36.  o 
Sdiks^elos^l'm'io.Ortjfgia 

55.25j27.io 
Fermena,R/w;f3ef  Rbeneia 


55-  S 
55.20 


37-to 
36.30 
1  o 
o 


Wico!e,Myf onos  5  5 .4  o  j  3  7 

SÏtino,Cpbnos,Ophiufa  5.4. 5  5 1 3  7 

Les  Ifles  Çyclades. 

Andro, Andros  55.  o] 3 7-30 
blicd^NaxosJtïongyle  5  5.40 j 3 7.  o 

Sunium  55.40I36.55 

Tina3Tww  55.  5137.30 

Scyto.Scyros  54.45 1 3 7.»  5 

Pario,P,*w  55.30)36.50 

Si^no^tphnos  5  5«,5|3<*-45 

Les f fie  s  qui  font  a  l'en* 

tourd'Epire. 
Corfou }Corcyraju  Corfinium,  apparte 
nanr aux  Fenetians    4  5. 40}  37.45 
Cephxknh^ulicbium  47.40 1 3  7.  J  o 
Scopelos  47.4 5 U  7. 5  5 

C  o  mp  a  ïejthaca,  d'icy  fu  t  n  ati  f  Vly  Ë 


Tes 
Paxo,Er 

GuardianOjLo/o* 
Z>iïize9Zacj»thus 


Les  Ifles  ienîour^Aia 

cedoine5cn  la  Mer  Ionique, 


ou  Egee. 


Safeno^/ô  44'10|3P'3° 
Scopulo,  Scopelos  52.30j35j.20 
Sàatho,Sciatos,E'walie.'j  2.  j  o  1 3  o.  t  5 
Sçyro}Scjîu$  54.  0I40.  o 

Staiimene,La»B0f.-  Elle  produit  ia  ter 
te  appellée  Terra  Lemnia 

52.30141.  o 
^uqu\ï\ofVeparetbHs  5 
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Addition  de  Gemma  Frifon. 
Vf  Ous  commencerons  premièrement  a  la 
*jr  A/<?r  Ionique,enlaqlle  ejll'lfede  Cor» 
cyrcpresd'Epire  ,  laquelle  Ifleeft  a  prefent 
diâe  Corfou}quifut  iadis  le  fîege  et  habita 
tion  des  Pbeaces,laou  Vlyffesabor da,ajant 
fatft  bris.Elle  a  en  fa  longitude  4r.deg.36* 
et  en  latitude  37.47- 

Çephalenie ,  qui  fut  iadis  ditte  Melene , 
près  le  Golfo  del  Arta ,  en  la  longit,  de  47* 
40.  latitude  de  37' 

Erict4fa,ditte  au  iourdbtiy  Paxo^a  46,40 
degrez.  de  longitude ',38.  de  latitude. 

Les  îjles  Echinades,  commeqmdiroïtbe 
riffonnbres }a  caufe  de  la  grande  abondan- 
ce  debenffonsqu\ly  a  en  icelies  ,font  près 
du  Golfe  AmbrMiumfiiï  le  Golfe  del  Artaf 
ci  deuant  nomme,  enlalongit.de 4 8. degr. 
io.latir.de  37. if. 

A  prendre  de  cefiel fie  tirant  vers  le  Mi- 
di, eft  la  pente  Ijle  Itbaca  ,  dtcle  a  prefent 
Valîedi  Compare  ^en  laquelle ejîla  mon» 
taïgncHer'ttbe. 

Il  y  a  puis  après  Zaz.ynthm3%a  fon  nom 
de  Zacwtbusfdz.de  Dardanus.qm  eftauft 
diBe  Kirie,a  47.degr.30.minut.de  longit. 
et  30. 30.mihttt.ae  latitude. . 

Très  decefte  îfeeflvne  autre  petite  Ijle 
dicleL  et  oit ,  vers  le  Ponen  t. 

\lj  a  encorespres  de  la  Moree  deux  ifles 
Stropbades,quï  font  par  les  autres  dicles 
Protes,fo us  la  lo ng. de 47- degrez, ,30. mi- 
nutes,de  latitude  36. 

Spafia  ouSpagiaxomme  dift  Pline ,  eft 
fous  la  long  Je  48.degr.de  latit.3^ 

CytheracideuantPorpbiris ,  a  prefent 
Cerigo,fous  la  long.de  so.deg.lati.W'A-0' 
Egina  ci  deuantOenone,a  prefent  h  egi- 
na}  habitation  des  Mirmtdons,  au  golfe  de 
Megarefius  z.dsgrez,  20  Min.de longit u. 
&  deUtiîude)6  degrés  4<)jninutes, 

De  cefte  l(ie  tira  n  t  vers  le  Midi,  eft  lape 
tite  Ijle  nommée  Salacis. 
Jet  vous  comsient  entendre  qu'en  àefgntt. 

Us 


48.  o 
46.40 
47.  o 
47.30 


37. 10 
38.  o 

3<^45 
36.30 


5°13 
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iourdbttj  Negjepont,&  eïl  en  la fubieclign 
du  grandi  urc.At furptus  elleefta^.  40% 
mintt.de  long.  3?.!  s  de  laé.  On  trouue  en  ce 


les  longitudes  &  latitudes  des  "Régions ,  le 
premier  nombre  fignifiela  longitude^  l'au- 
tre la  latitude  Mais  fi  le  premier  nombre  fe 

trouue  double,  le  premier  nombre  fera  le  de  j  fie  Islc  la  dès  batngs  chauds  Mets  Hellopu. 


gre,&  le  feeonddenotera  les  minutes.  tm au 
f*il  ni  a  qWvn feulnomhe  aupremierctfret 
il  ejl  certain  que  cela  ftgnifiera  degré,  et  de 
nez.  entendre  le  mefmequant  au  jecond  n%- 
bre  ou  cifre  qui  ejl  la  latitude. 

Senfuiuent  maintenant les  J  fies  delà  Mer 
Egee>qui  efi  dicte  au  iourdhuy  l'Archipel  fia 
plus  grande  defqueV.es  efi  Crète,  laqllenous 
appelions  Candie ,  Ses  limites  font  du  cofie 
de  Septentrion  la  Mer  de  Candtey&  la  Mer 
d'Afrique  du  cofie  de  M  idt ,  elle  a  de  la  part 
de  Leuant  la  Mer  ditle  Scarpants ,  ayant 
270  c  00  pas  delogueur.  Qefte  ïjlea  beau- 
coup de  belles  Villes ,  car  me fme  Homère  a 
laifipar  ejerit  quelle auoit  cent  Villes.  Elle 
nous  enioje  la  Maluoifie .  Les  montaigr.es 
plus  remarquables  font  le  mont  iàa  ,  dit!  a 
prefentPfilonni,LeucostCadi(cum,  Diclam 
ou  Dicteum,quiefi  appellcc  Labirixto.  Les 
Kiuieies  qu'elle  afvntMafalia  ,  ditle  a 
prefent  Majkm ,  Helettra,  Litheus ,  & 
Put.  us.  L  e  nuheu  del'Isleefi  fous  la  longi- 
tude de sï.àegrez.  latit .3 4 .4.^. minutes. 

Il  yaplufieurs  Isles  qui  font  voïfmes  de 
Candie^onm^Claudosapfellee Goz.o,  qui 
effenlapart  Occidentale  d'icelie ,  fous  la 
hng.de  f2.3c  .cr  de  latitude  34. 

Lato  a, qui  efi  du  cofie  de  Midi, a  la  îongi 
tude  de  s 4  .<  o  i&  de  latitude  34.3  o . 

Il  y  a  encores  l'isle  uia,au  wurdhuy  di- 
cte S  tandia,  du  cofie  de  Septentrion  ,  Pline 
Vap pelle  Dria9enla  longitude  de  54.30.  la- 
titude 3  s.  40. 

Vlsle.Cim9.l1s ditle  Poïmoyefi  delà  part 
d'Orient  ^a  Ulong  de sr.30.U1i.34.30. 

Melos  qui  efi  dicte  Milo>  afiez,  voijtne  de 
Vlsle  Stardia.aU  long.de  54. latit. 3^0. 
Ce  font  celles  qui  font  deuers  le  cofie  d'A- 
chaje .  luboa  ejl  Isle  affez,  grande  9  toutes 
fasplus  longue  que  large  3  on  lappelte  au , 


De  cèpe  Isle  la  tirant  vers  Candie  &  A- 
chaje  ,  efi  Ihera  dicle  Go u, fous  la  longit, 
des4-.Utit.36.2s. 

Plus  vers  le  ce  île  de  Septentrii  font  Cia 
&  Chy,  deux  Isle  s  affez.  presl  vue  de  l'au- 
tre, fous  S4-.deg.2smin.de  long,  de  Ut. 37, 
Thera(ia,au  iourdhuy  Santonwjfi  fous 
la  long.de s4.4S>delarit,i6.iS+ 

Senfuiuent  encores  puis  après  plufieurt 
Isles,  qui  f  wtla  corne  en  vn  rendront  eUes 
font  dicles  CycUdes,d6t  les  principales  font 
i  celles ci.Delos ,auiourdhuy Sdilesfort renom 
mee,a  caufe  de  la  marchandife  qui  fyfatcl, 
&  du  temple d'Apollo  ,  ou  Pline  dicl  que  le 
feu  a  efie  premièrement  trouue. 

U  y  a  puis  après  Olearos,aprefent  Qui- 
nim  'to ,  laquelle  fut  premièrement  appcllee 
Pacha,  puis  Mtnoida,  renommée  a  caufe  du 
fin  marbre  qui  (y  trouue. 

Fuis  tlyaencou  t  Cyîlmosjncoresaprf- 
fentSitmo,  Rbena,  Mycono s ,  maintenant 
Micole.  auecquesla  montaigneDimafius . 
Item  il  y  a  encores  Andros  ,  quiefl  Andro, 
Tenos ,  qui  pou7  l'abondance d^eaue  quelle  x 
efie  dicle  Hydrnfe.  Scyros,dtcle  Scyrot  Pa- 
ras, Subium^yplmus,auparauatMeropiat 
T^axos, maintenant  Nicfia  :  Le  milieu  de 
toutes  ces  Isles  efi  fous  sS-deg.de  longit. & 
de  latitude 36. S. 

Apres  les  Isles  de  (fus  dictes  (muent  du  co- 
fie de  laTraceles  Isles  Sporades.ainfi  appel 
l.  es  pour  ce  quelles  font  ejparfes  parla  Mer: 
&  (ont  Helenajicte  Macronifo,  Pbocufa, 
H  ecarïa,  Si  binoufa,  Phclegradrost&Nax$ 
qui  efi  emiron  s6. deg.de  tong.&  37. &  de- 
mi de  latitude. 

Vlsle  de  Lemnos  «appelléc  maintenant 
Stalimene,  eïl  (nuée  près  de  la  Tracejaqlle 
eïl  renommée  par  les  fables  de  Vulcanusjet 
femmes  de  laquelle  ayansfaiiï  èonjpiration 

pu 
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pur  enfcmble  occire  fit  vne  fojs  tous  leurs  j  de  /ong.^ç.30.  de latit .  AudejfusdeLycie 
mûrit  ejï 'uns  [retournez,  de la  guern nelle a  ejl  Maxime  tou  Megifle,  a  60  48  Je  longs. 


]2.  30.  de  longit.&  41  Je latitude, 

De  cefi  Lie  tirant  vers  Achuyc+eïi  l'Isle 
Scyatbosfous  lu  long  Je  çi.  to.  &  w.îçJe 
latid .  Pepuretos  eft  Isle  &  Ville  fous  la  16 
gitud.de  j2 ,?o  ,& '  delutit.)9.so.  Scopelos 
dicle  au  iourdhuy  Scopelo,a  de  long.s2.30. 
de  Uùt.  39.10  .  Il  y  u  l'ifie  Scyyo  3  qui  efi 
fous  la  long.de  J4.& 39.de  Uùt. 
lesbos,q,  e&  vnegrude  îsle  en  U  Mer  Egée 
drfaoired'Afieydtl~ie  uufiMetellin  illuflrée 
par  les  Ailes  de  S.Paul,fous  la  lo.de  ss>2î\ 
19  4f.  lenedos  dicle  du  nom  d'vne  file  uin 
fi  nommée  .laquelle  fut  premièrement  dtcle 
Leuco?bïis,&  au  iourdbttj Maure \luqlle  eft 
fituée  en  la  Mer  Hellefponte}fous  lu  longit. 
d'etmiron  ss.&  Uùt. 4.0.4s  •  Vuthmos,  a 
prefent  Palmofu.Poftdium,Cby  ou  Myndus 
vue  Isle  de  celles  de  la  Mer  Eg?e,  a^â.2q\ 
38.25.*  Jcur<is,Q{i  Icarie,quiadonnefon  no 
aluHer  dicle  de  Nicarie ,  laquelle  neunt- 
moïns  aucuns  dient  auoir  fon  nom  d^Ica- 
rus,filz.dc  Dedalus,elk uenfu  long.s6.4$\ 
37.30.Ilyu  encores  l'hle  de  S amo  s, dicte  au 
fi  Parthenias,  Atbémus,  &  Melumphyllm, 
comme  Strubon  l'appelle^  prefent  dicle  Su 
motbruce.puys  de  Pythugorjts,foiu.U  longi. 
des6.io\§7.i$.  Mpieufô.  Iai1t.36.30. 
Vlsle  de  Cos  ou  Chou,  maintenant  lango, 
lieu  de  la  naijfunce  d'Hipocrus  médecin,  la- 
quelle u  uufi  efle  nommée  Mer  ope  fins  s7* 
deg.de  long.36.2s  Je  latitude. 

EnCarie eft Aftipalee}as6.3o\  3 s. 40, 
Visle  Cur  pathos,  a  prefent  Scarpants  3  de 
Uqlle  a  prins  fon  nom  U  Mer  Carpatique) 
cefteci  efi  parles  aucuns  dtcle  Porphjris  , 
fous  UlongJe  S7'îo.laùt.3s. 

Rodes,  luquelleu  ainfi  efié  ncmméepour 
ce  qu'en  fuifunt  le  fondement  de  la  Ville^on 
y  trottuu  vnerofe,car  Rbodos  en  Grec,fim~ 
fievne  rofe  en  Vraçois.  Ily  a  226.ans  quelle 
fut  prifeparles  Cbresliens ,  ejr  muïnîenunt 
les  Turcs  Pont  reprife  purforceMe  a  sS.30 


3 S-  ijJe Ut.  Dolocbiïlu,efi  a  6  o  .4 8 .  jtf . 4f» 
Ily  a  les  Rochers  de  Chelidonie,%font  cinq% 
a  61.30^6, 10.  Crambufa  en  U  Mer  Pam 
pbilique.u  62.40^.50 • 

Senfuit  après  au  golfe  de  A'utx.z.0 ,  Cy- 
pre  Isle  confac.ree  a  Venus ,  dont  Venus  efi 
uufutppellèe  Q ypr  terme , elle  fut  ait  fi  appel 
léc  Crypta ,  pour  ce  qu'on  la  void  corne  cu- 
chée  fous  les  vndes  de  U  Mer.  lté  elle  a  e(J  è 
nomaCerAfies,  Amatkufta,& Minois.  Elle 
produit  de  tresbon  vin:  Le  milieu  d'icelle  efi 
u  6$. 48  Je lcnpt.is.30.de latitude. 

Les  j^sles  ientour  ld-> 

Thrace,au  delïbus  du  Bof- 
phore  Occidental. 
PàUonzïQ3Cya>ieu,&  Symplegades 

56.20)43.20 
Marmora,  Proconnefus  in  Propontide, 
qu'on  appelle  Marde  Marmora,  eft  a 
55/10(42.  o 

fs les  delà  zïXferSgee. 

£amandrachi,&*>»0/  &  Sumothrucia 


Tâ(b9TbuUfiiu,Tbuj?u$  51.45 
Lemotojmbros         5  3 . 2  o 


41.30 
41.30 
41-15 


En  lacRiuiere  de  T>anu 

be,pays  de  Myfie. 
Paucajllle  d'iceluy     5  5. 2  0)4 6. 30 

fsles  en  la  Mer  Euxiney 

presdeMyfîe. 
Borifthenes  5  7. 1  5 147.40 

Etdonifi.LtUQ^^AchillUylnfulaalba 

57,30147.40 
Afoph}V\\\s  auprès  les  bouches  de  la  Ri 
uiere  Tanais*  TanuiStOpidum.  Ptolom. 

T 


Phelicute.P/w/wo^/ 

Hicefia 

Pozze\\\,ofteodes 

Vftica 

Lauenzo  ,Pborbantia 
Fauianata.&ga/rf 
Pantalaria}P^co»w, 
Fauagnana^r^ou  niera 
36\ 
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EN  la  MerMaïour  contre  Bithjnie ,  efi 
tlfle  Cyaneis,maintenat  dittePauona- 
ra, a  sô. deg.20.min.de  long.& 44.de  Ut. 
Thjmas  a  prefent  Famafia ,  contre  la  bou- 
che du  fuite  Zangar}a  57-40  \43.20.Uef- 
cueil  dici  ïriihinus  eïl  plus  deuers  le  Ponet, 
fous  la  long.  des$.3o\4$.2s. 

La  defcription  de  Sicile. 

Sicile  maintenant,  a  par  ci  deuâtefte 

dicte  Sicania ,  Trinacris,  ou  Triquetra  , 

pource  quelle  eft  de  forme  triangulai 

re,  laquelle  a  la  Mer  Tyrrhene  delà 

part  d'Occident ,  &  du  cofte  de  Sep- 
tentrion vers  le  Midi ,  la  Mer  d'Afri- 

que,&  de  la  par  d'Orient  la  Meridria 

tique:  le  milieu  d'icelle  a 

38.15I37.  o 

Mont  Gibel,M0«j  Etna.  Il  y  a  au  fbm 

met  de  cefte  monraigne  vne  bouche 

defeucontinuel.On  trouueau  terri- 
toire d'icelle  la  pierre  di&e  Tur,dont 

on  vfe  eseftuuçs  a  nettoyer  la  plante 

despiedz  30.  0)38.  o 

Capo  pafFaro,P4f/j7»«*,  promontoire, 
Oriental  4,0.  0(3  6.20 

Capo  de  la  torre  del  Faro,  Pelorus,  ce 

promontoire  Septentrional ,  eft  a  la 

main  droi&e  contre  Italie  vers  Scjlla, 

&  a  la  feneftre  vers  Carybdis,z  caufe  de 

quoy  il  faict  fort  periileux  nauiguer  j 

en ceft endroit  3p.20l38.35  | 

Jvlarfalb,  Lilybaum,  promontoire  Oc- 
cidental 37-  0.36.  o 

PalermejP^^m^Fiile  Méditerranée 
37.  0(36.  o 

Les  Isles  alentour  de 

Sicile. 


38.20 
38.30 
30.20 

37.30 
36.  o 

3^.30 


38.50 
3p.  o 
37.  o 
38.45 
36.20 

35-  5 
25.15 


StrornboliJE«û«7;/zw 
Lipara 

Vgleano}F///^»i 
?a.ïiAthiDidjme 


39.30 
35).  o 
38.50 
39.  0 


33.45 
38.45 

38.35 
30.  o 


6\i6.  o 
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Chile,ïjlefort  renommée  pour  îa  fertilité 
^dupays,&  mémorable,  a  caufe  du  mont 
Etna  vulgairement  dit!  mot  Gibel}  qui  ard 
perpétuellement  jofloye l'Italie  en  la  part  de 
Septetrio,et  du  cofte  d'Occidet,&a  du  Nort 
la  Mer  Tyrrene,& du  cofte  de  Leuat,la  Mer 
Ionique  &  Vltalie .  Elle  fut  iadis  nommée 
Sicile,par  les  Sicaniens peuples d'Ejpaigne, 
qui  furent  quafi  les  premiers  qui  y  habitè- 
rent, &  encores  babitetla  partie  qui  legar 
de  ver  s  le  Ponent.  Ceslelslea  trois  Promon- 
toires bie  cogneuz,  parles autheurs}&pour 
tant  a  elle  efte  diiïe  Trinacrie,  les  noms  def 
quelz.  f  ont  Pelorus,  qui  eft  pour  le  iourdbuj 
appelié  Capo  de  la  torre  del  Earojequel  re- 
garde Italie  &  le  Nort.  Lilybee  ditl  Marz^a 
ra  deuers  le  Ponent  :  &  Pacbynus)  qui  eft  a 
prefentCapo  Pajfaroi  du  cofte  delà  Grèce, 
d'où  on  diè  qu'on pouuoit  iadis  veoir  les  na 
aires  partir  du  port  de  Cartage .  Eolusfut 
Roy  en  ce  quartier ,  leqlfut  tenu  pour  Dieu 
des  vents. 


Defcriptio  de  Sardeigne. 

Sardeigne  ,  qui  fut  iadis  appellée  San- 
da'iotis,tkIcbnufa,  a  en  la  partie  Occi- 
dentale la  Merde  Sardeigne, du  cofte 
d'Orient  la  Mer  Tyrrhene,  &  du  cofte 
de  Midi  la  Mer  d'Afrique.  Le  milieu 
d'icelle  a  33.  oj.38  o 

Les 
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Les  Isks  qui  font  près  de 

Sardeigne. 
MbladcToro  ^lambea ,ou  Molybodes, 

5° 


30.30^5 
Ifola  de  fan  Piero,  Hieracum 
30.  o 

YLermta  33  o 

NimphM  2  p.  20 

EIba,r///4  30. 30 

Afmzta9HercttlUwfuU  2  p.  2  o 
Ifola  tottkyPbintonis  30.40 
i>w"vtf4  .  2  p.  30 


35-45 
3?.  o 

35>-  0 
35). 20 
35).  o 

3P-.5 
38.45 
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SArdeigne,quieftaudeJJusdeCorfedela 
part  d'A frique, &ale  territoire  encore  s 
plus  fertile  quei'Islede  Corfe,  a  stJegrez, 
delong.&de  latit.38.  Et  pur  ce que cep 
Isle  repre fente  quafi  en  fa  forme  la  plante 
du  pied  de  l'home ,  elle  a  efte  dicte  Iclmufa, 
car  Ulmos  en  Grec ,  fignifeU  marche  du 
pied.  Au  deflrottquieft  entre  cejle  Isle  & 
Cor ftque,  font  le  s  petit  es  Ifles  que  Pline  a  ap 
pellees  Conilkres ,  au  iourdhuj  font  âittes 
Sanguenares.  De  cefle  Isle  de  Sardeigne  eft 
venu  le  prpuerbe  Latin  qu'on  diiï  ris  Sar- 
donique ,  cest  adiré  ris  mortel  .car  elle  pro- 
duit vneherbefemhlablea  Barhne,  de  la- 
quelle ceux  qui  mangent  meurent  en  riant. 

T>efcription  de  l'fsle  de 

Corfe. 

Corfe,ou  Cotfique,  appellee  par  les 
Créez  Cyrn9  ou  C;w,eft  vne  ffle  ferti 
le  en  vin  &  engrai^enuirônéepârles 
coftez  de  Septentrion  &  Occident  de 
la  Mer  de  Gennes,&  du  code  çf  Prier 
delà  MerTyrrhene:Le  milieu  d'elle  eft 
29.20)40. 50 

Les  Isles  qui  font  enuiro 

,  l'Italie,enia  Mer  Tyrrhene, 
tes  trois  Mes  desrirsnes  $tâ o mw 


Sirènes  furent  iadistroys  filles  plus 
belles*  q  honeftes,defquel!es  ces  rroys 
Ifles  font  norameeSjCeft  a  fçauoir  Par 
thenope,Leucofia&  Ligya,qui  ligni- 
fient vierge,  blanche,  &châterefle:& 
d'icelle  eft  venu,comme  vn  prouerbe 
entre  les  Latins,  A  vocibus  Sirenum,&c. 
ceft  a  dire  que  Ion  doibt  euiter  les  oc- 
ca(ï5s,&  fuir  les  attraiûs  des  femmes 
légères. 

Cupti^Caprea  3p.20l40.to 
lCchhJnarime,Pitbecufa  3 p. 2 o |^o.^o 
Procyta  38.45I40.40 
Pa\mo(k,Parthenope  3  8.20)40.45 
P  a.[mzto\a}Pandat  aria, ou  Pandaria 

37.50I40.45 
PonzajPo/^Wj  ou  Pilate  nafquit 

37.20I40.45 
SxtdvLnifPlanaJia        34.  0(41.  o' 
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F  L  y  a  auft  plusieurs  Isles  augoulfe  Adria 
*  tique,  le  s  principales  de f quelles  font  ainfi 
appellees  Tragurimn,Arba,Pharustfui  eft  a 
enuirontf.deg.&  10. min.de  longit.  44-& 
demi  de  latit.  llj  a  en  après  Lifta  Jaquette  re 
tient  encoresjon  nom  iufques  au  iourdhuy. 
Il  y  a  en  oultre  Chiffa,ou  Gïjft  filon  les  au 
très ,  laquelle  on  pen[ e  eftre  a  pref  mt  dicte 
Pagofiom la  long.de  jS.degr. 4z.de latit.  il 
y  a  oultre  celles  ci  encores  l'Jsle  de  Malte ,  g. 
"  a  autre  foys  efte  dicte  Melite,  &Meliginai 
par  Ptolomee}eUe  eft  fous  4.0  Jeg.  4  o  .min. 
delong.43.&  dénude  latit.  Plus,  il  y  a  en, 
coresl'lsle  Apforrus}quifemble  eftre  a  pre- 
fentditteQuerlefitis  la long.de 41.&  42. 
•degrez.  de  latitude.  Il  y  aencores  des  petites 
Isles  dictes  iafts  Abfyrtides  ^aprefentofe- 
rojefquelles fpnta  tsMgrez. delongit.  & 
'4i,delatitùâe.Yinalement,Portunacalaqlle 
eft aufidicte Vigilia,  où  Vegiafius  44-àe- 
gre^dê  long,^i.& zo.min.de  latitude* 
T  2  Les 
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Les  Ijîes  de  la  Mer  Li* 

guftique,ou  de  Gennes. 
E^.JEthalia  3 0.40 [42.  o 

Capraria  32.  0)42.  o 

T>e  la  <£Kîer  dloriie. 

Les  cinq  iOesde  Ûiomed*s ,  mainte- 
nant dtftes  S.Nicolas^.DominOjCa 
prara,Ctedazi,&  Vecchia 

40.4014^  o 

Lesfjles  d'enuiron  Lu 

burnie. 

GkïO.AbÇoYW  3^.50144.30 
Vcg\â,Curicta  3  8. 20  [44. 1  5 

Malconfiglio^rfî^o».*  inÇula 

4t.40l43.30 

Les  Jfjles  denuiron^> 

Dalmatie. 
Lifl^îJ*  42.20I43,  o 

Tuujragurium  43.  0I42.45 
Carzoli,Ctf/Y;ft*  mgYa}  &  Corcura 

44.  0I41.45 
Melid^Melita  &  Melitufa 

44'io|4t.20 

Les  Ifles  qui  font  enuiron 

PElpaigne  Tarraconoyfe. 
Enlamer  BaleariquejOude  Ma 
jorque ,  en  y  a  deux  nommées 
Pirhyuies,afcauoir 
La  dragonera,  Qpbiufa,  &  Colu.hr ma, 
14.50I38.20 
lh\zs,Kbnfus  14.  o|  3  8.  5 

Les  Is les  Baléares  7  que 

les  Grecs  appellét  Gymnefies. 
Maiorque,Maww4  1  ^.  30]  3  p.  1  5 
Minorque,M/»onf4     171.30]  3  p.  30 

Les  Isles  de  la  Mer  Çal 

lique,ou  de  la  France  Nar- 
bonnoyfe. 


PigâetAgatba  22.3042.10 
Languillade  yBlafcon  23.3042.20 
Stœchades,  Ifies  de  Hieres,  cinq  Isles  : 
afcauoir  Sfari#w,laquelle  Rappelle  Ri 
baude.  Phœmc e,?oï te  croix.  Pbila,  Bon 
homme,Loro &Lerina2  5.  0I42./J 
Lerone  27.15142.1 5 

Les  Isles  d'enuiron  le  de- 

ftroit  de  Gibraltar. 
Calis,G4</tt,oi!  Gadira  5.  1  o|  3  oT.  6 
BeilengasjLow^o^w,  près  de  Portugal 
3.    o|4t.  o 

Les  Isles  de  la  Mer  Oce 

ane,presde  l'Eipaigne  Tarraco 
noyfe,  vers  la  cofte  de  Bifcaye. 
Scoptdi,  ccfl  a  dire  Rochers, (ont  troys 
fsles  vers  la  di&e  cofte,a  9.  o  j4<^.4  $ 
Catnterides  &  Cafiterides  4.  o|  60 
Deorum.ou  des  pieux,deuxlsles,que 
l'on  nomme  a  prefent  Islas  de  Bayo- 
na  4.  40I43.20 

Catbenâes  4.   o|4ô\  o 

Trileuc*  9.    o]47.  o 

iSV^£  /r/^  e#  la  grande^ 

Mer  Atlâtique  ou  Occîdétale. 


Gratiofà 
DePico 
S.Michei 
S.Marie 
S.Georges 
De  Chriit 
Fayal 


35*. 
3  5  5- 
357. 
357; 
3  54» 
35*. 
355- 


35>- 
38. 

38. 
37* 
35>. 
37. 


£ef  /f en  la  grand  mer 

Oceane  Germanique, 
Angleterre,  Isle  fort  renommesanciê 
nemêtappellee  Albion  &Bretaigne. 
Lq  milieu  d'elle eO:  14.  0I54.30 
Cantelberg,C<t»r«^î74  1 4. 5  5 1 5  2.. .  & 
Oxfoxc^Oxonia  t  9.  o 1 5 4,- 1  5 

LondtQs^ondinum,  Ville  Capitale  du 
Royaumî  20*  0)54;  à 
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T  nfte  iadis  ditte  Albion,  qui  efl  lagran- 
dcBretaignequi  eft  Orientale  a  îrlan 
de,  eft ant  en  forme  de  triangle,  comme  dicl 
Cefarja  plus  baffe  partie  de  laquelle  regar- 
de la  France ,  elle  a  du  coftede  Septentrion 
la  Merd'Efcoffe,  &  de  la  part  de  leuantla 
Mer  d%Alema\gne,du  coftede  Midi  la  Brita 
nique, &  vert  le  Ponent  le  canal  S.Georges. 
Cefte  Ule  ayant  ores  change  de  nomyeft  par 
tteen  deux  Royaumes ,  Angleterre,  &Ef- 
coffe ,  eïlant  la  Rtutere  qui  les  feparé  de  la 
largeur  de  deux  pas, peu  phis  ou  moins, a  l'e 
droi  t  ou  elle  eft  plus  cslroite.  Volateran  ef- 
crit  que  F  Angleterre  a  prins  (  on  nom  des  An 
glojs \peuple d' 'Akmaïgne,qui  fen  font  faill 
maiftres. 

Le  territoire  d'Angleterre  eft  fort  fertile 
&  propre  a  nourir  beftial }  a  caufe  de  quoy 
l'abondance  qu'ils  ont  de  laines  &  draps  les 
faitt  riches,  Car  tout  amft  quelle  n'a  au- 
cuns loups ,au fi  nourrit  elle  trefgrad  nobre 
de  beUe) '  a  lame.  Elle  nomenuoje leftain & 
le  plomb ,  &  a  non  feulement  mines  de  me- 
iaux,maù  aîtp  defel .  AuftWa  eh  faute 
de  pierres  precieuf es, & principalement  eft  a 
bodate en  Ujet.les  Anglojs ne fontgueres 
differensdauecles  Efcopys,  quant  aux  ma 
mer  es  defairc~Jang<ige&  habits,  quat  au 
furplusjl  aduientpeu  f muent  quilzfe  mu 
tient  d'accord. 

Les  Lies  prochaines  d'An 

gleterre3pres  des  Ifles  Orcades 

aprefentOrckney. 
Sznâesficetisinfula  32.40)60.45 
Hoy,D«iw»4>/«/rf      30.  o\6t.  o 
L'isle  qui  eft  au  milieu  de  trente  If- 
lesnômees Orcades  30.  o|.6"t.4o 

Oultre  icelleSy 

Islande  T/w/^te  milieu  d'elle 

30,20)^3.  o 


de  Pierre  Apiaru  141 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

AV  deuant  de? extrémité  de  cefle  Ifedu 
cofte  de  Septentrion,fe  pfej entent  tre 
te  Ifks  appellees  Orcades ,  qui  font  fubieties 
au  Roy  d'EfcoJfe,foubs  le  s  o  .degré  de  long, 
comme  Vtolomee  les  met ,  mais  comme  les 
modernes  les  mettent  a  22.  degr  .  &  quafi 
demi .  La  latitude  eft  'enulron  le  milieu  d'i- 
celles  de  âi.'degr.  quelque  peu  dauantage. 

Les  Villes  d'EfcoJfe. 

Le  milieu  d'elle  eft  a  20.  o  1 5  7.  o 
ïidiiiburg,  Alata  caftra,  Agneda 

27.i5l5P--° 
Efaguenfis }v\\lt  âQ  renom 

20.-i7|57.?3 
YoKkfEboracum,&  Vrouicumy 

20.  0)57.20 

Les  Villes  de  Ibernie,  ou 

&  Irlande. 
7,e  milieu  d'Ile  eft  a  7.  30)57.  p 
Celte  Isle  demande  eft  fou  fertile  ôc 
faine  pour /es  habitans,  &.  nous  en- 
uoye  des  bons  cheuaux.  il  n'y  a  en  i- 
celle  aucun  fèrpent venimeux ,  corne 
coleuurcs}&c.  Ici  eft  le  purgatoire  s. 
Patrice ,  auquel  fe  voyent  faces  efpo- 
uentables.  A  fiez  près  de  la  eft  vn  lac, 
au  milieu  duquel  eft  vne  petite  Isle 
méditerranéens  habitans  de  laquelle 
eftans  aux  tra'ifts  de  la  mort  ,ne  peu- 
uentacheuerde  mourir,  tantquojes 
ait  porte  al'autretiue  6.  42)58.50 
Cap  de  c\çï,ttotium}  id  eft,Auftrinu  Vro 
montorium  7.  4°l5'7,4''5 

R^Filîe  12  o| 5 p. 4 5 

Dublin, Eblana  14.  o|55>-3° 

Cinq  fs  les  nommées  Ebu 

des^qui  fontaudefîus  d'Irlan- 
de, contre  le  Septentrion. 
EW*,Qccidentale     15.  o\6i,  o 
T  3 


I4i 

Ehuda,  Orientale 
R'tcina,&  Ricnea 
Maleos 
Epidium 
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i  5.40(62.  o 
17.  o\6l  o 
17.30j62.ro 
18.30I62.  o 


Les Villes  qui  font  auprès 

de  Irlande  de  la  part  d'Orient. 
Monarina  17. 40)  6 1. 30 

Uom,Uan  1  5.' 0^7.40 

Edros, ou  Anâros  deferte  15.  o ]  5  p.$o 
Bardefay,  Lymnos,  defette 

15.  o]5<>.  o 

Z)?  /j|  fîtuatiori&  Filles 

deJslande. 
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ftslandeeft  forts  la  iurifdittion  du  Roy  de 
J  Noruegue.  Il  y  a  en  cefle  contrée  affez, 
de  qnoyfefmcrueilltY,  corne  eferit  Saxon  le 
Grammarien,  &  Olaus  de  nation  Gotb,  es 
Uifl-oir es  qu'ils  ont  compofe  d'icelles  .11  y  a 
troys  montaignes  treshautes,  qui  ont  lefom 
met  en  tout  temps  couuert  de  neige  ,  <jr  en 
ejt  le  pied  tout  plein  de  feu,  toufiours  àrdat, 
é  f 'appellent  l'vne  HelgaJ 'autre  le  mot  de 
la  Croix ,& le troifiefme  HecUJes flammes 
du quel ,ne  pamortiffent  par  eau,ni  bru/lent 
feïn,ejlouppes  ou  pai!le}qui  encontre  la  na- 
ture du  feu  comun.  Il  y  auprès  delà  quatre 
fontaines  de  diuerfes  propriétés, l'vne  fort 
chaude3  qm  conuertit  incontinent  en  pierre, 
tout  ce  quony  iette,  &  retient  fa  forme  pre 
tniere.  La  f  îconde  efl  meruedléuj entent  froi 
de:  la  tierce  doulce  comme  miel:  Laqnatri 
efmepeïlientiale  &  vemmeufe.Et  y  a  la  en 
uiron  f  grande  abondance  de  foulfre ^qu'ils 
en  donnent  mille  Hures  pour  moins  d'vn  rea 
le  o  demy,oufixpatars.  On  trouueparles 
bauresdscepaysla  fi  grande  abondapeede 
poiffon ,  qu'il  y  eïl  par  monceaulx  baults, 
comme  mai  fous, lequel  Hz  baillent  en  cirage 
pour  autres  denrées  dont  ïfc  ont  befoin  aux 
Marchants  deLubec ,  Hambourg ,  &  Am- 


fierdam.La  nauigat'wn  en  ce  pays  la  ne  du- 
re firio  trois  mois  jour  ce  que  le  pays  efl  qua 
fi  toufiours  plein  de  glace. Hz,  y  mangent  for 
ce  poiffon  en  lieu  de  pain.  Vherbe  y  croifi  fi 
abondamment  en  troys  moys  que  dure  l'efle, 
qu'ils  chaffentles  belles  bois  des  pafturages 
craignant  quelles  ne  fe  creuent.  L  e  beure  do 
ce  pays  la  efi  fort  bon ,me finement  en  méde- 
cine. Ony  trouueplufieurs  Egltfes  é  tnai- 
f  ms  baflies  d'os,é  des  cofles  debalenes^dot 
H  y  a  grande  abondance  en  cefîe  Mer .  Ce 
pays  la  produit  tresbons  cheuaux ,  et  légers 
a  la  courfe?faulcons}efperuiers„corbeaux, 
pies, our  scieur  es, renards  g  font  tous  noirs. 
Hz,  demeurent l'yuer  dedans  terre ,  a  caufe 
de  la  grande  froidure,  ainfi  que  ceux  d'A  fri 
que  font  en  eflè  pour  la  chaleur.  Et  a  ce  dit 
pays  fi grandelargeur  a  prendre  del' Equa- 
teur, que  le  Cercle  Ar  tique  le  couppe  par  le 
milieu. 

t  e  milieu  d'Islande  efl:  a  7.  o\6^.so 
Harfol,ViIie  7.  40I60.42 

Tirtes,  Fille  5.  50)64.44 

Nadar,  Pille  6.  40 1 5 7. 20 

Situations  des  pays  de  See 

lâde3&  Scanie3en  Dannemarc. 
Le  milieu  d'elle  a  3  4. 2  0(56. 15 
Rofchilde,  Euefché ,  pays  de  Saxon 


Grammarien  34.16 
Coppenhage^H*/»/*  35.2^ 


56.20 
56.30 


Les  Isles  près  Danne 

marc  . 
Femara  3  o.  1  5 

Goclanda  48.  o 

Les  isles  nommées 

Trinobantes . 


55-55 
60.  o 


T '  znzt>T.oliapi$ 
S\iepty,Cour.os 
Vectù,V  Vicht 


23.  o 

24.  o 
tp.zo 


54.20 
54.30 
51.20 
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Les  Lies  de  Zélande 

Belgique. 
Middelburg,  Middelburgu,  principale, 
ou  Metelli  bu'rgum  18.26)51.48 
Ziericzee,  principale  de  \yis\tScaldiai 
1  p.  o 1 5  2.  o 
Il  eft  vray  qu'ilya  jfèpt  Isles5maisno9 
ne  metcôsici  q  lesdeux principales } 
pource  que  les  autres  furent  en  par- 
tie noyées,  en  l'An  1  5  3  0.  le  5.  Iour 
de  Nouembre. 

Tht  des  Ifles  d'Europe 

Les  fjles  d'Afrique ,  &- 

premieremét  en  la  Mer  Rouge, 
Apbroditis^eCtadire,  Isle  de  Fenus 


6-5.15 
64-45 

66.  o 

66,  1  o 

67.  o 
67.30 
67.  o 
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SaJpireneJsÏQ 
Agatbonis 
Aftarte 
Ara  Palladis 
Gypfitis^uGithites 
Peux  Isles  Gomadeortt 
Myronis 

Cathatra3&  Cbelonitidesydeux 
68.  o! 

Magoruminfula  s  vne  Isle  ou  le  trouue 
l'encens, &  la  Myrrhe  68.1  5|i6.  o 
Daphnïne  6 8 . 3  o  j  1  5 . 20 

Angotina,  Acambina  68.30(15.  o 
Trifitides}&  Oriflides}deuiL  Isles 

67. 30I17. 30 
Maear'ta^'eÇï  a  dire  Isle  heureufe 

68.30I14.  o 
Orneon  69,  0)14.  o 


o 

28.  O 
23,20 
22.3O 
21,30 
tp.40 

ip.  O 
18.  o 
Isles 
7-3° 


Baccbï  &  Antibaccbi 
Panis 


69. 30 
68.20 


BabelmandeljslejDiorffon  infala 


70. 
.70. 


iftdis  InfuU 

<iAu  ÇolfeAnalitique. 

Monât^ùs  77,  o[8  .30 


o 

4.  o 

5.30 


o 

3° 
o 
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Apres  le prpmotoire  de  A 

romata,dit  cap  deGuardafumi. 

Amici>lÛQ  8  5 

Mw^deux  Isles  84 
Myrfiace 

<lA  ugolfecBarbarique-s. 

Isle  des. 'Laurent,  ou  Magadafcar,  ia- 
dkMemtthias  &  Cerne  '85.  0)12,30 

LesIJJes  de  la  <z5\Aer  me 

diterranee,du  cefte  de  Maurita 
nieJNumidie5&  Afrique 
la  mineur , 
lutta  C& far  ea  27.30 
Hydras  28.  o 

Calatbe,ou  Gaïata  31.0 
Ch.e\hi3Dratoùu$lHfula  33.15 
Ga\Qtia,Aegimur9,Infa.  31.15 
LarunneJia,dQUx  Isles  3*7.  033.30 
La.mpidoÇâ3Lopadufa    3  p. ,.033.20 
Mtbufa  19-1°  3 

Chercana,Cwz«<*  3p,  032.13 
G.elueSjLe/^op/^ifWjM^wA: 

SoIocho,Mij3w*tf 
Glauconis 


23.40 

34-*  5 
33.  M 


44.40 
45.20 
46.  o 
37.20 
37.20 


31.15 
30.40 
30.15 
2P.40 
34.20 
34.40 

Malta,Me/ita,  Ceft  Isle  eft  renommée 
acaufe  du  naufrage  de  S.  Pau!,  mainte 
nant  eft  habitée  des  Cheualiers  de  Ro 
des  38.45I31.20 
HiréUyleronJitnomsJacrum ,  maintenâc 
Gozo  3p.  0)30.40 

Le  temple  de  Hercules,  Herculisfacrum 
3  8  . 4  5]  3  4» '/ 

^Auprès  de  Cy  renés. 

Myrmex,  Isle  48.40)31.50 
Ifoladel  Patriarca.L^,  qu32:&  jîphro 
dituid  eft  Peneris  Infuia  50.10)3  /./î 

Les 


i44 

LesIJli 


Seconde 

les  que  la  Minière 

de  Nil faiét  en  Egypte. 
LapeciteDelta        61.  ^o\io.  20 
La  grande  Deita        62.  ojio.  o 
La  tierce  Deha  tf2. 15(30.  5 

En  la  éMer  d'Egypte, 

près  d'Egypte. 
Dwfjw^deux  Tsles      tfo.  ©131.30 
Phacufa,deux  Isles     5  tf.  5  c  1 3  t .  3  o 
Ifola  di  Columbi ,  fiinefippa 

Troys rocher? ^Tindarij  5  5.50I3 1.30 
fiLdonis,  Isle  5  2.40131.50 

Zr/er  è# 

grande  Mer Oceane Occiden- 
tale, près  d'Afïrîque. 

Les  h  les fortunées ,apre 

fent  dictes  Canaries, 
Fierro,  Aprofttus>  Se  Ombrio 

1 .  o  1 1  tf.  o 

Heu.t.ïunonU            t.  o  |  »  5  •  «  5 

Lanzarote,P/iwta/«    1 .  o  1 1 4. 1  5 

Cajperia,                  \\  o]  12.30 

Canaria                   j .  0 1 1  i .  o 

Pintuaria                  T.  o|  10.30 

Les  Isles  qui  font  près  de 

Libye. 

Autolaa,  ou  Héros  8 .  o  1 2  3  •  5  o 
p*»*  5-    o|j2.  o 

Erythria,  ou  Erithre  <f.  o|2p.  o 
Porta  fana  a  3  tfo.  o|j  0.30 

Liele  de  Madera ,  qui  "f'appdioic  para 
uanc  Çorgadcs3  ou  Satyrides 

358.30l2p.40 

2)/x  Zr/er  trouuees  par 

les  Portuguez  ,  l'An  de  nolte 

Seigneur  1472. 
S.  Antoine  351.  0(17.  o 


0 

itf. 

O 

552. 

0 

«5- 

0 

0 

14. 

0 

3  54. 

0 

14. 

0 

3  5  5. 

0 

*+. 

0 

3  52- 

0 

'3- 

0 

35». 

0 

1  2. 

0 

353. 

0 

1  2. 

0 

35». 

0 

1  "* 

0 

Partie  deU 

S.Lucie 
Alba 

S.Vincent 

Salis 

Vifioms 

S.Nicoîas 

S.Philippes 

D  émana 

^Jacques 


Formofa,c'eft  adiré  h  belle ,  A  un1  raie 
32.  o|  1  2.  o 
Du  Prince,Auftr.  3  o.  t  5 1  f  o 
DeS.Tiior«as,Aufîr.  27.201 1  tf.  o 
DesFierges3reptIsles3tfo.  oj  3  5.  o 

Addition  de  Gemma  Frifon* 
T  EslJlesdglaMer  Méditerranée,  font 
'  lulia  Cafarea,qui  eft  One,  ou  bien  Al- 
ger,au  de/fus  des  Maures, a  i7.3o.minut.àe 
long.é ss-4-o.min.de latit.  Au deffus  des 
Numides  eji  Hydras,  vne autre  Ijle,qui  a  21 
degrés  de  long,  de latid.23.  Il  y  a  encore! 
deux  Ijles  tirant  vers  le  Poneht  ,fçauoir  eft 
Calatha.Egimius  a^ui$\  33.20.& au  de- 
uant  d' Afrique  la  mineur  Dracontim,  qui 
qui  efl  autremet  dicleChelbi.a 
Uy  a  encores  au  dejfus  de  Sicilel'IJle  Glau- 
con.a  37.io\34,4o  .  Uy  a  encores  Malta, 
a  38.deg.4i.tnin.  34.4-0  minut.  Cofyra, 
que  les  aucuns  appellent  Pantalarea,  &  Us 
autres  Fauagnana,a 37.20^4.18.  Uy  a  en 
oultre  celle  qui  fut  tifte  Temple  à' Hercules, 
vulgairement  diiï  Marza  Siroc)  a  38. 4;. \ 
34.  s.  lift  trouuc  encores  deux  ifles  ditUs 
Larunefu,  a 57. .  Lopadufa,sç^\ 
2  o .  fctbufajç.j  0  \ujf.  puis  l'isie  cercin 
»a,difte  au iomdhuy  Gamciata3  ou Canbd 
na,  19  32\if.  Il  y a  encores  la  petite  Sèche, 
ou  baffe  de  Barbarie  des  Lotophagites na- 
geurs de  lot,  appeliez,  Gerbi,ouZerbi,  qui 
eft  a  37.20^1.  18.  Et  la  grade  Baffe  ou  Sèche 
eftHifynitsiPmiia,Geaidontle  milieu  eft 4 

4S.20\ 
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4îéO.\30.if.  In  la  Mer  Punique,  ottau- 
trement  d' 'Afrique ,  efi  Myrmex,  a  4.8.4.0 1 
3  ï  .yo  .  L^,  fr/eiff  J^tjk* ,  4  fa.dcgrcz, 
12  \  ji.jî  .  Eh  Mrr  </ff  Li£/* ,  i/  )  a  auft 
l'islt  Edom,  a  J2.4  o  \3t.if.  Trois  efcueilz. 
diftz. Tyndarij,  f/.jo | j/.$o  .  1/7  4  fowp- 
Enefippa ,  <fc#*  4«  iourdbuy  l'isle 
des  Colomb  s,  a f6.fO\  3  t  ./ 0  .  I w  dr«x 
Pbocufesta  f£.;o  |;x/j-.  Pedonia,a j8. 
$o]}i.30 .  a  encores  lesâeux  Dydtmes, 
A  6o.$\\$o.  Pbarosde  longitude degr.60. 
ttitn.zo.de  latitude  32.  Puis  celles  le  [quelles 
font  vers  la  fart  de  Lcuant  au  golfe  Arabi- 
que, dont  la  première  efl  Sajpircna,  &  puis 
Aphrodite, autrement  Lea,  qui  eftAU  iourd 
buy  l'isle  du  Patriarcbe.VIsle  Agatho,a  6<; 
1^13.40.  Uja  puis  A  ftarta,&Ara  Palladis. 
Il  y  aencores  les  Isles  Gypfiques,  deux  Isles 
4esGomadeAssen  Ia  log.de  67JO \19.delat. 
Les  Isles  Mjrones  :  puis  les  deuxCalatres, 
Isles  des  Magiciens,a  68.de  latitudeiô.  A- 
cantbine,Daphnine,Macarie  68.3Q.de  Ut. 
t4.0rneon,qui  efl  plus  Méridionale. Les  if- 
les  Bacbi&  Antibacbi.''Panis,Ijïdis,ottPaf 
coa,qui  efl  plus  Orientale,  de  Diodore,a  71- 
degJehng.12, so.de  lati,  Vîsledu  Monde 
au  golfe Analitique,fous  la  UngM  7U&de 
latitJ.fO.Senfuiuent  maintenant  les  Isles 
qui  font  en  la  Mer  Atlantique,  &  Occeane. 
Tout  vis  a  vis  de  Ia  mont  digne  Dur  dut  ,  q  ni 
efl  en  Mauritanie,  fevoid  l'isle  de  Madère, 
que  les  Efpaignols  ont  ainfi  nommes  par  ce 
quelle  efi  abmdateen  b»ys,  Isle  qui  n'a  tndi 
gence  d'aucune  ebofe  neceffaire  a  l'etretten 
de  la  vie  humaine,  fouslalong.de  3  S9-deg. 
&  zo.de  lati.Nongueres  loing  de  cefle  Isle 


efl  ne  autre  qui  ['appelle  Porto  fanclojom 
lalong.d'enuiren  $o.minu.  &  deUiit.20, 
deg.& 4.0  min.Apresvtennentles  dix  Isles 
fortunees,qui  regardent  le  ment  Atlas, dtci 
Montes  claros,  &  (ont  nonmeesCanaries9 
a  caufe  des  grands  chiens,  dont  ily.a  abon 
dace  en  icelle-.  Vtolomce  n'y  en  met  quefix} 
&  les  efl  end  plus  vers  le  Midi .  Or  les  Isles 
peuplées  dentre  celles  ci  font  Lance  rompue, 
Gran- fuerte,  G  ran-  Canarie,Tenen  jfe,Gie- 
nera,  Valma,  Hierro  .  Vaer  efl  en  ces  Isles  fi 
tempère,  que  les  fruits  y  mzuriffent  deux 
foysfan,&  dauantage  tly  faiftfort  fiai* 
fAnt.  Quafi  a  l'endroit!  &  tout  vis  a  vis  du 
Cap  verd,fous  la  latitude  de  îSJegr.  ily  a 
vn  grand  nombre  d' Isles Je f quelles  n'ont  au 
cunsnoms  propres ,  oins  ont  elle nommées 
par  accident }comme  l'isle  S.  Antoine,  de  S* 
Vincent,  de  Sainfte  Lucie,  de  S,  Iacques,  & 
autres y  lefquelles  ne  portant  rien  de  préci- 
eux3en  ne'n  doibt  au  fi  faire  trop  de  cas. Il  y 
a  oultre  plus  au  gr  ad  golfe  d'Afriqueitroys 
Isles  nouueïïemeut  trouuèes,  &  non  culti- 
uées.  La  belle  Isle  du  Prince  &  IJsteSjbo 
mas,qui  eflaÇife  fous  l'Equinoclial,  &  ont 
eïlè  occupées  par  les  Portuguez. ,  qui  yf  mt 
entrez, .  On  dit  qu'en  il  fie  de  S  Thomas, 
ceux  qui  ne  font  encores  parcruz,,  &  mef- 
mer  que  les  petits  enfans  tfycroiffent  quafi 
corne  rien.Mais  celles  qui  font  vers  le  Leuat 
d'Afrique,  font  quafi  incognues,  comme  eil 
Vide  S.  Laurent,  laquelle  on  efiime  eflreap 
pëllee  Madagaf :ar.  Vlsle  de  Saincl  Effrit9 
Monfra,  Myr(iaCA,Mene  Amie  i,&  les  au- 
tres,le  s  fnuations  defquelles  fepeuuent fa- 
cilement trouuer  au  Globe, 

V  Les 


Fin  de  ffles  cfJfriqucj. 


i\6  Seconde  Partie  delà 

Les  llles  d'Afie. 
Les  jfsles  de  la  tSKder 

Maiore.appellee  Pontus  Euxi- 

nuSj  &  Mare  Ponticum. 
TbjnUs^u  Daphnujia    5  7.40 I43 .2  o 
Les  Rochers  Erithines  5  8.3014.3.1  5 

En  la  éALer  H  elle  [bote 


Tenedo,T*««f0f,en  laquelle  les  Grecs 
fe  tinren  t  fecre  temét,  ourdilfans  la  de 
firuflion de Troye  55.  0I40.55 
MçtQ\\n,Lesbosinfula   55.  o|4o*  o 

En  la  £\>îer  Icaric^. 

'Nkznailcariai&  ïcaros  5  tf.45 1 3  7.20 
Uyndus  5  7.40 13^.25 

Scïo:chios}  celle  îsle  produit  feulle  le 

Maftic  5d.20l38.25 
CapoMafticho,Pte^  56.20]  38.»  5 
PalmofàjP^^^S.Iean  fut  banny  en 

ceftelsle  5^.25)38.25 
Ampelos^U  dernière     56. 10137,30 

Enlat5\ierd'£e 

Myrtoum. 

ArceJina,?toU  56.  0(37.  o 

Vegïalis  5  tf.  1  o  1 3  tf.  5  o 

Mynyia,  .  55.50j3tf.50 
Lango,Co/,é*  Carf,pays  de  Hippocra- 
tes3Prince  des  Médecins  57.  o\}6.2; 
StempulhtAftipaUa     55.40  36". 2 5 

5<*-3°3  5-M 
Sczvpznto,Carpatb6f   57.10  35.15 

RhodesaR/;o^,rsle  &  Fille  prinfè  par 

le  Turc,  l'An  de  noftreSeignr  1522. 

JLes  Isles  de  la  part 

deLycie. 
Mdxima,  ou  Megifla  tfo.4o|  3  5.15 
Dolicbe,&C  Dolichifîe  tfo.4513  5.45 
Lescinq  eicueilsou  rochers  Chelido- 
niens,maintenant  diftes  Ifole  Corrê- 
te,  t  tfJ,3o|$tf,  0 


Les  Lies  qui  font  près 

de  Syrie. 
ArddiiS)  Isle  laquelle  Pline  appelle  Pa- 
ria, eft  vn  rocher,lequel5  comme  ditt 
Srabo,a7.  ftadesde  tour,  elle  eft  a  20 
ftades  de  terre  ferme,  a  prefent  nom- 
mée Ar  tf8.  0I34.30 
Tyn# ,elle  fut  iadis  Isle,&  maintenant 
terre  ferme ,  ce  que  feit  Alexandre 
quand  il  la  ruina  .  Encoresaelleefté 
depuis  deftruite  par  les  Turcs  ,  telle- 
ment qu'il  n'y  refte  plusqu'vne  for- 
terelTe  di£te  le  Port  de  Sur 

67.  0133,20 

Les  fsles  presdeTam* 

philie. 

Crambufa  61.30  3  5.50 

Ateîebufa  o' 3 . 1  5  3  5.50 

Les  Vil/es  de  tlsle  de  Çy 

pre3appellee  des  Hebrieux 
Cithim. 
v^w^promontoire  tf4. 10  35.30 
IaIines,M^n^, Ville  tftf.  o  45.45 
?aphos>  Ville  nueue,a  prefent  appellee 
Baffa  tf4.20l35.jo 
P4p/?oj,l'ancienne       64.30135.  o 
D/^>?#w,Trapani.  Cap  ou  promon- 
toire tf4.3o  34.45 
Z^/;in«w,promotoîre  tf4.  »  o  35.  5 
^/^w^maintenant  Famagofte 

tftf.40135,30 
Le  milieu  des  Isles  Carpalîes 

<î-  5J3W 

hn  la  mer  Hircanienne^ 

ou  deBacan. 
He!ades,deux  Isles      57.30)4,5.  o 
TakdjOnChalca  5p.  0)43,  o 

Au  golfe  Arabie. 

&nïth\ç  £5,45)27.20 

TintA 
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T'magenU  66.  0I25.45 

Zygena  66. 15I24.20 

Damonum,  Iflc  66.45 1 2  3. 15 

Polybif  67.2  o|  20.40 

Hieracum,ou  Flsle  des  efpreuiers 


Socraûs 

CAmat&t),Cardamina 
Ara  ,Isle 
Combufia 

Dcuxlsles  Maliachi 
Dcuxlsles  Adani  - 

Les  jfsles  qui font  en  la 

MerRouge,ou  Erithree. 
Deuxîsles Agathoclit    8i.2o|io.  o 
Trois ïsles Cocconati    83.  o|  p.  o 
L'IsIe  &  Fille  dsDiofcoride,  aprefent 


70.  o 
7t.  O 
7t.  o 
70.^0 
7  t. 40 
72.30 


ip.  o 
t  6.40 
16.  o 
t  5.20 

*4-20 

t4.  o 

t  2.20 


Zocotora  8  6.40 

Treta9h\e  86.30 

Les  Ïsles  qui  font  près  du 

golfe  Sachalite. 
Lesiêpt  ïsles  Zenobij  pl.  0)16.30 
Organaylût  Chteftienne,fubiette  aux 

infidèles  p2.  o|ip.  o 

L'Isle  de  Serapïon  >ou  Sarapidis ,  di£e 

aprefentMazira     92.  o]  17.30 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

LEs  ïsles  f tuées  au  Golfe  Arabique,  font 
Zigene,  l'isledes  Diables^  66jeg.4S 
min.de longitude^  3. & i^Jelat,  Polibiens 
font  a77.4-ol21.20.  ïeracum,6g.3o\lati. 
19.  ClsledeS0crateS1a7o.de  long tde  laû. 
16.20  .  Cardamina3Combufla)  c'eft  a  dire 
labrusleejo  3o\i4ao,âeux  ïsles  Mali- 
ches,72.3o\i2. 3  o.  Vlsle  de  Diofcoride,  de 
long.S6.de  latit.n.^o.Les  fept  ïsles  diiïes 
Zenobij, 91. Ut. 16.  $Q.La Sarapiade,ou Se 
rapione,au  iourdhuy  Maaira,  a  la  long  Je 
94./^,//.  3  ojlya  oultrecelîsle  Scojra, 
Chrétienne. fies  habitans  de  laquelle  ont  vn 
Arceuefquei  foubs  98.de  latit.  8 .  Plus  ab* 
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baiffant  vers  le  Septentrion,  font  deux  ïsles 
d'homes  &  de  femmes.  Car  en  Vvne  d'keîles 
laquelle  efl en  la  longit.de 94-latit.  1 3 . 3  o. 
font feullemet  les  homes  habitans.  Et  en  lau 
refituée fous  le mcfme parallèle  ;  tiratplus 
deuers  Leuantt  font  les  femmedeur  demeu 
rance,  lefquellesfaffemblet  tous  les  ans  vne 
foys  auecqueles  hommes ,  é  dtiïon  qu'ilz. 
font  Chrepens.  Ormus,  efi  vne  ïsle  riche, 
près  de  laquelle  fe  trouue grande  abondance 
de  perles,efl  en  la  long  Je  94>  3  o.latJe2i, 
degr.  Au  golfe  P  erfique  eft  Appha,  Icharaf 
7haro)ï'ylusi&ArathosJ  qui  font  Ijies  fans 
renom. 

aJugolfe  Ter/tque^nain 

tenant  Elcatif  5  &  Mefendin. 
Ichara,  ou  Icarium       82.  o|  2  5.  o 


p. 30  \Apphana, 
Tharro 
Jjlus 
Aratbos 
Tabima 
Sophtha 


8  1.20I28.40 
85.15J24.45 
po,  o|  24.40 
pi. 40 1 24.  o 

87.  0|2p.l  5 

88.  O  2p.20 


L'Isle  Alexandria,  ou  Aracia 

pO.  o|2p.  O 

Sagdana  p4.  o]  2 7.1  5 

En  la  mer  Indique^ 

Méridionale. 
Diu,Barace infula      11t.  o 
Helïùgeris  110.  o 

Heptanefia  113.0 
Qu'\\oâ,Tricadiba  Ànf  1  13.30 
Quai  p  e  n  ea,  Peperina,  i nfula 

115.0] 

&sÇ\kiTr'mefiafmfula  116.20 
Leuca  1  1  8.  o 

Zeilan5N^g*râ       122.  o 
BaiTe }Baz.acata,  Isle  ou  les  gens  vont' 
tousnuds,&  rappellent  Aginates 

14P.30I  p. 40 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

V  z  Selon 


i  5»  0 
12.30 
13.  o 

1 1.  o 

1 2.40 

1  2.  O 
1  2.  O 

12.  O 
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Seconde  partie.  Je  la 


CE/3/2  la  defcriptlon  des  Géographes ,  les 
^Moluques  font  cinq  Lies  apfes  près  de 
VEquinottial,  de  [quelles  on  ameine  par  na- 
niresfiwgsmbre,  doux,  Canelle,  Noix  muj 
cates,&  autres  manières  defyiceries  endi- 
uerfes  parties  du  monde,  llya  vneinfnité 
d'autfes  Jslespres  deceftes  cernais  non  pas 
fi  fertiles. Tous  les  habitant  de  ces  Isles.font 
Gentils,  excepte  aucun*,  qui  je  font  faicï 
Chrefliens ,& font  baptifez..  Oultreces  if 
les  ilen  y  a  encoreid 'autres  en  cefte  Mer , 
les  babitans  defquellesviuent  de  larrecins, 
&  brigandages ,  les  femmes  y  font  fort  bel- 
les,le  j  quelles  vont  toutes  nues  5  excepte  les 
parties hanteufesfqlles  ontcouuertes.Leurs 
maifons  y  font faiclesde  bois,&ont vne  ma 
nier e  de  bateaux  ou  nacelles  ,  auecques  left- 
quellesilz.  nau'tguentpar  vne  ji  grande  dex 
terite&  vifteffe,quyil  fembleq 'telles  voilent. 

Les  J-sles  des  ^A  ntropo 

phages5qui  mangent  chair 
humaine. 
Sinds,tto\s  Mes,  qui  font  Ce!ebes,Gi- 
lo!o,&c,4mbuan/*ufr.  1  52.  o|  8,40 
Bonne  fortune  TsIe,ou  Agathidamonos, 
a  prêtent  Burneo,  Auilral. 

145.15]  4.15 
Cinq  îshsBaruffd,  dont  les  trois  (ont 
MindanaOjCailoii,  6c  Subut,  Auftr. 
.  ^  152.40I  5.20 

Trsir  autres  Is les  des  An 

tropophages  nommées  Sabadi 
ba?5quifont  Cainon,auecdeux 

autres  prochaines  a  icelle. 
Le  milieu  d'icelies  vers  le  Midi 

160.  o|  8.30 
UhadtjJ.  ■-.fuh,c'eft  a  dire^Iile  de  l'orge 
fertile  d'or  &  d'argent  ,  maintenant 
NouaGti:nea,Au(i,  \67.  o|  8. 50 
Les  troysJsles  des^atyreSjdôtlesha 
bitans^omcttS  on  diront  queues 
Auftral  171*  ©l  * 


Dix  fsles  appeîlèes  Maniole,  a  prefent 
rsl:s  de  Pracel,  ou  croîit  U  pierre  Ai- 
nunt^ou  Herculîennejcpji  attire  a  fôy 
le  fer ,  &  msime  les  ruuires  qui  ont 


142.  o|  2.  o 
98.  o 1 1  <>.  o 

Î02.   O j  »  S.  O 

104.  ojtp,  o 
5>4  20lt4.  1 
5)8. 20(13,40 


0.20 
3.40 
t. 30 
1.30 

7.20 


quelque  fe£ 
Polla 
Carmma 
Liba 

l  'Isle  des  homss 
L'ile  des  femmes 
Scoira,  Isle  des  Chrefiiens 

5>7.?,o|  8.  o 
Taprobanajûs  autres  foys  nommée  Si 
mundti  &  maintenant  felô  aucuns  Su 
matra,  fes  Villes  Se  Ports  font 
Margana  123.30 
Le  port  Prupîdis     t  20.  o 
Bxcchi,V\\\Q  130.  o 

Bocana^ilh  131.  o 

Lesfourccsdufluue  Ganges, 

J2p.  O 

Les  motaignes  principales  de  ce  pays 
font  Galibi  5c  Malea,  ou  ksElefans 

paiiïent. 

Addition  de  Gemma  Frifbn. 
J  Ly  a  au  golfe  Perfique,  ioignant  Car  mu 
*  meJ'IJle  Sagdane3a  6  $Jeg.  de  longit.  ér 
de  lat^j.iÇ'  Vorocbtd  ^4-2.0 \2s.3  o.Alen 
cotre  des  Ver  fes  eji  Tabïane  &  Sopta.  Plus 
il  y  a  Alexandrie ,  ou  Aracia}  a  ço.degr.  de 
long.de latit.  29. 3.0. Plus  en  la  Mer  Indiqut 
eft  Carmina,a  102.de  long,  latit.18.  Liba, 
1  Ctf  o  |  iç .  o .  Celles  qui  font  près  Gedro fie, 
dicte  Gefl,Afea,Codana,  Baracajefquellet 
(ont  ïjles  de  nul  renom.Senfuyt  après  SeyU 
na,quï  efl  grande  ifle  &  riche,  &  enlaqlle 
croiïïforce  ejpicerie  corne  on  dill  ^principale 
met  la  canele,  &  le  gingembre, &  a  vne  tref 
haute  motaignejaqlle  iUappellent  le  mont 
Adam.Car  les  habitas  de  cepays  U}cuident 
qu'Adam  ait  faict  pénitence  en  cefte  motaig 
ne,elle  efl  fous  nSjeg.de  log,  auecqs  $oemi. 
&  de  lat. 6.4.0.  En  après  vient  h  Taproba 
1 0  [  w,$ejl  la  plus  grade  Ip  du  médejaqlle  efl 
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4 prefent  Me  Samotrajn  Sumatrajiqlle  bitans defquelks  portent  des' queues  ,  telles 


G  arc  tu 
Phelicus 
Irena 

CalandadruA 
Arana 

Bajft 
Balaca 
Alaba 


1 


ejî  fiche  de plufteurs  chofes&  fort  puiffate, 
au  Roy  de  laqlle  ejt  dcfylu  engedrer  enfant, 
afin  que  le  Royaume  ne  démette  héréditaire, 
les  Portuguez.  difentq  liée  fia  prefent  dtui 
fée  en  4. Roy. tûmes,  lefquelz,  font  tributai- 
res agrandcham  Empereur  desTar  tares, 
&  de  toute  la  Scytbie,£  eft  Prince  treftuif- 
fant.Les  habitons  de cesi  Ifle  cobicn  qu'ilz. 
rCayet  ccgno'tffance  de  la  foi  chrefticne,ft  es? 
ceq,lz„  obciffent  aux  lolx  &  a  raïfon.Ilz,  v- 
feut  de  tiionoye  marquée d 'or ,  d'arget  &  de 
cuyure.Cejle  IJle  enuoy:  le  poiurc  en  abodan 
ce,çr  destrefgrandsElefans.Ç^efi  ce  qu'en 
dtel  Louis  le  Romain.  PtoLreciteqlle  eftoit  Gumara 
f /traitant  dicte  Simonlde,& enfon  teps  Sa- 
Ùque>&  que  les  peuples  d'f celle  fappeltoyet 
d'vn  comun  nom  S alas,  &  qu'ilz.  portoyent 
tous  habit z.  de  femmes.  Enuiron  laTaproba 
tiefe  trouuetdes  trouppes  d'ijïes  iufquesau 
nobre  de  137  8.  defquelks  toutes  fois  fe  trou 
tient  les  noms font  Namgeris}Cory ,  vers 
le  Septentrion,  Vangena,  &  Canathra  du 
(ofte'de  Portent .  Et  par  eccypeut  on  croyre 
que  Samotra  érTaprcbanefont  vne  mefme 
dequoy  néanmoins  plufieurs  ont  doute.Sui 
tiantla  mefme  coftefe  trouuet  Egidiû3Or- 
neost& Ammina.Monacha  eft  feus  VEqua* 
teur  ,Qarcus  ,Phihgw ,  lrena,Calâdadrua, 
qui  regard'et  le  Vol  Amar clique  fur  leur  He 
rnifphere.Du  cofte  de  Midi  de  Taprobane  eft 
AranA,Bafj.i^Balaca,Alaba,&Cumara.En 
lapartdyOiict  eft  Saba3fow  VEquinolïial. 
Zïbala  fous  le  premier  parallèle  Arctique , 
Jslagadebafous  le fecddfbufuar*  quaftfous 
le  tiers.  Il  y  a  huître  ce  les  Isles  Maniole,ou 
Isles  de  ?  vaccina,  font  dix, deux  degrez,pltu 
baffes  q  l'Equinohial3Èt  les  habitans  font  QVcobena  ï$lc 
mangeurs  d'homes,comel'on dicl,6^  l*  pier  Zanzibar,  ïeîe 
te  aimant  attire  afoyles  natures  %  font  fer  Zanzibar,  Ville 
rées  ou  clouées  de  fer,  &  les  arrsfie  corne  lo  ômarn  ora,îsle 
diiï.  Tout  a  l'liroît  du  deftreit  d'or  font  les  Dina  Margabia 
isles  Baniff^s.  Suides  ,&  Sabadices,  ou  les  ha  Dina  Arobtj 
bïtasfont  'aufi  ntageurs  de  chair  humaine.  ■  Iona,  Isle 
imlémciii Ûjalss isksàss Sœtjtssjes ha  [£aJienzuan, rsle 


que  les  peintres  les  dépeignent. 

fly  a  alentour  de  la  Ta 

probane,i378.  Mes  >  entre  le£ 
qllesies  plus  renommées  font  celles. 


r  z. 
!  * 

CL. 


J  • 

Z^,EquinQc"tial 
Ztz.aU,  «2 
Nagadiba} 
Sufuayt  , 
Ammina 
Monacha 
Egidiorum 
Orneorum 
Canathra 
Vangana 


\  1  5.  ? 

I  2  0. 

12  1. 
125. 

ti6. 
ttp. 
131. 

m- 

1 3  5» 
Septcnc.  535. 

*3  5- 
117. 
f  15. 
1 18. 
11p. 
1 2 1.40 
1 20.1 5 

Addition  de  Gemma  Frifon 
/^»£  quifenfuit  eîi  tiré  d'aucuns  auteurs 
nogueres  experimenteztcarles  Portu 
guez,  trouuet  pour  le  iourdhuy  qu'il  eft  tout 
autrement.  Madagafcar  jfle  deS.launt, 
anciennement  Menuthia$,ver s  le  Midi 

105.0I23.30 
Cefte  Isle  de  Madagafcar  a  des  motaignes 
de  Sandal.  Il  y  a  auft  des  Eléphant  ^Lions, 
léopards,  ethynces  .  Item  diuerfes  maniè- 
res à?  épiceries,  les  habitans  d'icelle  tiemiet 
laloy  deMahometh. 


0.40 
2.40 
3° 
30 
20 

3° 

3° 
o 
o 
o 
1  5 

!  8.30 

4,15 
4.15 
8.30 
8.30 
M.15 

1  1.20 


100. 

115. 

1  \6. 
132, 
132. 

*3  5- 
145. 

MA 


34- 
40. 

37. 

o\27 

32. 
28. 

32. 


Ho  Seconde  Partie  de  la 

Les  jfsles  en  la  grande 

•  MerOcceane. 

*  5 


o 
o 

3° 


Zipangrijfsle         250.  o 
Zipangri,  Ville  263.25(18 
Colobe,  Fille  &lsle  2  6 t .  3o|  t  2^ 
Ceftlsle  eft  eslongnee  de  la  coite  de 
Mer  quafi  300.  lieues,  &  fondes  ha- 
bitansd'icelle  idolâtres,  ilzont  or,ar- 
gent ,  pierres  precieufes  en  grande  a- 
bondance. 

Candin,lsle  250.  0I24.  o 

Candur,ouSandur,  oufetrouuent 
poiflbns  de  merueilleufe  grandeur,  q 
n'ont  quVn  œil  au  front 


204. 
220. 


1 1 
1 5 

17. 30 


Iaua  la  grande, Isle 
Iaua,  Fille  223.54 
Cobale^ille  &  Isle  220.  o( 
Cette  Isle  a  boys  &  forefts  de  noix 
mufcades  &  efpiceries,  les  habitas  d': 
celle  font  idolâtres. 
Necura  isle,qu  i  a  de  toutes  fortes  def 
picerïe,&  de  Sandal,  les  habitans  d'i- 
celle  font  au(si  idolâtres 

2TO.  0(23.30 

Peutaîsle,  les  habitans  fontjdolatres 
220.  o  1 2  5 .  o 
Angana  Isle ,  les  habitans  de  laquelle 
ont  telles  comme  chiens,&  (ont  ido- 
lâtres 220.  0I34.  o 
Iauajsle  mîneur,quia  8. Royaumes, 
&  font  les  habitans  d'iceux  tous  ido- 
lâtres 210.  0(40.  o 
Ferlech, Ville  201.  0I34.30 
Furfur,ViIle           201.  o| 3 p.  o 

Fin  desîsles  d'Afîe. 
Addition  de  Gemma  Frifon. 

DEs  Ifîes  qui  ont  efténaguerestrouuees 
iufquesicy,  nous  nous  fommetpeu  ou 
point  eslongnez,  des  traces  de  Vtolomee,  & 
des  anciens  autheurs:  mais  maintenant  co- 
rne ainft  f nt  qu'au  lieu  ou  Ptolomee  a  def- 


l'Equateur ,  &  que  les  autres  y  ont  encores 
adioujïéle  RoyaUme  de  Var,Moabar,&  au 
très  contrées  fansaucunt  raifort  certaine , 
&que  après  tant  de  nauigatwnsfaittes  tat 
deçà  comme  oultrc  l'Equinoclial ,  on  n'ait 
encores  trouue  aucune  terre  ferme ,  mais 
quafi  vn  nombreinpii  d'Islesjious  traifte» 
rons  en  brief  delà  fituation  d'icelles,  c'efta 
fçauoir  ce  que  nous  en  auons  recuelh  &  mis 
comme  en  vn  abrégé  d'vne  lettre  de  Maxi- 
milran  Trasfiluain  perfonage  digne  de gra 
de  louage  pour  fapreudhomie,&  honefieté, 
&  pareillement  pour  fa  grande  doctrine, & 
enoultre  des  nauigations  de  plufieursEf- 
paignols, 

La  première  Isle  qui  f  offre doriques  eft 
Iaua  la  Maieur }  le  Roy  de  laquelle  domine 
par  fus  les  Roys  des  Isles  votfinesj& fi  eft  elle 
mefmediuifeeen  quane  Royaumes  Jcus  15; 
degr.de  long.  &  delatit.8.  Laplujpartdes 
habitas  ficelle  font  mageurs  d'homes. Car 
Ut  tuent  les  malades  efquelz  n'y  a  efteran- 
ce  de  viejes  delimans  parce  moyen  de  longs 
t  orments  de  maladie.  Ait  fi  vendent  itz.  pè- 
res &  mères  caffez.  &  affoibhz  de  vielleffe, 
&  qui  ne  peuuet plus  trauailler  aux  autres 
pour  efire  mangez,  félon  la  manière  défai- 
re des  Maffagetes.Ilz.  font  quafi  tous  idolâ- 
tres. Et  toutes  foys  fi  ontili  certaines  loix 
&  ordonnances  équitables ,  aufquelles  Hz, 
obeiffent.  Hz.  ont  abondance  d'or  &  de  cui- 
ure. 

Ilyaen  après  Iaua  la  moindre,  laquelle 
eft  fous  mef ne  longgude, latitude  s.  Merid,  ' 
VhlePorne fous  la  long,  de  174.^,4.  cefte 
mefme  eft  aup  diète  Hume,  a  eft  fi  grande 
qu'a  peine  la  pourroit  on  enuironer  en  lefta, 
ce  de  troys  moys,ies  habitas  de  laquelle  font 
Gentilz.,qui  gardent  toutes  foys  trefeslroi- 
temet  les  loix  de  paix  &  amitié. leur  s  mai 
fons  oupluftoïi  loges  font  fort  petites,  fai- 
lles de  boys  éde  terre.  Hz.  prennent  autant 
de  femmes  con  me  Hz  en pet, •net  nourrir. 


•>  j      '  '  j  +tinin,*  iviiunt  if*~  cri  j/cifitci  nourrir. 

cm  Qattigara%  qui  feUed fort  loing  oultre  II  font  du  pain  de  ris,  &  leur  boijfo  n  eft  vne 

liqueur 
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liqueur  quiluirent  des  feuilles  de  palmes  pit 
le  es  épnffee  s  ,fdz.  font  malades  Ùz.  boutent 
du  vif  argent  pour  fe guérir,  et  a  'mfi  main- 
tiennent leur  fanté.Cjsle  Isle  est  fort  abon 
danteen  perles ,  et  dift  on  qurtl fy  en  trouue 
Quelques  foys  de  lagrojfeur  d'un  œuf  II  y 
aajfez.presdeladeuxlsles,  Jous  lalengit. 
de  iSo.deg.ou  enuiron,&  latit.S.elles  f  ap- 
pellent Bibalon,  &  Cimbaubon  ,  ou  ondicl 
qiCily  a  des  Crocodiles  ,&  vn  arbrejes  feuil 
les  duquel  eflans  tombez.,prenent  vie,  &  co 
mencent  a'fi  mouuoir  comme  animaux  ay- 
ans  vie. 

lly  a  encores  Puloa,  qui  porte  figues  en 
Abondance, fous  lalongit.de  i/ç.deg.io.  & 
^o. délai .  Pauilonga,efl  habitée  de  Mores 
noirs, fous  la  longi.de  iSi.  latit.  14.20 .  lly  a 
encores  en  cefle  traitte  plujieurs  iflesefyar 
fesça&  la,par  la  Mer, les  longitudes  &  U 
tit.  defquelles  fontiufques  aprefent  incer- 
taine s, de  fquelles  font,  Baxbay,  Cathigan, 
BoholiCulon&  Canghu.Subuth  ljle,fomla 
long.de  îSçJatit.  10. n.minut. Plujieurs  ha 
bilans  de ceslelsle  furent baptifez,  enuïron 
Y  An  if2S.efmeuz.  a  ce  faire  par  vn  miracle 
fait!  en  vn  poure  malade ,  du  tout  atténué 
et  deflitut  de  toute  ejperance  de  viure ,  qui 
fut  a  l'inuoeation  du  nom  de  le  fus  Chï'tfl , 
reflabljen  bonne  fante,  le  tronc d\n  ar- 
bre quafi  femblable  a  la  palme  leur  fer t  de 
pain,  et  leur  hreuuage  eft  le  iuïl  des  feuilles 
de  Palmiers, 

Tirant  de  ce  lieu  fur  le  Midy,eft  Tlsle  Maf 
fana,  les  habit  an  s  de  laquelle  ne  font  copte 
de  Ver, dont  Hz.  ont  trefgrande  abondance , 
car  Hz.  baillent  quelques  foys  grande  quan- 
tité d'or  a  trocque  de  vétilles  et  baliuemes. 
effle  gent  ef  fort  agile, et  vont  tous  nudz,, 
Çinon  qidlz, çnuurentleumaîure .  Lesfem 
me  s  font  counertes  depuis  le  nombril  en  bas 
p  or  tans  les  cbeueux  longz.  iufques  aux  ta- 
lons .  Ces  femmes  crient  ,brayent,et  fe  la- 
mentent mi  fer ablement  a  Tenter  rage  etfe 
yulture  de  leurs  maris,  feconchans  fur  ie 


corps  mort  bouche  contre  bouche ,  et  mains 
contre  mains. 

Mauthan  cflfous  la  latitu.de  10.  degr. 
non  quêtes  loin  de  Subuth  .  Leshabitans 
de  cejle  Ifle  font  bons  guerriers, de  quoy  Ma 
gellafeitlejprcuue  quad  il  fut  par  eux  occis 
auecqs  plulieurs  de  f es  copaignos  .Tirât  de 
la  vcrsLcuanté  Ceptentriofe  trouuetplu 
fleurs  lsles,Zuluan,Buthuan,CaUgan,  & 
Inuacauajefquelles  font  riches  de  toute  for 
te  d'efliceries ,  qui  font  en  pris  &  eflimeen 
noflre  contrée.  Le  milieu  de  toutes  icelles  eft 
lalong.de  1S5.latit.10. 

Gilolo}ou  Sylole,  e(l  Jjle  fous  la  longit.de 
\86.Ut1t.2 .  Le s  habit ans  d'ic 'elle  tiennent 
pour  Dieu  tout  ce  qui  f "offre  premier  eniét  a 
eux  le  matin :  quoj  que  ce  foit.  Et  en  ce  lieu 
croijfent  des  rojeaux  qui  ontvn  pied  en  ron 
deur  portas  vne  eaue  %  effort  bone  a  boire, 
&  difent  qu'en  cefle  lsk  les  femmes  conçoi 
uent  du  vent. Tendant  de  cefie  Isle  vers  Po- 
rtent,tant  deçà,  comme  delaVEquinoiïial, 
&  en  bien  peu  de  diflancefont  les  nobles  if- 
le s  Moluques ,  par  le  bénéfice  defquelles  eft 
quafi  tout  le  monde  remplj  d'efyiceries ,  & 
font  cinq  en  nombre\{Iidore,Taranate,  Mu 
thil,Mare,  &  Machian .  Tidore regarde  le 
Septentrion  quafi  a  demi  degré .  Cefle  Isle 
eftgouuerneeparvn  Euefque  qui  a  ordinai-, 
rement  quarante  femmes.Taranaieefl  vers 
le  P  oie  Antar  cliquera  40.minut.de  l'Equa* 
teur.  Machian  a  qu\nz.e  minut .  Muthil  eïl 
fous  l'Equateur .  Les  babitansd'icelle  font 
payens,&fortpoures ,  car  il  ne  croiflrien 
en  ce  quartier  la,finon  d'ejpiceries.  Hz,  font 
croupiffans  &  cachez,  en  petites  logettes , 
fort  baffes, & finalement, comme  dtiïMaxi 
milian  Transpluain  3  tout  leur  faittefl  piè- 
tre,et  n'ont  rien  de  bon,finon  lapaix  et  re* 
po  s, et  leurs  épiceries.  V  arbre  qui  porte  les 
giroffles,  et  croift  en  ces  Isle  s  la  fort  haut}  a 
les  feuilles  femblables  a  celles  d'vn  chefne, 
et  ayant  lagrojfeur  de  la  moitié  d'vn  home, 
il  fen  y Vf  en  ameumfmî $ar  le  haut,  et  du 

milieu 
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milieu  d'icetuy  firtent  quelques  branchetîes 
comme  font  celles  du  laurier, kfqueV  es  fefie 
dent  affez,  au  large.  Etlesgiroff.es  qnous 
Appelions  doux  jour  la  repmblance  qu'ils 
ont  a  noz,  doux  de  fer  font  Par  crocbetz,au 
houîdes  brandies,  Ceji arbre croift  princi- 
palement en  trojs  Isles  ^  aranate,!idore^et 
Machian.Mutilncus  emoyeU  candie ,  qui 
efil'efcorfe  â'vn  arbre prodmfant  force  re- 
tett  os, laquelle  efcorfi  efi  haslée  et  rofiie du 
Soleil .  Apres  ces  Isles  il  f  en  tr cuite  encor es 
beaucoup  d'autres  vers  le  Mm)  la  plufgran 
de  def quelles  esl  appellee  BadanJcy  croift  la 
noix  muguet te,qni  a  double  couuertwe,  cel 
lededehers  esl  bois ,  et  celle qmembrajjcU 
noix  efi comme  vn  peau  délie  ,  ce  que  nous 
appelions fieur  de Muguet  te:  les  Efpatgnolz. 
la  nomment  Macis.  A  l'entour  de  ce fe ci  il  y 
4  douze  petites  Isles  fous  la  longit  de  1S0. 
àeg.et  fixdelat.Aufiral.  En  ces  Isles  croifi 
partout  le  gingembre  partie  de  fiy  mefme, 
et  partie  effant  plante. Cefl  la  racine  â'yne 
certaineherbe  femblable  qui  produit  le  fafi 
fran. 

llyal'I(leAmbuon,fous  la  lcng.de  187. 
30.de  lat.ô.Auft.  Les  habitans  de  cep  lfte 
font  mangeurs  d'homes.  Et  après  cefieisle 
efi  Buruvers  le  Ponet,fous  la  longtt.de  ïS 3. 
lati.ô.Aupal.Tcnetumefi  en  la  mefme lo~ 
git.&  3. degrez.  de  lat.Aufi.  les  autres  fut 
amt  après  qui  font  lœboan,Bachian,&Ca 
auecques  plupur  s  autres  petit  es  Isles , 
lef quelles  nous  la'tffons  la  pour  l'incertitude 
de  leurs  afiiettes  .  le  ht  un  efi  qu'en  l'vued't 
celles  (ont  les  Pigwees  ou  nains. Sallc.cb}lsk 
des  margeurs  d'bowesfius  la  lat.de  3. deg. 
Auf.  Malua  efi  f -au  U  long  Je  172.  deg  rét, 
latit.S^O.Aufiral. 

Nottgucrcs  tomg  de  Ufil y  a  des  hommes 
d'vne  coudée  de  hfVMeur,cr,i:e-ra]>pertotcnt 
leurs  voi  fas  ,an  ont  les  oreilles  fi  îrefgran- 
des,qtte(ecoru:hwsfi,rlv;h%  iikfecouurêt 
delautre .  umor,efi  yne  Isleapz.grande3 
[omit  bng.de  i7Stdeg,&  de  IdUs.Auftr» 
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Les  femme  s  de  ce  fie  Jsle  portent  oreillettes 

&  brtjfeletz,.  le  Sandal  croift  la  en  abon- 
dance^ lequel  iU  recueillent  en  certain  teps 
prefx,&par  obfiruaiion  du  cours  de  la  l  u 
ne.  Il  y  a  en  la  MerOceane  vers  l' Amérique 
deux  Isles }  qui  fe  nomment  les  IsUs  des  bri- 
gands,f  m  l'Equincclial .  I  es  brigandages 
des  habitans  d'utiles  leur  ont  donne  le  nom 
quelles  ont.  Ces  gens  la  font  p cures  &  dû- 
gens,  les  femmes  y  font  fort  belles,  port  ans 
longs  &  nçirs  cheueax,®-  vont  tome  nues, 
hors  mis  qu'elles  ont  la  nature  couuerte  dyv 
ne  petite  peau,  corne  d'vne feuille  de  papkr. 
leurs  m  Ai  fins  (ont  de  his ,  &  font  lettrs 
itclz,  de  certaine  paille  de  palmier ,  laquelle 
efi  ajfez,  molle  .  Ilz,  fiauent fi  dextrement 
gomemer  les  b  arques  >  gfe.  ont  faille  s  d'v» 
tronc cr eufe ..qu'il femblc proprement  quelles 
voilent. pwnjirans  ores  laproue^  tantojl 
la  pouppe,  et  auoit  chafeune  fcugouuer* 
ncur. 

Il  y  a  puis  après  deux  Isles  infortunées, 
fous  la  long.de 240.  deg.  etlat.23.30Me- 
rid.  Elles  ont  efié  a  'mfi  appelîees  pour  ce  que 
quand  la  flotte  desPortugne^y  aborda  0% 
les  gens  eftoyent  quafi  tous  morts  de  faim, 
il  py  trouvèrent  aucuns  vîmes, m ak  les  vei 
rentèu  tout  de  fer  tes  .  S'ilyrefïeen  oultre 
quelques  autres  \sles,eomn;eilen  r efi  e, dont 
nous  n'avons faitl  mention,  ou  bie  elles  font 
petites^  elles  ont  tfie  obmifispeur  cequiî 
n'y  a  rien  de  certain  quant  a  la  fituation  i'i 
celles, tt  ne  fi  dotbuet  esbahir  leslecleurs,fî 
les  longitudes  et  latitudes  que  nous  mettons 
ici,  font  aucunetttet  dtffeutes  de  celles  qu*ot 
en  feigne  les  autres.  Car  sous  auons  compte 
les  longitudes  prenant  de  Leuant  en  Potit, 
et  les  autres  tout  au  contraire. Nous  auons 
pris  la  latitude  filon  le  milieu  des  Isles ,  ce 
que  les  autres  ont  rapporte  feullement  au 
lieu  de  leur  abord.  Aup  ne  faut  ilfefmer- 
uetllerde  U  grande  dïuerfité  des  longitudes 
eztre  ceux  qui  au  iourdbuydefcritiet  tesRe 
gkîis*  Car  ceux  qui  voyagent  en  vne  et  au* 
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tnfa'ifon  en  ces  Ifles  la,ne  tombent  pas  tous 
iVvn  Accordée  qui  fe  fait!  par  de  qu'tlz,n'ot 
l'art  d'Aftronomie}ou  pour  tant  que  les  Por 
tuguez.  metiet  les  Molucques,  ou  les  autres 
Ejpagnolz:  les  tirent  plus  vers  l'Amérique , 
[efforçant  tant  l'vne  que  l'autre  partie  ti- 
rer a  foy  ces  Ijles  qui  font  fi  nobles  &  riches 
lesquelles  je  terminent  a  »  80.  deg.de  longi 
tude,  ce  qui  fe  f  ai  ft  certainement  auecques 
grand  erreur.  Attendu  que  l'vne  defeription 
diffère  de  l'autre  a  lalong.  de  quafi  3  o,</<?- 
grez. .  Mai*  nous,  qui  nepouuons  vuiderce 
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procès  fans  expérience >amns  [uyui  les  de  f  cri 
ptions  des  Portuguez,,  qui  nous  ont  efte  co- 
muniquees  par  Maxtmilian  Tranftliûm  per 
formage  de  grande  eruditïo  &  auttarité  en 
uersl' Empereur  Charles  le  Quint  no  fin  Em 
pereurjuquel  il  les  audit  receues .  Et  file 
temps  nous  apprend  autre  chofe,neus  ne  fe- 
rons difficulté  d'a\oujier  foy  auecques  Ptolo 
mec  aux  obferuaùons  des  plus  nouueaux , 
pourueu  quelles  f  jjent  confirmées  par  rai' 
fon. 

Fin  desIsIesd'Afie. 


Defeription  de  l\Amerique, 
&  de  fes  Isles . 


Le  milieu  d'icelle  contre  le  Midi 

3  30.  o]  1  o.  o 
Elle  a  en  longueur  quafi  750  lieues 

d'Alemaigne. 
De  largeur  enuiron  525.  lieues. 

Defeription  de  la  cofie^ 

d'icelle,  qui  efï  de  la  part 
d'Efpaigne. 

Arcbay,Chedbnele  303.  o|  5.  o 
Môtaignès  rreshautes  312.0]  3,^0 
ÇapcfEffailô  317.  c 

Legolfe  d'eaue  douce,  AuOr 
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,  322.  oj  5,  o. 
II  y  a  en  ce  genre  fept  Jsles  ,  efnuelles 
ferrouucïscpeiks  S.  pierres  piecieu- 
fes. 

Rio  grande,  A  uHr^i  32  9.  o|  4..  30 

Les  bouches  delà  *Mwiere 

Cambalcs  AuOrai  3  3  2. 40  [4..  o 
S.Roch.Aullral  3^4 l'.oj  '8.15 
S.Vincent  345.0]  12.10 

Ici  trouua  Magellan  géants  de  dix 
piedzde  hauteur  ,  345,  0  ?4,  o 
fUuièredejJacqtics  25^0  2 '2. 20 
RlukrcaçSrude  "'H,tî.'  c  27.^ 


L'autre  cofleOccidentale 

demeure  incognue. 

Addition  de  Gemma  Frifon. 

A  Merique  tient  fon  nom  d'Americ  Vef- 
"^^puccseluyqml'a  trouuee les  autres 
l'appellët  Brafihfelle  eft  ifle  ou  terre  ferme, 
on  nen  fçait  encoresrien  de  certain,  les  ha 
bîîans  d'icelle, ,  qui  approchent  le  plus  près 
del'Equinpclial,  font  appeliez.  Camb aies } 
gent  tre{crudle,&  qui  font -Mangeurs  dlia 
mes.  qui  meinem  guerre  tr espère  contre  les 
.ndïioiisvoïjines^o-'  tous  ceux  qu'ils  peuu'et 
prendre  ,  liz,  les  tr  an ff  orient  en  leur  con- 
trée :  Hz,  mettent  incontinent  ies.maf.es :a 
mort ^ -en  mangetla  chah  rofite,pncume 
autrement :ou  Ituro fiant  les<>eùtoiïes,ilz, 
les  cngraiffent  pour  puis  après  les  aÉ&  te- 
nais les  femmes  pour  eftlaues,  quàtaure- 
ftejlz,  font  tout  nudz,, 

Ceux  qu'on  trouue  fuis  après  oultrè  le 
cercle  du  Capricorne ,  font  déplus  douces 
mamsiesfîlz»  n'adorent aucune ckofe  pour 
V>teus&  viucni  feulement  félon  la  loy  &  m 
fiwâdenawe^.  Au  fur  plus  }ilz»  vont  tous- 
tiud^tant  homes  que  femmes  3fimnqles 
X  au- 


/ 
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aucms  fe  font  certaines  mmelms  de  plu  I  ue  le  pays  du  Perufim  U  long  ieioo.  Ut\ 

mes  de  papegais,  attec  vne longue queue  âer  tude  méridionale  S.Q.&  10.  Ccfle  Région 

titre  lesejpaules  :  au  resle  Hz  gardent  foy  la  esl  ft  abondante  en  er ,  qu'Ut,  en  font 

en  mariage,  Hz,  Ce  percent  les  leures,  les  0  -  mefmes  des  vaiffeaux  pour  fer  uice  le  plus  vil 

mjtesjnefiMS  les  parties  hoteujes,&  vous  qui  foit .tellement  que  mefmes  aucunes  mai 

ornent  tout  cela  de  belles  pierres  precieufes  fons  en  font  efte  couuertts.  On y  cueille  les 

qui  fi  montent  par  le  debors.U  n'ont  qua  grains  deuxfojs  l'an ,  &  fi  miment  pref- 


fi  aucune  forte  de  metal,& pourtant  ilz,  ar 
ment  leurs  dardz.  d'os  ,  cjr  treufent  les 
troncs  de  boys,  dont  défont  leurs  najfelles 
auecques  cognées  de  pierre.  Hz.  font  tresbos 
archers è  trefexperts  en  l'art  de  nauiguer, 
fort  légers  a  la  courfe.  Cefit  contrée  la  eft 
appelUe  Braftl,  oupaysdespaptgays. 

Aprocbantphu  près  du  Pôle  Antar clique, 
fous  la  latitude  de  48. devrez.,  ou  tnuiron, 
ïly  a  vne  autre  nation  :fi  légère  a  la  courfe, 
qu'il  femblequ'iUpourroyent  deuancer  vn 
cbeual,  lefquelz,  on  pourroyta  bondro'ift 
appeUer  Geans,  confier é qu'il  nefe  trouua 
Portugais  qui  leur  peuft  venir  iufques  a  la 
ceinture.  Ces  hommes  cy  font  vagabonds, 
&  n'ont  pour  toutes  habitations  finon  peu 
tes  cabanes:  qu'tlz.  tranjportent  aueceux 
quand  tlz  dislogent.  Hz.  fontpouures,car 
leur  contrée  ne  produit  rien  de  précieux.  Ut, 
fi  couurent  de  peaux  de  biftis  (auuaget^ 
font  affez.  bie  &  gentilmet  ceufùes:  ilz.  vot 
toufioursgarmz.  de  fort  grands  arez. ,  & 
fecbesJU font  toduz.  encoronenomemoi 
lies,  efiarit  ce  qui  en  refie  retors  ®  cor  dél- 
iez, aucc  vne cor  de  de  laine,  en  façon  d'vne 
torche q  les  viliageoyfes  port  et  fur  la  te  fie , 
pourayd:r  le  farde  au,  &  la  Uz-ficbêt  leurs 
fecbes  quand  k%  vont  a  la  ebaffe.  Quand 
Hz,  font  au  tratch  delà  mort, grand  nom- 
bre dejprttz,  maltngs  fe  viennent  prefenter 
a  eux  en  telle  figure  quon  les  nous  peint  par 
deçà.  Cep •partie dont  mus  auosdefia  par 
le  a  cfie  vifitee  par  les  nauigations  des  Pot 
tugais,qui  ont  trauerfe  oultre  icelle  iufques 
aux  IslesUoluques.  Et  depuis  peu  d'anees 
ençaonaau\li  commence  a  defcouurirla 


ques  de  tonus  fortes  de  bejles,  &  fe  vante 
de  n'auoir  aucunes  befies  dangereuses  ou  vt 
nimeufes.  Il  y  a  beaucoup  de  bonnes (Vidis. 
&  mayfons  Royales,  lef quelles  font  munies 
deloix  &  d'armes.  Us  habitans  de  ce  pays 
fontaffez.  humains  &  courtois ,  cjr  trafi- 
J  que nt  auecques  les  étrangers  qui  fe  vienne  t 
redreen  ce  pays  la:  &  la  plupart  d'eux  ont 
rteeu  la  foy  de  Iefus  Cbrift. 

Lautre partie  d'Amérique ,  quifeftenà 
di l'Equateur  ver s  le Septentrion,  tfl  %our~ 
nettement  vifitèe  &  habitée parla  Ejpaig 
nolz..  Or  Us  cotr  as  de  ce  pays  font  Parias , 
Cut an ,  le  Daritn ,  dont  vne  par  tue f  [u- 
(îroiti,  ifiant  des  deux  coflez.  rongée  de  U 
Mer,  qu'elle  n'a  que  quatre  lieues  de  large 
ftultment, ayant  d'vne  part  la  MerOccide» 
taie,  à1  de  l'autre  celle  de  Midi.  Et  combien 
que  les  peuples  de  ce  pays  ne  foyent  Chrefti- 
ens,  fi  eft  ce  toutes  foys  $lz.  vfent  de  boues 
loix  &  police,  &  ont  aucuns  leurs  facres 
&  cérémonies, les  autres  tun  tiennent  au» 
cunes  somme  font  ceux  de  Parias .  Ilz.  dor- 
ment fur  des  littz.penduz.,  &  font  leurs 
maifons  femblables  a  noz.  cloches:  au  de-, 
mourant  ilz.  ont  or  é  piernspneaufesen^ 
abondance. 

Les  Régions  qui  viennent  après,  font  la 
Elonde,& le  pays  desRaccallaos,le\queUet 
ne  font  pas  fort  vifuéa,ftce  n'efl  iscoftts. 
Il  y  a  in  afi  tndroicl  des  contrées  fort  fer* 
tiles,tant  d'or  comme  de  tout  beflailjes  ca 
pagnes  fort plaifantes  .hautes  mont  aiguës 
&  belles  Riuiens.  lis  Villes  trefgeniUmét 
baflki  Jmaifonnées,&  munies  di  tours }  tel 
limmt  que  aflt  contra  U  nedoïbt  in  ceci 


ajtc  Occidêtak  MAtm'wu.9*  a  trou\gu£res  di  retour  a  ttojtre  Europe,  Les  ptu 
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fks  decefieKig'm  font  Ambles, &  quteon 
uerfem  &  tr  Aillent  familiairement  auec- 
ques  les  eflungersiLA  plufpArt  dentre eux 
viuent  de  poison ,  Us  âmes  fe  nourrirent 
(Uferpents, 

Entrs  toutes  Us  V'tlUs  qui  Ufe  trouuet, 
Un' en  y  4  point  de  plus  excelUnte^e  plut 
grânâe  que  lemislitanjaquelleefl  félon  m 
fire  description  fttuéequafi  fous  Je  tropique 
dit  Capricorne ,  &  esl  .bien  forte  d'afiette. 
Cdr  elle  eflaftfe  fur  vn  grand  Lac,  pUn- 
ch'e  d'vne  infinité  de  ponts  flui  ont  yffuesde 
toutes  parts,  &  ornée  dt  bafiimens ç^pour 
reyent  cftre  compareicaux  ouurages  de  Dé- 
dains. Les  babitansdyicelle  fcauent  lire  & 
efcrire.  Il  en  y  a  plufieurs  qui  veulent  'tein- 
dre ce  fe  portion  de  terre  a  tAfey&  difent 
que  ceft  terre  fermentais  leur  raifon  efiin 
certaine,  &  pourtat  mon  aduis  eïlquon  ne 
leur  doibt  donner  crédit. 

Tonnant  ià  amener  piufieursthofesque 
iay  des  navigations  des  Ejpaignotz.  &  au- 
tres,a  fin  de  déclarer  l'incommodité  de  cefie 
defcription,  ienepropoferayqu*vn  fcul  ar- 
gument, a  finquc te  ne  fembieme formait- 
fer  du  tout  contre  celle  opinion.  Marc  Ve- 
metianquï  a  voyagé  par  toutes  les  contrées 
de  l'Inde  Orientale,voireya  habité  maintes 
années \efcrit  enfonl'turc  3  .qu'il  ejî  parue 
nu  par  la  contrée  Mangi,  iufques  a  la  cofe 
Occidentale, à"  que  U  tlfembArquaf& que 
far  vn  vent  GAtbin  ,  qui  fouff.e  entre  Midi 
&  Zepbyte,  il  a  naufgué  iufques  a  Cjam- 
fr*5&  lont  ifoo. milles  Italiques,  &  de  Cja 
àailnauigua  encor es  autant  de  milles  tuf 
ques  a  la  grande  Ifle  laua,  quafi  contre  le 
Htdi.Commet  pourrait  meiï  aller  par  Mer 
du  cofe de  Midi  a  la  grande  Ife  laua,  veu 
quril  nj  a  aucun  paffage*  Veu  qu'on  a  main- 
tenant trouuequc  cette  Ijle  efl  en  Inde , 

Quant  a  mojyie  latffe  cefte  chofe  incer- 
taine a  f  expérience  &  ingénient  des  Le c- 
Murs. 


de  Pierre  ApJan.  x'55 
Les  y/les  qui  font  au 

defïùs  de  1*  Amérique. 
Riqna petite  296.  o|io.  o 

Riqua  grand*  300.  oj  p.  o 
DesGeans  308.  oj  7.50 

DeBrafil  307.  4)  0Y10 

Lapunta  3  i"8.g.o|  4.  *© 

Efpagncla .  Ici  {éprend  le  boys  de 
Gaiac,  auec  lequel  Ce  cure  la  Vérole. 
Le  milieu  de  cette  ifîe  eft  a 

,315.   o|2<0.  O 

11  y  a  pfes  de  cefte  Ille ,  plufieurs  au- 
tres isles,  qui  font  vers  la  cofte  d'A- 
frique. 

Mer  Gallante,îsle  334.  *>|  17.30 
Todos  ios  fânc"tos ,  Isle 

3  3 2.30)1 7.  o 
DeForana,IsIe  333.  o|t8.  o 
DeGuadalupe, isle  33t.10lr8.3-a 
Ifabeila,ou  Cuba      3  05.0  j  2. 3 . 30 

jfyles  cjuifontpres  de 

Cuba. 


Yucatan 
Carijjsle 
Satmento 
La  grande  I$lc 
Carthaga 


307.  o|  1  î.  30 
310.20I24.2-0 
310.  -o\i$.  1  ç 
312.  5 1 2 7. 1  * 

31^.10|22.15 


La  cojle  de  T  arias  ^  ou 

Sccuba3&la  deferi  ptiô  d'icelle* 
Le  milieu  d'elle  2*58.  0)44.  0 
Elle  feftend  fclonià  latitude  de  1*1. 
degrez iufques  a  50. 
CaltadeMer  2^3.0)4^.30 
CabodeBonatientura,  Cap  de  bonne 
auenture  25)4.  o|  o.  o 

Le  grand^golfe  de  Paria  s 

283.  0J20  o 
LeCherfcnefé  287.30)23.30 
L'autre  cofte  de  cefte  Isle,  n'eft  enco 
res  dcfcoiiuerteiuiques  a  prefenc. 
X'JsleFside  347,0114  o 

X  2  Àddi- 


m 

Addition  de  GemmaFrifon . 

L'Ifie  Efpaignde  e fiant  fous  la  longitu 
de  sc6,  degrés,  &  22.  delaiuude, 
efi  fort  bien  cultiuêe&  peuplée  de 
Villes, car-les  Efpaçnols  la  tiennent  &occù 
pent  pour  le  tourdbuy  entièrement,  &pofte 
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car  Hz  fouloyent  immoler  leurs  propres  en- 
fans  a  leurs  dieux  de  marbre ,  en  cefle  ma- 
rùereic'efl  qu'en  leur  ouurant  la  poitrine  ils 
leur  arrachoyent  le  cœur,  &du  fang  d'ice- 
luy  arroufoyetles  leur  es  de  leurs  Dieux,  ut 
toyent  les  entrailles  dans  lefeu,&  les  bru- 
loyent,hors  mis  cela  Hz,  eftoyent  affez^fami 


dent  les  mines  d'or  qui  font  en  ice!le}&  en-\        &  benings,  cefle  Ifle  eft  fous  la  long 


tre  tiennent  ouuriers  en  te  elle  pour  eux  9  & 
pour  le  Roy:  car  l'or  y  croyt  tant  es  motaig 
nés, comme  esRiuieres.  Les  Ejpagnolz,  mef 
mes  leur  ont  moflrè a  labourer  les  champs, 
&y  batiffent  les  Villes  félon  leur  manière . 
les  naturels  de ce  fie  Ifle  fouloyït  aller  qua 
fi  tous  nudz.  Jaifojem  leur  pain  d'vne  cer- 
taine racine  ,  pendoyent  des  bagues  d'or  a 
leurs  oreilles  éa  leur  nez.CefîeljleEfpaig 
noie  nous  tnuoyele  Guaiac,dont  on  vfe  par 
deçà  comme  d^vn  certain  remède  contre  la 
groffe  vérole, 

L'iplfabellejicle  Cubaju  Verdinan- 
dtne ,ellant fous  Ulong.de  192 Mgr. & 2s. 
&  demy  de  Ut.  efiant  fortfpacieufe,  &  de 
longue  efteudue,  tant  du  cofle  de  Lcuanr3 
comme  de  Ponent ,  &  ajfez.  femblabk  a 
ii  deuant  dicte  en  façons  cy  manières  ,  eft 
defpourueue  de  fer ,  '  au  lieu  duquel  elle  fie 
Jnt  d'vne  pierre  fort  luyfante. 

Vhle  de  lucatan  eft  fous  U  tfngi.  de  2  81 
deg.ey-zo.de Un.  les habitans  dUcelle font 
bmngf;&  %  ne  refufsnt  trafiquer  auec  les 
estrarigers ,  es  font  leurs  habttz.  faicls  de 
eotton,  teint  en  diuerfes  couleurs,  Lcsfem 
mes  font  veftues  du  nobril  en  bas /y  font  fi 
treskonteh'jes}q  te  fer  ou  grande  vergongne 
qu'en  allant  on  leur  veift  le  pied  ou  la  iâbe 
defcoutmte. 

Vlsle  Cczumella,  cyù  tire  vers  L  enant, 
eft  prochaine  de  ce  fie  a ,&  a  t elles faços  & 
manières  qnelaprecedente .  A  près  ce  fie  ci, 
enmro  a  cent  lieues  de  lucatan,  vers  la  par 
t  te  d'Occident,  font  les  trois  Isles  des  Sacri 
fices.  L'exécrable  manière  de  faire  des  In- 
sulaires de  cefie  lsle  luy  a  impofe  tel  nom  d 


de  268.laty23.degr  .  lamaica  eft  fous  U 
long.de 20$. Ut.ts. 30.  Ces  Infulaires  font 
f  mblables  a  leurs  voifins  en  façons  &  m* 
nieres  de  viure. 

Il  y  a  oultre  ce  vn  nombre  d'Ifies  quafi 
infini  fousla  long,  de  flf.deg.lat.11.  entre 
le] quelle  s  fonts.  Dominique ,  Guadalupe, 
Saïncle  Croix,  les  habitans  de/quelles  font 
Canibales,des  conditions  defquelz.  nous  a- 
uons ci dejfusfaicl mention,  llyade  rechef 
fousla long.de 340. deg.& 3S.de latit.  la 
Gracicu{e,Ternera,S.Michel,laVatale,ïl( 
les.  Marie,  ïlsle  Verde,  que  les  autres  ap- 
pellent îs'le  de  Brafil,fous  la  long.de  )j4.  la 
lit.  Si.  Et  pour  abréger,  il  y  aencefteMer 
Occeane  fi  grand  nombre  d' Isles  ,  que  fi  ie 
les  vouloyeici  toutes  deferire  auecquesles 
mœurs  des  habitans  d'icelles,  celiuret  croï- 
firoiten  vn  grand  Volume  .  Mais  f  il  y  a 
aucun  qui  en  defire  auoir  plus  long  narré , 
li fêles  autres  Autheurs,  car  il  nous  a  fenr- 
ble  fujfre  de  déclarer  ici  en  brief  les  prtnei 
pales  parties  du  mode.  Et  defatïï  aufit  n'a 
ici  efté  no(lre  intention,faire  u  i  vne  entière 
defcription  de  toute  U  Cofmographie  du 
monde  vniuer fermais  vous  pourtraire grof 
fement  les  plus  grandes  &  principales  par- 
ties du  monde:  tout  ainfi  q  les  peintres  font 
qui  reprefentent  prewuicment  vne  Image 
par  ligne  &  traicls  extérieurs,  corne  font 
cellesdela  tefie, du  colJesbras,du  vetre,& 
des  cutffes.pour  puis  après  mettre  en  euidï* 
celés  moindres  éplus  petites/ome  font  les 
yeuxjes  leur  es  (y  toutes  les  icintures. 

Fin  de  Ja  Table  des  Régions 
&  Mes  du  monde. 
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Addition. 

L'imprimeur  au  Lecteur. 

Omme ainfi  foit qu'au  Liure  delà  Cofmogra- 
phie  de  Pierre  Apian,  air  efte  trai&é  de  la  par- 
ticulière defeription  d'Afrique,  Aile,  &  fcuro- 
pe,adjouftant  a  chafeun  lieu  les  degre2  de  Ion 
gitude  &  îatitude,il  m'a  femble  n'eftrehors  de 
Bliyiil  proposyd'adjoufter  aceft  œuure  ce  que  le  do- 
cteur Francifque  L0pe7.de  Gomara  ,  &  le  Seigneur  Ieronymo 
Giraua  Tarragonnois  onc  laifïe  par  eferir  quant  a  la  fituation  & 
defeription  des  Indes5ou  nouueau  Monde,Fv  n  en  fon  Liure  de 
rHiftoirc  générale  des  Indes  ,&  l'autre  en  fon  Liure  de  Cofmo 
graphie  &  Géographie  :  félon  que  lefdi&z  Autheus  en  ont 
laiffe  par  eferit  en  langue  Efpagnole. 

LA  SITVJT10^ETT>ESC^ 
ption  des  jf 'rides y&  thÇouueau  ^JMonde0  tirée  de 
l'Hiffoire  gêner  aile  des  <fndes,efcrite  eri^s 
langue  Sfpagnole^  par  leT>octeur 
Francifque  Lope^  de  Çomarœ-j. 


LA  contrée  des  Indes ,  qui  elï 
la  plus  Septentrionale,  efl  vis 
avis  de  Groenlande  6c  Iilan 
de,&  a  deux  cents  lieues  d'eltendue 
iufques  a  Rio  Neuado ,  donc  le  che- 
min n'en  eft  pas  encores  du  touc  fait. 

De  ce  rio  Neuado,  c'eft  a  dire  Ri- 
tûere  neigée,  cjui  efchec  aus  do.degr. 
il  y  a  encores  2  o  o  .lieues ,  iufques  au 
golfe  de  Maluas.  Et  eft  quali  toute  ce 
lie  cofte  aus  mefmes  éo.degrez^ell 


ce  qu'ilz  appellent  la  terre  de  Labra- 
dor, c'eft  a  dire  le  pays  du  Laboureur, 
&  a  du  cofte  de  Midi  ou  de  Sur  l'Isle 
de  los  Demonios,ç'elt  a  dire  l'isle  des 
Diables. 

De  Maluas,au  cap  de  Março  ,  qui 
ett  en  5  6\degrez,il  y  a  ôo.lieues. 

Et  de  la  au  cap  nomme  Delgado , 
il  y  a  5o,lieues. 

Et  de  ce  cap  Delgado  qui  fe  trou- 
\x;  a  54.degrez,dure  la  coite  2 00. lie 
X  1  ue$ 
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ues  dedroi&chemin.&dela  part  de 
Ponenr,iufqu4sa  vnc  grande  Riuiere 
difte  S.  Laurent,laquelle  aucuns  tien 
nant  pour  vn  bras  de  Mer,  &  Font  na 
uiguèe  plus  de  ioo.lieues  a  mât  l'eau 
Et  pourtant  pluGeurs  l'ont  appelles 
le  Deftroit  des  trois  freres.ôda  le  fait 
vn  golfe  comme  carré, &  f'eftend  de- 
puis S.Laurent  iufques  a  la  pointe  de 
Bacallaos,  beaucoup  plus  de  200.  lie 
ues.  Entre  cefte  cofte  &  le  cap  Delga 
do,y  a  beaucoup  d'isles  peuplees,qlz 
appellent  Cortes  Kealcs ,  &  qui  fer- 
ment &couurent  le  Gouffre can^en 
droicT:  fore  notable  en  cefte  cofte  la  , 
pour  marque  &iefraichiiFement. 

Depuis  la  pointe  de  Bacallaos,  Hz 
content  8  60.  lieues  iufques  a  la  Flo- 
ride, en  celle  manière. 

De  lapointe  de  Saccallaos  qui  tom 
bea48.deg.&demi)ilya  60. lieues 
de  cofte,iulques  au  golfe  de  laxiuiere 
nommée  Baya  del  Rio. 

Et  de  ce  golfe ,  qui  eft  en  peu  plus 
de  45.degrez„ily  3  zo.lieues  iufques 
a  vn  autre, qu'ils  appellent  de  los  Y f- 
leos,&  qui  eft  en  moins  de  ^.degr. 
De  ce  golfe  de  Ysleos  a  Rio  Fondo, 
il  y  a  70.  lieues. 

Et  de  la  a-vne  autre  Riuiere,  qu'ilz 
appellent  de  Jas  Gamas,il  y  a  encores 
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y  a  plus  de  loo.lieue*. 

Et  de  la  ala  Riuiere  fordàin  70. 

Et  de  la  au  Cap  de  fàinfte  Hélène, 
qui  tôbe  en  5  2 . deg.il  y  a  4o.lieaet . 

De  faintte  Hélène  au  fluue  appel- 
le Rio  Seco ,  »l  y  en  a  aufsi  40. 

Et  de  Rio  Seco.qui  eft  en  3  t  ,deg, 
il  y  a  2o.Iieues  iufques  a  la  Cruz. 

Et  de  la  au  Cagnaueral,cea  a  dire, 
lieu  peuplé  de  Cannes  40. 

Et  de  la  pointe  de  Cagnanera!,qai 
tombe  a  2  8.degrez,  il  y  a  autres  40. 
lieues,  iufques  a  la  pointe  delà  Flori- 
de .  La  Floride  eft  vne  langue  de  tec 
te,qui  eft  1 0  0.  lieues  dedans  la  Mer, 
droïtt  fur  le  Midi.  Elle  a  en  front  &  a 
2  5 .  lieues  d'elle,  f7sle  de  cuba,  5c  le 
Port  delà  Hauaua.  £t  du  cofte  de  leuât 
lesIflesBabama&Lucaya,&  pourtac 
que  c*eft  vae  place  de  grâde  marque, 
les  EfpagnoJs  fi  rerraichiflenc  ordinal 
rem  en  t. 

La  pointe  de  la  FIorida,quitomb* 
a  2  5-degrez.a  20.  lieues  en  lôguenr. 
Et  delà  il  y  a  /oo.lieues,ou  plusiufqi 
a  fyicje  ditBaxo.qui  eft  a  5  0.  lieues 
de  Rio  Seco,  leftoefte,  quieft  lalar- 
geur  de  ia  Floride. 

De  ceft  ande  Baxo,  ilz  côtentioo. 
lieues  a  la  Riuiere  de  Nïeues. 
Et  de  la  a  vnc  autre  Riuiere  appel- 


11   "'—wnnujUiiCK 

7o.heues.  &  font  ces  deux  Riuicres  iéede  Flores,piuï  de  20 
en43.deérez.  j     Delà  Riuiere  de  Fiorci 


en43.degrez* 

De  la  Riuiere  de  Gamas,  iîy  a  50 
lieues,  au  Cap  de  fainde  Marie. 

Duquel  y  a  enuiron  40.  lieues  mC- 
au  Cap  die!  Baço, 

Et  de  la  a  la  Riuiere  S.  Antoine,Hz 
Content  plus  de  1 00.  lieues. 

Delà  Riuiere  S.Antoine,iiy  a  80 
lieues  par  la  cofte  d'un  grand  golfe, 
iufqaesau  Cap  de  Areuas,quicft  qua 
fi  a  3  o.degrez. 

£>e  Arenasay  Port  del  Principe^! 


Deh  Riuiere  de  Fiorcsjl  y  a  7o.lîe 
ues  iufques  au  golfede  S.  Ffprit ,  leql 
ilz  appellent  par  autre  nom  laCulata, 
&a  30. lieues  d'eftendue. 

Derc  golfe  qui  eft  en  2  o.  degrez, 
il  v  a  plus  de  7o.lieues  ala  Riuiere  n5 
meedePefeadores. 

De  Pe(cadores,qui  eft  a2  8  .degré* 
&  demy,  il  y  a  2  o  o.  lieues  iufques  a 
la  Riuiere  de  las  Palmas  ,  presdela* 
quelle  trauerfe  IeTropique  de  câcer. 
Se  la  Riuiere  de  Palmas  alaRjuie- 
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te  Panuco,»!  y  a  plus  Je  30. lieues. 

Ec  de  la  a  Villa  Rica,ou  Vera  Cruz 
7o.îieues.  Auquel  elpace  eftiitue'e  Al 
mena. 

De  Vera  Cruz,qui  eft  a  1  p.degrez,il 
y  a  plus  de  30.  lieues,  iniques  a  la  Ri- 
uiere de  Aluarado,que  les  Indiens  ap 
pellent  Papaloapan* 

De  la  Riuiere  d' Aluarado,  a  celle  de 
CoaçacoalcOjilz  y  mettent  5  o.  lieues. 

Et  de  la  a  h  Riuiere  de  Grifalua,  il 
en  y  a  plus  de  40. Se  font  ces  deux  Ri 
uieres  en  peu  moins  q  de  1  8.degrez. 

De  la  Riuiere  Grifalua  ,  iufques  au 
Cap  Redondo,ilya  8o.lieues  deco- 
fte,  en  laquelle  font  Champoton,& 
Lazare. 

De  Cap  Red5do.au  Cap  de  Cotoche 
ou  de  Yucatan,ou  y  conte  oo.lieues 
&fbntenuirona  2  t  .degrez.Dc  ma- 
nière qu'il  y  a  poo.lieues  de  cofte  de 
la  Floride  a  fucacan  ,  qui  eft  vn  autre 
Cap  ou  Promontoire  qui  fereiettede 
la  terre  vers  le  Nord, 6c  tant  plus  il  en 
tre  dedans  l'eau,tâtplus  ilengroleift 
&  retorde.  lia  a  60.  lieues  i'isie  de 
Cnba,du  cofte  d'Oriét.laqlle  viétqua 
G  Joindre  le  golfe  qui  eft  entre  la  Flo- 
ride &  Tucatan.  Lequel  aucuns  appel 
lent  le  golfe  de  Mexico,les  autres  Fîo 
rido,Sc  les  autres  de  Certes.  La  Mer 
entre  en  ce  golfe  entre  rucatan  8c  Cu 
ba  auecques  grand  cour rât, &  fort  en 
tre  Cuba  &  la  Floride  ,Sc  iam  m  n'ad 
uient  cela  au  contraire. 

De  Cotoche  ou  rucatan,ily  a  t  t  o 
lieues  a  la  Riuiere  dicte  Rio  Grande, 
&  en  chemin  demeure  la  pointe  de 
las  Mugeres,&  le  go!^  del'dicenfiô. 

Delà  Riuiere  Grande,  qui  tombe 
a  1 7.degrez  demi,  il  y  a  1  5  o,  lie* 
lies  iniques  au  Cap  de  Camarou,  qui 
fe  content  en  cette  forte  ,  Trente  de 
cède  Riuuse  au  Poii  de  Higuews,  de 


Higueras  au  Port  de  Cauallos,  errto- 
res  30.  6c  îo.autres  de  Cauallos,  au 
PorrdelTriumpho  de  la  Cruz,  ÔC  de 
la  au  port  de  Honduras  autres  trente, 
5c  de  la  au  Cap  de  Camaron  vingt  lie 
ues. 

Duquel  lieu  ilz  en  content  70  .  tuf 
quesau  Cap  de  Gracias  a  Dios,qui  eft 
en  1 4.  degeez ,  &  demeure  Cartago 
au  milieu  delà  cofte. 

DeGraciasaDios,i!ya  70 .  lieues 
iufques  a  la  Vuidange,que  commune 
mét  on  appelle  Defàguadero,qui  viét 
du  Lac  de  Nicaragua. 

Delà  aZorobaro,  ilya4,o.lieues, 
&  plus  de  5  o.de  Zorobaro  au  Nom- 
bre de Dios,eftant  Veraguaa  mi  che- 
min.Ces  oo.lieues  font  ap.degrezSC 
derai.Et  faifant  ainfi  ce  compte,nou$ 
auons  5oo.lieues  moins  dix  de  Yuca 
tan  au  Nombre  de  Dios,  qui  eft  cho 
fe  fort  notable ,  veu  le  peu  de  terre 
qu'il  y  a  de  la  a  la  Mer  du  Sud. 

De  Nombre  deDios,ya  zo.lieues 
iufques  aux  Faraliones  de  Dariê,qui 
tombe  a  8 . dcgra;z,Sc  fo n t  par  lacofte 
Acla,&  le  Port  de  Milas.Le  golfe  d'V 
raua  a  7. lieues  d'embouchure  &  14,, 
de  longueur. 

Du  Golfe  d' Vraua  on  conte 70.1ie 
ues  iufques  a  Cartagena  ,  la  Riuiere 
Zsnu  eft  au  milieu,  8c  Caribana  ,d'ot 
les  Caribes  prennent  leur  degomina 
tion. 

De  CartagenaafaincVMarrhe,iiz 
y  mettent  50. lieues,  &  eftCartage- 
naa  quelque  peu  plus  de  1  2.  degrez 
derheurans  en  la  coite  le  Port  de  Zâ- 
bra,&  Rio  grande. 

Il  y  a  50.  lieues  de  fainâe  Marthe, 
au  Cap  de  ia  Pcîa,  qui  eft  en  1  2.degr. 
Se  a  lOo.lieuesdefam&Domioique. 

Du  Cap  de  iaVe*ia,il  ya^o.licuet - 
iufcjuss  a  Coquii>açoa,  ^ui  dt  vn  au- 
tre 


îéo 

tre  Cap  de  mefmc  hauteur.  Apres  le- 
quel cômence  le  golfe  de  Feneçucla, 
qui  a  8  o.lieuesd'eftendue  iufques  au 
Cap  de  fainct  Roman. 

De  failli  Roman  au  Golfe  Trille 
il  y  a  5  o,lieues,auquel  efpace  elt.  Cu- 
riana. 

Du  Golfe  Trifte,  au  Golfe  de  Ca 
riari,  il  y  a  t  oo.  iieues  de  cofte,  afsife 
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enaaufsi  ioo. 

De  Angla  a  Cap  Primero/tî  en  y  a 
aufsi  100. 

Et  de  la  au  Cap  S.  Auguftin,  q  ca- 
chet prefque  a  8*degrez&  demi  ou- 
trel,£quinoc'tiai,îiy  a  70.  lieues.  Et 
a  ce  compte  le  nôbre  des  lieues  de  ce 
ftetraicte  de  pais,fbnt  5  2  5.  Le  Cap 
S.  Auguftin  eftle  plus  proche  d'Ara- 
en  1  o.degrez,  en  laquelle  eftle  Port  Ique  fk  d'Ffpaigne  de  cecofielades 


de  cafia  filtula,  Chiribichi,&  la  Riuie 
re  de  Cum^m ,  &  la  pointe  de  Araia. 
A  4.1ieuesde  Araia,eftÇubagua,que 
les  Efpagnols  appeiiêt  Isle  de  Perles , 
&  content  de  celle  pointe  iufques  a 
cellede  Salines  60. lieues. 

Delà  pointe  de  Salines, au  Cap  A- 
negado,ilya  plus  de  -o.iieuesde  co 
lté  parle  Golfe  de  Paria  que  faiclla 
terre  auec  i'Ifle  de  la  Trinité. 

Du  Cap  Anegado,qui  eft  a  8.  de- 
grez,il  y  a  5  o.iieues  a  Rio  Dui.e  ni 
cft  en  é.dçgnz. 


Indes.  Car  de  la  iufques  au  Cap  Ferd, 
il  n'y  a  que  <5oo,lieues,felon  quecon 
tent  ordinairement  les  mariniers,  cô 
bien  q  les  aucuns  rabattit  de  ce  côte. 

Du  Cap  S./iuguftiniufquesau  Gol 
fe  de  Todos  Santios ,  c'etf  a  dire  de 
tousSain&Sjqui  eft  a  1  3.  cîcgrez,  &C 
mit  U  co  î.e  tuant  a  Sud,  iiz  y  contée 
1  0  o.  Heues. Mais  il  y  a  en  cette  efpace 
I4  Riuiere  de-  ,S,.FiâufcoJ&  la  Riuieie 
appelle©  Real. 

Re  Todos  Sanftos.ilz  metrét  aufsi 
q -c. lieues  au  Cap  de  Abre  lps-ojos, 


De  Rio  Duke ,  c'sfta  dire  lù.>  ,  j  ■ -V.  c-cheta  vn  peu  plus  de  1  8.  de- 


douce,  a  la  Riuiere  OrelUna  ,  qu'on 
appelle  aufsi  Riuieie  des  Amazones , 
il  y  a  1  10. lieues.  Et  aiufî  iiz  content 
8  oo.iieues  de  colle  du  Nôbre  de  Di- 
os  a  la  Riuiere  Orellana, laquelle  en- 
tre en  la  Mer  ayant  5 .0 ,  lieues  de  bou 
clie,qu'il  a  au  delTus  de  l'Equinodial 
§'{  pourtant  quelle  tôbe  en  telle  p*rr 
&  quelje  elt  fi  grande  &  large,  qu'on 
dicl.nousnousy  arrêterons:  &  enfe 
ronstout 'autant  au  Cap  S.  Augultin. 

De  la  Riuiere  d'Orellanailz  rnettét 
1  oo.iieues  iufques  a  la  Riuiere  Ma- 
ragnon,  laquelle  a  1  5.  lieues ^em- 
bouchure,^ eft  a  4.degrezdei*£qui- 
nocrial. 

De  Maragnon  au  pais  de  Humos, 
par  ou  pafle  la  roye  du  Partage,  il  y  a 
aufsi  <  oo.iieues.  * 

£e  i*a  Angla  de  faincl  Lucas,  il  y: 


'  e  ce  Cap  iufques  a  celny  qu'ilzap 
pel!er,t  FriOjCeit  a  eire,froid,ilz  y  co- 
tent î  oo.iieues.  Ce  Cao  Frio  e.'ï  co- 
rne vue  /sie,  duquel  y  a  100.  lieues, 
iufques  a  U  pointe  de  Buen  Abrigo  , 
par  laquelle  pafle  le  Tropique  du  Ca 
pricorue,ec  la  Roy  e  du  Partage  ,  qui 
font  deux  points  notables. 

De  Buen  Abrigojlya  50.  lieues, 
i  u  fij ;  u  e  s  a  u  G  o  i  fe  d  e  S ,  M  i  g  u  e  1 . 

Et  deia  Riuiere  de  S.Francifco,  qui 
tombe  en  2  6\degrez,  il  en  y  2  6v. 

De  S.  Francrlco  a  la  Riuiere  Tibi- 
quiri»iiy  a  t  oo.iieues,  auquel  efpace 
font  Puerto  de  Patos,  Puerto  de  Fa- 
raiol,  &c  autres. 

De  Tibiquiri  a  la  Riuiere  de  la  PU 
ta,  iiz  y  content  plus  de  5  0  Jieues.Eç 
aiufî  il  y  a^o.licues  du  Cap  dé  S.  Ait 

guftui 
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guftin  a  la  Riuiere  de  la  Pl.ua  ,  ou 
nousarreftons:  laquelle  tombe  en 
degr.  outre  l'Equinoc"tial.ll  y  a  de  ce- 
lle Riuicre  auccques  ce  quelle  tient 
débouche  iufques  a  la  pointcdeS.E- 
lene,  65. lieues. 

Et  de  laincte  Elene  iufques  aux  A- 
renas  Gorda$,il  en  y  a  3  o. 

Et  de  la  aux  Baxos  ;4negados,4o. 
Et  de  la  a  Tierra  Baxa  5  o . 
De  Tierra  Baxa  a  Baya  fin  fondo, 
il  y  a  6  5. lieues. 

De  ce  golfe  qui  tombe  a  4 1  .degr. 
ils  content  40. lieues  iufques  aux  Ar 
racifesde  Lobos. 

De  Lobos,qui  ade  hauteur  44.de- 
gr ez,il  y  a  4  5 .  lieues  iufques  au  Cap 
de  San&o  Domingo. 

De  ce  Cap  iufques  a  vn  autre^u'ils 
appellent Bianco,ilz  y  content  20. lie 
ues. 

Et  de  ce  Cap  Blanco  il  y  a  o'o.lie- 
uesiufques  a  la  Riuiere  de  Iean  Serra 
no,qui  elehet  en  4p.  degsez3  &  q  les 
autres  appellent  Riuiere  de  Trauajos, 
ceft  a  dire  de  Trauaus. 

Duquel  ilscontent  80. Iieues,iu£ 
ques  au  Promôtoire  des  XI. M.  Vier 
gcs,qui  eft  en  5  2.degrez  Se  denfy,& 
en  la  bouche  du  deftroit  de  Magalla- 
nes  lequel  dure  1  1  o.  lieues  par  vne 
mefme  hauteur,  tout  droict  left  oeft, 
&a  x  200.  lieues  de  Venezuela ,  de 
SudaNort. 

De  Cap  Defieado,qui  eft  en  la  bou 
che  du  deftroit  de  Magallanes  a  la 
Mer  quilz  appellent  du  Sud  ou  Paci- 
ficque,il  y  a  70.  lieues  iufques  a  Cap 
Pcimero,  qui  eft  en  40. degr. 

De  Cap  Primero  a  la  riuiere  de  Sa- 
linas  qui  eft  en  44,  degrez,  on  y  côte 
plus  de  1  5  5. lieues. 

De  la  riuiere  de  SalinaSjils  content 
1 1  o.  lieues  iufques  au  Cap  Hermofo 
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qui  tombera  44.  degrez  &  demy  de 
l'Equino£tial  au  Sud. 

Dr  Cap  Hermofo  a  la  Riuiere  de  S, 
FrancifcOjily  a 60. lieues  décolle. 

De  cefte Riuiere  qui  eft  en  40. de- 
grez ala  Riuiere  dicte  Rio  San£io,qui 
eft  en  33  .degrez,il  y  a  1  2  o  .lieues. 

De  Rio  Sâcto  a  Chirinara,il  y  a  peu, 
ce  qu'aucuns  appellët  Puerto  Delfea- 
dode  Chile 

De  Chirinara  qui  tombe  en  jt, 
degrez,  &  quali  left  Oeft,auecques  la 
Riuiere  de  la  Plata ,  il  y  a  2oo.iieues, 
iufques  a  Chincha,  ôc  Rio  Defpobia- 
do,qui  eft  en  2  2. degrez. 

De  Rio  Defpoblado ,  il  y  a  p  o .  lie  - 
ues  a  Arequipa,qui  eft  en  t  8 .  degr. 

DeArequipa  il  y  a  i4o.lieuesiu£ 
ques  a  Lima,qui  tombe  a  1 2, degr. 

De  Lima  ilz  content  plus  de  100. 
lieues  iufques  au  Cap  de  la  Enguila , 
qui  tombe  a  d.degrcz  &  demi. En  ce 
fte  coftela  font  Trugillo  ,  &  autres 
Ports. 

De  L'Anguilla  il  y  a  40.  îieues  iuf- 
ques au  Cap  Blâco,ÔC  de  la  au  Cap  de 
Sancta  Helena  do. lieues. Et  enl'efpa 
ce  d'entre  deux,  font  Tumbez  &  Tu 
mepumpa,&  l'Isle  Puna. 

De  Saînfte  Hélène  qui  tombe  a  2. 
degrez  de  l'Equinoc"iiai,ily  a  70, lie- 
ues iufques  a  Q_uegemis,par  ou  il  tra 
uerfe,& demeurent  en  la  coite  le  Cap 
de  faincl  Lorenço  &Pafîo.Puisil  me 
furent  de  cefte  cofte  U  iufques  au  Cap 
de  S. Auguftin.  1000.  lii'iiês  de  pai?, 
lequel  pourtant  qu'il  tombe  au  def- 
fous  de  la  Zone  torride  eft  trefriche , 
comme  le  Collao  ,  &  le  Quito  l'ont 
monftre. 

De  QuegemisiLya  100. lieues  iuf- 
ques au  Port  &  Riuiere  du  Peru ,  du- 
quel a  pris  le  nom  la  fameufè  &  riche 
prouince  de  Peiu .  En  cefte  traitte  de 
Y  cofte 


ï6ï 

coftefontle  GolfeS.Matthieu,la  Ri 
uiere  de  Santiago,  &■  la  Riuierede  S. 
lean. 

DuPeru  qui  tombe  a  2.degrezde 
rEquinodial  du  cofte  de  deçà,  il  y  a 
plus  de  70.  lieues  ,  iufques  au  GoJfe 
de  S. Miguel,  qui  eft  en  6.  degrezde 
l'Equinoftialj&f'eliéd  5 o. lieues, & 
eh1  diftant  du  Golfe  de  Vraua  2  5. 

De  S.  Miguel  a  Panama,  ils  y  con- 
tent 5  5.1îeues.  Et  eft  Panama  a  8  -de 
grez&demide  l'Equino&ial ,  de  la 
part  de  deça,&i  z.lieuesde  Nombre 
de  Dios,poL!rlefquellesle  Peru  laiiie 
d'eftre  lfle,lequel,  comme  i'ay  dict,  a 
1  000, lieues  en  largeur,  &  t  2 00.  en 
lôgneur,  &  en  fa  circôference  4.0  65. 

De  Panama  que  nous  prenôs  pour 
repofée,  on  trouue  6  5  o.  lieues  iufqs 
a  Tecoantepec,  en  mefurant  70.  lie- 
uss  de  cofte  depuis  Panamaiufquesa 
la  pointe  de  Guera ,  qui  tombe  a  peu 
plus  de  iîxdegrez,&  font  en  cefte  es- 
pace Paris  &  Natan. 

De  Guera  a  Borica,qui  eft  vue  poin 
te  de  terre  mile  en  8  .degrez,iiy  a  /oo 
lieues,cofteacofte. 

De  Bonca  on  compte  autres  100. 
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&  huit  de  large. 

De  ce  Lac  au  Port  Cer rado ,  il  y  a 
1 00 .lieues,  &  de  la  40 .a  Tecoante- 
pec, q  eft  NordSuraueclaRiuieredi 
&e  Coafacoalco  ,  ôc  a  qlque  peu  plus 
de  t  ^.degrez.Etainfi  f'accompliffent 
les  d^o.lîciiesjou  no9  arreftôs.Tou- 
te  cefte  côtree  eft  fort  eftroi&e  de  IV 
ne  Mer  a  l'autre,&  femble  q  la  Mer  la 
va  toujours  minant  pour  fe  îoindre  . 
Et  ainfi  elle  monftre  quelle  appareille 
en  plufieurs  endroits  pour  ouurir  le 
paltage  de  l'vne  a  l'autre  Mer. 

De  Tecoantepec  a  Colima,on  y  cô 
te  1  oo.lieues,entrelefquelseft  Aca- 
puko,&  Zacatula. 

De  Colimailz  y  mettét  autre  100. 
iufques  au  Cap  de  Corrientes,qui  eft 
en  20.  degrez,  &  entre  deux  reftele 
port  de  Nauidad. 

De  Corrientes  il  y  a  60.  lieues  iuf- 
ques  au  port  de  Chiametlan,  par  lec*l 
palTe  le  Tropique  de  Câcer,&  font  en 
cefte  cofte-  le  port  de  Cnalifco ,  &  le 
port  dé  Vanderas. 

De  Chiametlan  il  y  a  2  5  o.  lieues  , 
iufques  au  Flot  profond,  ou  Riuiere 
de  Miraflores,qui  tombe  quafïen  3  2, 
lieues  iufques  au  CapBlanco,  ou  eft  ]  degftz.En  ces  2  50.1ieuesfontla  Ri 


le  PortdeHerradura. 

Duquel  il  y  aaufsi  1  00. lieues  iuf- 
ques au  port  de  la  poiiefsion  de  Nica 
ragua,  qui  efcheta  enuiron  1  2.degr. 
de  l'Equino&ial. 

De  la  PofFefsion  au  Golfe  de  Fon 
feca,iiy  a  1  5. lieues. 

De  la  a  Chorotega  vingt 

De  Chorotega  a  Rio  Grande  3  o. 

Et  de  Rio  Grande  a  la  Riuiere  de 
Guatimala,  45. 

De  GuatimaiaaCitula^ilya  50. 
ïieues. 

Et  la  incontinent  on  trouue  le  Lac 
de  Certes,  qui  a  25  .lieues  en  lôgueur 


uîere  de  San  Miguel ,  le  Guayaual ,  le 
port  de  Remedio,  le  Cap  Bermcjo,le 
port  des  Ports,&Puerto  del  paflage. 
De  Mirafloresil  y  autres220. lieues 
iufques  a  ia  pointe  deVallenas,  que 
les  autres  appellent  Californie,  en  al- 
lant a  Port  £fcondido,Belen,Port  de 
Fuegos,&  le  Golfe  de  Canoas,  &  Vif» 
le  des  Perles .  La  pointe  de  Vallenaa 
eft  au  deifous  du  Tropique,  &  a  80. 
lieues  du  Cap  de  Corrientes ,  par  leql 
entre  cefte  Mer  de  Cortes,qui  refTem 
blea  laMer  Adriatique, &  eft  quelque 
peu  rouge ,  &  pourtant  que  c'eft  vne 
conueo  notable,  nous  y  aueftons. 

De 
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D&Ia  pointe  de  Falleius,|il  y  aïoo 
lieues  de  cofte  iufques  au  Golfe  del 
Abad. 

Et  autant  de  la  iufques  au  Cap  del 
Engagno,qui  combe  loin  de  l'fquino 
c"Hal  1  o  .degrez  &  demy.  Aucuns  co- 
tent plus  de  lieues  de  l'Abad  a  l'Enga 
no,  maïs  ie  fuy  le  rapport  plus  cômû. 

Du  Cap  del  Engagno  au  Cap  de 
Cruz,ilyaqua(]  «jo.lieues. 

De  Cap  de  Cruz.ily  a  1  »  o.  lieues 
decofteauportde  Sardinas,  qui  ei\ 
en  5  ô'.degr.En  cefte  cofte  (ont  copris 
l'Angletde  S. Michel,  le  Golfe  .de  los 
Fuegos,&  coila  Blanca. 

De  Sardinas  a  Sierras  Neuâdas>ceft 
a  dire  môtaignesneigees,ilsy  rnettec 
1  5  o. lieues,  allant  au  port  de  Todos 
San&os,  Cap  de  Galera,Cap  Neuado 
&  le  Golfe  deiosPrimeros  .  Sierras 
Neuadas,fbnt  a  40.degrez.Et  fontla 
dernière  contrée,  qui  en;  marquée  & 
graduée  celle  part.  Combiëque  la  co- 
ite fuiue  tou{îoursile  Nort ,  iufques  a 
clorre  le  pais,  comme  vn  jfle,  auec  le 
Labrador,ou  auec  Groeniande.  Il  y  a 
en  ce  dernière  bout  &  denôbrement 
de  pais  5  t  o. lieues. 

Et  vont  les  Tndes  coftoyâtde  pais 
en  pais,  ce  qu'il  y  a  de  defcouuert, 
&  qui  e(l  ici  noté  iufques  a  o^oo^lie 
ues  &  plus.  Les  troys  mille  trois  cens 
&  feptante  cinq,par  la  Merde  £ur,ou 
Midi  ,  &.  les  cinq  mille  neuf  cens  Se 
foixante  par  noflre  Mer  qu'ilz  appel- 
lent de  Norc.  Eteltafçauoir  que  tou 
te  la  Mer  der  Sur  croifr  &  diminue  be 
aucoup  ,*  voire  deux  lieues  en  quelejs 
endroits, &iiifques  a  fe  perdre  de  ve 
ue  le  fiux  &  reflux  d'icelle .  Et  quant 


a  la  Mer  du  Nort ,  elle  ne  croift  quafi 
corne  rien,  fi  ce  n'eft  de  Paria  iufques 
au  deftroit  de  Magallanes,  &  en  quel 
ques  autres  endroi&s.ll  ne  feft  enco- 
res  iufques  au  iourdhuy  troune  ho- 
me qui  ait  peu  cognoifire  le  fècrer,ni 
les  caufes  du  croifTement  Se  decroilTe 
met  de  la  Mer,&encores-fnoins  pouc 
quoy  ellecroilt  par  endroicls ,  &  non 
en  autres,&parainfi  il  n'i  a  pourquoy 
en  parler.Le  compte  &  cote  qui  i'ay 
icy  mife ,  q  uant  aux  lieues  &  degrez, 
e(t  fuiuant  le  regifïre ,  qu'en  ont  faiâ 
les  Cofmographes  du  Roy,quî  ne  re- 
çoiuent  ni  couchent  par  eferit  La  rela- 
cion  d'aucun  Pilote,  que'ce  nefoit  fi- 
non  après  auoir  prelté  par iceux  le  fer 
ment,&  en  prefèneedes  tefmoinsJe 
veux  aufsi  dire  comme  il  y  a  plufîeurs 
ifles  et  contrées  en  la  rondeur  du  ma 
de  entre  celles  que  nous  auons  nom- 
mées,IVne  defquelîes  eft  la  Regiô  du 
deftroicl  de  Magallanes,  qui  refpond 
a  Orient,  &  laquelle  elttrefgrande  fe 
lonl'apparence  quelle  a,  8c  fort  auan- 
ce'e  fbus  le  Pôle  Autar&îque.Et  pen- 
fent  ceux  qui  Vont  vifïtée,  que  d'vnc 
part  elle  aboutift  vers  !e  Cap  de  berne 
£fperâce:&  d'autre  cofte  tirât  vers  les 
Maluques  ♦  Car  ceux  des  nauires  du 
Viceroy  don  Antoine  de  Mendoça, 
rencontrèrent  vn  pais  de  Mores  noirs 
qui  durcit  ^oo.lieues,  &  penfoyent 
qu'il  fe  continuait  iufques  au  deltroit 
deuant  mentionné.  De  manière  que 
la  grandeur  de  la  terre,  n'eft  pas  enco 
res-du  touteognue,  toutesfoisles  Ke 
gions  que  nous  auons  ci  deifus  décla- 
rées^ font  le  corps  de  la  Terre,  qu'on 
appelle  Monde. 

Y  a  La 


t<54  Defcription  &  Situation 

La fituation  &-  defcription  des  fades ,  ou  nouucau 

Monde,  tirée  du  Liute  delà  Cofmographie  du  S. 
Ièrofme  Giraua  Tarragonoys. 

A  fin  d'Europe  en  la  partie  du  Nort  ou  Septentrion  ,  eft 
la  Mer  Hyperboree,&  fe  trouue  (cette Mer  pafleejdu  co- 
lle de  Ponent,  vn  autre  pays  nouuellemeuttrouué,qu'ils 
appellent  la  Regîô  de  Baccallàos.  D  e  cette  terre  ie  cômen 
ceray  oresla  Defcription  &  trace  des  mdes ,  ou  nouueau 
Monde  vers  le  Midi,  iufques  a  Panama  ,  &  de  la  pourfui- 
uray  puis  après  iufquesaudettroit  de  Magallanes^en  defcri 
uant  tout  le  pays  6c  toutes  ces  cottes  de  la  Mer.  le  feray 
pareillement  vue  particulière  defcription  des  Ifles  Lucayas,  Cuba,S. Domi- 
nique, S.  lacques,  &£.Iehan  Jefquelles  font  les  plus  renommées  de  tout  le 
pays  d'Inde.  Tout  le  pays  nouuellemét  trouue  t'appelle  Inde,  &  a  etteainfî 
nomme  pourtât  que  Chriftofrle  Colon  Geneuoys,  grand  Pilote qettoic 
moyennemêt  verfeenla  Cofmographie,  ayant  l'An  1 4.0  2.  obtenu  grâce  ÔC 
ayde  des  Roy  Catholiques  Don  Ferdinan,&  Dame  Ifabelle ,  pour  fen  aller 
defcouurir  terres  nô  iamais  trouuéesne  Veiies,  les  appella  Indes.Et  après  les 
auoir  defcouuertes  &  trouuées  au  mefme  an,  ettant  de  retour  en  Efpaigne, 
il  dï£t  qu'il  auoit  trouue  les  Indes .  Et  par  ainfi  cette  terre  ferme  fut  deflors 
appellêe  les  Indes.  Aucûsl'appellêt  Inde  majeur.pour  la  diffêrêcier  de  Hnde 
prouînce  d'A(ie,qui  autremét  Rappelle  Inde  Orientale .  Or  ayant  a  traiter 
maintenant  de  cette  Inde  major,ie  la  diuiferay  premieremêt  en  deux  parties 
priucipales/ie  nômeray  l'vne  d'icelles  la  nouuelle  Efpaigne^d'autre  le  Peru, 
non  que  ce  (oit  vue  parfaire diuifion  ou  partage  de  ce  grand  pays,mais  pour 
plusdefclairciiTement  de  ce  que  nous  voulons  traita  ,a  fin  aufsi  que  le  te- 
neur ne  fe  trouble  des  le  cômencement  par  la  multitude  des  parties  qui  fe 
metrrôt  par  ordre,  &  chafeune  en  fon  lieu  pour  pP  de  lumière  &  facilité  de 
tout  ie  traite .  Et  fe  côteriterale  Lecleurq  toutes  ces  parties  foyét  entédues 
de/Tous  les  deux  des  plus  principales.Et  de  cette  manière  fencendra  le  Peru 
tout  ce  qui  eft  contenu  &  enclaué  des  le  deftroit  de  Magallanes  iufques  a  la 
Ville  de  Panama,ou  ce  pays  viétafï  fort  fettrecir  qu'il  n'a  pas  plus  de  1  z.lie 
ues  2  prendre  de  Panama,qui  efchet  fur  la  Mer  de  Midiaiufques  a  l'autre  bout 
qui  ett  fur  la  Mer  de  Septentrion  appelle  le  Nombre  de  Dios,par  quoy  le  Pe- 
ru Lutte  d'ettre  lile.  Par  la  Nouuelle  Efpaigne  fentendra  tout4e  rette,  fçauoir 
eft,ce  qu'il  y  a  depuis  Panama  iufques  a  la  dernière  côtree  de  Baccallàos,  en 
la  Mer  Glacée  di&e  Hyperboree,  qui  ett  en  la  paît  du  Nort.  Iediray  donc- 
quesde  la  Nouuelle  Efpaigne,&  puis  du  Peru. 

Nouuelle  Efpaigne. 

LA  Nouuelle  Efpaigne  a  la  grand  Mer  Oceane,  es  parties  de  Leuanr, 
Ponent  &  Midi,&  oultre  le  Nord  la  terre  incognue  iufques  a  la  lati- 
tude de  4o.degrez,Le  plus  Septétrional  d*ic«lle  cft  a  l'égal  de  Grût- 
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lande  &  Islande.  Les  parties  d'icelle  font  le  pays  de  Baccallao$,la  Floride,  Ôt 
celle  qu'ilz  appellent  proprement  la  Nouuelle  Efpaigne. 

La  Contrée  di&e  del  Labrador. 

LA  Région  de  Labrador,  c'eft  a  dire  du  J,aboureur,eft  le  dernier  pays 
du  colle  du  Septentrion.  Cette  contrée  eft  fort  montagneufê, pleine 
de  trelgrands  boys,eiquels  fe  trouue  grande  multitude  de  be/tes  fîe- 
res,  &  force  gibier.  La  terre  de  Labrador  eft  félon  le  commun  dire  des  Ma- 
riniers &  nauigants  a  quatre  cents  ck  loixante  lieues  Efpaignoles  loin  du 
Faial  Me  des  Aflores.  Au  refte,  le  pays  ou  Isle  plus  prochainede  celte  pointe 
qui  tombe  a  5  1 .  degrezde  latitude,  &  va  iufques  a  60.  eft  Plsle  de  Grunr- 
lande,de  laquelle  iufques  a  Finmarcheen  Europe,iiy  a  plus  de  50.  lieues  de 
marine,encores  qu'ilz  doutent  s'il  y  a  dell roic,&  penfent  pluftoli  que  ce  loir, 
toute  terre  ferme,  &  que  ce  qui  femble  mer  &  qu'ilz  appellent  Mer  gelée, 
(bit  terre  ferme  couuerte  d'ean  glacée ,  pour  ce  qu'il  pleut  &  gele  toufiours 
en  ce  climar,a  caufe  de  quoy  il  elt  inhabitable,mais  comme  défia  iay  dit,ceft 
peu  ce  qly  a  de  terre  ou  de  mer  gelée.  Plufieurs  ont  coftoyeee  pays  la  pour, 
fçauoir  ou  il  arriue,&  les  Efpaignols  ont  efte  ceux  q  en  ont  premieremêr  co- 
ftoye  la  plus  grand  part ,  &  après  eux  les  Portugues ,  pour  trou uerpafîage 
plus  court  pour  nauiger  aux  Moluques  pour  la  trafique  de  i'elpicerie.  Tou- 
resfoysilznelont  point  trouue,finon  a  60  degrez,quilz  ont  trouue  vne  Ri- 
uiere  quilz  appellent  des  troys  Freres,en  Efpaignoi  de  los  très  Hermanos,8c 
ne  payèrent  point  outre,a  caufë  des  grandes  neiges,&  glacesqu'ilz  trouue- 
rent,  car  il  gele  tresfort  en  cette  contrée  la  mefmes  iufques  a  la  mer.  Gem- 
ma Frifon  s'abufe  grandement  en  fon  opinion ,  félon  qu'il  met  en  (à  Mappe 
mondi ,  penlant  quecefteRiuiere  des  troys  Hermanos  foit  vn  deftroit  de 
Mer(par  lequel  les  Poi:ugues  ont  voulu  palTer  aux  Moluques)appelle  le  de- 
ftroit Septentrional.Mais  le  contraire  fe  trouue  par  la  nauigation  des  moder 
nés  tant  Portugues  que  Cafhllans.  ce  pays  de  Labrador  a  deux  cents  lieues 
d'eftendue félon  la  Riuisrequ'ilzappellent  Rio  Neuado,  &  de  Rio  Neuado 
iufquesalï  Baye  de  Maluasautresdeux  cents  lieues.  Elle  a  en  la  mer  de  Mi- 
di l'Isle  des  Diables ôcplufieurs  autres.queielaiflede  nommer,pour  ce  quel- 
les ne  font  renomees.  Il  ne  le  trouue  en  cefte  terre  neuue  Ville  ne  Chafteau, 
mais  tous  les  habitans  dicelie  demeurent  en  la  champaigne  en  maifons  cou- 
uertesde  cuirs  de  poiiTon,&d'autres  animaux  en  lieu  de  tuiles. Les  gents  du 
pays  font  fort  difpolts  &  de  grand  trauail,ilzontle  teint  brun, & font  grâds 
chafleurs .  ïlz  fe  veftent  tous  de  Martres  &  de  peaux  d'autres  animaux  fiers 
&grands,donr  il  y  a  grande  abondance  en  la  contrée.  On  dit  aufsi  qifi  1  y  a 
des  griffons  ,  Se  quetousanimaux  terreftres  &  mefmes  les  oyfeaux  y  font 
blancs.  Les  homes  &  femmes  y  portent  petits  cercles  d'argent  &  decuiure, 
&  fe  peinturent  par  gcnrilefie.ilz  font  idolâtres  &  cruelz.Plutieurs  Bretons 
&  aucuns  des  peuples  de  Noruegue  (bntallezdemourer  en  cefte  région  la. 
Aufsi  y  font  paffezauecques  Sebaftian  Gabot  Pilote  &  Cofmographs,queU 
eues  Angloys  qui  la  ont  fajft  leur  demeure, 
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La  Région  de  Baccallaos. 

A Près  la  Terre  de  Labrador  enfuit  le  pays  de  Baccallaos,!equeî  nom 
luy  fut  donné  par  les  Bretons,pour  la  Pefcherie  qu'ils  alloyem  faire 
&  font  encores  auiburd'huy  de  certaine  manière  de  poiflbn  qu'ilz 
appellent  Baccailao.dont  il  y  a  en  la  mer  de  ce  quartier  la  tant  ck  de  fi  grâds 
qu'ils  deftourbêt  quelques  foys  5c  empefehenties  nauires.-le  pays  donc  a  eu 
ion  nom  de  ce  poiffon  dic"l  Baccallao  .  Celle  contrée  a  neuf  cents  lieues 
d'eilédue,a  prédre  du  Cap  de  Baccaiiaosîufques  a  la  Floridejlefquclles  huict 
cents  lieues  fe  content  de  cefte  manière.  De  la  poindte  de  Baccallaos  a  U  Baye 
de  la  Riuiere  il  en  y  a  leptâte,de  cette  Baye  a  la  Bayedes  Ilîeos  il  y  en  a  aufsi 
7©,de  celte  Baye  a  Rio  Fondo  autres  70 ,  de  Rio  Fondo  an  cap  Bafto  cent 
&  loixante:  de  Cap  Baiïb  a  la  Riuiere  de  S.  Antoine,  cent;  de  celte  Riuiere 
au  Puerto  del  Principe,  c'eft  a  dire  Port  du  Ptince,  cent  &  quatre  vingts:  de 
ce  Port  au  Cap  de  S.  Elenecent  &  dix  :  du  Cap  S\  Elene  a  la  poin&e  del  Ca- 
gnaueral,cent:  de  laquelle  iufquesala  Floride  il  en  y  a  40. qui  font  en  tout 
le  nombre  de  neuf  cents,  aufsi  grande  efi  la  traifte  &  ellenduc  de  ce  pays,  (a 
plus  grande  hauteur  eft  de  quarante  huiâdegrez&  demy.  Ce  pays  efl  peu- 
plé le  long  de  la  marine  plus  que  autre  part,  &eft  froid,  autant  ou  plus  que 
Flandre  pour  élire  en  mefmecîimat.  Les  gens  de  ce  pays  (ont  idolâtres  ÔC 
brutaux,  fans  aucune  police,  linon  le  long  de  la  marine,  ou  il  y  a  force  Fran- 
çoys,&  en  tels  endroicïs  iiz  obfêruent  non  feulemét  bonne  police,  mais  vi- 
uent  aufsi  félon  noftre  religion,  &  ne  mangent  chair  humaine  iî  ce  n'eft  fore 
fecretement  &au  defèeude  leur  Roy  qu'ils  appellëc  Cacique,  car  il  punit  biê 
rigoureufementeeuxqui  en  mangent.  Hz  font  de  couleur  blanche,&  fe  ve- 
ftent  de  peaux  de  bcltes,c5me  ceux  de  la  terre  de  Labrabor.  Ce  pays  a  quel- 
ques ïsîes  voifines  qui  font  pour  la  plus  part  occupées  parles  Françoys,com 
mefontCourt-royaie,Baye,Deux-chaiteaux,Cap  defpoir,Cap  Breton,ou  il 
y  a  grand  nombre  de  Bretons.  Auant  que  pamenir  a  la  Floride  tout  auprès 
delà  Riuiere  Iourdai^e!}  vne  Prouince  qu'ilz appellent  Chicora  &  les  peu- 
ples d'icelle  Chicorans,  laquelle  fut  defcouuerte  l'an  M.D  XXUII.  les  ho- 
mes de  celle  contrée  (ont  de  treshaute  Itature,  tellement  quMz  femblent  e- 
ftre  Geans,&  au  temps  quelle  fut  trouuee,  le  Pvoy  d'icelle  eltoic  merueilleu- 
fement  grand.  Hz  font  de  couleur  jaune,  &  ont  peu  de  baibe3mais  font  fort 
cheueluz,& les  hommes  les  laiifent  pendre  iufques  a  la  ceinture,lcs  femmes 
beaucoup  plus  bas.Cefte  nation  elt  idolâtre,  encores  qu'ilz  croyent  que  l'â- 
me eft  immortelle,  &  qu'il  y  a  Enfer  ou  lieu  de  peines  en  pays  fort  froid, ou 
les  Dieux  permettent  que  les  péchez  fbyét  purgez  pour  palier  puis  après  en 
Paradis  qui  efl  région  fort  tempérée.  Hz  croyentaufsi  qu'il  y  a  beaucoup  de 
gens  viuans  au  Ciel  &  grand  nombre  au  deïfous  de  la  Terre,  &  qu'il  y  a  des 
Dieux  en  la  mer.  Il  y  a  en  ce  pays  de  l'argent  cVgrandeabondâcede  Perles  8c 
Pierres  pcieufes.On  y  meine  les  Cerfs  paiiire  par  les -trouppes,&  ont  leurs  pa 
fleurs  comme  moutons  pardeça,  &  font  formages  de  laicl  de  biche  .  Il  y  a 
atifsi  ioignant  celte  Prouince  &;  en  la  mefme  latitude  vne  autre  Prouince 
qu'ilz  appellent  Guadalupe,  mais  elle  efl  du  tcutfemblable  a  la  Chicora  de- 
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uantdiâe.&  pourtant,  ie  ne  diray  rien  d'e!Ie,puis  qu'il  ny  aaufsi  bien  chofe 
digne  de  mémoire  iufques  a  la  Floride.  Et  ainfi  entrant  en  la  Floride,iecom 
menceray  la  defeription  d'icelle.de  la  Riuiere  Iordain,&  continuant  iufques 
a  Anauac ,  qu'on  appelle  auiourd'huy  la  Nouuellc  Elpaignc. 

La  Floride. 

IEan  Ponce  de  Itim  defcouurit  en  l'a  M.  D.XII.  h  Floride.ÔC  luy  dônace 
nô  pour  ce  qu'il  la  defcouurit  le  propre  iour  des  grandes  Parfqucs,que  les 
Efpaignolz  appellét  Pafcua  de  Flores.La  pointe  de  la  Floride  tôbe  en  2  5 
degr.de  latitude  &  eft  vne  pointe  de  terrea  la  (èmblance  d'italiejaqlle  entre 
cent  lieues  en  mer,a  prédre  des  le  coin  d'êbas  iufques  a  la  pointe  :  Elle  a  2 o. 
lieues  de  largeur  &  5  o  a  ledroit  ou  elle  eft  la  pl'  large.Elle  a  de  la  part  de  Le- 
liât  la  Chicora  &  les  Lsles  Bahama  &  Lucaya,dc  la  part  de  Ponét  laJSIouuel- 
le  Efpaigne.-de  lacjlle  elle  eftfeparee  au  pays  nome  Anauac.  De  la  part  de  Se- 
ptétrion  ellea  la  terre  ferme,  &  delapartdeMidirisIedeCuba,a  2  5. lieues 
delà  pointe,Ôc  le  grâd  Ocean,leql  au  golfe  qu'il  faift  entre  ce  Cap  &  le  Cap 
de  rucata  s'appelle  Mer  deCatayotautresl'appellétlegolfe  de  Fernâd  Cortes 
autres  Je  golfe  Flori,&  autres  le  Mexici,&  parchafeû  de  ces  nos  fétéd  la  MeC 
de  Catayo.  Pourtant  que  le  defcouuremét  de  ce/te  Floride  eft  feulemet  de  la 
part  de  IaA£arine,ie  pafleray  lacoftedela  nouuelle  Efpaigne,marquât  &  no- 
tât leschofesplus  principalesd'icelle,en  aduertifsât  le  Lefteur  q  pour  feauoie 
le  furplus  il  life  les  Croniqs  des  Indes  eferites  par  diuers  autheurs  Efpaignols 
côme  ont  efte  GôçaleFernâdes  de  Ouiedo,  Valdes,Frâcifco  Lopez  de  Go- 
mara,lequcl  eft  traduit  en  Frâçoys3&Pierrede  Cieça,lefquels  font  ample  de 
icriptionde  tout  ceci.  LesProuinces  pîusrenômees  de  la  Floride,&  celles  q 
ont  efte  defcouuertes  par  les  Efpaignols, font  la  Prouince  de  Panuco,qui  tô- 
fce  es  côfins  de  la  nouuelle  Efpaigne ,  les  naturels  de  laquelle  font  fort  belli- 
queux &  cruelzen guerre,  &  par  ainfî ilz  facriflent  Se  mâgét  ceux  qu'ilz  pré- 
net  prifonniers.  Les  homes  farrachent la  barbe  pour  eftre  plus  beaux,ilz  ont 
les  oreilles  &  les  nez  percez  de  mefme  mauiere,&  ne  fe  marient  qls  ne  foyée 
en  raagede40.ans.il  y  a  outre  ce  le  pays  des  4nauares,&  encores  vne  autre 
contrée  qu'ilz  appellét  des  Albai  daos,dôt  les  naturels  font  pleins  d'aftuce,& 
fort -différés  en  ce  de  tous  les  autres  peuples  des  Indes.  Car  ilz  font  cômune- 
met  par  tout  le  pays  Indique  accoufturoez  de  guerroyer^  côbatre  de  nuift, 
acaufê  de  quoy  vn  petit  nobred' Efpaignols  en  a  biéîbuuct  vaincu  plufîeurs 
milliers.  Mais  ces  Albaxdaos  vfentde  trefgrâde  fînefie  en  cobatât,  &  fi  côbat 
tent  aufsi  de  nuicl  fetrainans  quafi  contre  terre:  s'ilz  fentét  ql'ennemy  foie 
foible  ils  raifTaillét,  toutes  foys  l'ayant  vaincu,  ilz  ne  pourfuyuét  poiotlavi- 
ûoire.Les  femmes  alaiclét  leursenfans  iufques  a  l'aage  de  douze  ans,ou  iufc 
ques  a  ce  qu'ils  puiflent  pourchaiTer  leur  vie.  Cefte  natiô  eft  couftumiere  de 
s^éyurerd'vne  certaine  manière  de  vin  dôtilz  vfenr.  Il  y  aencoresenlaFlorî 
de  la  côtree  des  Iaguazes,  dont  les  homes  font  lî  gtâds  coureurs,quilzpren- 
nêt  les  cerfs  a  la  courfe,&  courçtvniour  entier  fans  felaiîTer.llzvfent  deftra- 
ge  façô  défaire  quat  au  mâger  Se  au  boire,carilzs'éyurent  ordinairement, ÔC 
mâgent  Aragnes,Formis,Vers,Lefardes,Coleuures  &  mille  ordures,  ilz  vôc 
tems  nudz  hoss  mis  les  anciens  Se  les  femmes  qui  fe  veftét  de  peaux  de  cerfs. 
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lly  a  eneores  d'autres  Terres  &  Prouinces  en  la  Floride,  comme  font  Apa- 
lachen,  Aute,Xamho,  &  autres:  efquelles  la  manière  de  viute  &  la  religion 
fontdemelme  manière  que  nousauonsdicl,fàns  police  ny  aucune  humani- 
te.adorans  leurs  idoles,&  facriftant  leurs  ennemis.Pour  condufion,  la  Flori- 
de eft  peuplée  d'vne  gét  brutale&  barbare,toutcs  foys  le  pays  eft  riche  d'or 
&  bien  fourny  de  touteschofes.  Il  y  a  en  iceluy  de  routes  forées  &  diuerlîté 
d'animaux,  6>  entre  iceux  vn fort  eftrange  lequel  eft  comme  vn  Renard,  le- 
quel a  fous  le  vêtre  comme  vne  fauife  poitrine,  qui  Pouurc  &  ferre  comme 
vne  bouife ,  ou  ilz  enferrent  leurs  petits  pour  courrir  &  fuir  le  danger .  Le 
meilleur  de  la  Floride  efl  es  confins  de  la  nouuelle  Efpaigne,ou  eft  la  «iuiere 
Fanuco,  laquelle  a  fon  entrer  en  la  Mer  eft  11  large  quelle  vient  aeftre  Port. 
Plu(îeursQparticularitezfepourroyent  conter  de  la  Floride,  tant  des  coutu- 
mes de  lagent  &  Religion  qu'ilz  tiennent,commc  de  la  qualité  &  tempéra- 
ture de  l'aer,  mais  cela  icroît  plutoft  traiter  Hiftoire  que  Geographie,cc  qu« 
ie  ne  preten  faire  icy. .  Et  telles  chofes  le  pourront  tirer  &  cegnoiftre  des  Ui- 
ftoires  ou  Hiftoriographes  qui  en  ont  amplement  eferit  &  par  le  menu.  Ec 
aînfi ayât  iufques  a  prefent  esbauche,dit  &  trace  troys  parties  de  la  nouuelle 
Eipaigne,des  quatre,  en  quoy  ie  l'ay  partie  au  commencement/refte  a  decla 
rer  la  quatriefme ,  laquelle  comme  eftant  plus  remarquable,  renommée  & 
meilleure  que  les  autres  troys,a  dône  le  nom  de  Terre  Neuue  a  toute  la  par- 
tie Septentrionale,  depuis  le  Darien  iufques  a  la  pointe  de  la  tcite  du  Labra- 
dor. 

La  Nouuelle  Efpaigne. 

LA  Nouuelle  Efpaigne  fut  premieremétehYte  Anauac,  &  futlecom- 
mancement  de  ton  defcouurement  en  la  Prouince  de  rucaran ,  la- 
quelle eft  vne  pointe  de  terre  de  la  mefme  manière  que  la  pointe  de 
la  Floride,  encores  quelle  foit  qlquc  peu  plus  large,  de  laquelle  ie  traiAeray 
en  fon  lieu,  &  commenecray  la  defaiption  de  la  Nouuelle  Efpaigne,  des  la 
Riuierede  Panuco,  auquellieuceftacheuéladefcription  de  la  Horide,  Se 
continueray  iufques  a  la  Prouince  du  Darien,ou  elle  le  fepare  de  la  terre  Neu 
ue  que  nous  appelions  le  Peru.du  cofte  de  Midi.Et  ainfi  fes  limites  feront  du 
cofte  le  plus  Septentrional  la  Riuiere  Panuco.-enla  Meridionale.la  Prouince 
du  Darien.-en  celle  de  Leuanr  l'OceamSt  du  cofte  de  Ponent  la  mer  de  Midi. 
Tout  ce  pays  qui  eft  auiourd'huydift  la  nouuelle  Efpaigne/utaufsi  premiè- 
rement appelle  Culhuacan  ,  a  caufe  de  certains  peuples  appeliez  Chichime- 
casjefquels  vinrent  la  de  Culhua,  contrée  qui  eft  oultre  Xalifco,  &  peuplè- 
rent alentour  du  lac  Tcnuchtitlan  ou  eft  pour  le  iourd'huy  Mexico.  Et  pour 
ce  qu'après  Qu'ils  eurent  peuplé  quelques  contrées  ilz  peuplèrent  aufsicul- 
huacan,que  les  autres  dient  Coioacan  pour  leur  refidence,tout  ce  qui  eftoit 
peuplé,&  ce  qui  fe  peupla  de  la  en  auant,vint  a  eftre  fous  les  Seigms  de  Cul- 
huacan, &  le  pays  porta  le  nom  de  Culhuacan .  Il  y  a  en  ce  pays  la  plufieurs 
bc  diuerfes  générations  &  Prouinces,mais  les  principales  de  toutes,&  celles 
çui  ont  «lté  vifîtees  des  Efpaignolz  font  Mezico,qui  eft  aufsidiâe  Tcnufti- 
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tân,&  du  mefme  nom  Cuihuacan,  &  eft  la  premiere&  principale  de  toutes. 
Les  autres  font  GuatimalajXalifcOjHôduraSjChalcOjTaîcajChamolla.cIaor 
tomaca ,  Huacacholla,  &  les  royaumes  de  Micuacan,  Tezeuco,  Tlaxcallan, 
TeouacanjMaxcalcinco  &  Mixtecapan.La  Prouince  de  Mexico  eft  trefgrâd 
pays  leqlafon  nom  du  nom  de  la  cite  principale  q  eft  enicelle,  afsifc  au  mi- 
lieu d'vn  trefgrand  Lac,  lequel  a  de  circuit  plus  de  trente  lieues ,  dedans  le- 
quel &  a  la  riue  d'iceluy  il  y  a  plus  de  cinquante  que  bourgs  que  villages.dôc 
les  aucuns  font  aufsi  grand  que  la  mefme  cite  de  Mexico,comme  eft  Tefcu- 
co,autrcs  font  de  cinq  mille  maifons,&  les  autres  de  dix  mille.  Mexico  va#t 
autant  a  dire  comme  fource  ou  fontaine,&  a  efte  ainfi  nommée  par  ceux  qui 
y  ont  premièrement  édifié ,  a  caufè  de  plufîeurs  fourgeons  de  fontaines  qui 
font  a  Pentour  d'icelie  ville.  Les  peuples  delà  nouuelleEfpaigne  &  de  toute 
l'Inde  en  gênerai  efloyent  Idolatres,&  adoroyent  principalement  le  «Soleil 
&!a  Lune  pour  leurs  Dieux,  combien  qu'ijz euftent  encores  autres  Idoles 
qu'ilz  tenoyent  pour  Dieux  de  diuerfes  chofès,  a  la  façon  que  les  Gentiiz 
tenoyent  Neptune,  Ceres,  Bacchus  &  autres,  aufquels  ilz  fàcrifioyent  tant 
leurs  amiscomme  leurs  ennemis:6c  ne  faifoyent  autre  différence  en  ce  facri- 
ficc,Gnon  qu'après  qu'il  eftoit  paracheue,ils  ne  mangeoyent  la  chair  del'amy 
mais  ilz.mangeoyent  celle  de  i'ennemy,ce  qu'ils  obferuoyent  aufsi  hors  des 
facrifices.  Et  ainfi  les  Indians,contre  i'opinion  d'aucuns,ne  mangerét  iamais 
la  chair  d'aucun  qui  fuft  leur  amy  ,  s'ils  ne  l'auoyent  tue  ou  pris  en  guerre, 
comme  il  fe  veit  clairemét  en  la  prife  de  Mexico,en  laquelle  tant  des  Mexicâs 
moururent  de  faim  pour  n'auoir  a  manger,  &  ne  pouoir  &  ne  leur  eftre  lici- 
te manger  la  chair  de  plufîeurs  leurs  amis  &  voifins  qui  fe  mouroyent  iour- 
nellement.  Et  ainfi  ilz  fontconfcience  de  mâger  leurs  amis,non  pas  leurs  en- 
nemis .  Les  Indians  font  pour  le  plus  part  nudz,tât  les  femmes  came  les  hô- 
mes,fânsauoirpoilde  barbes,nô  q  la  barbe  ne  leurcroilïe,mais  pour  ce  qu'il 
leur  femble  plus  beau  de  n'é  auoir  point,&  pourrit  il  fe  l'arrachét.  En  quelqs 
endroits  ou  il  y  a  plus  de  police,  ilz  y  portée  vne  chemife  de  cottô  fans  mâ- 
ches,ouuree  &  bigarrée  de  plumes  de  diuerfes  couleurs.  Par  la  ville  de  Me- 
xico peut  on  comprendre  toute  la  police  &  manières  de  faire  de  la  nouuelie 
Efpaigne. 

Mexico  eftoit  la  ville  principale  &  la  plus  noble  q  fut  en  toutes  les  Indes, 
voire  la  plus  grade  de  tout  le  mode,  laqlle  Fernâd  Cortes  print  par  force  l'an 
M.D.XXf.&eftât  chef  de  l'Empire  Mexicâ,ily  auoit  en  icells  70000.  mai- 
fons.Celles  du  Roy  ck  des  Scignrs  eftoyét  grades  bônes  &bié  faides,& celles 
du  cômun  petites  &  piètres.  L'Empire  de  Mexico  pouoit  mettre  enfemble 
3  00  mille  homes  en  bataille,  ùc  eftàt  Mexico  la  capitale  de  tout  l'ipire,la  fe 
venoy  et  ridre  plufîeurs  peuples  de  toute  la  cômarque  pour  y  faire  leur  trafi- 
que.Et  ainfi  ilstenoyérchafcunecotreefa  place  biéordônee,pour  y  faire  &te 
tîîr  le  marche  de  5  .en  5 .  ioufs.-ou  on  trouue  de  toutes  chofes  trefabôdâmêt.- 
&  ainfi  chafeû  meflier  &  chàfquè  forte  de  marchâdifê  auoitfa  place  députée, 
tcllcrnét  c]  pfonnene  la  leur  pouoit  ofter  ouoecuper,  q  tfeftpas  petite  police 
car  çquiç  Xcno^ho  efaîc  en  (on  Economic/il  n'y  a  chefe  pour  mieux  mainte 
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nir  tant  vnc  dte  qu'une  maifon  q  l'ordre  &  lieux  déterminez  pou*  chafeune 
chofe  en  toute  faifon.  Ceft  ordre  cftoit  tenu  &  garde  par  les  Indians'Iefqli 
font  fort  bons  ouuriers  de  tous  meftiers ,dot  ils  fe  mefient,come  a  faire  ou- 
urage  de  plumes  d'oyfeaux  &  peaux  de  befles,  defqlles  ilz  faifbyent  tant  ÔC 
tant  de  diuerfes  choies  q  ceft  merueîlle.  Et  font  lî  patiens  en  leur  labeur,que 
bien  fouuent  ilz  font  vn  iour  fans  manger,a  fin  d'agencer  propremét  v.ne  plu 
me,la  regardât  dVne  part  &  d'autre,au  Soleil  &  a  Pôbrc,  pour  veoir  Telle  cô 
uiendra  mieux  a  poil  ou  a  cotre  poil,a  l'endroit  ou  a^enuers^  ainfi  ilz  font 
déplume  quelque  animal  que  ce  foir^herbeou  fleur,  tât  au  naturel  qlfcmble 
que  ce  foie  la  mefmechofê,ou  q  ceftlameime  chofe  qui Is  reprefentct.Leftat 
des  argentiers  &  orfeures  eft  le  prime  &  le  plus  artificiel  de  tous:&  font  fi  ha 
biles  ôc  induftrieux  a  labourer,  qu'ils  imitent  toutes  chofes  naturelles  au  vif. 
Et  entre  autres  choies  ilz  le  font  cognoiftre  quât  a  fondre ,  de  manière  qu'ilz 
fondent  &  iettent  en  moulle  toutes  manières  d'herbes,  cliques  fubtiles  quel 
les  foyêt,de  forte  quelles  femblent  eftre  naturelles.  Combien  que  ceuxd\4le 
maigne,mefme  de  Dannemarc  (ont  paruenuz  a  cognoifiànce  de  celle  fonte, 
dont  i'ay  veu  tirer  vnc  feuille  de  Pimpernelle,Romarin,Sauge,&  toute  autre 
lorte  d'herbe  autât  délicate  &  fubtile,  côme  le  naturel  (ce  que  i'ay  veu  faire 
a  Rome  deuant  mes  yeux,  &  fort  facilement)  tellement  qu'il  n'y  a  de  quoy 
trop  Pefmerueillcr.  Les  Indiâs  le  monftrcnt  quât  a  prendre  leur  refecliô  fore 
effranges ,  car  ilz  ne  f'abfticnnent  de  manger  quelque  animant  ou  belle  q  ce 
foit  que  nature  ait  produit,  tellemêt  qu'ils  mangent  côme  i'ay  di£t,couleu- 
ures.chiens.fouriSjratZjacaufè  de  quoy  ce  n'eft  merueille  qls  mangent  chaif 
humaine. La  meilleure  chair  qu'ilzayent,font  ces  coqs  d'Inde.Et  le  pain  dot 
ilz  vfenteft  faitt  de  Maiz,vn  grain  qui  eft  cômepoyschiche,dont  il  y  agran 
de  abôdance  par  tout  le  pays  des  Indes .  Les  Indians  font  plufieurs  &  diuet 
fes  manières  de  breuuages  de  certaines  herbes  &  grains  quMz  ont,&  fi  feny 
urent  bien  fouuêt.  En  tout  le  pays  des  Indes  fe  trouuéttrefgrands  arbres.de 
quoy  ilz  font  batteaux  tous  d'vne  piece.Et  y  a  des  Cèdres  fi  grands,qu'on  y 
trouue  poutres quarrees  d'icetix qui  ont  ao.piedzde  longueur,  &.  n.da lar- 
geur. Et  y  (ont  en  fi  grande  abôdance,quil  y  a  par  delà  motaignes  de  Cèdre» 
comme  nous  les  auons  par  deçà  de  Chefnes,&  de  Pins. Il  y  a  iardins  par  en» 
droicts  corne  en  Tezcuco,  qui  ont  mille  Cèdres  pour  leurs  clôtures  &  palif 
fades. Il  y  a  encores  d'autres  arbres  qui  font  trefgros  &  grâds,&  telz/que  i  z. 
homes  ne  les  pourroyent  embrafTer  .  Il  y  a  oultre  ce  des  arbres  odoriferans, 
de  CafsiafiltuIaîquiefttresbonne.  11  y  a  aufsi  l'arbre  Metl^duquelilz  rirent 
trefgrandproufit  pour  plufieurs  chofes,a  quoy  il  eft  vtile.  Les  Indians  n'a» 
uoyent  aucun  poids,pour  pefêr,  qui  eftoit  trefgrande  faute  pour  la  trafique, 
mais  bien  auoyent  ilz  des  mefures .  Aufsi  n'auoyent  ilz  aucune  monnoyc  # 
combien  qu'ils n'euffent  faute  d'or,d'argent,de  cuyure,  de  plomb,de laiton, 
ni  d'efiain ,  combien  qu'ilz  n'ont  pas  beaucoup  decestroys  dernicrs.Mait 
ilz  fçauenr  bien  le  tout  fondre  &  labourer .  Ily  n'auoyent  encores  trouue 
l\fàge  du  fer,  ou  la  manière  de  le  faire,combien  qu'ils  en  enflent  des  grades 
j2Ônejs,E(  u  foit  qu'ils  cuJTçnt  tttfgundç  abondance  de  ciie  &  de  fuif.fi  n'a. 
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uoyen*  Hz  antfes  chandelles  que  celles  qu'ils  fatfoyet  aoec  tifens.Et  pour  a- 
brcger.ilzauoyent  faute  de  plulïeurs  chofcs,  plus  parleurs  manières  grofsie 
tes,  car  la  terre  eit  propre  a  tour  produire .  Aufti  n'auoyent  ils  foye,  fuccre, 
ne  linge,  chanure,  ni  parte!  :  toutesfbysilzauoyentdefort  belle  graine,  & 
fines  couleurs  de  fleurs,  auecques  lefquelles  ilz  ne  bradent  ce  qu'ils  teignit. 

Maintenant  mde  eft  le  meilleur  pays  du  monde ,  car  auec  ce  qu'ilz  auoy- 
ent  d'eux  mefmes ,  &  ce  que  les  Efpaignols  leur  ont  porte,  ilz  ont  a  prefent 
de  tout,  &  la  plufpart  de  la  gent  eft  réduit»  a  noftre  foy  :  ce  qui  eft  le  prin- 
cipal :  quant  au  refte,  ilz  tiennent  fort  bonne  police ,  &  fe  veftentde  drap 
&  de  foye.  Quât  au  faiô  de  la  guerre,ilz  y  font*  prefent  bic  exerritez,&:  ont 
armes  de  fer,ce  qu'ilz  n'auoyent  au  parauât.car  leurs  armes  &  baftôs  eiloy- 
ant  de  boys.Sc  dVne  forte  de  caillou,  verd  brun,  qui  eft  la  pierre  la  plus  du 
re  de  toutes  emmanchée  de  boys.  Leurs  armes  au  parauât  eftoyent  arcs,fon 
des.lôgues  iauelincs.qui  auoy  et  au  bout  vne  corne,ou  caillou  au  lieu  de  fer, 
Hz  portent  encoresf^ice  plumages  en  guerre,  &  les  aucuns  fe  peinturent  de 
diuerfes  couleurs.  Les  Indians  croyent  que  les  ames  font  imiriortelles,&  ql 
les  iouilîoien  t  après  leur  deecs  de  bien  ou  mal  félon  la  vie  qlles  auoyent  me 
née.  ta  ftature  des  indians  eft  moyenneacombien  qu'on  en  a  trouue  aucun» 
qui  fembloyent  eftre  geans,tant  eftoyent  grands,  mais  ie  parle  quant  a  l'or- 
dinaire, ilz  ont  le  teint  comme  iaunaftre,  les  yeux  grands,le  front  large,  les 
nafêaux  fort  ouucrts,  les  cheucux  gros,  noirs  &  longs,  mais  ilz  Parrachen  t 
te  poil  de  la  barbe  ,&  l'oignent  le  menton  de  quelque  liqueur  qni  engarde  It 
poildecroiftre. 

Hz  fe  font  de  grids  trouz  aux  nafeaux,aux  oreilles^  auxleures,d*ou  ilz 
laiflent  pendre  de  l'or,des  oz,ongles  &  becz  d'oy  féaux.  Ilz  chauffent  vne  cet 
taine  manière  de  Ibuliers.côme  font  les  fouliers  de  cordes,que  les  ifpagnoiz 
appellét  Alpargates ,  &  la  manteiine  dont  ilz  fe  couurcnt  eft  quarree  &  no- 
uée fur  llïfpaule  droîfte ,  a  la  guîfe  des  Egyptiens .  Hz  ne  portent  aucunes 
armes,  Gnon  en  guerre,  ou  ilz  vuidétles  débats  qu'ilz  ont,ens'entredcnans 
au  combat ,  &  de  ce  faire  en  autre  temps  ,  il  y  auroy  t  peine  de  mort .  Les 
homes  fe  marient  en  quelques  endroits,  côcne  aPanuco  340.  ans  :  &  peu- 
uent  prendre  pluficurs  femmes  auecques  &  fans  les  folemnitez  accouftu- 
méesencecas,  &  ne  les peuuentlaiirer fans iuftecaufe  ,  principalement 
celles  qu'ilzont  prjfes ,obferucnt  les  vz  ordinaires .  Qgant  au  refte,  ilz  font 
menteurs,faineans,&  grands  larrons.  Hz  font  fort  fuperuitienx  en  leur  Reli 
gion,  toutes  foys  adonnez  a  leurs  fcnfualitez.  Hz  font  grands  Augures  ou  di 
uins,&  mefme  tiennét  Uures  de  celte  fuperfticïon.ïlz  dormét  fur  la  paille  ou 
fur  quelques  nattes,  ou  ceux  qui  font  les  plus  aifez,  fur  mantes  ou  plumes. 
Hz  fafsient  ordinairemet  fur  la  terre»  côbien  qu'ilz  ayentfelles  baffes,  aue  > 
ques  efpauliers  de  fueiUes  depalmcs  ou  dattiers.  Ilz  fouloyentaufsi  manget 
a  terre,&  fort  ordemcnt,fe  torchas  les  mains  &  la  bouche  a  leurs  vefteme;. 
Toutes  foys,  ilz  fe  font  peu  a  peu  adoneza  viure  plus  honeftemet,&(çauet 
pourlciourdhuy  tous  les  mefUcttd«s£CpaignoM«rq«k,!z  vfcuî  fre$b,c: 
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car  les  Tndians  font  tac  dociles,qu'ilz  aprenent  fbuuent  vne  chofê  en  la  voy- 
ant feulement  faire.  A  caufe  de  quoyil  fyfaift  grande  trafïque,&  ya  grand 
nombre  de  bons  ciflerands ,  tant  de  foyequededrap,faifèursde  verres  foc* 
geurs  de  monoye,rnoulins ,  &  autres .  il  y  a  aufsi  Efcoles,  ôc  tout  ce  qu'on 
fçauroit  demander,  combien  que  non  en  (î  grande  abondance  que  pardeça. 
En  fin  ,  cefte  Ifle  fe  peut  a  bon  droitt  appellerla  Nouuelle  Efpaigne ,  puis 
qu'il  y  a  en  icelle  de  tout  ce  qu'il  y  a  en  E'paigne ,  tant  de  l'artifice  inecha- 
nique  que  des  lettres  &  de  la  Religion.  Aufsi  y  a  il  plufieurs  Euefchez,meC 
mement  Pape  Paul  érigea  Mexico  en  Archeuefché,  en  l'An  i  54,7  .  il  y  a 
aufsi  plufieurs  monatteres  de  ireligieux,mefme de  l'ordre  S.Frâçoys,&  n'ia 
pour  le  iourdhuy  lieu  en  toute  la  nouuelle£fpaigne  q  puifTe  eftre  fans  preftre 
oureligieux^ouradmiiiiftrerlesficremens^refclierj&conuertir.  Lacon» 
uerfion  de  ces  Indians  a  efte  vn  trefgrand  ceu are. d'autant  qu'en  quatre  cens 
lieues  de  pays ,  U  n'y  a  homme  qui  ne  foit  Chrétien  :  &  font  au  iourdhuy 
autant  adonez a  nolire  religion,  comme  îlz  ont  elle  pai le  pafle  alaleur  6c 
fi  font  grande  penireiice,force  ieufnes,&:  fe  donnét  fbuuent  la  difeipline  a  la 
mode  d'Efpaigne.Teliement  qu'il  aduient  quelques  foy  s  qu'il  y  a  cent  mil- 
le difciplinanrs  en  vne  procefsion:  &  fedifciplment  fîa(premenr,qu'ilz  y  laif 
fent  quelques  foy  s  la  vie,  efpanchans  la  leur  fang,au  lieu  qu'ilz  fouloyent  le 
feigner  pour  offrir  leur  fang  aux  Idoles.Ie  pourroye  ici  traiter  de  beaucoup 
de  lingularitezdela  Nouuelle  fcTpaigne,dontie  me  déporte  a  prefent,pôuc 
ce  quelles  font  en  fï  grand  nombre,  que  ie  n'en  pourroye  trouuer  la  fin  .  Ee 
fil  femble  au  Le&cur  que  i'aye  ici  efté  trop  prolixe,  ie  l'ay  faift  pour  partout 
nir  vnedefcription,nonvnehiltoire,  dont  il  y  a  àlfez^  &:  pourtant  ie  palTe- 
ray  a  la  defeription  de  Peru. 

Le  Peru. 

ENtre  la  Nouuelle  Efpaigne  &  le  Peru ,  il  y  a  vng  petit  territoire,  qui 
dure  enuironneufou  dix  lieues  de  largeur,  par  lequel  lePeruiaiife 
d'eflrelfîe:  &  Rappelle  la  Prouincede  Darien,  prenant  le  nom  de  la 
grande  Riuiere  Darien  .  Ce  pays  eft  fertile  d'animaux,  ÔC  dift  on  q'il  y  a  en 
cefte  Prouince  grand  nombre  de  vaches,qui  font  mouires,c'eft  a  dire  fans  cor 
nés,  comme  biches,  &  entre  les  autres  animiux  qui  ont  le  pied  fendu,  fè 
trouuent  mules,auecques grandes  oreil!es,Sc  ont  vne  trompette,comme  vn 
Elefant.  ;1  y  a  aufsi  force  bef  tes  fîeres  &  cruelles,  plufieurs  Onces,5c  de  fore 
grands  Tigres,  Il  y  a  cômunemst  de  l'or  en  toure  l'Inds,&  par  ainfi  il  n'en  y  a 
point  faute  en  cefte  Prouince.  Les  couftumes-de  la  gentde  cefte  Prouince 
font  comme  celles  de  la  Nouuelle  Efpaigne,  pourtat  ne  mi  veux-ie  arrefter. 

Apres  celte  Prouince  de  D.ïnen,viét  le  Peru,q  eft  appelle  d'vn  mefmenom: 
car  tout  le  pays  qu'il  y  a  depuis  la  Ville  de  •S.Sebaftié  de  bône  veiïue.iufques 
a  la  pointe  du  deftroift  de  Magallanes,eft  nôme  par  ce  nom  Peru,  côbiê  6  ce 
foit  impropremét.  Ce  pays  eft  de  tcefgrâde  efteniue,&a  64.deg.enlat.rnt. 
coacaj;tIss52,degrez  &  ^o.min.dîl'EquinocliaUMidtAuitrales» 
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&les  1  î  .degrez  dn  mefme  Equinoétialiuiquesa  S.Marthe,  qui  eft  le  der- 
nier Cap  du  cofte  de  Nord  par  Septentrionales.  La  plus  grade  Iongueur,eft 
de  5  3.degrez,contantdu  Meridian^qui  pafleparle  Cap£.Auguftin,lequel 
tombe  en  8  .degrez  mi.  3  o.i4uftrales,iufques  au  Meridian  qui  parte  pat  le  Cap 
S.Francifco,  lequel  tombe  en  2.  degrez  Auftrales. 

Toute  cefte  terre  reprefente  en  (à  figure  quafi  vn  triangle  equilateral,car 
tirant  troys lignes  des  troys  pointes  ou  Caps  quelle  faift,elles  lèroyét  quafî 
égales:  c5me  feroyent,  IVne  du  Cap  de  S.  Auguftin.a  la  pointe  du  deftroit 
de  Magallanes,  I*autre,de  cefte  pointe  a  S.  Marthe,&  latierce,de  S.Marrhe 
au  fufdift  Cap  de  S,  Auguftin.Et  fe  peut  aufsi  ceci  monftrer  par  le  moyen  de 
la  Sphère.  Car  le  Cap  S.  Augaftin  eftantl'anglet  d'vn  triangle,  en  la  latitude 
de  8  .degrez  3  o.min.  Auftrales,  &:  de  longitude  g^î.minut.o.&leCapdu 
deftroit  de  Magallanesvn  autre  angîet  en  degr.52.rni.30/luft.  &lôgttude 
degrez  3  03. min. o.  il  vient  a  tenir  la  ligne  qui  fe  tire  d'vn  Cap  a  autre,  iu£- 
ques  a  <>  o.degr.telz  qu'il  y  a  en  vn  meridian  360,  Autant,  ou  vn  peu  d'auâta 
ge  aura  la  ligne*quife  tirera  du  Cap  du  deftroit  a  S. Marthe,qui  tombe  a  1  2. 
degrez. mi. o. de  latitude.Sc  de  longitude  2  p4.degrez,min.o.  l'ay  defta  di& 
que  celte  côtree  Iaiiïe  d'eftre  Isle,a  caufë  du  peu  de  terre  quil  y  a  entre  la  Vil 
le  ou  port  de  Panarna,&  le  port  du  nom  de  Dieu3qui  eft  vne  traiéte  d'enuirâ 
1 8.1ieues.Et  ainlîeileala  Mer  en  toutes  les  autres  parts  qlle  fe  diuife,laqlle 
en  la  part  deieuantfappellei'Occean  Occidental,pourtant  qu'auantque  ce 
pays  fedefcouuriifejelle  a  toujours efte  ainfiappellée>&:apfent  fappelle  en- 
cores  du  mefme  nom>côbié  qu'en  efgard  du  pays,elle  fe  deuroît  appelierOri 
enraie,  pourtant  nous  retenons îcj  le  terme  ia  viîté,  encores  que  ce  foit  im- 
proprement. De  la  part  de  Ponent  elle  fMppelle  la  Mer  de  Sur,ou.Midi,a  la-" 
,  quelle  on  patte  de  l'Occident  par  le  deftroit  de  AXagallanes.  De  la  part  de  Mi- 
-  di  elle  f'appelle  Occean  Méridional  :  lequel  diuife  ce  pays d'vne autre  terre 
neuue  &  incognue,q  les  aucuns  appellent  la  terre  du  Feu,a  cauie  du  deftroit 
de  Magallanes,qui  eltdictainfi,  Pourtant  que  Fernando  MagallanesPortu- 
guez  vien  t  a  trouuer  ce  partage  pour  pafler  de  la  Mer  de  Ponent  a  celle  de  Mi 
di,  laquelle  Mer  de  Midi  defcouurit  vn  Vafco  Nugnez  de  Valboa ,  en  l'An 
M.D.XIlf.  &  Fernand  Magallanes  trouua  le  deftroit  pour  pafler a  icelle  en 
l'An  1  5  t  p.  Ce  deftroit  dure  cent  &  dix  lieues,&  va  droict  LefteOefte.  Sa 
hauteur  eft  a  5  2  .degrez  3  o.min.  &  es  endroits  ou  il  eft  le  plus  large3  (à  lar- 
geur eft  vn  peu  plus  que  de  deux  lieues  .  La  cofte  des  deux  coftez  eft  fort 
haute ,  ou  il  ya  des  grands  &  haults  rochers.  - 

De  cefte  manière  la  Mer  enuironne  toute  ceftecontree  la ,  pour  laquelle 
défaire  entièrement ,  de  forte  qu'il  n'en  refte  aucune  partie  des  principales 
&  plus  remarquables,par  ou  les  Efpaignols  ont  pafle,  elle  fe  diuilera  en  cinq 
parties  comme  les  plus  principales ,  delTous  lefquelles  toutes  lés  autres  font 
compriies.Ces  cinq  donc  feront  Caftille  d,or,Popaian,Peru,Chile,&  le  Bra- 
fil,  dclquelles  ie  trai&eray  en  Ion  reng .  Et  commençant  a  Caftille  d'Or,  ie 
dechiffreray  aufsi  les  autres  par  mefme  ordre,diuifant  chafeune  d'icelles  felô 
fes  t>osnç$  &  lionces,  afin  3  pat  ce  moyen  le,  £e#euraic  vne  entière  &  brieue 
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cognoiflVnce  du  tout.  Caftille  d'Or  fut  ainfî  nomraee^ouT  la  grande  aboiu 
dance  d'Or  qu'il  y  a  en  icelle:  car  il  y  a  Kiuieres  &  minières  d'Or,dont  on  le 
tire  fi  aifement  qu'il  ne  feroic  facile  a  croire.  Cette  contrée  commence  de  U 
Fille  de  Panama,  tirant  vers  Septentrion,  &  s'eftend  iufques  a  la  Ville  d'An- 
tioche,  qui  eft  vne  des  Vallées  de  Nore .  Lefquelles  Vallées  font  fort  ferti- 
les, &  diuifent  Caftille  d'Or  du  pays  de  Çppaian  .  Ce  qui  s'appelle  Caftille 
d'Or,  n'eft  pas  de  grande  eftendue  ,  6c  d  n'eft  ce  petit  pays  bien  fourny  de 
viures,combien  qu'ils  recueillent  deux  ou  troys  foys  l'an  du  Maiz,qui  eft  vrt 
grain  tel  queie  l'ayja  deferit.  Les  principales  Villes  d'icelle,  font  Panama. 
Partage,  &  «îainft  Sebaftian  de  bona  vifta  ,qui  ontefte  peuplée*  par  les  Ef- 
paignols  au  nom  de  l'Êmpeteur.defquelles  ie  diray  en  la  Table  des  Citez  ôc 
Villes  qui  femeteera  a  la  fin  deceftedefeription  ,  en  laquelle  feront  aufti 
couchez  les  ports  defouels  il  y  a  nombre  en  cefte  Terre  Neuue, 

La  terre  de  Popaian  eft  appelle  de  ce  nom ,  a  caufe  de  la  bonne  Ville  de 
Popaian.qui  a  efté  peuplée  en  icelle.  Cefte  contrée  commence  en  la  part  du 
Nord,a  la  Cite  d'Anrioche,  &  fine  fur  le  Midi  en  la  Ville  de  Quito,  &  ainfi 
confine  du  cofte  de  Septentrion  auec  Caftille  d'Or ,  de  laquelle  Caftille  elle 
fe  feparc  en  la  Cite  d'Antioche.  &  en  la  part  de  Midi  voifine  le  Peru,  duquel 
elle  fe  fepare  par  la  ville  de  Quito.ôc  du  cofte  de  Leuit,  par  le  nouucau  Roy 
aume  deGranade,  qui  eft  oultrc  les  montaignes  des  Andes,  &d'aueclcPe- 
ru.qui  commancelelong  d'icelle  vers  Leuant,&  du  cofte  déponent  va  ioin 
dre  a  la  Mer  de  Sur  nouuellement  trouuee  •  Ceftes  font  les  limites  du  payg 
&  gouuernement  de  Popaian ,  lequel  a  iufques  a  deux  cents  lieues  de  Ion- 
gueur,&  quarante  lieues  de  largeur,&  en  quelques  endroits  d'auarage.Leg 
principales  Prouinces  de  Po paian  ,  font  Antioche  ,  Tatabe,  /Inzerroa,  diére 
Vmbra,Arma,Paucura,Pozo,  Picara,Carrapa,Quimbaya,Caly,  &  Pafto,  & 
encores  quelques  autres  ,qui  lont  au  deflbus  de  ces  principalcs.La  Prouince 
de  Antioche  princ  fon  nom  de  la  Ville  d'Antioche  ,  qui  eft  en  icelle  afsife , 
comme  i'ay  dia  es  Vaileesde  Nore.  Cefte  Prouince  eft  limitrophe  du  pays 
qu'ilz  appellent  Tatabe ,  &  feftend  iufques  a  la  Mer  de  Sur ,  en  k  partie  de 
Ponent ,  &  eft  du  cofte  de  Lcuant  bordée  de  la  grande  Riuiere  du  Darien  . 
Cefte  contiee  eft  fort  monraigneufe.Sc  les  montaignes  d'icelle  hautes  &  ef- 
froyables .  Ce  pays  laaeftéanciennement  fort  peuplé  ,& finguliercment 
les  Vallées  de  Norc,pourtant  quelles  font  fertiles  &  abondantes,  ce  que  bis 
monftrcnt  les  anciens  édifices  qui  y  (ont. 

La  Prouince  d' Anzerma,  eft  a  feptante  lieues  loin  de  la  Ville  d'Antioche, 
«rappelle  pareillement  du  nom  de  la  Cite  qui  eft  en  icelle.  Son  propre 
nom  eftoit  Vmbra.mais  les  Efpaignois  l'ont  appellée  Anzerma,pourcequ'ao 
temps  que  l'Adelantado  Don  Sebaftian  de  Belcaçar,  entra  en  cefte  Prouin- 
ce, 8c  la  defcouurit,iln'auoit  aucun  truchement,  &  fes  gens  oyoient  que  les 
g  Indians  voyansdu  fel,le  nommoyent  ^nzer.a  caufe  de  quoy  ne  feachans  les 
■  Elpaignols,  comme  la  Ville  fe  nommoir,  l'appellerent  de  ce  nom  Anzerma  ♦ 
!•»  grande  6L  riche  amiere  de  Jaioôe  Marthe^afte  par  celie  Piouince^e  la- 
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«pelle  Riuiere  îe  parleray  ou  il  viendra  a  point . 

Apresie  paysdMnzerma  fenfuitceluy  d'Arma,  lequel  eft  ainfî  appelle,  a 
caulede  la  Fille  principale  d'iceluy,qui  porte  tel  nom,ccfte  contrée  n'eit  gue 
tes  grande,  mais  elle  cil  neantmoint  bien  peuplée,  &  la  plus  riche  de  toutes 
fes  voifînes.  il  femble  eftre  choie  impoisiblc  de  l'or  qu'on  dift  eftre  en  cefte 
Prouince,car  les  homes  C'y  arment  d'or  de  pied  en  cap,  côme  ilz  font  pat  de# 
ça  de  fer;5c  pourtant,ou  ilz  furent  premièrement  veuz  de  cette  façon,ilz  ap- 
pelèrent ce  lieu  La  Lomd  de  los  armtdos,  c'eft  a  dire  la  cofte  des  armez .  Cette 
nation  eft  la  plus  belliqueufe  &  fiere ,  qu'autre  qui  (bit en  toutes  les  Indes . 
Elle  n'a  qu'enuiron  dix  lieues  de  lôgueur,&  fix  ou  fept  delargeur,6cenuir5 
dix  &  huit  lieues  de  tour.  Apres  la  Prouince  d'Arma  fenfuit  celle  de  Paucu- 
ra,&  puis  celle  de  PozOjInquelle  eftafsife  en  la  grade  Riuiere,  &  a  d'vne  part 
lesProuincesde  Carrapa,&  Picara,  &  d'autre  cofte  celle  de  Paucura.  Celte 
gent  eft  fort  ennemie  des  eftrangiers,  8c  n'a  amitié  auecqs  aucune  autre  na- 
tion qui  {bit.  Hz  font  fort  riches  d'or,&  toutioignant  la  Fille  (ont  grade  mi- 
nières de  ce  meral,  corne aufsi  en  la  plage  delà  grande  Riuiere  qui  paflTe  pas 
le  milieu  de  celte  Prouince. 

Aptes  Pozo,chcminant  du  coite  de  Leuant.eft  Picara,  a  deux  lieues  de  h 
Cite  de  Pozo.elle  eft  voifîne  d'vne  fort  grande  Prouince  quils  appellêt  /irbî9 
&  feftéd  iufquesa  vne  môraigne  qui  eft  difte  la  Cordillère  des  Andes,d'ou 
l'eau  fburd  tresbelle,claire  &  doulce,  La  difpofition  de  ce  terroir  eft  (èmbla 
ble  a  celuy  de  Pozo,  le  pays  eft  fort  bien  peuplé,plein  de  forces  montaignes, 
bien  cultiuees.ôc  qui  portent  diuerfes  manières  de  grains. 

Quand  on  a  paiTé  la  Prouince  de  Picara3fuit  celle  de  Carrapa,laqlle  eft  en 
la  fufdite  Cosdillere  des  Andes,  a  t  2. lieues  de  la  Ville  de  Cartago,  &  après 
celle  ci  on  trouue  la  Prouince  de  Qui  m  baya,  la  qUe  cômence  a  la  Riuiere  gri 
de,&  dure  iufques  a  la  môtaigne  Heigee  des  Andes.  Cefte  côtrée  la  eft  fore 
laine,  &  les  Efpaignolz  fè  trouuét  mieux  en  icelle  qu'en  aucune  autre  Regiô 
des  Indes, Ôi  y  viuêt  longuemét  (ans  eftre  gueres  malades.En  cefte  Prouince 
eft  la  môtaigne  couuerte  de  neiges,  qeft  la  fufdiclc  Cordillère  des  Andes,au 
feft  de  laqUe  il  y  a  vn  Vulcan^duql  on  void  faillir  des  grades  fumées  quand  le 
ciel  eft  clair,  Il  y  a  principalemét  en  cefte  Prouince  grand  nôbre  de  bel  tes  6e 
res,  principalement  Lions,&  la  Chuca,  q  eftbefte  terrible  &  eflrange,laq!le 
eft  de  la  grandeur  d'vn  petit  renard, bien  quelle  a  la  tefte  comme  vn  renard,, 
&  eft  de  couleur  roulTe  .  Cefte  befte  a  naturellement  au  vencre  vn  fac,ainfi 
quVne  bourle  laquelle  fouure  &  ferre,  en  laquelle  elle  porte  (es  petits  fi  coft 
qu'ilz  font  naiz ,  &  court  par  telle  légèreté ,  que  c'eft  choie  incroyable .  La 
prouince  de  Quimbaya  a  quinze  lieues  en  longueur, &  dix  de  large. La  Pro- 
uince de  Cali,  eft  en  vne  Vallée  des  montaignes  des  Andes  :  &  a  celte  Pro- 
vince elle  fort  bien  peuplée  de  beaux  grands  Bourgs  &  Villages ,  mais  les 
Efpaignolz  ont  le  tout  ruiné  &  deftruit,  après  les  auoir  pillé  &defrobé  ce 
qu'ilz  auoyent.  La  Prouince  dicte  de  Pafto,laquelle  eft  a  quarante  lieues  d«; 
la  Ville  de  Popaian,  elt  en  U  VaUeç  Atti»  •  Le  pays  y  eft  foie  froid ,  tans 
en  EAe  comme  çn  Yuci» 
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L'EfpaignoI  qui  gouuerne  cefte  Prouince,aplus  d'Indiant  fubîe&s  a  foy", 
que  n'a  aucun  antre  Gonucrneur  de  Popaiâ  &  du  Peru.Les  manières  de  faire 
de  ces  peuples  ne  (ont  conformes  les  vnes  aux  autres ,  &  font  aucunement 
différentes  a  celles  que  nous  auons  récitées ,  car  ils  ne  mangent  point  chair 
humaine,  (bit  qu'ilz  combattit  contre  les  Eipaignols,ou  entre  eux  mefmes. 
Aûfsi  n'ont  ilz  aucuns  Idoles,  mais  ilz  vi tient  fans  aucune  Religion,  excepte 
qu'tlz  croyent  qu'ils  refufciterôt  après  la  mort,  &  iront  demourer  en  autres 
lieux  ou  ilz  aurôt  tout  repos  &plai(îr.  Celles  font  les  Prouinces  de  Popaian, 
i'cnten  les  principales ,  car  il  en  y  a  encores  plufieurs  autres  ,mais  elles  (ont 
foubmifes  a  celte  ci ,  defquelles  nous  dirôs  quelq  peu  en  la  Table  des  Filles, 
Maintenir  viét  en  reng  le  Peru-.ce  q  nous  appellôs  le  Peru,eft  tout  le  pays(ql 
y  a  depuis  le  Paftoiufquesa  Chilc,&  la  RiuiereMâle,deuersJeMidi,&JaRi 
tiiere  Angafmayo  vers  le  Nord,  Ieîquels  ont  efté  les  limites  de  la  Seigneurie 
q  les  Ingues  ont  tenu  Is  téps  pafte,lefquels  eftoyét  certains  Seignrs  trefpuik 
(ants,appellez  de  ce  nom, comme  fi  nous  difions  Roys .  Et  duroit  tel  Empire 
plus  de  deux  mille  troy  s  cents  lieues.  Mais  au  iourdhuy  on  appelle  feulemêt 
le  Peru,  le  pays  qui  eft  entre  la  Ville  de  Plate  &  la  Prouincc  de  Quito ,  qui 
eft  vn  pays  fort  tempéré  &  habite',  &  n'a  pas  plus  de  fept  cents  lieues  de  lon- 
gueur, a  prendre  delà  part  Septentrionale,  vers  le  Midi,  &  cent  de  largeur, 
contant  de  Leuant  en  Ponent ,  &  ainh  fes  limites  feront  de  la  part  de  Leuant 
&  Midi  la  Ville  de  la  Plata,&  du  cofte  de  Ponent  la  Mer  de  Sur  ou  Midi,  & 
du  cofte  de  Septentrion  le  Pafto  .  Cefte  Prouince  fur  appellée  Peru,a  caufc 
du  Port  &  delà  Riuiere  qui  (ontenicelle  ,nômez  Peru;  lequel  tôbe  en  deux 
degrez  de  l'Equinoctial  Auftrales .  Ce  qu'on  appelloit  anciennement  Peru, 
(ê  part  en  troys  parties,enla  Plaine,Môtaignes,&  Andes  ou  Landes,ou  La* 
f  iz.La  Plaine  eft  fort  fablôneufe  Se  ardente,&  dure  depuis  Tombes  iufques 
oultre  Tarapaca,en  la  Prouince  de  Collao,&  tombe  fur  le  Riuage  delà  Mer 
de  Midi,  ou  il  n'y  a  autre  chofe  que  voir,  finon  trefgrandes  montaignes  fa- 
Monneufês,  fans  qu'il  y  ait  eau  ne  peu  ne  prou,ni  arbres,  ni  herbes  quelcon- 
ques .  Les  Plaines  durent  plus  de  cinq  cent  lieues,  mais  on  n'y  peut  habiter 
en  quelque  manière  que  ce  foir,  pour  la  grande  chaleur  qu'il  yfaict ,  ôil'ar- 
de*ur  qui  brufle  la  terre.  Les  montaignes  font  de  q ualité  contraire  aux  Plai 
nés  :  car  elles  font  pleines  de  continuelles  froidures ,  &c  y  pleut  &  gele  (ans 
cefte  ,  &  (ont  les  fommetzdes  montaignes  des  Andes  quafi  en  tout  temps 
chargez  de  neiges  ,  &  tout  ce  qu'il  y  a  la  eft  broui  de  la  neige  &  vents ,  qui 
foufflent  continuelîemér,a  canfe  de  quoy  elle  eft  habitée  en  peu  d'endroits , 
Et  ou  elle  eft  aucunement  peuplée,  les  habitans  y  iont  louches  ou  aueugles, 
&  a  peine  le  trouue  vn  arbre  en  toute  la  contrée,  a  l'occafion  de  quoy  les  ha 
bitans  du  pays  (ont  contraints  faire  feu  de  certaines  mottes  &  gafons  de  tet 
re,qui  bruilent  fort  bien.  Ces  montaignes  font  a  quinze  lieues  de  la  Mer,  &S 
durent  en  tout  fix  cents  lieues,  &  plus. 

Les  Andes,  qui  autrement  font  appellees  la  Serrania  ,  c'eft  a  dire  pays  de 
montaignes,  ne  font  autre  chofe  que  grands  monts,  qui  feftendent  par  roue 
le  pays  du  Peru,&  font  a  foutante  lieues  de  la  Mer,  peu  plus  ou  moins. Mai* 
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la  fin  &  defèentes  d'icelles .  le  viennent  rendre  fur  les  plaines  a  neuf  ou  dix 
lieues  de  la  Mer ,  &  en  aucunes  parties  a  peuplus  de  deux  lieues .  Combien 
que  ces  montaignes  fbyent  fort  afpres,comme  a  la  vérité  elles  font,  plus  qu  e 
toutes  les  autres  du  monde ,  ÔC  plusgrandes  aufsi  (car  elles  commancent  au 
delà  de  la  Nouuelle  Efpaigne,  entre  Panama,&  le  Nombre  de  Dios,&:  amè- 
nent au  deftroit  de  Magallanes)  fi  e-ft  ce  toutes  foys  qu'elles  ont  beaucoup 
de  Riuieres  &  Fallees,lefquelies  eftans  a  l'abri  de  ces  montaignes  ne  font  co 
batues  des  ventz ,  &  la  neige  ne  paruient  a  icelles,  ains  s'arrefte  au  ibmmec 
des  montaignes,  pour  celte  caufe  elles  font  fertiles  de  toutes  chofes,  t,?ntde 
beftail  comme  d'arbres  &  herbes,  &  pour  cède  raifon,il  y  a  plus  de  7  o  0  .lis 
ues  de  pays peuplé,comme  défia  iay  dic"t. 

Celte  contrée  eft  plus  chaude  que  froide,&  plus  en  vne  failbn  qu'en  l'an 
tre.La  plus  grande  chaleur  qu'il  faict  en  ce  pays,eft  au  mois  de  Decébre.quâd 
le  Soleil  approche  du  Tropique  de  Capricorne,  &  tourne  les  l'Hquinoftial. 
Les  principales  prouînees  de  ces  Andes  (qui  eft  ce  qu'on  appelle  propremét 
le  Peri^font  huit  en  nombre  :^Quito,  Cagnares,Sant-Iago  depuerto  viejo, 
Caxamalcai>cuzco>Cagnas,Coallo,&:  Charcas. 

La  Prouince  de  Quito  Rappelle  par  autre  no  le  Gouuernement  delà  Kî- 
uierc  Sainet  Françoys  :  &  appellétla  Ville  principale  d'icelleS.Françoysde 
Quito,  &  eft  la  première  Prouince  du  Royaume  de  Peru,de  la  paît  de  Sep- 
tentrion .  Cefte  Prouince  â  de  longueur ,  a  prendre  de  Leuant  en  Ponent , 
quafi  foixante  lieues,  &  de  largeur  prenant  de  Septentrion  a  Midi,  iufques  a 
trente.Ses  limites  font  de  la  part  de  Leuant  la  Prouince  de  Pafto.ôt  du  cofte 
de  Ponent  les  Filles  de  Puerto  Viejo,&GuayaquiIe,IefqueIles  font  a  foixâte 
lieues  de  la  Fille  de  Quito  :  de  la  part  de  Septentrion  a  la  gouuernacion  de 
Popaian,  &  vient  aboutir  du  cofte  de  Midi  aux  Villes  de  Loxe,&  S.Miche), 
Tout  le  pays  de  Quito,eft  contrée  fort  faine,encores  quelle  ne  foit  qu'a  fept 
lieues  de  rEquino<3ial,il  eft  toutesfoys  plus  froid  que  chaud,la  ou  il  femble 
toutes  foys  que  la  chaleur  y  deuroireftre  beaucoup  plus  grande  quela  froi- 
dure,mais  cela  fe faitpar  vneraifon  laqlle i'ay  déclaré  en  mô premier  Liure. 
La  difpofition  du  pays  eft  plaifante  &  alegre,  8c  lés  faifons  de  l'an  alTez  con- 
formes a  celles  d' Efpaigne,  car  l'Eftey  commance  ou  moysd'Àuril,  &  dure 
iufques  a  Nouembre.C'eft  le  terrouer  le  plus  facile  de  tous  ceux  qui  (ont  au 
pays  de  Peru,&  produit  de  toutes  les  chofes  que  Dieu  a  créé  aux  Indes/ans 
ce  qu'on  y  apporte  d'Efpaigne,  lefquelles  crouTent  la  côme  felles  eftoy  et  en 
leur  propre  6c  naturel  terrouer .  En  cefte  Prouince  fe  nourriflTent  les  brebis 
tant  renommées  du  Peru3qui  font  fèmblables  aux  Chameaux,  car  elles  fonc 
corne  afiions,hautes  en  iambes,&  le  ventre  large,le  col  tiré  a  celuy  du  Cha- 
meau,mais  elles  ont  la  tefte  côme  vne  brebis  de  par  deça,a  caufe  de  quoy  les 
Efpaignois  les  ont  appelle  brebis,pourtât  aufsi  quelles  font  domeftiques,& 
priuees  corne  eft  la  brebis .  ih  fe  feruent  de  ces  animaux  labourer  la  terre , 
&  a  porter  toues  charges,  &  la  chair  en  eft  la  meilleure  qu'on  puiife  man- 
ger,tant  frefche  que  falee. 

Apres  la  Pcouîuce  de  Quito,  vicat  celle  des  Canarès ,  en  laquelle  font  les 
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tant  fomptaeux  édifices  de  Tumebamba,  defquels  parlent  tant  les  hiftoi-. 
res,defquels  iufques  a  la  Ville  .S.Françoys  de  Quito  on  conte  5  5. lieues.  Au 
iourdhuy  ces  édifices  font  ruinez  Se  dellruits  ,  toutes  foys  fi  void  on  bien 
encores  ce  que  ç/a  celte  .  La  Prouince  des  Cahares  a  de  la  part  de  Leuant 
ce  grand  Fluue  Maragnon,  auecques  Tes  montaignes  &  peuples,  Se  du  colle 
de  Ponent  la  Prouince  de  Guancabilcas,  qui  font  limites  des  Villes  Guay- 
quile  Se  Puerto  Vieio.  On  di&  de  celle  Prouince  que  l'An  M.  D.XLIHI. 
fedefcouurirent  fi  grandes  5e  fi  riches  mines  en  icelle,  que  les  habirans  de  la 
Ville  de  Quito  ,  en  tiroyent  des  minières  plus  d'Or  que  de  terre. 

La  Prouince  des  Canares  eftâtpafTee,viétapres  la  Prouince  de  Sant-ïago 
de  Puerro  Viejo,qeft  a  vn  degré  de  l'Eqno&ialjde  la  part  de  Midi.  Elle  côrné- 
ce  du  Port  PalTao,Sede  la  RiuiereSJacques^aenlapart  de  Midi  la  Ville  de 
Quaque,ôc  en  celle  de  Ponent  les  domiciles  de  rumebambaien  celle  de  Le- 
uant la  pointe  de  S.  Helaine.  Il  y  a  en  celle  Prouince  pluu'eurs  bonnes  bour- 
gades,&  Vilies.come  font  celles  de  PalTaos.Xaraguaça,  Xaramixo,  celles  de 
Val  de  Xagua,de  Monte  Chritto,  celles  de  Manta  Sapil,  Se  Pimpanguafe,  & 
pluheurs  autres.Le  pays  efl  fort  fertile,8e  bien  têpere,  &  les  niaiïoos  des  ha- 
bitans  d'iceluy  font  bafties  de  boys,  &  couuertes  deftrain.  Puis  âpres  fuit  la 
Prouince  de  Caxamaka,  laquelle  a  pour  Tes  limites  la  Ville  de  Trugillo ,  Se 
Guancabamba,de laquelle  elle  eft  eilongneeiufouesa  quafi  50.lieues.CeHe 
Prouince  eft  renômee  par  la  prifon  de  Roy  Atabaliba,qfut  pnns  par  Piçarro. 

La  Prouince  de  Cufco  a  toufiours  elle  de  trefgrande  importance,  autant 
deuantiaconquefted'icelle,  comme  après:  aufsi  eftoic  elle  la  première  8c 
principale  contrée  deslngues^  pareillement  la  plus  noble,en  laqlle  eftoit  le 
fiege  Royal.  Celte  terre  eft  aflfa  ilîie  de  froidures,  Se  de  force  neiges  :  mais  il 
y  a  beaucoup  de  Vallées  qui  font  tempérées,  efquelles  viennent  Se  croiflent 
toutes  choies,  mefmement  le  froment  comme  en  Efpaigne  Se  en  abondâce. 
Elle  eft  au  milieu  Se  entre  l'Equinoftiai ,  Se  la  Ville  principale  de  celle  Pro- 
uince, qui  Appelle  du  mefme  nom  Cufco,  &  eft  a  1  ^.degrez  del'Equino- 
£hal  Auftrai.  En  cette  prouince  font  ceux  qu'ils  appeilét  Orejones,ou  Oreîl 
lôs,qui  font  les  plus  riches  8e  les  plus  puiifants  de  tous  ceux  de  Peru,  lefqls 
font  toufiours  tonduz,  &  mettent  toute  peine  d'auoir  grandes  oreilles,  lef- 
queilesiîzfe  perçent ,  Se  pendent  a  iceiles  grands  anneaux  Se  verges  d'Or . 
Etacettecaufeles  Efpaignols  les  ont  appelle  Oreillons. Ceux  ci  font  les  pria 
apaux  du  pays,côme  les  Nobles  en  autres  quartrers  Se  fïdaigues  en  Mpaig- 
ne;  et  fouloyent  en  cette  Prouince  (eruiraux  -Seigneurs  Ingues  de  garde  et 
de  réputation,  et;eftoyenr  ceux  qui  plus  fe  faifoyent  valoir  en  la  guerre.'Et 
parainlï  chaulioyentfouliers ,  alloientmagnifiqnemctaccouflrez  de  beaux 
plumages  et  autres  accouitremens,  qui  les  faifoyent  apparoiftre  riches,  no- 
bles et  priuilegiés  a  caufe  de  l'art  militaire.  La  Prouince  des  Canas  eft  pays 
froid,8e  a  du  cotte  de  Ponent  la  Merde  Sur,&  les  Andes  ducoftedcLeuâc. 
Elle  eft  entre  les  Caches  Se  les  peuples  de  Ayauire .  Elle  a  pluiïeurs  lieux  ec 
Villes  princïpalesjcomeeft  Hatuncana,Chiquana,Horuro, Se  Cacha  leshabi 
tans  defc^ucUes.  vont  veftnz  .  laPwuincçdçCoiiaoeAlaplusgrâdecômaï 
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que  de  toat  le  Peru,et  la  plus'peuplée  aufsi.Ses  limites  font  en  la  part  de  Le 
uantlesmonratgncsdes,4ndes,  &  dePonent  lescouppetzdes  montaignes 
neigees,Sc  les  collés  d'icclles  q  fèn  vôt  rendre  vers  la  Mer  de  Micli.Cefte  Pro 
uince  aboutit  aufsi  fur  le  Fal  de  Chuquîabo  .  La  principale  population  de  ce 
Royaume  eft  celle  de  Chuquito,  q  eft  la  Fille  capitale  des  [ndiâs,qû  Maiefte 
tient  en  ceftecômarque,&eft  la  plus  ancienne  de  tout  le  Peru.Les  principa 
les  Villes  &  bourgades  d'icelle  font  Chuli,  Chilane,  Acos,Pomata,Cepita,§£ 
Trianguanaco.Cefte  Prouince  cômance  en  Ayauire,&  dure  iufquesa  Cara 
collo,&:  eft  là  Situation  en  telle  Climat  de  la  terre,  q  toute  l'année  les  nui&s 
font  egalles  aux  iours.  Cefte  cotree  la  eft  toute  platce,  par  Iaqile  courét  plu- 
iîeursRiuiercs  de  bone  eaue,&  beaucoup  de  belles  plaines,  &, aufsi  plufîeurs 
deièrts  &  motaignes  neigees.Grande  partie  de  leur  Villes  &  Bourgs  Ton  ta 
l'entour  d'vn  trelgrâd  Lac  qls  appeîlét  Titicaca,cefêa  dire  rlîe  de  Piôb,  pour 
ce  quil  y  a  en  ce  Lac  des  Isles  de  Plomb.  Cefte  Is?e  a  8  o  lieues  de  tour,&  eft 
fort  pro  ronde .  La  dernière  Prouince  du  Peru  voiiïne  a  Chile,  eft  appellee 
Charcas,en  taqile  eft  fïtuee  la  noble  &  royale  Fille  de  Piata.Ce  pays  eft  plein 
de  grads  trefors,a  caufe  des  Riwieres  &  mines  d'or  qui  y  font,&a  cauie  d' vne 
grade  quâtité  d'argët  quô  a  tire  en  Porco  &  Potofsi,  d'où  nô  feulemet  cetix 
du  pais  ont  tire  grade  quatité  de  metal,mais  aufsi  les  Prouinces  voifines,mef 
me  ceux  de  bien  loing,fe  font  pourueuz  de  grade  quatité  d'argét,  en  le  tirât 
de  Potofti  en  grade  abôdance  &  auecqs  grade  facilité.  Charcas  eft  vne  con- 
trée àc  pays  de  force  vi&ùailles,côbien  qilefoit  fortfroide.Et  en  cefte  Pro- 
uince feray  fin  delà  defcrîptiô  du  Peru,entrâten  ce  qui  refte  a  dire  de  Chile; 
dclaqlleie  parleray  peu,  pour  ce'qceft  vne  cotree  en  laqllelcsEfpagnolz  nôc 
gueresdemouré,encores  qu'ilzï'ayét  dcfcouuerre.dpresla  Prouince  di£e*de 
ios  Charcas, Chile  eft  la  dernière  du  Peru,  de  laqUe  iufqs  au  deftroit  de  Ma- 
gallanes  fe  concét  ;oo,lieues  de  cofte.  Chile  eft  regiô  fort  froide,  pour  eftre 
atèîfepresdu  Pol  ^ntarâique.Les  limites  délie  font  delà  part  du  Nord  cn- 
niron  ^.degrez  Auft.&  deuers  le  Midï,a  çi.deg.mi.  3  o.ce  qui  eft  le  deftroit. 
Ce  pays  n'eft  gueres  peuplé,  &  y  a  peu  d'hâbitâs,tânt  en  la  part  de  Midi  co- 
rne auxeoftez  de  Leuât,  a  caufe  des  grades  neiges  qui  y  fontcôtjnuellernët, 
&  ainft  y  a  Riuieres  qui  courét  de  iours  &  nô  les  nuits:  ce  q  vient  des  eaux 
qui  fortét  des  neiges  q  font  es'môtaignes  des  Andesaqui  te  fondét  de  iour  ôc 
de  nuit  font  gelées.  Sans  cela  le  pays  eft  fort  tiperë,&  de  la  mefàie  manière 
qu'eft  Andaîouzic,  Scn'i  a  autre  differéce  lïnô  q  quand  il  eft  iour  a  Chiie,ii  eft 
nuit  en  Andalouzie,&  quâd  il  eft  Efte'enl'vne,îl  eft  Yuer  en  l'autre. Miis  les 
motaignes  des  Andes, font  caufe  des  froidures  d'icel!e,car  la  neige  y  eft  con- 
tinue.ÔC  ne  fi  peut  habiter,(î  ce  n'eft  es  Kallees,  delqlles  ie  parleray  quâd  i'au 
ray  fommairemét  défait  ces  Môtaignes,pour  eftre  telles  &de  telle  qualité  q 
lespareilles  ne  font  en  toutes  les  Indes. La  Cordillère  des  Andes, corne  iiz  ap 
pellet,eft  vne  des  plus  grades  &  plus  getilles  motaignes  du  mode, 8c  no  feu 
iemit  des  Indes.  Elle  cômance  depuisle  deftroit  dsMagallanes,&  va  iufques 
a  U  Nouuelle  Efpaigne  entre  Panama  &  le  Nombre  de  Dios.  Il  y  a  en  icel  » 
le  ^lufieurs  hauics  rochers ,  les  vns  de  neige ,  6c  les  autres  dont  le  Feu  fort. 

Aa  i  Se  y 


i  S  o  La  D  efcription  &  Situation 

&  y  pîeutlaplufpartdu  temps,  a  caufe  du  quoy  on  n'y  peut  aller  facilemér 
En  lefpoifleur  des  boys  qui  y  font,  il  y  a  vne  geirt  fi  ruftique  5c  fauu  ige,CQ> 
me  londicl,  qu'il  nont  rnaifôn  niabri^ains  vont  tous  nudz,  &  viuéc  comme 
beltes  fe^s.Cesboys^ontfot^ 

foiîtudes  de  ces  Rochers  :  mais  les  Vallées  en  font  fort  plaifantes  &  abonda 
tes  en  toutes  chofes,&  trefiiehes  detous  métaux.  Cesmontaignes  partent 
par  e  milieu  la  terre  du  Peru,come  défia  i'ay  dldjaqlle  contientquafi  deux 
mille  lieues  d'vn  bout  a  autre; Se  ainfi  quelles  partent  la  terre,ilfembleaufsi 
quelles  diuifent  la  qualité  &  température  de  l'aer ,  &  la  fertilité  de  la  terre 
Et  pourtant  les  montaignes  &  tout  ce  qu'il  y  a  depuis  les  montaignes  tirant 
vas  le  Po.nent  mlques  a  la  Mer  de  Midi,eft  bonne  terre,fertile  &  Fiche  &  de 
la  qualité  que  dicl:  a  e(te,mais  le  refte  qui  eft  du  cofte  de  Leuant,&  oukre  les 
monts ,  e/t  vne  chofe  tant  contraire  a  l'autre ,  qu'il  fembleeftre  impofsible 
Car  oultre  ce  que  cefte  coniîtee  ci  eft  poure  de  toute  forte  de  métal,  aufsi  en 
elt  le  terrouer  fort  mauuais,fterile,&  en  tout  contraire  a  l'autre. 

i'ay  efait  iufques  ici  de  la  terre  de  Peru  tout  le  plus  &le  meilleur  qu'il  y  a 
en  elle,ce  qui  elt  au  deflous  de  la  iurifdiftion  de  l'Empereur  &  du  Roy  noftre 
Sire.  Refte  maintenant  le  pays  Oriental  appelle  le  Brafil.  En  laquelle  contrée 
le  Roy  de  Portugal  tient  enuiron  quarante  lieues  de  pays,a  prendre  du  Sep- 
tentrion au Midi,  &  cm  foixante  de  Leuant  en  Ponent,Sc  plus  de  70 o  lie- 
ues de  cofte.il  f appelle  pays  de  Brafil,pour  eftre  abondant  en  boys.Ce  n'eft 
point  vne  contrée  d'or  ou  d'argent,  iafoit  qu'aucuns  dient  qu'il  y  a  des  per- 
les.Leshommes y  fontgrands  &  braues,&  mangentehair  humaine,*  quât 
alaKeligioivlzeftoyentneplusne  moins  que  lesautres  mdians.  Maisilz 
font  au  lourdhuy  Chreftiens,&  viuent  félon  noftre  Religion,principalemét 
es  Prouinces  de  Nicaragua,8i  Quahutemallan;  efquclles  Villes  fe  garde gra 
de  pohae  ,quant  a  la  fituatiô  des  Villes  &  édifications  des  maifons,&  quât 
aux  habitz&  manière  défaire,  ils  font  conformes  aus  Afexicans. 

La  Prouince  de  Nicaragua  eft  grand  pays,fain  &  abondant  en  toutes  cho 

fermais  poure  d'or  &  d'argent.  Et  le  peu  qu'il  y  a  deces  nietaux.eft  de  bas 

aloy.  Il  y  a  en  cède  Proumcedes  arbres  qui  font  fi  grands  &  gros,que  quin- 

ze  homes  ne  les  pourroyent  embrafier.  Le  laclequel  on  aopelle  Lac  de  Ni- 

caragua,  eft  vne  fmgulantéfort  renommée  en  cefte  Prouince,  a  caufe  de  fa 

gradeur.&acaufecies  VilIes.Bourgs&faesqu'il  contient^  n  eft  qu'a  A.lie 

uesdela  Merde  Midi  ,  &  a  100.  lieues  delailefpand  fon  eau  en  icelle  ce 

qu  i!z  appellent  le  Degorgeoir,par  ou  ils  vont  en  barques  de  cefte  Prouince 

au  Nombre  de  Dios .  I ay  mfques  icy  eferit  toutesles  parties  plus  lingnlieres 

de  U  terre  ferme  des  Indes  &  Nouueau  mGde.-  lefquelles  font  a  prêtent  (bus 

le  Domeinedu  Roy  Catholique,combien  que  le  Roy  de  Portugal  a  au  Roy 

aume  de  Peru  le  peu  de  pays  q  ue  no  us  auons  ditt ,  vers  la  partie  de  Leuant. 

Et  eft  venu  le  Roy  de  Portugala  tenir  part  en  ces  Indexât  le  partage  qui  fe 

feitdesrndesentreluy&l'Empereur,quifutl'An  1524.  Auquel téps les 
iugesdecepartageti^ 

tes  de  Humos ,  &  de  buen  Abago  ;  &  ordônetêc  a  l'fîmpewu^tout  ce  qu'il 
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y  auoît  de  hdi^e  ligne  tirant  vers  le  Ponenr ,  qui  efloyent  troys  cents  Jîe- 
lies,  et  ce  quil  y  auoit  de  ladifte  ligne  vers  Leuanr,  ilz  le  donnèrent  au  Roy 
de  Portugahacaufe  de  quoy  lui  efcheut  la  terre  qu'ô  appelle  le  Srafil,  ou  elt 
le  Capfùucl:  Auguft!n,&  dure  depuisla  pointe  de  Humos.iufques  a  la  poiu 
te  de  Buen  Abrigo.I'ay  ici  voulu  faire  ce  peu  de  récit  Hiftorial,  pour  ce  que 
ce  m'a  femble  élire  necelfaire  a  la  decUracion  &  repartiment  de  ces  côtrées. 

Redent  maintenant  les  Jsles  voifines  a  cette  terre  ferme,  mifes  en  la  Mer 
du  Nord,pour  fàtisfaire  a  ce  que  i»ay  promis,  principalemét  des  Isles  de  Cu 
ba,S.Dominique,S.  Iacques,&  S.  Jean  .  Les  premières  Isles  qui  fe  defcou- 
urirent  en  ces  Indes ,  voire  la  première  terre  que  veid  Chriftofle  Colon,  fut 
l'Iile  Guanahani,vne  deslfles  Lucayas,qui  tôbe  entre  la  Floride  &  Cuba,  cç 
quifutl'AnM.CCCC.  XCII. 

Incontinent  après  fe  defcouurit  le  port  de  l'ifle  de  Cuba,  qu'ilz  appellent 
Barrucoa,en  laqlle  Colon  feit  vn  chafteau,qui  fut  la  première  Ville  q  les  Ef 
paignolz  peuplerét  es  Indes. L'Ille  Ef  paignole  fe  defcouurit  depuis:celt  a  (ça 
noir,en  l'An  1 45)  3. &  au  mefme  an  fe  defcouurit  Cuba,par  le  coite  de  Midi, 
&  Tamayca,&  autres  pecices  Isles  en  la  mefme  Mer.  Defquelles  ieferay  vnc 
brieue  deferiptiô  gardant  Tordre  du  téps,  auql  chafeune  d'icelles  fut  defèou- 
uerte,  Etainficômençant aux  Isles  Lucayas^autremetfappellétLucayos, 
Icfqueiles  font  400.  ou  plus  toutes  perices,G  ce  n'elt  le  Lucayo,dôt  elles  ont 
leurappellatiô. Elles  tôbent  en  la  part  de  Septentriô,quand  on  eft  en  l'Isle  da 
Cuba&  S.Dominique.  Lagentdecefte  Isleeft  plus  blanche  qu'aucune  au 
tredes  Isles  voi(ines,pias  difpofre,  6c  les  femmes  plus  belles:  Et  y  auoit  en 
ces  Isles  au  têps  qlles  furent  côquîfesplus  de  police  6c  de  ciuilkéqu'é aucu- 
ne desautres  .  Uzalloyêttous  nudz,fice  n'eftoitesioursde  leurs  feftes,en  la 
guerre  &  aux  danfè?,&:  îorsils  fe  couuroyêt  de  piques  mâtelines  de  cotton, 
&  plumages  bié  façonnez,atiecqs  des  beaux  grâds  pânaches.En  pîufieurs  de 
ces  Isles  ilz  ne  mâgeoyée  point  de  chaû*,pour  ce  qu'ilz  n'en  auoyét  point,  8c 
fi  ne  fentremageoyent  les  vus  les  autres. Leur  cômune  nourriture  eftoic  poif 
fon,Maiz,&  racines.Les  peuples  des  Isles  ou  les  Efpaignolz  traitloyêt/uret 
confumez  en  moins  de  vingt  ans  parla  cruauté  des  Efpaignolz ,  pour  ce  que 
ne  trouuans  en  ces  Isles  Or  ouArgenr.les  Efpaignolz  emmenoyent  ces  pou 
ureslndians  es  autres  Isles  &  minières ,  pour  leur  faire  tirer  les  métaux  ,  & 
ainfi  ces  Isles  ci  fe  defpeuplerent.  Elles  tombent  en  degrez  2  oo,  mi  o.de  lon- 
gitude &  degrez  2  t .  mi.  10.  de  latitude. 

Lafècôde  Isle  que  Don  chriftofïe  Colon  defcouurit  au  mefme  an  fut  ceU 
le  de  Cuba,laquelle  ilappeila  Fernandine,en  l'honneur  &  mémoire  du  Roy 
Don  Fernancf, au  nom  duquel  il  la  defcouurit.  Aucune  l'appellent  S.Iacques, 
du  nom  de  la  Ville  S,  Iacques,  laquelle  eft  tant  renommée,  pource  qu'il  y  a 
haure,&  qu'elle  eft  bien  peupîee.Elle  a  l'Isle  S.Dominicque  de  la  part  de  Le* 
uant:& de  celle  de  Ponent,  la  pointe  de  Yucatan-.ducoftedu  Nord,la  poin- 
te de  la  Floride  &  les  Isles  Lucayas  :  du  cofte  de  Midy,  l'Isle  Iamaica .  Ceux 
qui  ont  veu  Cuba  la  comparent  a  vne  fueille  de  5aulx,plus  longue  que  large, 
&  ainfi  content  qu'elle  a  dVne  pointe  a  autre,  prennantde  LeuantaPo- 

Aa  3  •  nent. 
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nent,troys  cent  lieues,  6c  prenant  du  Septentrion  a  Midi  iufques  a  Csmat*. 
Ceft  vncôtrèe  forttéperée ,  combien  qu'il  y  face  froid  en  quelques  fahons, 
elle  eliafpre,haute)montaigneufe,&  bien  arroufee  de  Riuieres,  côbié  qu'el- 
les ne  foyent  ny  grandes  ny  roides  en  leurs  cours ,  fi  ne  laiifenr  elles  d'auoic 
leau  bonne.d'eftte  abondantes  en  poilfon  &  riches  d'or.  11  y  a  aufsi  plufieurs 
lacz  &  e Rangs. 

Les  Efpaignols  trouuerét  ceftc  fort  peuplée  d'Indians,mais  il  ni  a  de  pre* 
fent  linon  Eipaignols,pourtant  que  les  naturels  moururent  de  faim,  de  tro- 
uai!^ de  véroles,  &  en  tranfporterêtla  plus  grand  part  a  la  nouuelle  Efpai- 
gne  après  q  Cortes  l'eut  gaignee,  de  manière  qu'il  rt'i  a  auiourd'huy  Indian 
ni  race  d'fndian.  Ceft  vue  terre  tresfertile  &:  abondante  en  Or,  côbien  qui'l 
ne  foit  fiii.il  y  a  force  ctiyure  qui  en;  bon.  Les  hommes  y  alloyent  tous  nuds, 
&peu  fouuentfe  veftoyentde  quelques  robetces  de  cotton.Le  milieu  de 
cefte  Ifle  a  de  longueur  t  p  i  ,degrez,mi.o.8c  delatitude  20.degrez,  mi.o. 

LTfie  de  S.  Dominicque  qui  fe  defcouurit  après  celle  de  Cuba ,  eftoit  ap- 
pelle par  les  naturels  In dians  Hayti  &  Quifqueja.c^l  a  dire  terre  grande  & 
afpre.Chriftofle  Colon  l'appelia  Efpaignole,  &  a  prefent  ilz  l'appeliét  S.  Do- 
minicque ,  a  caufe de  la  ville  S.Domînicq  qui  eft  en  celte  Ille.  Elle  a  l'Ifle  S. 
ïean  de  la  part  de  Leuât  &autres  Isles:du  cofte  de  Ponêt  Cuba,  &  Iamaica,ec 
de  la  part  du  Nord  les  Islesdes  Canibales:  de  celle  de  Midi  Cabode  la  Vêla, 
qui  eft  en  terre  ferme  près  de  Veneçuela.  Cette  Isle  eft  pluslôgue  que  large^ 
&  ainfi  elle  a  cent  &  cinquante  lieues  de  longueur.prenant  de  Leuâc  en  Po 
nent,& quarante  de  largeur,  prenant  du  Septentrion  au  Mfdi,&:  bouge  plus 
dcquatrecentslieues.il  y  a  en  cefte  Isie  plufieurs  ports  Se  bons,grandes  Ri- 
uieres Se  profitables. Celte  terre  eft  riche  d'or,  d'argent,  &  d'autres  métaux, 
defquelsilya  non  feulernét  minières  en  aboncîke,mais  ilz  ietrouuent  aufsi 
es  eltangs  &  Riuieres.  Elle  eft  aufsi  tresfertile  en  tous  biens,&  fi  y  a  vue  m 5 
taigne  de  SeJ,d'ou  i!z  le  tirent  comme  on  fai-ft  en  Catâloigne,  celuy  de  Car- 
dona.lly  a  vne  infinité  de  Srafil,force  cottô  &  ambre.Les  gents  de  cefle  ïsle 
eftoyétlembiables a  ceuxds Cuba,  &  ainfi  ie  ne  rediray  point icy  ce  q ue iay 
défia  dlà  vne  foys.Le  milieu  de  cefle  ïsle  a  de  long,  joo.tkgr.mi.o.&c  i  p. 
degrezdelatir.mi.o. 

L'isie  deJJacqucs  qui  fut  di£te  au  cemancement  ramaica^  de  la  part  de 
Zeuat  i'fsle  de  S.  Domînicque,dôt  elle  eft  a  i  5  .lieues  ou  vu  peu  plus:da  celle 
dePonér.-dlea  le  Cap  de  Yucatâ ,  &  de  la  part  de  Septctrion  i'isie  de  Cuba, 
dételle  eft  2ç.lieue3,du  cofte de  Midi  elle  a  vne  Isîette  dicleLacerana,  en  la 
mefmediftâce.  Cefte  Fsle  de  S.lacques  eft  plus  iôgue  que  large  &  ainfi  elle  a 
de  Leuât  tirât  vers  le  Ponét  iufques  a  5o.iieues,&;  du  Nord  au  Sud  2  0. Elle 
eft  auiourd'huy  peuplée  d*Efpaignolz,pour  ce  qu'ê  icelle  font  finîz  les  Indias 
de  la  mefme  manière  qu'ilz  ont  ef  te  côfumez  es  Lucayos.La  principale  Ville 
de  cefte  Isle  Appelle  Seuiile.  Le  cottô  y  croift  qui  eftïort  fin,&  fi  y  a  de  i'or 
en  abôdance.Le  milieu  d,lcelieadeIog./^deg.mi.o.&  delat./8.deg.mi.o„ 
L7sle  de  S.leanappelleeau  parauant  Bortqué,à  de  la  part  de  Leuanc  i'fsle 
de  £.Croix,3c  plufieurs  autres  islcttes.  D  u  cofte  4e  Ponent  &  de  Septétrion 

celle 
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celle  de  S,  Dominicque ,  &  du  cofte  de  Midi  le  Cap  de  Parias,  dont  elle  eft  a 
i  3  <£.lieues.Elle  eft  plus  longue  que  large, 6*c  ainfi  elleaplusde  5o.lieuesde 
longueur,prenant  de  Leuant  en  Ponenr,&  a  prendre  du  Septentrion  a  Midi, 
elle  n'en  a  que  t  8  .Cefte  Isle  fe  diuifè  en  deuxparts,ceft  a  fçauoir  du  Nord  a 
Midi. En  la  part  qui  eft  vers  Je  Nord,il  y  a  grande  abondance  d'or,&  en  l'au- 
tre q  eft  vers  le  Midi,elleeft  tresfcrtile  en  grains, fruic"ts>oyfèaux,8c  poifibns, 
toutes  foys  elle  n'a  or  ny  autres  animaux .  Le  milieu  d'icelle  a  de  longueur 
^egrez  303.mi,o.& de  latitude  degrez  18  mi.o. 

Il  y  a  encores  plufieurs  Isles  en  celle  Merjdefquelles  ie  ne  parle  icy,car  elles 
font  en  fi  grand  nombre  que  feroit  chofe  trop  proIïxe,et  (ùfrjc  de  ce  cj  l'en  ay 
icy  di<ft5puisque  par  icelleson  peutfçauoir  le  trac  desautres.En  la  table  des 
Villes  qui  fera  ci  après  mife,fe  coucherôt  aufsi  quelques  vnes  des  Villes  prin- 
cipaies.lefquellesie  ne  mets  a  prefent  icy  ,pource  que  l'autre  place  fera  plus 
comode,  pour  ce  que  i'ay  a  dire  d'elles. 

Selon  la  defeription  que  iay  iufques  a  prefent  donnée  des  quatre  parties 
de  la  Tcrre.il  appert  clairemét  que  toute  la  terre  fe  peut  cheminer  Se  habiter 
en  toutes  les  parties,&  aufsi  bien  au  delTous  des  Po!ss comme  au  deftbus  de 
l,Equinoftial,&  qu'ô  peut  comuniquer  auecqs  les  Antipodes^crtrel'opiniô 
des  anciens  Cofmographes,  puis  qu'il  appert  qu'ô  a  efte  deuers  le  Nord  76 y 
degrez,&  en  la  part  de  Midi  iufques  a  60.  Et  le  deftroit  de  Magallanes  rôbâc 
a  5  2.degrez,mi.3o.de  latitude  Auftisle^'a  feulement  que  2.  lieues  de  Jar- 
geur,par  lequel  on  palTe  de  l'autre  cofte  de  terme  ferme,qu'aucuns  appellent 
la  terre  du  Feiï,en  laquelle  aucuns  font  entrez,&y  ont  chemine  iufques  a  60. 
degr.Ôc  l'ont  trouée  déferre,™  utes  foys  00  y  peut  habiter,  &  croit  on  qu'el- 
le refpond  a  la  Part  de  Leuant: &  félon  fa  môftre  elle  eft  trefgrande,  ôc  entre 
bien  auant  au  Pol  Anrarâîq,  elle  correfpôd  d'vn  cofte  au  Cap  de  bône  efpe- 
rance}del'autre  elle  va  iufques  aux  Moiuqs.toutesfoys  on  u'ia  point  encore 
efté,tellement  qu'il  ne  refte  que  cefte  part  a  cheminer  pour  acheuerd'arôdir 
le  corps  de  la  terre.  La  part  qui  refpôd  au  cofte  de  Leuat  eft  appeliee  le  Roy- 
aume deBrafil,ou  les  homes  vont  tous  nudz,  &  ne  cognoifTenr  Roy  ny  Sei- 
gneur.-mais  tout  le  pays  eft  gouuerné  desplus  anciens,côme  en  l7sle  Mada- 
gafear  en  la  Nier  d'Ethiopie. 

Lz  part  qui  refpond  au  Poné^eft  appellée  le  Royaume  de  Patalia,8c  le  de 
ftroic  terre  de  Feu,côme  i'ay  dift}en  laquelle  y  a  deux  Caps  principauXjqul 
font  Cap  de  Fuegos  au  Leuanr,6c  Cabo  defteado  au  Ponér,et  tous  deux  tom 
bent  a  vn  peu  moins  que  de  5  3 ;  degrez  de  latitude  Auftrale,  et  eft  ce  qu'on, 
a  pretendu  iufques  a  prefent. 

Refte  maintenant  la  table  de  toutes  les  principales  Citez  8c  Villes,  etde 
toutes  lesautres  chofes  fïngulieresdu  pays  des  lndes,en  laquelle  fe  mettront 
aufsi  quelques  Is!es,qui  n'ont  efte  mêtionnees  en  ce  liure:et  fe  mettront  icy 
feulement ,  afin  qu'on  fâche  en  quelle  parc  elles  tombent .  Mais  auant  que 
commancer  la  Table,ie  diray  de  quelques  Riuieres  de  cefte  Inde. 

Des  montaignes  de3  Andes  procéder  trefgrandes  Riuieres  qui  fe  vont  ri- 
dtc  en  U  Mer  de  Midi,ec  autres  plus  grandes  en  la  Mer  de  Seotencrion,c6me. 

Uni* 
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la  Riuiefe  de  la  Plata,Maragnon,  &  celle  de  l'Oreillane,defqueIz  on  ne  fait 
encores  bien  (î  ce  dernier  nomme  eft  le  Mara-gnon.Iean  Diez  de  Solis  fat  ce- 
luycjuirAn  M.  D.  XII.  trouua  vnetrefgrande  Riuiere  que  les  Indiansap- 
pellenc  Paranaguaçu.qui  eft  a  dire  grande  eaue  oa  Rîuiere  de  Mer,  pourtant 
qu'elle  a  la  bouche  de  vingt  &  cinq  lieues,  &  y  a  plufîeurs  Isles  en  icelle .  Hz 
l'appellent  auiourd'huy  la  Kiuiere  de  Plata,cefta  dire  Riuiere  d'Argent:  &  au 
cuns  l'appellent  la  Riuiere  de  Solis,du  nom  de  celuy  qui  la  trouua  .  On  tire 
de  cefte  Riuiere  grande  quantité  d'argent,  de  Perles,  &c  Pierres  fines,  &  e^ 
aufsi  trefabondanteenPoiffon .  Elle  croiitdela  mefme  manière  que  faidt  le 
Nil,voire  &  aufsi  en  mefme  temps. Tousceux  qui  habitent  le  long  de  celte 
Riuiere,mangent  chairhùmaine,&  vonttous  nudz,  referuez  les  Efpaignols 
quifè  veftent  de  peaux  de  cerfs  accouftreesauec  oint  de  poiiïbn.La  bouche 
de  celle  Riuiere eft  a  3  3  .degrez,mi. o.delatitude  Auftrale.Et  quant  a  l'autre 
Riuiere qu'ilz  appellent Maragnon,  aucuns  penfentque  c'eftla  mefme  qu'ilz 
appellent  Oreillane  :  mais  on  n'en  fçait  encores  la  vérité ,  plu/toit  on  tient 
pourcertain  qu'elles  font  différentes,  &  ainfi  le  montrent  en  leurs  embou- 
chures .  Car  la  Riuiere  Maragnon  a  quinze  lieues  de  bouche,  &  l'Oreillane 
plus  de  cinquante.il  y  a  en  la  Riuiere  Maragnon  grand  nombre  d7sles  peu- 
plées^ en  icelles  on  a  trouue  monftre  d'or,&  eîmeraudes  grandes,comme 
la  paume  de  la  main,  &  alîez  fines.  Sur  les  riues  de  cefte  Riuiere  croift  force 
cncensÔc  bon,plus  grenu  &  plus  grand  qu'en  Arabie.  La  bouche  de  cefte  Ri* 
uiere  tombe  a  troys  degrez  de  l*Equinoctial,&  de  cefte  Riuiere  a  l'Oreillane 
ilz  y  content  cent  lieues.  La  Riuiere  Oreillane  fut  ainfî  nommée  de  Frâçoys 
Orella,  qui  fut  le  premier  Efpaignol  qui  y  nauigua.combié  que  les  Pinçons 
ledefcouurirétl'An  M.D.Pierre  Orella  le  nauigua  tout  au  long  quarante  & 
croys  ans  après  ,  On  dict  auoir  veu  es  rsles  de  cefte  Riuiere  des  femmes  qui 
combattoyent,  lefquelles  ilz  appellent  Amazones ,  mais  il  n'en  eft  rien.  Ec 
ce  non  obftâtilzappellét  cefte  Riuiere  des  /imazones.  Laquelle  eft  non  fèu 
lemét  la  plus  grande  des  Indes^ais  aufsi  de  tout  le  monde.  Aucuns  l'appel- 
lent Mer  douce,pour  la  grandeur  d'icelle.EHe  a  cinquante  lieues  de  bouche 
&  plus,&  court  teuliours  audeflbusdel'Equinoâialrnil  6c  cinq  cens  lieues 
&  plus:combien  que  du  lieu  ou  elle  commence  iufques  a  la  Mer,  il  nia  que 
Cx  cents  lieucs,&  tout  le  furplus  Remployé  ou  perd  es  tours  .&  deftours  qu* 
elle  faiû.Et  ce  fuffira  quant  aux  Riuieres  du  Peru.  S'enfuytla  Table  des  Vil- 
les dont  i'ay  parlé. 
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Table  des  Cite^  &  Villes  plus  remarquables  des 

Indes,auccques  quelques  Ifles,  Ports,Promontoires,  &  Riuie- 
res  plusinfignes &  renommées.  La  Première  Colomne  des 
nombres  contient  la  longitude,prife  du  Meridian3qui  pafïe  par 
l'Iflc  de  Canarie.  La  Seconde  contient  la  latitude,en  laquelle 
ou  lalettre  A  le  trouuera5elle  dénote  eftre  la  latitude  Auftrale: 
&  ou  non,elle  fera  Septentrionale . 


CabodeLobo 

Cabo  Negro 

Cabo  Religiofo 

Cabo  de  Ras 

Cabo  S. Auto» 

CaboS.Auguft'tn 

Cab'jS  luanBaptifla 

CaboS.Tranc'ifco 

Cabo  S.  Miguel 

Cabo  S,  Raphaël 

Cabo  Sant  Roche 

Cabo  Sant  Salvador 

CaboTuberon 

Cabo  de  lucatan 

Cagtte 

Cajos 

Cana 

Caucha 

Carangas 

Cartagena 

Caxamalta 

Cempoal 

ChamoUa 

Champom 

Chiririos 


Ciuola,  vne  des  fept  Citez,  vers  le  Ponent,  ioig- 
nantvn  golf e  de  Mer  quils  appellent  vermeil , 
pour  ce  quelle  eïl  a  la  femblancede  la  Mer  Rc«- 
ged'.ifie,  &  ont  appelle  ceftè contrée  lales'fept 
ViUcs,  pour  ejlre  presl'vne  de  l'autre ycntre  lef- 
quellss  pajfe  vne  Rmiere  trefgranie^  qui  les  va 
quafi  enmronnant  tout  alentour. 
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Bb  Cubes 


Longitude. 

Latitud 

G. 

\M. 

G, 

1  M 

• 

Acdpulct 

161 

3° 

\6 

3° 

Aruatane* 

262 

0 

1 7 

3° 

Açuiebana 

300 

10 

17 

3° 

Ahuco 

2p6 

*5 

20 

55 

Aiauari 

308 

0 

W 

0 

A. 

A'mirifama 

5  1  5 

0 

9 

3° 

A. 

Alcan 

0 

23 

0 

Anttochd 

300 

0 

t 

0 

A, 

Angoulefme 

307 

30 

48 

5° 

Anconde  Sant  Andres 

250 

0 

\ 

3  2 

0 

Aneon  Baxo 

288 

3° 

27 

3° 

ArgueUo 

25)8 

30 

18 

5° 

Afcobad 

197 

5° 

»? 

20 

Atacuba 

269 

0 

»? 

0 

A. 

Bdjd  de  Spirittt  Santo 

280 

0 

*9 

0 

Baya  de  Canoa* 

255 

0 

22 

30 

BayadeS.Cmz. 

257 

3° 

22 

3° 

Baya  de  Santa  Vitorid 

3°5 

0 

54 

0 

A. 

Beragua^ 

285 

0 

1 1 

0 

B»r]a 

298 

40 

20 

0 

Cabo  de  Arraches 

301 

40 

»5> 

6 

Cabo  Blanco  en  el  Peru 

0 

0 

0 

Cabo  Blanco  enVlfle  d* 

S. Domingo 

2p8 

5° 

»7 

6 

Cabo  Bieton 

3*7 

0! 

47 

3° 

Cabo  Camaron 

285 

°! 

»  5 

0 

Cabo  de  Crux. 

2P3 

1 5 

28 

3° 

Cabo  de  Faralîon  Blancc 

283 

3° 

1  t 

3° 

Cabo  de  Gracias  a  Dios 

285 

3° 

tÂ. 

0 

Cabo  Hermofo 

33 1 

3° 

52 

3° 

A. 

Cabo  Bram 

273 

3° 

24 

0 

( 

Cabo  dt  Lacabron 

301 

M 

197 

3< 

\6 

2© 

33* 

20 

4 

0 

2  %6 

0 

2 

1  2 

A. 

33° 

3° 

47 

0 

27<* 

0 

(8 

3° 

340 

0 

9 

0 

A. 

285 

3° 

2  2 

3° 

190 

0 

2 

0 

A. 

2(>4 

25 

48 

302 

45 

17 

1  2 

340 

0 

7 

10 

A. 

2J>2 

45 

20(45 

294 

3° 

»7 

!  2 

280 

0 

2  l 

0 

*5>5 

2  1 

5 

296 

1 0 

5° 

273 

0 

*3 

3° 

302 

0 

17 

0 

A. 

3°5 

><5 

3° 

A, 

283 

1  0 

>3 

0 

3  00 

1  ° 

2  1 

3° 

A, 

245 

1  0 

20 

0 

2  do  1 1  «5 

43 

3° 

277 

1  * 

2  t 

0 

5M 

i  0 

P 

3° 

A. 

26o\  0 

0 
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Cobes 

îpB]4o 

1  C 

3  0 1  Olalla 

joojto 

*5 

»  0 

C*f4 

î6j\a.o 

2  C 

\  2G 

l  Packirama 

292 

30 

23 

40 

Cojîa  brans 

278]  0 

- 1 

C 

Paradis 

3»8 

0 

5e 

0 

Cottiy 

25>5>|4o 

1  i 

3e 

Play  a  de  Cerazada 

275 

0 

H 

■3° 

Craxo 

2  0  0 

0 

A  t 

4Z 

Piura 

2  p<! 

2  0 

K  5 

3° 

CufcO 

305 

0 

18 

40 

a»    trunta  de  la  tiortad 

2853 

0 

25 

0 

Dicej 

2pP 

40 

t  8 

3° 

Punta  de  Nicaragua 

280 

3© 

l3 

0 

Tarallones  del  D  arien 

2^0 

0 

g 

c 

Puerto  Efcondido 

251 

40 

25 

30 

Tlora 

V6 

0 

A.0 

3° 

Puerto  Cauallos 

281 

30 

M 

30 

Guatulco 

264 

•  3° 

1 

30 

Puerto  GaUinat 

25>5 

10 

2 1 

3° 

Guatimala 

370 

3° 

'4 

3° 

Puerto  Gamo 

28<S 

1 1 

30 

Honduras 

285 

0 

î  d 

0 

Puerto  Guera 

287 

0 

1  % 

30 

Higueras 

280 

3° 

1 6 

3° 

Puerto  Lerna 

202 

0 

4 

• 

IjîadeAgua 

3P* 

0 

l  z 

Puerto  de  Malabrig9 

207 

0 

17 

f  0 

ljla  aire  Veto 

2P7 

3° 

*  7 

45 

Puerto  Manatit 

204I  0 

22 

25 

Isla  Beata 

2^8 

0 

1 

6 

Puerto  Mona 

202I30 

1 8 

0 

IsladeBuerîdVifta 

3° 

4° 

0 

Puerto  de  Nobre  de  Dios  288 

0 

1  2 

30 

isla  Cap 

2P5 

3° 

1 

24 

Puerto  Nueuo 

2?p 

16 

2 1 

48 

Isla  Cocamel 

283 

3° 

i  0 

20 
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0 

20 

45 

Isle  des  Chapeaux 
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0 

<  0 

0 

Puerto  de  Panama 
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0 
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30 
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0 
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0 
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0 
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30 

Isla  Guanabo 

0 

18 

6 

Puerto  de  Plata 
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30 

*P 

48 
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0 

22 

0 
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40 

22 

20 
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45 
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«5 

•! 

25 
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0 
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0 
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0 
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20 
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3° 

\6 

40 
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0 

4P 

0 
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3° 
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2Î6 
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20 

0 
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0 
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22 

0 
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30 
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0 

5° 
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»5 

22 

40 
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0 

1  8 

0 

Puerto  S étnt  Nicolas 
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0 

20 

10 
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2  1 

0 
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22 
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lauadia 

3°3  30 

4* 

30 

Puerto  Segundo 
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J7 

0 

lez.tafap 
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0 

22 

30 
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25 

1  20 
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3P»I 

0 

7 

0  A 
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2pP 

1  5 
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t* 

Puerto  Sant-lago  en  la 

Magaianesefincho 

3°3 

0 

52 

?° 

4.       Isla  de  Cuba 

2P4 

22 

zo 
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*5 

2 1 

5 

Puerto  Taburfa 

255 

0 

2d 

50 

Mexico 

272 

0 

18 

0 

Quito 

30P  : 

.0 

7  : 

{o  A 

Mofo 

3*7 

1 0 

17 

'5 

i,  Ralbofeda 

25P 

0 

24 

Nautal 
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0 

20 

5° 

Riciego 

277  . 

5° 

H 

3 

îiexba 

2p8 

\6 

»?  ' 

1 2 

Rio  de  US  alfa 

ml\ 

i°  1 

18 
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JLtO  ac  uos  Dvcœs 

»  t  e\ 

2.79 

0 

1  fi 

0 

1? .  «  A  a  Ui jY/ttTtiati 
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0 

* 

4 

0 

Riodeloro 

277 

0 

2  0 

0 

RiodeS.Pdblo. 
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3° 

16 

Rio  Panuco 

3° 

*3 

40 

Rio  de  U  Pldtd 

3*' 

3° 

34 

0 

Hid  de  lot  V  filmas 

27a 

0 

*'3 

3° 

Rio  de  Sam  luan 
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0 

20 

0 

RioSeco 

*73 

0 

23 

30 

Rio  Tetodntepec 

252 

3° 

16 

30 

Rio  de  Nieues 

285 

30 

28 

0 

Rio  de  OrelUnd,  e'ejl  la  Rimer e  qui 

court  du  deffbus  de  fEqiïtnoiïiat.  lly  d  enco- 
resplufieurs  tunes  Riuieresaux  Indes ,  mais 
(etles  que  fdjici  mifest  font  les  plus  cognues, 
&  renommées:  Quant  aux  autres  qui  font 
infimes  3on  les  cognoipd  parles  Hifloires,  & 
de  ceux  qui  enf ont  particulière  defcription, 
SmBcntto  $o%\\q\\\9\iq\ 
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Q 
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3° 
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24 

3° 

f  jjif  C aï  il  a  n  nv 
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3° 
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3° 
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20 
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0 
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5° 

1  fi 
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40 
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24 
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25 
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0 

27 

0 
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3° 

*P 

0 
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0 

25 

ÎO 

Tefcuco 
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30 

18 

0 
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30 
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14 

Vdndras 

2  55> 

3° 

20 

0 
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0 

5> 

30 
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*°3 

30 

«7 

0 
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0 
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0 
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0 

«7 

0 

A. 
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o| 
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A, 

Fia  de  h  Table  des  Villes  &  Citez  des  Indes. 
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1 8  8  Addition 

Addition  de  Pierre  Apian ,  en  laquelle 

il  en  feigne  a  cognoiftre  les  heures  de  la  nuift,  par  vn  trefgentil 
artifice,  auec  Mnftrument  quifenfuit,  en  l'vfâge  du- 
quel tu  trouueras  non  moins  d'vtilité  que  de  plai 
fir  pour  la  doctrine  de  la  Cofmographie. 

R.emieremét  il  te  donnera  manière  de  cognoillre  l'heure 
delà  nui£r,auecques  leQuadran  ou  aiguil!e,par  les  rayons 
de  la  Lune  en  cefte  manière  .  il  vous  faudra  affeoir  voftre 
I  Quadran  fur  quelque chofe  qui  foitplatte,  de  forte  que 
'aiguille  ou  languette  de  fer  refponde  droict  fur  celle  qui 
eft  peinte,  &fila  Lune  luit  cette  nuift  la,  regardez  bien 
quelle  usure "marquera  l'ombre  du  fil . 

^Ous  pourrez  encorescercher  le  mefme  par  quelq  autre  in- 
Irtrument  vertical,  &  après  auoir  trouuel'heurejmarquezla 
|roueder/n(trumetenfuiuant,&  cerchez  l'heure  femblable 
aux  heures  qfe  difenr  du  iour,q  font  en  la  moitié  du  cercle 
,fupetieur,  fur  laquelle  il  faudra  affeoir  fur  l'Indice  ou  Qua- 
I  dran  de  la  Lune}tenanr  ferme  ledit!:  Indice.  Remue  puis  a- 
pres  l'Indice  du  Soleil ,  iufques  ace  que  la  ligne  de  l'Indice  foit  furl'aage  ÔC 
le  iour  de  la  Lune,&  marque  fon  afpeft  :  alors  l'Indice  du  Soleil  te  démon- 
trera l'heure  que  nous  cherchions. 

Onfidere  quelle  heure  tu  as  trouuée  marquée  fur  l'orloge  :  en 
après  multiplie  l'aage  ou  les  iours  de  la  Lune  auecques  12. 
degrez  i  i .  minutes,  &  diuife  ce  qui  en  vient  par  »  5  .  &  ad- 
louiie  le  quotient  auecques  les  heures  qui  te  font  premiè- 
rement demourées ,  &tu  auras  l'heure  de  lanuicl  que  tu 


cheiches . 


Comment  vous  trouuere7<  le  mefme  par 
vn  compte  plus  facile  • 

Vltipliez  l'aage  de  la  Lune  par  7  3  < .  &  ce  qui  procède  de  cefte 
multiplication  par  5)  00.  &  le  nombre  quotient  vous  monftrera 
les  heures  que  vous  y  deuez  adioufter ,  &  partirez  le  refidu  pal 
1  5.6c  M  rendront  les  minutes  des  heures. 


Senfuit  rinftrument  des  Heures  • 


190  Addition 

E  diray  en  peu  de  paroles  de  quelle  manière  fê  peuuent 
cognoiflre  les  heures  dt  la  nuidt  par  les  rayos  de  la  Lune 
fans  conférer  les  iours  ou  aage  d'icelle .  Aduilè  donc 
premieremét,(î  la  Lune  précède  le  SoleiI,ou  if'elle  le  fuit 
regarde  aufsi  Celle  eft  pleine  ou  en  quartier,  cela  cogniî 
Pofepuisapres  l'Indice,  ouquadran  delà  Lune  fur  le 
point  de  l'heure  qui  monltre  le  fil  ou  cordelette  du  qua- 
Jran^ommeci  deuusa  elle  dift.Et  le  quadran  de  la  Lu- 
ne demourantainfi.tournez  la  roue  du  Soleil  de  telle  manière,  que  la  Lune 
paroiflè  parie  trou,  en  telle  quantité  &  fcmblable  a  celle  que  vous  auez  vea 
au  ciel,&  l'fndiceou  languette  qui  eft  en  la  roue  du  Soleil  montrera  l'heure 
de  la  nuift.  Et  eft  a  noter  que  la  Lune,  laquelle  donne  de  nuift  fa  lumière,  a 
toufiours  vne  moitié  &  vn  peu  dauantage  qui  regarde  vers  le  Soleil ,  duquel 
elleeftauf&i  illuminée,  lequel  communicque  pareillement  fa  clarté  a  toute» 
leseftoilks:&  l'autre  moitié  delà  Lune  eft  &  demeure  toujours  obfcure, 
pourtant  qu'elle  eft  tort  efpoifle,  mais  quant  a  la  coniedure  de  noftrc  regard 
&  a  la  partie  d'icelle  qui  nous  apparoift,elIe  croift  &  defcroift.tellement  que 
cfaafcu  Moys  nous  en  appàroift  plus  ou  moins,de  la  moitié  qui  eft  illuminée, 
mfques  a  ce  qu'elle  fe  ioigne  au  Soleil ,  lors  qu'elle  eft  en  conionclion  auec- 
quesiceluy.  Puis  quâdellea  palîeles  douze  lignes  du  Zodiaque, 

elle  fe  va  de  rechef  lomdreauecque*  -  le  Soleil.  Et  ayant  emprunte 
quantité  de  la  lumière  d'iceluy ,  elle  fe  monftre  iournelleraent  a 

nous ,  vn  lour  plus  grâde,l'autre  iour  diminuée.  Mais  il  n'eft  pas  ain 

h  quand  elle  eft  en  fa  conioncïion.car  d'autant  que  la  plus  haute  partie  de  la 
Xunt,qui  efteflongneede  nous,eft  allumée  &  bruslee  du  SoleÉl.mais  la  par- 
tie plus  bafle  d'icelle,  qui  eft  en  la  figure  fuiuante  marquée  de  couleur  noire 
ft  caufe  de  Ton  efpoiiTeur  ne  nous  laiiiè  voirla  lueur  de  la  Lune.D'autant  plus 
qu'elle  f  eslongne  du  Soleil, d'autan  t  plus  croift  elle  &  fe  defcouure  plus  tous 
les  iours  a  noftre  veue.jufques  a  ce  qu'elle  foit  pleine  &  en  oppofition,ccft  a 
dire  droiâ  vis  a  vis  du  Soleil.Ec  fe  tournant  de  rechef  vers  le  JolciLdefcroift 
tous  les  tournant  qu'a  la  fin  elle  ne  nous  appàroift  plus. 

Rcigle  Générale. 

A  Lune  croiflànre  fuit  le  Soleil,  &  quand  le  Soleil  eft 
couche  elle  appàroift  fur  rOrtfon  ,  &  la  partie  illuminée 
d'icelle  tourne  vers  l'Occidér.  Mais  la  Lunedsfcroiflan- 
te  que  nous  appelions  decours  en  decours ,  vadeuanc  ie 
Soleil,  &  appàroift  au  matin  furl'Orizon.  Et  le  ligne  de 
cela  e(r,q  la  partie  qui  elt  illuminée  regarde  vers  Orient, 
&  pour  dire  en  vne  parole  la  partie  de  laLunc  qqi  eft  iU 
wminee,  regasde  toufïpms  le  Soleil  quelque  parc  qu'il  foit. 

uaoiï* 


cîc  Pierre  Apian, 


Lecroiflant         La  ConiundHon  du  Soleil       Le  decoursde 
de  Lune  &dela  Lune.  la  Lune. 


Oppofîtion  du  Soleil  & 
de  la  Lune» 
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Addition 

Infiniment  pour  cognoiftre  l'heure  de  la 
nuift  par  le  decours  des  Eftoilles. 

Ous  ferez  premièrement  vne  petite  roue,  auecqite* 
{on  manche,de  la  forme  Ôcmaniere  de  celle  dût  vous 
auez  ci  après  la  figure  ,  lequel  vous  diuiferez  puis  en 
vingt  &  quatre  elpaces  d'heures.  Ce  fai&,vous  fiche 
irez  au  milieu  de  la  roue  vne  touche  ou  aiguille,lï  Ion 
gue ,  quelle  parte  du  milieu  oultre  le  bord  de  U  roue, 
laquelle  aiguille  foit  tellement  appropriée ,  qu'il  refte 
gj  vn  trou  tout  rond  droift  au  milieu  de  là  roue  ,  lequel 
foit  faift  dedans  le  clou  qui  ioint  l'aiguille  audift  rnttrument.de  manière  tou 
tes  foys ,  que  ladifte  aiguille  puiiTe  iouer,  &  tourner  tout  a  i'entour  de  ladi  - 
&e  roue .    Comme  appert  par  la  figure fuiuante.. 


Vfagc  dudiâ:  Infiniment. 
Vanttu  verras  les  eftoilles  luire  clairement,  pren  ton  mitru- 
W  parle  manche,  fcïefleue  en  la  part  de  Septentrion,^* 
jhaulfe  Scabbaiflc  iufquesacequetuvoyes  par  le  trou  du  mi- 
lieu Teftoilie  du  Nord  ,  puis  regardede  mefme  viiee  les  deux 
sJ  dernières  eftoiles  de  l'Ourfe  maiear.ou  du  char,  &  haulle  ion 
ou  ab&iflè  ton  infiniment  &  aiguille  iufques  a  ce  que  fa  ligne  qui  clt  diue 
fiducie,  tombe  fur  le  rayon  de  ta  veûe.  ConGderé  lors  l'heure  marquée 
fur  le  bord  par  rus  laquelle  la  règle  paffe  &  la  partie  d'icelle,  e 
heure  tu  iras  en  la  figure  fuiuante  en  cette  maniere.Pofe  aiguille  de  l  uur- 
fe  majeur  ou  du  char  fur  l'heure  que  tu  aumtrouuée,  &  l'aiguille  demeurât 
tinG  fans  fe  mouuoir.mct»  la  ligne  du  Soleil.ou  de  fiductefur  le  iour  de  ta  co 
fîdctation.  &eUete  montrera  furie  bord  d'embas  l'heure  que  tu  ceic&ei. 
Fin  de  U  Cofmographie  d'Apian . 


i8p 

Senfuit  vn  Liurettrefprofitable&;  vtilc 

a  cous  Geographes,lequel  monftre  la  manière  de  tïefcrire 
les  lieux ,  &  de  trouuer  leur  diftance, 
Par  Gemma  Frifon . 

çjfu  zïMagnifique  Seigneur  Thomas  ^ombellij 

Gemma  Frifon  fouhaite  Salut . 

IL  n'i  a  pas  encores  long  temps  mon  Seigneur,que  i'ay  pour 
l'amour  d'aucuns  miens  amis  rendu  ce  liure ,  félon  le  temps 
que  i'auoy  e  eu  pour  ce  faire5arTcz  correcl  entre  les  mains  de 
ceux  qui  font  ftudieuxde  cette  do&rine.Et  ne  pénfe  point  y  a- 
uoir  en  vain  employé  mô  labeur: car  les  libraires  en  ayant  défia 
vendu vne  imprcfsiôentiere,plufieurs  defirét  qifoit  de  rechef 
imprime.Côbien  que  ie  ne  puis  ici  attribuer  aucune  louage  la- 
quelle appertient  a l'autheur  du  liure.  Toutesfoys  fi  en  aurons 
nousaufsinoftre  pcrtiô3fion  vient  a  conférer  le  viei^xëpîaire 
auecqs  le  noftre:  a  quoy  i  aioufteray  que  (ans  nous  il  n'euft-ia- 
mais  efté  fi  public  corne  il  eft .  Or  pour  ne  retarder  le  profit  de 
ceux  qui  font  ftudieux  en  cède  fciéce,aps  en  auoir  de  tout  corri 
gé  les  fautes  q quelqs  foys  aduiennenr  par  mefgarde,ie  le  rend 
enticremét  net  &  parfalcl:  en  toutes  fes  parties»  Et  afin  qu'il  fuft 
plus  agreable,voire  plus  vtîle  &  profitable,  nous  y  auôs  adiou- 
fté  certaines  chofes  qui  pouoyét  eftre  requifes  a  la  j>fe<5Hô  du- 
diclliure3&  qui  n'ont  par  aucû  eftemifes  en  lumiere(au  moins 
q  ie  fache)de  la  manière  q  les  vous  rendons  a  prefent.  Veu  doc 
que  la  couftume  porte  aujourdhuy,  q  quand  aucû  a  trauailie  en 
quelque  art,il  ne  biffe  aller  fon  ouurageen  public  fans  patrô3ie 
ne  puis  laiiTer  fous  couleur  de  qlque  honefte  excufatiô,  q  ie  ne 
recômande  noftre  petit  labeur  fous  voftre  fètcûiô: combien  q 
ie  fâche  que  ne  prédrez  de  bonne  part(tat  ie  vous  cognoy  peu 
conuoy  teux  de  louage)  fi  quelcù  veut  en  manière  q  ce  foit,  ex- 
toller  voftre  nom  qui  eft  de foymefmeafîez  louable.  Et  toutes 
fois  1  humanité  de  vous  tât  a  l'endroit  de  moy  corne  euuers  les 
homes  docles,  par  laqile  vous  les  auâcez  &  fouleuez  fans  auoir 
efgard  a  qlques  fafcheries,  ainfi  q'vn  autre  Mcecenas,  ma  vain- 
cu.Vous  plaife  doc  auoir  ce  noftre  petit  labeur  agteable3Iequei 
moyennât  la  grâce  de  Dieu  fera  fuiui  de  plus  grande  entreprifè. 
Dieu  vous  maintienne  en  fante^  d'Anuers. 


ipo  La  manière  de  defcrire  les  lieux 

T>e  U  Tïefcription  de  chafcune  (pntree  en  plain, 

fans  cognoiftrc  la  longitude,  latitude, 
oudiftanced'icelie. 

E  ne  puis  nier  que  h  plus  certaine  de  toutes  les  maniè- 
res pour  défaire  vne  contrée  ou  pays ,  ne  foit  celle  qui 
procède  par  longitudes  ou  latitudes  des  placcs,&con(e- 
quemmét  celle  qui  fe  faift  par  latitude  ôcanglets  depo- 
fition .  La  tierce  fe  faicl  par  feuls  anglets  de  pofîtion .  Et 
pourtant  q«c  cefte  tierce  manière  elt  la  plus  facile,  nous 
la  mettrons  icy  la  première.  Et  pourtant  conuiendra  fça- 
uoir  queHe  chofe  eft  l'anglet  de  pofîtion  .  Angiet  de  pofîtion  fe  dict  l'efpace 
de  i'Horifon  d'aucun  lieu}entreleMeridian  du  mefme  lieu  &  le  cercle  verti- 
cal ,qui  parte  de  ceftuici  a  vn  autre  :  ou  pour  le  déclarer  plus  facilemër,c,eft  la 
diftance  d'entre  le  Meridian}&  la  ligne  tirée  au  Meridian  de  quelque  lieu,  ÔC 
la  ligne  qui  pafle  de  la  par  vn  autre  lieu,  comme  appert  en  la  figure  prefente, 
ou  a.  b.  eft  en  la  ligne  meridiane.ou  qui  eft  tirée  fur  le  Meridian,  a.  c.  la  li- 
gne de  pofîtion  d'vn  lieu  a  l'autre,  il  elt  vray  que  ce  n'eft  pas  fort  propre  met 
que  nous  appelles  icy  b.  c.  angiet  de  pofîtion  ou  afsiette,  mars  pource  qu'il 
eft  icy  neceflaire  d'auoir  feulement  b.c,prcnons  la  bafe  b.  c,  pour  tout  l'a*- 
glct  b.  a.  c. 

XJwCii  mendiant* 


La  définition  du  terme  ou  vocable  cognue ,  fî  tu  veux  de  cefte  manière 
defcrire  vne  contrée  ou  tout  vn  Royaume  auecques  toutes  (es  places,  tu  fe- 
ras premieremét  en  vne  table  platte  &  vnie  vn  cercle  dîuife  en  quatre  parts, 
chafcune  partie  defquelles  ait  p  o.degrez,  pais  ficheras  vn  Ifndice  ou  aiguille 
au  centre,  qui  tienne  deux  petites tablettes,qui  ayêt  deux  troux  ou  lumiè- 
res pour  regard  er.ainfi  qu'il  y  a  au  doz  de  l'Aftrolabe .  Ceft  Infiniment faift 
de  la  manière  que  di&  eft,il  faudra  encores  auoir  l'Inftrument  de-Pilote  que 
nous  appelions  le  côpas,duquel  dépend  quafi  tout  l'affaire, &  eftâtpourueu 
de  ces  deux  tu  procéderas  atnfi.  Mets  premieremét  l'r nftrumét  quarre  en  lieu 
qui  foit  plat,8c  fut  l'Inftrument  le  compas ,  de  forte  que  le  cofte  du  compas 
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quatre  fê  vienne  adioufter  auecques  la  ligne  Merîdiane  de  l7nftr  utncnt  qui 
fera  deflbus.Puis  tournez  voftre  Inftrumcnt  auecques  le  compas,  iufques  a 
ce  que  la  touche  ou  languette  refponde  iullement  a  l'aiguille  qui  eft  au  dcC- 
(bus  délie  peinte,  &  ainfi  laiflant  la  ton  Inftrument  drelfe  a  tô  plaifir,  tu  ofte 
ras  le  compas  de  dellus,comme  aiant  faict  fon  office.  Maintenant  fi  tu  veux 
fçmoir  l'anglet  de  l'afsîctted'vn autre  lieu,  fans  bouger  ton  Infrrumêt^tour 
ne  ta  règle  ou  indice,iufques  a  ce  q  ue  tu  voy  es  par  les  verrières  d'icelle  vn  au 
rre  lieu,&  verras  incontinent  l'anglet  de  l'afsiette  du  code  de  Midi  ou  Sepcé 
trion, félon  la  diltance  qu'il  y  aura  de  l'indice  iufques  aiceux.Mais  a  quel  pro 
poscelafdira  quelquun,  encores  que  ieufle  les  fituations  8c  afsiettes  de  tous 
les  lieux, veu  que  cela  ne  me  feruira  de  rien  fi  ie  n'ay  cognoilfénce  de  la  diftâ- 
ce  d'iceux?  Tu  dis  le  vray  quantanefçauoir  que  l'afsietted'vne  place  feule» 
ment, car  tu  ne  pourras  défaire  le  troifieme  .  Ainfidoncques  fi  tu  veux  dé- 
peindre ou  défaire  toute  vne  Prouince  entièrement ,  recerche  premicremêc 
les  afsiettes  de  tous  les  lieux circonuoifins  de  celuy  par  oirtu  voudras  com- 
mencer, &  les  tire  ou  portraifts  en  vne  place  vnie,  faiiant  premièrement  vn 
cercle  de  tel  point  que  bon  te  femblerà ,  &  parte  ce  cercle  en  3  60.  degrez, 
aînli  que  i'Inftrument  eft  diuife ,  &  donne  a  chafque  ligne  de  ta  pofition  fon 
nom.  Et  a  fin  que  tu  ne  foys  trauaille  de  longchemin,  monte  en  la  plus  hau 
te  tour  de  la  Ville  ou  tu  feras,  &  h  regarde  le  pays  tout  a  lentour,  corne  fi  eu 
eftoysen  vue  guette.  Ce  faic*t,ailez  vous  en  vne  autre  Ville,&  la  ferez  lefem 
blable  auecques  les  angletz  des  pofitions  ou  afsiettes  de  tous  les  lieux  d'alen 
uirô,&  quâd  vous  les  aurez,afleez  le  point  de  cefte  Ville  la  fi  pres,ou  (i  ioing 
de  l'autre  q  vous  voudrez,toutes  foys  fur  la  ligne  de  pétition.  Et  de  ce  point 
vous  tirerez  vn  point  obfcur,  &  Meridian ,  dirtant  du  premier  Meridian  de 
tomes  parts  également.  En  apres,tîrez  de  ce  lieu  les  lignes  des  pofitions  que 
vous  aurez  défia  trouuees,  &  ouiladuîendra  qu'aucuneli^ne  feracouppee, 
par  les  premières  du  mefmelteu,la  faudra  il  mettre  vne  petite  marque  pour 
tel  lieu.  Tous  pourrez  par  femblable  manière  faire  de  tous  les  lieux  de  qlque 
Royaume,en  procédant  toufiours  en  auant  iufquesa  ce  que  tout  ce  qu'auez 
propofe  d'eferire  fe  fait  prefente  deux  foys  a  voz  yeux ,  &  que  vous  ayez  de 
tous  deux  lignes  afsifes/comme  pour  exemple ,  deferiuons  quel  .^ues  places 
de  la  Duché  de  Brabanc,8c  pour  ce  faire  plus  facilemenr,montant  fur  la  tour 
d'J;nuers,auecques  mes  Inftrumens  félon  les  4  parties  du  monde,&  ie  regat 
de  de  toutes  parts  tous  lieux  tant  que  la  veue  peut  porter.  le  trouiie  q  Gahd 
elt  déclinant  du  Septentrion  vers  l'Occident  enuiron  8o.degrez.  Liere  tire 
vers  l'Orient  vers  le  Midi  jo.degrez.  Moines  quafi  8. degrez  a  prendre  de  la 
part  de  Midi  vers  Occident.  Louain  a 4. degrez,  tendant  de  Midi  vers  Ori- 
ent. Bruxelles  a  2  5. degrez  a  prendre  du  Midi  vers  Occident,  Middelbourg 
a  3  o.degrez.Bergues  a  20. degrez  tirant  du  Nord  vers  le  Ponent.  Ces  lieux 
fuffiront  pour  exemple  :  Lefquels  trouuez  mettras  va  point  au  milieu 
de  quelque  chofe  platte,  lequel  dénotera  Amers,  a  lentour  duquel  feras  vn 
cercle  que  partiras  en  quatre  quartiers ,  félon  les  quatre  parties  du  monde . 
Orient,Occidçnt,Midii&  S  exaction,  &  chacune  partie  d'icelles  diuiferas 
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éii^o.pâities^tiledemicefdeen  t  S  o.En  aptes  ie  tire  <îes  le  point  premîe 
tement  marqué  iufques  au  lieu  marqué  vne  ligne  par  fes  degrez,  &  laifle  de 
celte  manière  la  Carte  ioiparfaiftCjauecqucs  les  feules  lignes. d'Anuers  ie  me 
vay  a  Bruxelles,  &  cerche  les  lignes  de  pofition  ou  afsietre  de  toutes  les  pla- 
ces ou  ie  puis  atteindre  de  la  veûe.  le  «ouue  que  l  ouam  tirs  de  la  part  d'O- 
rient 
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tient  vers  le  Midi  i4.degrez.  Malincs  &  Liere  en  vne  ligne  Ielquellès  font 
disantes  d'Orient  vers  le  Septentrion  4.7.  degrez.  Gand  a  24.degrez  tirant 
du  Nord  vers  POccidét.Mîddelbourg  a  3  3.  degrez,fuiuantîe  melme  ordre. 
Bergues  a  o.dègrez  tirant  du  Nord  versOrient,combien  que  ces  deux  der- 
niers lieux  ne  fe  peuuent  voir  de  Bruxelles.  Mais  nous  ies  y  auons  mis  pout 
exemple  &  déclaration.  Et  nefault  point  qu'aucun  penfe  que  ie  marque  icy 
les  vrayes  lignes  des  fituations,  mais  nousles  inuentons  feulement  pour  dé- 
claration Apres  donc  qu'on  aura  de  la  manière  que  dicl  eft  trouue  les  lignes 
des  fituations  ou  pofitions,  ie  cerche  en  ma  Carte  cômancee  la  ligne  de  Bru- 
xelles,en  laquelle  ie  metz  le  point  diftant  d'Anuers  autant  qu'il  me  plaift.De 
ce  point  ie  fay  de  rechef  vn  cercle,  lequel  ie  diuile  premièrement  par  le  Me- 
ridian  diftant  du  Meridian  d'Anuers,ainfi  que  font  les  lignes  parallèles:  pa- 
reillement ie  le  diuile  en  3  60.  degrez ,  en  y  marquant  les  quatre  coings  du 
monde,commc  i'ay  défia  faift  d'Anuers.En  fin  du  centre  qui  fignifie  Bruxel- 
les» ie  tire  deux  lignes  des  lieux  des  pofitions  fufdictes,  adiouftantla  règle 
au  centre  &  degrez  trouuez.  Au  lieu  doneques  ou  fe  faict  le  cotippement  de 
la  ligne  de  Louainauecques  celle  qui  eft  tirée  dMnuers,la.efl  le  lieu  de  Lou- 
uain.Etde  celte  manière  trouuerez  vous  les  points  de  tous  les  lieux.  Mais  PU 
aduientjCÔmequelque  foys  peutaduenir,qu*a  toutes  les  deux  foys  fe  trouue 
vn  lieu  au  milieu  &  entre  les  deux  lieux  principaux  ou  premièrement  co- 
gnuz.-alorsconuiendrapour  la  troifieme  foys  regarder  ce  lieu  obliquement 
&  de  trauers.  Et  de  cefte  manière  ne  iêra  ia  befoin  d'aller  par  tous  les  lieux 
de  la  contrée  que  vous  voulez  défaire,  ains  feulement  les  voir .  Apres  àuoir 
pofeen  la  Carte  les  Villes  &  places  félon  leurs  di-ftances,  vous  y  afferrez  faci- 
lement les  Riuieres,fources,&  bouches  d'iceîles.  q 

La  Figure  précédente  vous  montrera 
tout  cecy  a  l'Oeil. 

Efte  Figure  eft  dôcques  facile  &  plus  certaine  que  l'autre,  l'o- 
pération de  laquelle  fe  faitt  par  diftances5car  ces  diftanecs  font 
pour  le  plus  incertaines,  tant  a  caufe  des  deftoms  &  circuits 
descheminSjComme  pour  l'inégalité  des  iieux,  laquelle  manie 
1  e  toutes  foys  nous  décrirons  ^-déclarerons  ci  après,  Se  la  ré- 
drons  facile.  Maintenant  donc,  fi  après  que  *rous  aurez  defcrSt  &  deîinié  vo- 
ftrecarte  en  la  manière  quedîclte  eft,  fi  vousb.  voulez  mefureren  certaines 
diftances,ce  qui  fembie  toutes  foys  efire  chofe  merueiileofe,  veu  qu'en  tirât 
les  lignes  vous  nauez  eu  efgard  a  li  diftance,ceichez  la  diftance  de  deux  cer- 
taines places,  ou  en  y  allant ,  ou  plus  certainement  par  la  manière  que  nous 
montrerons  cy  après. Comme  pour  exemple ,  ie  voy  qu'il  y  a  quatre  petites 
lieues  entre  Anuers  ÔC  ïvïaîines.  Parquoy  ie  diuifè  en  la  Caite  Miniers  &  Man- 
nes par  4.  £t  par  ces  diuiftanscupeux  mefiites;  tons  les  lieux  eferipts  enU 
Carte,  ' 
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Pour  peindre  vnc  Carte  en  cognoiflànt  feullement 
la  diftance  deslieux .     Chapitre  1 1 . 

Outainfîqu'au  Chapitre  précèdent  il  nous  a  fallu  auoir  deux 
lignes  de  pofition,&  marquer l'endroict  ou  les  deux  lignes  fe 
rencontroyêt,  aufsieft  il  ici  requis  auoir  les  droites  &  vrayes 
diftâces  de  chafeun  lieu  de  deux  autres  lieux.  Ces  diftâces  fec- 
f>  ues,nous  aflerrons  facilement  lefdi&s  lieux  en  la  Carte  .  Car 
premieremét  nous  ferons  l'efèhele  des  lieues  telle  &  fi  grande  que  nous  vou 
drons.cefta  fçauoir.en  partant  vne  ligne  qui  foitaufsi  longue  que  la  Carte 
que  nous  voulôs  faire ,  en  autant  de  parties  qu'il  y  a  de  lieues  en  la  contrée 
q  nous  voulons  portraire.En  après  pofèrons  tout  premier  les  deux  lieux  fé- 
lon leur  diitancetmais  pour  afleoir  le  tiers,  eôuiendra  cognoiftre  fa  diftance 
dauecqs  chafeû  des  deux  autres.-Sc  ayat  pris  de  lefchele  la  diftâce  qu'il  y  aura 
du  troiiiefme  al'vn  des  deux  auecqs  le  compas ,  aflèez  le  pied  du  compas  au 
lieu  premièrement,  &  la  ferez  vn  cercle  obfcur  :  puis  prendrez  de  la  mefme 
manière  la  diftance  du  tiers  Heu  a  IVn  des  deuxauecques  lecompas,&  eferi 
uez  de  la  mefme  manière  vn  cercle  obfcur  ou  fubtil,  &  après  le  fécond  feras 
le  mefme, félon  la  diftance  du  tiers  au  fécond.  Or  ces  deux  cercles  viennent 
a  fe  coupperl'vn  l'autre,&  cela  fè  faitt  en  deux  points,ou  bic  ils  fàttouchêt, 
ce  qui  fe  faict  en  vn  point  feulement;  &  fils  fentretouchent  feulement ,  en 
c'eft  attouchement  fera  lelieu  de  la  troifiefme  Ville,  lequel  vous  trouuerez 
plus  certainement,en  tirant  vne  ligne  droite  du  centre  de  l'vn  iufques  au  ce 
tre  de  lautre .  Et  fi  les  cercles  fentrecouppent ,  alors  il  fera  en  IVn  des  deux 
points  ou  ilz  fè  couppent.  Ce  qui  fera  a  chafeun  facile  a  iuger,c'eft  a  fçauoir 
quand  la  Fille  tend  a  dextreou  afèneftre.  Prenez  l'exemple  de  ceci  en  la  ta 
blefuiuante.  le  fay  premièrement  vne  efchele  de  i  5. lieues,  qui  efl  defpui* 
A  iufques  a  B,puis  ie  pofe  Anuers,&  eftant  affez  cognu  que  Malines  eft  a  4. 
lieues  d'Anuers,,  i'eftén  le  compas  fur  lefchele  félon  telle  diftance,  &  mettât 
IVn  des  piedzd'icelui  furie  point  d*Anucrs,iefay  de  l'autre  pied  vne  petite 
marque,qui  fera  Malines.Puis  pour  mettre  Bruxelles,  prenez  la  diftance  d'i- 
celle  depuis  Anuers  qui  eftdefèptlieueSjâcaufè  q  le  chemin  iufques  la  n'eft 
pasdroid,  &  mectant  le  point  du  compas  fur  vn  point  d'Anuers  ,iefayde 
l'autre  pied  vn  arc  ou  cercle  obfcur,qui  fera  C,D,E.  Et  par  femblable  voye 
pren  4.1ieues,  qu'il  y  a  de  Malines  a  Bruxelles,  &  du  point  de  Malines  pofe 
vn  autre  cercle ,  qui  foit  F,G,H,  ici  fe  faict  donc  vne  double  couppure,  I  & 
K:  M  îisconfîdere  qu'il  appert  facilement  que  Bruxelles  tend  plus  vers  le  Po 
nent  que  ne  faift  Malines  ou  jinuers,ie  pren  pour  Bruxelles  le  point  /.Tout 
ainfî  ferez  vous  des  autres  lieux.  Confidere  combien  cefte  manière  efl  fàci- 
le,fi  la  diftance  des  lieux  nous  eftoit  toufiours  cognue,tant  par  Mer  cfue  par 
Terre,ce  qui  eft  également  certain  parla  precedéte  manière  du.'premier  Cha 
pitre, tant  en  Mer  que  par  Montaignes,mais  ici  non  ;  mais  aduifez  bienaux 
Règles  du  Chapitre  fuiuant. 
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Pour  trouuer  la  vray  e  diftance  d'vn  lieu  veu,quelque 
eflongnë  qu'il  foit.       Chapitre III. 


Ous  auons  di£t  au  Chapitre  précèdent  corne  la  Carte  fè  doibt 
portraire  parlesdiftances  des  lieux.  Mais  veu  qu'il  eft  du  tout 
befoin  auoir  cognoiflànc;  de  la  vraye  diftance  pource,faire,ii 
me  femble  eftre  bien  a  propos  de  déclarer  en  ce  lieu  ce  que 
i'enfçay.  Quand  donc  tu  auras  veu  la  tour  de  quelque  ville  ou 
autre  place,  fi  tu  veux  fçauoir  la  diftance  qu'il  y  a  du  lieu  ou  tu  es  iufques  a  i- 
ceîle,tu  le  pourras  prcfque  faire  fans  aucun  inftrument  Mathematique.choi- 
fis  donc  pour  ce  faire  vn  champ  de  belle  eftendue,&  ou  tu  puifles  aller  &  ve- 
nir a  ton  plaifir,&  ne  peut  beaucoup  chaloir  fil  eft  vni  ou  non.  De  ce  lieu  ou 
tu  es,  tu  t'en  iras  droitt  a  la  tour ,  &  de  chemin  tu  ficheras  en  terre  pour  vne 
marque  quelque  baftondroici  que  tu  puifles  veoîr  de  loin  ,  a  100.0U200. 
pieds  de  diftance.Ce  fâift,tiretoy  d'vn  cofte  ou  d'autre  a  la  mefure  de  ço.qu 
i  oo.pieds>tellement  que  ton  malfthcr  face  vn  anglet  droift  auecqUes  le  pre 
mier  point,  &  la  drcfTeras  aulsi  vne  marque  droicte .  Ce  faitt,  retourne  a  ta 
première  marque,&  te  recule  d'îcelle  iufques  a  certaine  diftance  tant  qu'il  te 
piaira,pourueu  qu'au  lieu  ou  tu  t'arrefteras  (è  trouue  la  première  marque  en- 
tre ta  veiie,&  la  tour  veùe,  auquel  lieu  ayant  mis  la  troifiefme  marque,retîre 
toy  de  la  a  l*  vn  des  cofte7,fai(ànt  a  ta  renaifte  vn  anglet  droid  ,  iufques  a  ce 
que  la  féconde  marque  que  tu  as  mue  fe  trouue  entre  ta  «eue  ôc  la  tour. 
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Puis  cerche  auec  le  pied  ou  autre  mefure  la  diftance  d'entre  le  premier  &  le 
fécond  fîgnaî .  Et  cefte  ci  ('appellera  la  première  diftance,  &  la  diftance  de  la 
tierce  ala  première  marque,  le  dift  la  féconde;  &  la  diftance  de  la  tierce  mar- 
que a  la  quatriefme  Ce  dift  la  tierce  diftâce.  Tu  tireras  la  première  diftance  de 
la  tierce, &  le  refîdu  qui  reftera  fera  le  diuifeur,ou  parteur.  En  après,  multi- 
plie la  tierce  diftance  par  la  féconde,  &  diuife  le  produit  par  le  diuifeur,  &  ce 
qui  procédera  de  cefte  diuifion  te  montrera  la  diftan&  de  la  troifieme  mar- 
que a  la  tour ,  &  pour  mieux  comprendre  ce  que  dict  eft  ,  regarde  la  figure 
fuiuate.en  laquelle  A, eft  la  tour  qui  fe  doibt  mefurer,B.la  première  marque, 
C.la  feconde,quie(tal'vn  descolbz  enangIetdroie"t,diftant  droi&emét  30. 
pieds  du  premier,D.eft  la  tierce  rnarque,diftant  en  droite  ligne  40.pieds  du 
•  premier  en  recullant:  E.  quarriefme  marqueefiongnee  delà  tierce  a  la  diftâ- 
cède }6. pieds,  j'ofte  jo.dt:  gô.rerte  o'.apresie  multiplie 4o.par  $6\qui  mô- 
tent  a  i  440.1efquels  ie  dîuiie  par  (îx,  &  font  240.  qui  eft  la  diitance  qu'il  y 
a  entre  D.  troilïeme  marque  &,  A.la  tour.il  eft  vray  que  ceci  fe  pourroit  dé- 
clarer par  demonftration  ;  mais  il  n'en  eft  iabefoin  &  fuffit  la  prefente  in* 
Itruclîon. 

La  mefme  fe  peut  demonftrer  par  l'elchele  Géométrique 
ou  la  mefure  des  hauteurs.       Chap.I  I  T  I . 
lig-^^^J'Our  faire  ce  que  di&eft,  conuientauoirvn  grand  Inftrument 
YjP  o3  J/J car  entre  tous  îes  Inftruments  Mathematiques,les  plus  grands 
flSj  ËÉpg^font  les  plus  certains  Se  meilleurs,&  plus  propres  peur  l'en  ler- 
^^Xcuir .  Mais  il  ne  me  fera  necetTaire  mettre  icy  la  defeription  de 
û£f&]fy Nlefchele  Géométrique,  attendu  quelle eft  vulgaire  &  cognue 
a  vn  chaicmi. Seulement  fuffira  dîre,que  tel  Infiniment  doibt  eftre  quali  co- 
rne le  doz  d'vn  Aftrolabe  auec  fon  Indice  ou  languette  qui  puiiTe  ioùer  &  fe 
mouuQir,ayant  d  Vn  cofte  ceft  Inftrumér,  comme  vue  cheuiliette  ou  clou  de 
fer/ortant  du  centre  de  l'inftrument,  a  fin  qu'il  fe  puifle  ficher  fur  vn  ballon 
ou  autre  pièce  de  boys  en  quelque  lieu  que  ce  foit .  Pour  donc  mefurer  par 
ce  moyen  toute  diftance  des  lieux,pour  grande  &  longue  quelle  foit, fiche  en 
vn  champ  vn  bafton  de  la  longueur  de  cinq  ou  Gx  pieds, &:  afsïecs  ton  Inftru 
ment  fur  ce  bafton  par  la  cheuiliette  fufdi&e,&  ayant  mis  la  touche  ou  Indi- 
ce fur  la  ligne  Diamétrale  de  l'inftrument,  tourne  ledift  în/îrumentauec- 
ques  fon  indice,  iufques  a  ce  que  tu  voyes  par  les  lumières  de  I'Inftrumét,le 
lieu  que  tu  doibs  mefurer.  Ayant  doneques  fiche  l'inftrument,  tourne  l'In- 
dice a  l'autre  Diamètre  qui  eft  en  trauers,  (car  comme  tu  içays  il  y  a  au  cercle 
deux  Diamètres  qui  viennent  a  croifer  a*  centrej  &c  te  retirea  cafte  versTê- 
droitque  l'Indice  demonftre  en  certaine  diftance,  laquelle  ,  d'autant  quelle 
fera  plus  grande  d'autant  en  fera  l'opération  plus  certaine.Tu  ficheras  de  re- 
chef vn  bafton  en  ce  lieu,  auquel  tu  enclaueras  légèrement  l'inftrument  pat 
fa  cheuiliette,  puis  l'Indice  mis  fur  le  Diamètre  qui  eft  trauerlànt  fur  Plnitru- 
m  eut  tourne  l'inftrument  de  forte  que  l'Indice  demeure  furfaligiie.iuiques 
a  .ce.  que  tu  voyes  par  les  trous  oujumieres  d'iceluy  le  premier  bafton  bien 
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droi&ementjfichelorston  Infiniment  bien  fort  dans 
lebalton.Puis  tourne  l'indice  ou  touche  d'iceJuy  afin 
que  tu  voyes  parles  lumieres,&  me  nottes  ici  diiigc- 
ment  les  parties  de  lefchele  Géométrique ,  couppées 
par  l'indice  ou  touche,  lefquelles  retiendras  en  me- 
moire,ou  efcriras  en  vne  Tablette.  Ce  faicl  fi  tu  mu! 
tiplies  ladiftauce  dentreles  deuxbaftons  par  toutes 
les  parties  de  l'elchele,  qui  fontcommunemêt  i  2. en 
tout,6c  diuifes  ce  qui  en  fortira  parles  parties  de  Fef- 
t^hele  qu'as  retenu  en  mémoire  ,  couppees  par  l'indi- 
ce.tu  auras  la  vraye  difhnce  du  lieu  que  tu  demâdes. 
Comme  pour  exéple,  foit  en  la  prefente  figure  le  lieu 
dont  tn  cerches  la  diltance,  A,  &  la  marque  de  la  pre- 
mière dation,  B,  duquel  mevientacoftelepointC , 
ou  l'indice  couppe  deux  par ties  de  Pefthele:  foit  la  dï 
ftâce entre B,&  C,de  20o.piedz, ie multiplie  2 00. par 
t  2. dont  Portent  2400.1efquelsie  diuifepar  2.&vié 
nenc  t  2oo.piedzentreA,&B,  qui  font  240.  pas,  ou 
mftadc&  1 1 5, pas. 

Apres  auoir  vcu  deux  ou  troys  lieux ,  corne 
on  en  peut  trouuer  les  vrayes  diftances,com 
bien  qu'on  ne  foit  en  aucun  d'iceux,&par 
quel  moyen  on  peut  facilement  por- 
traire  vne  contrée,  fans  obferuatiô 
du  compas,  ou  de  la  ligne 
Meridiane.  Chap.  V. 

Ousauons  au  commancemêr  dift  des 
anglets  de  po(îtiô,&  de  quelle  manie- 
on  doibt  portraire  les  Cartes  des  lieux 
par  iceux:  maintenant  nous  enfeigne- 
'jons  comme  par  les  angletz  de  pofitiô 
de  deux  Hâtions  fe  peuuent  trouuer  les  vrayes  diftan 
ces  de  troys  ou  quatre  lieux.  Prenons  l'fnftrument  lequel  nous  auon  s  décla- 
ré au  commencemenr,auecques  lequel  irons  an  champ  prendre  les  mefures, 
td'afièorts  de  telle  maniere,que  Ton  diamètre  regarde  quelque  lieu  de  ceux 
que  voulons  mefurer,  puis  fartons  tourner  l'indice  ou  touche  par  tous  les 
lieux  que  nous  voulons  mefurer  (ans  mouuoir  Hnftrument.&nous  conuiét 
bien  noter  tous  les  degrez  de  polîtion  ou  ariette  de  cha(cun  d'iceux ,  c'eft  a 
fçauoir  quantième  degré  monftre  l'indice  de  l'Inftrument ,  eftant  dreffé  fur 
cliaicundefdi$s  lieux,  Se  aufsi  faut  auoir  clgard  au  lieu  de  la  féconde  ftatiô, 
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ou  du  lieu  ou  nous  voulons  eftre  la  féconde  foys  , 
lefquelsanglersil  nous  conuient  eicrire  ou  noter 
fur  vne  Tablette  ou  ardoife.En  diuitant  le  cercle  en 
planure  par  3  do. parties  ou  degrez,  tirant  du  cétre 
par  letclic"ts  degrez  les anglets des  pofîtiôs.  Quand 
vo 9  aurez  marqué  le  lieu  de  voftre  première  ftatiô, 
retirez  vousacolte,aladiftâcede  3  00. pieds  pour 
lemoinsoud'auantage  ,  poinrueu  que  ce  foitenla 
ligne  de  pofitiondei'anglet  vcu,  &  afTeez  la  de  re- 
chef voftre  Infiniment ,  de  foece  que  le  diuifeur  ou 
ligne  Meridiâîft  de  l'Infirumen^regarde  le  lieu  de 
la  première  ftation;  voyez  aufsi  les  endroits  de  po 
fition  des  autres  lieux .  Quand  vous  aurez  trouue 
cela,cerchez  l'anglet  de  pofition,de  la  première  da- 
tion a  la  feconde:&  du  centre  du  premier  cercle  ti. 
rez  vne  longue  ligné  eftédue  par  les  degrez  de  po- 
lîtiô^infï  q  bon  vous  femblera.  En  cette  ligne  vous 
mettrez  le  centre  de  la  féconde  ftation  ,  aufsi  loin 
du  premier  qu'il  vous  plaira,  Scd'iceluy  vous  tire- 
rez vn  cercle  .  En  après  vous  diuiferez  aufsi  ce  cer- 
cle en  1  o'o.partieSjCommençant  a  la  ligne  de  pofî- 
tion,laquelie  eft  icy  le  diuifeur.En  après  vous  tire- 
fez  du  centre  les  lignes  par  les  degrez  de  pofition  a 
toutes  les  places  fi  longues  qu'elles  viennent  a  fe 
croifêrauecques  les  rayes  tirées  delà  première  fta- 
tion, &  au  lieu  ou  fecroifèront  les  deux  lignes  d'vn 
mefme  Ueu,la  fault  il  afleoir  la  place  qui  auroit  efte 
marquée  pour  elles: i'apelie  lignes  femblables  icel- 
Ies  qui  font  d'vn  mefme  Heu, mais  tirans  en  diuer- 
fes  places.  Quand  vous  aurez  mefurekspiedz  qu'il 
y  aura  entre  la  première  Ôcfècôde  ftatiô,  vousfçau 
reztrouuerladiilâcedesautreslieuxdela  manière 
qui  fenfuyt.  Partezla  raye  qui  va  du  premiercétre 
au  fècond,qui  eft  de  la  première  Ration  a  la  fecon- 
de,en  tant  de  parties  que  voudrez,  &  auifezcôbien 

 i  \j_  il  y  a  de  telles  parties  entre  vn  lieu  &  l'autreimulti- 

pliez  le  nombre  des  parties  que  vous  aurez  trouuc 
entre  vn  lieu  &  l'autre,  parla  diiiâce  qu'il  y  a  entre  les  deux  ftations,&ce  q 
procède  de  cefte  multiplication^  juifez  le  par  le  nôbre  des  parties ,  qui  (ont 
en  la  raye  entre  la  première  &  féconde  ftation,&  trouucrez  la  vfaye  diftartet 
qu'il  y  a  entre  les  places  q  cerchez.Et  pour  ce  q  cecy  eii  aucunement  difficile, 
auecqsl'exëple  &  figure  q  fcnfuitfentédrôt  facilemét  femblables  pofîtiôs,. 
«îoytt  doneques  A,B.  C.troys  lieux  defquels  ie  veux  fçauoir  la  diftâce,  fins 
qu'il  me  foit  befoin  d'aller  a  aucun  d'iceux  poux  ce.  Je  pofe  mon  ïnfaument 

au 


aBÎieuouiefhïsquieftD*  en  telle  force  &  manière  ,  que  le  Diamètre  re- 
garde vers  la  place,  C.  fans  confiderer  Leuant ny  Ponent,  ou  autre  chofè:puis 
retournant  a  ITndice  ou  touche ,  îe  voy  puis  apresen  bougeant  Pindice  les 
angletzde  poGtion  d' A.&  B.&  pareillement  del'  A.8c  d'E.ou  fera  nia  fecô- 
ale  ftatiomor  il  y  a  2  o.degrez  entre  le  C.  &  l'A,  ité  entre  C.fc  -B.40.En  oul- 
tre  de  la  ligne  CD.  AE.tio.  dcgrez.Ie  tire  doncques  en  vne  table  vnîe  vn 
cercie,le  centre  duquel  foitdiuifant  C.D.Iequel  cercle  ie  diuife  en  3  60.  par- 
ties comme  on  a  appris  partir  tons  cercles  cômençant  a  conter  des  la  raye  C. 
D.&  au  point  des  2o.degrezie  tire  du  centre  D.vne  raye  di&e  D.F.  laquelle 
vient  a  paffet  par  le  point  A .  I  tem  ie  compte  de  C.  D.  vers  la  mefme  partie 
40.degrezpour  ie  mefme  B.  &  tire  vive  ligne  D.  G.  Finalement  ie  nombre 
1  io.  degrez  pour  la  féconde  Ration  par  lefquels  ie  tire  la  ligne  D  .  H. 
En  cafte  rneline  ligne  ,  ie  mscs  vne  autre  ligne  diftant  de  la  première 
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tant  qu'il  me  pîaîft ,  qui  fera  E.  Puis  ie  viena  faire  vn  cercla  des  ceftE. 
lequel  ie  diuife  en  360  .  degrez,  commençant  a  la  ligne  D  .  E.  K.  " 
Lailfaiu  donc  maintenant  la  ftation  première  marquée,  iem'cn  vay  vers 
le  cofte  félon  h  raye  que  i'ay  premièrement ^eue,  iufques  a  goo.pieds, 
ÔC  fiche  en  ce  lieu  derechef  mon  Inftrument,  de  telle  forte  que  ledi- 
uifeur  d'iceluy  regarde  la  marque  de  la  première  dation  :  en  après  ie  regar- 
de le  meime  E.qui  décline  de  la  ligne  du  milieu  par  40  .degrez,  &  A  panfo. 
&  B.  pat  7  5  •  conte  en  après  ces  degrez  au  fécond  cercle  efcrit  au  centre,  e! 
&  ie  tire  du  centre  E.par  iefdifts  degrez  lignes  qui  trenchent  les  premières*. 
11  faut  donc  icy  noter  quelles  lignes  font  d'vn  mefmelieu,  car  ou  les  lignes' 
qui  forcent  du  premier  cercle  viennent  a  couper  celles  du  fécond,  U  eftW- 
riettedu  lieu. En  après  ie  diuife  auec  vn  compas  la  raye  D.E.en  dix  parties, 
parlefquelles  ie  partage  les  diftances  d'entre  les  lieux  /  Et  voy  combien  de 
parties  d'icelles  il  y  a  entrevu  lieu  &  l'autre,  en  les  multipliant  par  200.  & 
cequienprouientie  le  diuife  par  10.  &  fortira  la  vrayediftance  des  lieux 
que  ie  cerchoye,difant  ainfi  par  la  règle  de  proportion  :  Dix  parties  qu'il  y  a 
entre  D.&  E.me  donnent  3  oo.piedz  de  diftance,  6.  entre  A.  &  c.  me  don- 
neront 1  8  o.  qui  eft  lefpace  d'entre  A.  &  C.  &  de  cefte  manière  tireray  les 
diftances  de  D  C.D  A.  D  5.  A  B.  C  B.E  CE  AM  E  G.  Et  eft  cefte  cy  la  troifie- 
me  manière  de  tracer  les  régions  ou  conrrecs,qui  eft  la  plus  facile  de  toutes, 
car  il  ne  fault  feulement  que  diuifer  le  cercle  en  3  tfo.parties  auecques  l'In- 
dice ou  touche.Et  n'eft  point  necelTaire  qu'il  y  ait  autre  rnftrumét,Compas, 
Quadran  ou  Solcil,ny  de confiderer  le  point  de  Midi ,  ny  la  lôgitude  ou  la- 
titude des  Regions.D'auantage,  cefte  manière  d'opérer  eft  fi  certaine,  qu'en 
vne  Région  de  50.  outfo.ou  joo.  lieues  d'Alemaigne,  ne  fe  peut  aperce- 
uoir  diference  ny  erreur  qui  foit  notable.  Et  doibt  on  principalement  con- 
fidercrlfepoint  entreautres ,  que  tu  regardes  deux  foys  fur  chafeuniieu  de 
toute  Région  que  tu  mefurcs.c'cft  a  fçauoir  en  la  féconde  ftation  quâd  l'In- 
ftrumêt  eft  afsis.Ôc  quad  tu  vas  en  autre  part,  le  Diamètre  regarde  touftours 
la  première  ftation,  &  quand  tu  es  en  la  première  ftation ,  qu'il  regarde  au 
lieu  de  la^èconde  ftation,ou  a  celuy  auquel  tu  veux  incontincntalier.Et  de 
cefte  manière  pourrez  vous  affeoir  en  la  Carte  que  ferez  de  quelque  contrée 
toutes  Vilics,  Vil{ages,Tours,Maifons,comme  nous  vous  auons  en  la  figure 
précédente  mis  deuant  Iesyeux. 

Quatriefme  manière  de  tirer  &  portraire  vn  lieu  par 
la  diftance  &  anglet  de  poiîtion.    Chap.  VI. 
H  E'*e  maniere  eft  aufsidu  tout  facile  ,finon  que  la  cognoifiance 
:dedeuxchofes  y  eft  requife:  lefquelleseftanscognuesparce 
!  que  dia  a  efté  ci  deuant,  me  foit  alsisle  premier  lieu  en  la  Car- 
te félon  lexigence  du  cas,  ceft  adire}ficelieu  eft  au  milieu  du 
r-  pays  qu'il  foit  mis  au  milieu  de  la  Carte ,  &  fil  eft  en  quelque 
autre  endroic^u'il  foit  placé  en  h  Cauc  félon  i'aGictcc  qu'il  a  en  la  contrée. 
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Et  de  ce  lieu  la  tirez  vn  cercle  qui  (bit  diuifë  en  3  tfo.parties  qui  fe  difent  de- 
gré? de  pofitions.ce  fai<ft,vous  tirerez  lignes  de  pofition  des  ledit!  cétf £  aux 
lieux voîfinsd'alentour,comme  nous  auons nagueres  monftré .  /ipres  cela 
faittczaufsi  vue  efcheledes  lieues  félon  la  grandeur  de  voflrc  Carte,  & 
la  côtree  que  vous  aueza  defcrire.De cefte  efchele  Te  doibt  prédre  la  diftance 
de  chafeun  lieu,  &  mettant  le  pied  du  compas  au  centre  défia  dift.auecques 
l'autre, fe  fera  vn  point  pour  le  fîgne  &  marque  du  lieu.  4  près  doneques  que 
vous  aurez  afsisdeuxlieux  en  voftre  Carte  félon  leur  diftance  prinfe  delef- 
chele  des  lieues,(î  vous  voulez  procéder  auant  continuant  Vollre  opération, 
irez  ai'vn  de  ces  deux  lieux  que  vous  auez  défia  pofèz,  &  d'iceluy  prendrez 
les  angletz  de  poficion  des  autres  lieux, &.  leurs  diftances, 8c  faifânt  vn  autre 
cercle  a  l'entour  de  ce  lieu,  tirerez  fon  diamètre  qui  regarde  en  la  part  de  Sep 
tentrion  &  a  fon  Midi,de  forte  que  cefte  ligne  foit  parallèle  &  égale  a  la  pre- 
mière raye  que  vous  aurez  faicte  en  l'autre  cercle.  Et  fil  aduient  que  ce  lieu 
&  l'autre  premier  foyent  en  vn  mefmeMeridian ,  cefte  raye  &  celle  du  pre- 
mier cercle  ne  ferôt  qu'vne.  Apres  auoir  tire  cefte  raye,vousdiuiferezle  cet 
de  en  3  6'o.parties:&  du  centre  tirerez  lignes  de  pofition,commc  auez  faitt 
au  premier  cercle.Et  pour  vous  déclarer  ceci  auecques  plus  de  facilite',nous 
vous  baillerons  l'exemple  fuiuant.  Que  le  premier  lieu  foie  A,  &  ceux  d'a- 
lentour B,C,D,  le  B  décline  de  Midi  versl'Occident,par  $  o.degrcz,  &  C,a 
prendre  d'Occident  vers  Septentrion  20.  degrez  D  ,  de  l'Orient  vers  Midi 
ou  Sud,par  to.dcgrez.  Item  B,  par  troy  s  lieues:  C,par4.  D,par  5. du  pre- 
mier lieu  A,  après  cela  ic  fay  vn  cercle  alentour  d'A,  lequel  ie  diuife  en  3  60, 
parties.  De  l'A ,ie  tire  les  rayes  B,C,D,  félô  leurs  anglets  de  pofitiô  au  refpett 
de  ,4.  ce  fai<3,ie pré  de  lefchele  des  lieues,les  lieues  &  diftâces  de  chafeû  lieu, 
&  fay  vn  point  en  la  raye  de  chafeû  lieu.  Cela  paracheué,ie  m'en  vay  au  lieu 
D,a  l'entour  duquel  font  E,  &  F,  ledit!:  E  déclinant  d'Orient  vers  Occidét , 
par  20.degrez  F, par  les  mefmes,de  Midi  vers  Occidét.  Item  la  diftance  d'E, 
cft  de  oUieues  F,dc  7.du  lieu  D.  ie  fay  donc  vn  cercle  alentour  de  D,  le  dia- 
mètre duquel  fera  G,  H,  parallele,ou  pareille  a  la  première  raye  a  H,  partant 
en  après  le  cercle  en  3  60.  parties ,  ie  tire  lignes  de  pofition  depuis  le  centre, 
D,E,F .  A  la  fin  de  tout  lceuure,  ie  pren  la  diftance  d'iceluy  en  lefchele  des 
milles  on  lieues,  &  les  afsiets  es  lignes  de  pofition.  Ce  qui  fe  dicl  en  ce  cha- 
pitre d'obferuer  le  Meridian,  cela  fe  peut  bien  faire  &  facilement, fans  obfcr 
uation  du  compas ,  &  fans  regarder  au  Midi,felon  ce  que  dic"fc  a  efté  au  cha«* 
pitre  précèdent. 

De  cognoiftre  la  différence  de  la  longitude  par  la 
différence  de  k  latitude.    Chap.  VIL 
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De  cognoiftre  la  différence  de  la  longitude  par  la  différen- 
ce de  la  latitude.        Chapitre  VII. 

f  Ouï  autant  que  trouucr  les  latitudes  eft  chofe  facile,  mais  tre( 
[difficile  derrotmeries  longitudes,i'ày  bien  voulu  en  monftrer 
ç-gla  manière  a  la  fin  de  celinre,  pourl'vtilité Scfoulagement  de 
ceux  qui  font  ftudieux  de  la  CofmOgraphie.  Ayant  donc  tire 
_^Nla  latitude  dVn  lien  deialati  udede  l'autre,  ce  qui  en  reftceft 
appeliédirr  crence  de  latitude. Tu  multiplieras  cefîe  différence  en  i  5.  lieues 
d'Alemaigne ,  aufqueiles  lieues  d' Alcmaignc  tu  réduiras  puis  après  la  vraye 
diftance  d'entre  les  lieux  donnant  a  chafque  lieu  4000  .pas.  La  vraye  diffé- 
rence d'entre  les  lieux  pat  toy  cognue ,  multiplie  la  en  foy  mefmes,  &  en 
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fay  vn  nombre  quarre ,  Le  mefme  feras  du  nombre  des  lieues  qui  fcft  faict 
delà  différence  de  latitude.Tu  tireras  ce  quarre  du  premier  quarre  prouenu 
delà  mefme  diftance,& reliera  vn  quarre  des  lieues  qui  refpondent  a k  dif- 
férence de  la  longitude  que  tu  cerches .  Cerche  donc  la  racine  quarree  de  ce 
refîdu,&  tu  auras  les  lieues ,  lefquelles  fi  tu  diuifes  par  nombre  de  lieues  re- 
dondances âvn  degré  de  longitude,  en  moyenne  latitude,  ilz  te  donne- 
ront les  degrez  delà  différence  de  longitude  que  tu  cerches .  Et  quant 
au  nombre  de  lieues  qui  refpondent  a  vn  degré  de  longitude  en  la  moyen- 
ne latitude  tu  l'apprendras  du  i  3  .  Chapitre  de  la  première  partie  d'A pian 
au  fécond  exemple,  ou  il  traictedes  lieux  qui  différent  en  longitude. 

Exemple. 

Ouain  a  de  latitude  50.  degrez  5  8.  min  ut.  G  and  Ville 
de  Flandre  a  de  latitude  5  1  .degr.  24-minut.  La  différé- 
cceftde  2  6\minut.  Laquelle  ie  multiplie  par  1  5.  lieues 
&  il  en  fort  3  00.minut.de  lieues.  Etafin  que  l'opération 
foit  plus  certaine  &  fans  empefehement,  ie  réduis  tou- 
tes les  autres  milles  en  minutes ,  ceftaf^auoirla  vraye 
différence  qui  font  1 4.  lieues,  &  valent  840.  minutes, 
le  multiplie  cefte  vraye  diftance  en  fby  par  quarre,8c  prouiennent  705  6 00. 
D'auantage  ia  multiplie  les  lignes  de  la  différence  de  la  latitude,ou  les  minu- 
tes qui  valent  enfoy  mefme  3  oo.par^p  o.&c  fortët  »  52100.1e  tirecefecôd 
quarre  du  premier,  &  reflet  553  5oo.côtiient  a  fçauoir  1$  degré  de  ia  diffeié" 
ce  de  longitude. En  après  ie  cerche  fà  racine  qui  efi  744.minuc.de  lieuesqui 
refpondent  a  la  différence  de  longitude  que  tu  cerches .  Et  pourlatrouuer, 
cerche  combien  de  milles  refpondent  a  vn  degré  de  longitude,  en  la  demie 
largeur, commceR  demonftréenlaFiguredu  t  3. Chap.de Pierre  Apian. De 
laqile  table  ie  tire  p. milles  24,mi.ouiereduile  tout  en  minut.font  5^4.1111 
nutes.  Puis  iediuife  744.  par  564.  dont  il  vient  vn  degré,  &  refient  1  80. 
Lefquelles  parties  par  60.  me  donnent  r  0800.  lefquelles  parties  par  5  64. 
me  donnent  quafi  20,  minutes .  En  fomme  la  différence  de  longitude  entre 
Louain  &Gand  eftvn  degré  Ce  quafi  20. minutes. Mais  pour  faire  çefîe  opé- 
ration,fault  partira  la  manière  des  Aflrologues,  par  degrez  &  minutes,  de 
vn  degré  60.  minutes. 

Mais  ie  voy  qu'il  fera  icy  befoin  vfèr  des  règles  des  Àftrologiens ,  pour 
diuilcr  vn  par  Autre,  qui  fument  cy  après» 


Si  ie 
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/"Entier  par  entier,  viennent  entiers. 

V  Entier  par  Minutes ,  fc  faiet  vn  nombre  duquel  chafque  vnité, 
J    vaut  60.  multiplie  le  par  tfo.&  ils  deuiennent  entiers. 
|  Minutes  parentiers,donnent  Minutes. 
Siie  diuiffe  j  Minutes  par  Minutes,donnent  entiers. 

'1  Minutes  par  Sccondes,Iequel  multiplie  par      feront  entiers* 
^Secondes  par  entiers}donnent  Secondes. 
/  Secondes  pat  Minutes.donnent  Minutes. 
^Secondes  par£econdes:donnent  entiers. 
EtainG  des  autres  Minutes. 

le  lai  fie  expreflèment  ce  qu'on  pourroit  ici  amener  quit  aux  Tables  des 
Sinnes,pour  ce  que  cela  ne  me  fènible  tenir  a  la  Méthode  de  Cofmographie 
d'ont  nous  traitons,  aias  a  vne  plus  haute  Spéculation.  . 

Mais  dira  quelquun,  de  quoy  fert  lacognoiflance  de  la  dif&rencedc  Ion* 
gitude?  le  refpond  que  par  la  cognoiflàncc  d'icelle,  on  apprendra  la  cogpoif 
lance  de  la  lôgitude  d'aucun  lieu  incognue.  Car  fi  tu  adiouftes  ou  oftescefte 
différence  de  la  longitude  cognue ,  la  vraye  longitude  deuant  incognue,  fis 
monftrera.Ie  di;  Si  tu  y  adiouftes  ou  en  oftes ,  car  fi  le  lieu, la  longitude  du- 
quel t'eft  incognue,  t'eft  plus  Occidental  que  l'autre,  il  faut  ofterU  differéce 
de  la  lôgitude  cognue:&  au  contraire  il  la  taule  oftec  &  iou{trairc,iï  le  lieu  eft 
plus  Oiicntal,3c  lors  fe  monftrera  la  longitude  cerchée. 

C'eft  ce  qui  m'a  fèmble  b5  adioufter  au  Liur-  de  Pierre  Ap?an,  tant  pour 
ce  que  ce  Liuret  eft  de  mefme  matière,  comme  pour  autât  que  ce  mien  Li- 
ure  fembieroit  eftre  imparfait  (ans  le  ficn,ou  mefme  le  fîen  (ans  le  mien.  Au 
refte,il  eft  a  noter,que  tout  ce  que  nous  auons  di<3  quant  a  portraire  les  Car 
tes  en  plain,(âns  doute  cela  eft  1  m  parfait,  fi  nous  le  voulôs  examiner  au  rie. 
Car  la  defeription  des  pays  ne  fe  pourra  iamais  fi  bien  faire  en  plain ,  quelle 
foit  du  tout  en  tout  parfaire,  combié  que  le  mefme  Ptobmee  fu(t  refufeité 
poury  befoigner,  car  ou  la  longitude  des  Régions  y  feraobmife  ,  ou  la 
propre  diftance  ni  fera  gardee,ou  la  fîtuation  y  fera  obfcruce,ou  il  fe  trouuc- 
ra  peut  eftrc  faute  en  deux  de  ces  points.  Et  la  caufe  de  ce  eft  1a  difproportié 
qu'il  y  a  entre  le  corps  qui  eft  plat,  Se  le  rond  .  Mais  pour  autant  qu'en  vnt 
Prouincede  if.oude  100. milles,  ccft  erreur  neft  de  nulle  importance,»1  ne 
fen  fault  trop  foucier.  Mais  fi  quelquun  vouloir  d'eferire  toute  l'Europe  par 
les  manières  delTusdi&es,  il  le  pourra  trefcommôdement  faire  t  &  certaine  - 
ment  au  corps  SphcriquCjlaqudle  manière  n'etfâc  commune, ie  m'en  depor 
tequantaprefent. 


Fin  dclaDefcriptions  du  Lieux& Contrées. 
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Vfage  de  l'Anneau  Aftrônomique, 

compofe  par  Gemma  Frifon. 


Chapitre  Premier,  ou  font  contenues 
les  parties  de  l'Anneau  • 


Out  Y  Vfage  de  l'Anneau  confifte  en  quatre  cercles  ,fe 
plus  extérieur  defquels ,  &  qui  enuironne  les  autres 
cournans  dedans  loy  reprefente  le  Meridian .  Nous 
ippellonscercle  Meridîan ,  celuy  qui  panant  par  les 
deux  Poles^eptentrion  &  Midi,touche  au  point  qui 
:(i  au  deflus  de  noftre  tefte,&  eft  did  Meridian,pour 
ce  que  quand  le  Soleil  paruient  a  iceluy  ,il  eft  Midi,  il 
J  y  a  dsdâs  ce  cercle  deux  autres  enclauez,  qui  font  vn 
peu  plus  petits ,  lelqueis  fe  ferrent  enfemble  a  la  Façon  d'vn  Anneau ,  &  les 


Mi 
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deux  points  fur  leiquels°ilz  tournent  &  fe  mouuir,  reprefèntent  lesPoîs  du 
monde,dôt  i'vn  fe  dict  le  Pol  Arctique  ou  du  Nord,&  près  d'iceby  eft  le  fil 
duquel  pend  l'Anneau,  &  l'autre  elt  dià le  Pol  antarctique,  quteft  celuy  de 
Midi.  Ce  mefme  cercle  extérieur  eft  parti  en  quatre  parties,  &  IVne  dicelles 
en  po. parties, fi  ce  n'eftoit  que  le  cercle  fuft  trop  pe-tit ,  car  il  îuffira  alors  de 
le  partir  en  4  5  .parties ,  &  que  chafque  partie  en  vale  deux .  Et  font  ceux  ci 
les  deg.des  luit.ou  des  eleuations  des  Regiôs  du  Pol.  il  y  a  vn  fecôd  cercle,  çj 
le  ioint  &  alïçmble  auecques  le  premier,raifant  vn  cercle,ceftuy  ci  f  eprefcn- 
tel'£quino^ial,lequel  eft  egalemit  diftant  des  deux  poles,ceftuy  ci  eft  aulsi 
diuîfeen  24,  heures  egales,commençantesaMid*!,&a  Minuicl,&  les  Cara- 
ctères efcrics  fur  le  cofte  d'iceluy  Se  au  dedans.font  les  moys  diuifez  en  femai 
nés.  Le  tiers  cercle  eft  tellernentconjoint  auecquesle  quatriefme  f  qu'ilz  ne 
font  tous  deux  quVn  cercle  en  maints  Anneaux ,  &  ce  tiers  &  quart  afiem- 
blez,ne  font  qu'vn  cercle,en  lifuperficie  concaue  duquel  font  les  1  2. moys 
delMnefcrits,  par  Isfquels  va  la  lâguetreoupinne,  quand  nous  faifonstour 
lier  le  cercle  interieurauecquesla  main  ou  vn  poinçô.Au  coftedes  moysf'ef 
criuentles  1  2. figues  du  Zodiaque ,  par  îefquels  fe  porte  la  petite  languette 
auecques  Ton  pertuis  par  les  moys  .  Il  y  a  auisi  vn  quart  en  ce  cercle, parri  en 
po.degrez  de  dix  en  dix.  De  l'autre  cofteavis  a  vis.il  y  a  24.parries  inégales, 
qui  fe  doiuent  accommoder  auecques  les  dimenfions  des  hauteurs  &  diftâ- 
ces:  Et  a  la  fin,  il  y  a  au  cofte  deux  pérîtes  pinnes  comme  Tablettes ,  fichées 
droi&ement  l'vne  deuant  l'autre,pour  les  heures  de  la  nuict,  &  pour  les  me- 
fures  des  hauteurs.  Aucuns  Anneaux  ont  ces  petites  pinnes  ou  Tablettes  ma 
biles, tellement  quelles  fe  peuuenc  ofter  &  remettre. 

De  l'Vfage  de  l'Anneau ,  &  premièrement  comme 
on  trouue  par  iceluy  le  lieu  ou  eft  le  Soleil. 
Chapitre    1 1 . 

Omme  ainfifoit  que  le  compte  de  l'An  &  de  tou- 
tes fes  parties  fe  tire  du  mouuementdu  ^oleil.pouc 
ce  que  lMn  eft  le  decours  du  Soleil  par  tous  lesfigî 
nés  du  Zodiaque, tant  qu'il  retourne  au  lieu  d'où  il 
eft  parti,  &  que  le  jour  eft  le  circuit  qu'il  faift  d'O- 
rient en  Ponét,rant  qu'il  retourne  en  Orient,  nous 
tenons  la  cognoiflancedu  mouuemét  necelTaire.Si 
vous  voulezdoncques  (çauoir  quel  lieu  le  Soleil  tié 
dra par chafeun lourde  l'jnau  Zodiaque,  faicles 
rnouuoir  auec  vn  poinçon ,  ou  la  poinre  d'vn  couteau  le  troiliefme cercle  , 
tac  en  lVne  qu'en  l'autre  part,  iulques  a  ce  que  h  petite  pinne  quieft  en  ice- 
luy ,  fe  vienne  a  trouuer  iuftement  au  moys  &  iour  du  moys,  car  en  ce  fat- 
(ânr,!e  trou  qui  eft  de  l'autre  part}&.  par  lequel  entre  le  rayon  du  Soleil.vien 
dra  a  frappes  dwiftfudeiour  cjue  tu  çerches,  mefme  temjaiifew  le  ngne 
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auquel  le  Soleil  fera  lors  &  fon  degré.Mais  eftâtainfi  quechafcun  des  points 
fert  a  deux  fîgnes,  &  pareillement  a  deux  moys  enfembbmentjl  ne  fera  fa- 
cile a  ceux  qui  n'ônr  aucune  expérience  de  cognoiftre  &  diftinguer  de  chafc 
cun  figne,a  quel  moys  ildeura  eftre  appliqué .  Il  te  faut  noter  qu'il  y  a  deux 
manières  de  fignes,  c'eft  a  fçauoir ,  les  Septentrionaux  &;  les  Méridionaux, 
ceux  ci  pour  le  temps  de  l'Eflê ,  6c  les  premiers  pour  l'Hyuer .  Les  lignes 
Septentrionaux,font  ArieSjTaurus,  Gemini,  Cancer,  Leo,Virgo.  Eta  chaf 
cun  de  ceux  ci  eft  attribué  fon  moys ,  c'eft  a  fçauoir  :  Mars,Aurîl,May;ruin, 
Iuillet,  Aouft .  Les  autres  font  fignes  Méridionaux,  Lïbra,  Scorpio,  Sagit- 
tarius,Capricôrnus,  Aquarius, Pifces.  Les  moysdefquels  font,Septembre, 
Octobre,  Nouembre,  Décembre,  lanuier,Feurier.  De  la  mefrne  manière 
Vous  conuiendra  il  enquérir  &  cercher  a  quel  iourle  Soleil  entre  en  chafeun 
figne .  Car  fi  tu  meinesle  trou  iufqHes  au  figne  dont  eft  queftion  ,1a  petite 
pinne  qui  efl  oppofite  le  trouuera  eftre  au  melme  moys  &  iour  que  le  Soleil 
entre  en  tel  figne,  en  tant  que  le  peu  d'efpace  le  permettra,  en  prenant  garde 
aux  moys  chafeun  félon  fon  ordre ,  comme  dift  eft .  Es  Anneaux  qui  ont 
les  pinnes  ou  tablettes  mobiles,  le  iour  du  moys  fe  doibt  mener  iniques  a  la 
marque  qui  eft  fur  le  bord,&  iVnedes  tablettes  te  monftrera  le  figne  &  de- 
gré ou  entre  le  Soleil  ce  iour  la .  Ou  au  contraire ,  la  Tablette  eftant  auan- 
cée  iufques  au  figne,  la  marque  monftrera  le  iour  du  moys,auquel  le  jour  en 
tre  en  tel  figne  que  tu  cerches. 

Pour  trouùer  PEleuation  du  Pol. 
Chapitre  III. 


E  noftre  Anneau  ne  fert  feulement  en  Europe.mais 
en  toute  la  terre ,  en  confiderant  toutes  feys  la  lar- 
geur ou  eleuation  du  Pol  dechafque  Région.  Mais 
confideré  que  nous  n'auons  ici  noté  la  latitude  de 
toutes  Régions  ou  lieux ,  aquoy  faire  faudroitvti 
gros  Liure ,  il  m'a  fèmblé  eftre  vtile  efcrire  ici  l'Art 
&  manière,  par  laquelle  chafeun  pourra  experimen 
ter  le  moyen  de  trouuer  la  latitude  du  lieu  ou  il  de 
meurera,qui  eft  telle.  Auance  la  Tablette  de  l'An- 
neau qui  eft  au  dedis,iu{quesau  moys&  fon  iour, 
le  plus  iuftement  que  pourras  :  puis  pren  bien  garde  quand  le  Soleil  fera  a 
Midi ,  &  tenant  l'Anneau  pendant  en  la  main ,  afsiets  le  cercle  intérieur 
de  telle  manière ,  que  -la  raye  qui  couppe  la  fuperficie  intérieur  parle  mi- 
lieu ,  (bit  mifê  auprès  de  l'heure  doufiefine  du  cercle  (econd ,  &queletrou 
foit  tourné  vers  la  part  du  cercle  extérieur ,  ou  le  fil  eft  attaché ,  Ce  fatcV, 
tu  mettras  le  permis  du  cercle  intérieur  contre  le  Soleil. 
Si  le  rayon  du  Soleil  paflè  dcoicleméc  du  pertuis  de  l' vne  Tablette  a  l'autre, 
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le  fil  duquel  pend  l'Anneau,  eft  droiclementafsis  fur  le  degré  del'eleuatiort 
du  Pol,ou  latitude  de  lacontree,par  certaine  raifon,  mais  fi  les  rayons  du  So 
leil  ne  touchent  la  Tablette  qui  eft  a  l'endroitt  du  trou ,  il  conuiendra  lier  le 
fil  haut  Se  bas  en  l'Anneau  extericur,&  faulr  fouuentesfoys  efTaycr  ainfî,tâc 
qu'ayez  trouu*  ce  que  cerchez:  8c  doibs  touîiours  attacher  leJîl  en  ce  lieu  la, 
quand  tu  voudrascercher  les  heures,  ou  faire  quelque  autre  opération  par  le 
ditt  Anneau  iufques  a  ce  que  tu  foys  en  autre  climat  ou  contrée  qui  foie  plus 
Meridionale,ou  qui  plus  approche  duSeptentrion,&  la  trouueras  de  la  mef- 
me  manière  la  latitude  du  Pol.  Et  puis  que  nous  auons  en  ce  Chapitre  faicl 
mention  de  l'heure  de  Midi,le  mefme  fe  peut  aufêi  faire  des  autres  heures  du 
iour,tant  deuant  corne  après  Midi,  adiouftantle  cercle  intérieur  a  l'heure  du 
iour  que  voudrez,  deuant  ou  après  Midi,  &  laiflànt  entrer  les  rayons  du  So- 
leil,de  telle  manière  qu'il  pafle parle  trou  de  l'vne  des  Tablettes  fie  viéne  dô 
ner  contre  l'autre,  comme  nous  auons  di&,  &  le  lieu  d'où  le  fil  pend,  te  dira 
l'eleuation  du  Pol.Et  lï  la  première  foys  que  vous  auez  attaché  le  fil,les  ray- 
ons du  Soleil  ne  patient  droictement  d'vne  part  a  l'autre ,  chagerez  le  fil  par 
plutîeursfoys ,  le  haufTant  &  baiflànttant  qu'il  vienne  palfer  a  trauers  des 
deuxtrous.  Quant  aux  Anneaux  qui  ont  le  cercle  intérieur  n"rnple,quand 
vous  les  adiouftez  a  l'heure,il  fault  haulfer  &  bafier  le  fil,tàt  qude  rayon  du 
S oleil  qui  entre  par  le  trou  donne  au  lieu  du  Soleil ,  qui  eft  au  contraire .  Et 
ceux  qui  ont  ces  petites  tablettes  mobiles,  en  eftécelle  qui  eft  plus  haute  q 
l'Equinoctial  fe  tourne  an  Soleil,  &  en  yuec  la  plus  baffe  .  l'ay  tenu  ce  pro- 
pos aucunement  prolixe ,  a  caufe  de  la  diuerfité  des  anneaux ,  ce  que  nous 
voulons  eftrc  toulîours  obferué . 

Pour  trouuer  l'heure  du  Iour.  Chap.I  III. 

L  faut  en  premier  lieu  que  la  pinnule  du  cercle  intérieur 
fê  meuue  &  tourne  vers  le  iour  du  moys,  le  plus  que  fai- 
re le  pourra.  Secondement,  que  le  fil  (bit  liéau  degré  de 
latitude  de  ta  Région  au  cercle  interieur,laquelle  maniè- 
re cognoiftras  par  l'art  demonftre'  au  Chap. précéder,  ou 
par  quelques  Tables  dreflees  fur  les  Villes.  Tiercement 
faultafîeoir  la  partie  de  l'Anneau  intérieur,  en  laquelle 
eft  le  pertuis,  aux  heures  de  deuant  ou  d'après  Midi:  en  fîn,tenant  l'Anneau 
pendant  de  la  main.fauit  tenirle  trou  cotre  le  Soleil,  puisleuez  ou  abbaifTez 
le  cercle  intérieur ,  iufques  a  ce  que  les  rayons  du  Soleil  entrans  par  vn  trou 
pafsét  parl'autre  troudelaTablette,que  vous  aurez afsifc  fur  voftre  iour. Ce 
faict,laraye  qui  P*rte  1*  demie  largeur  au  cercle  intérieur,  marquera  l'heure 
&(ès  parties  au  cercle  qui  reprefente  i'Equinoctial.Ceux  qui  ont  diuerfes  ma 
nieresd'Anneaux,(è  doiuent  régir  félon  la  déclaration  duChap.prccedent. 

Addition  pour  trouuer  l'heure  du  iour,  par 
l'Anneau  Aftronomique, 
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Our  ce  qu'on  faitt  maintenant  vne  manière  d'Anneaux  qui  ont  trop 
cerdes,  dont  le  tiers  eft  double, &  contient  deux  cer des  Je  plus  bas  Vi- 
eeux a  deux  Ta  blettes  3auecques  deux  trou x  Je  plus  haut  tiet  dvn  cofte 
les  [ignés  du  SokiU&fi  a  par  dedans  &  par  dehors  for  ce  eftoilles.  Re- 
garde en  ton  iour  en  queldegréeïi  le  Soletl,ceque  tu  trouueras  de  ceïli 
manière.  Au  cercle  qui  repre fente  VEquinotlial  en  la  concautte  du  dedans  font  tous  les 
mois  eferits  parf ordre  ,&  en  la  face  de  dehors  font  les fignes  du  Zodiaque,& a  l'endroit 
de  ton  iour  ,  es  feiHons  &  degrez.  te  montrera  le  degré  du  figne  auquel  entre  le  Soleil . 
Cefaiiï,  porte  Cvne  des  7 ablettes  aï 'endroit!  du figne  qui  efl  au  cercle  quiembrafoce- 
luyquï  porteles  Tablettes,al'vncofté  tu  trouueras  les  12.  fignes  contenue  deux  aJeux% 
dedas  certains  ejpaces,metz,  la  Tablette  au  figne  du  Soletl.  Ouure  en  après  ton  Anneaut 
é  le  pend  au  degré  de  ton  eleuation  auec  vnfil,& la  Tablette  qui  marque  le  degré  du  Sê 
leilyporteras  vers  le  SoleiLRemue  adonc  V  Anneaudoublejufques  a  ce  queVombre  de  l'v- 
ve  des  Tablettes  touche  directement  al'autre>  é,  alors  vne  raye  qui  eft  au  milieu  de  lA'n 
neau  double  marquera  en  l'Equmotlial  ï heure  que  tu  cerches,foitdeuM  ou  après  Midi, 

Pour  fçauoir  fil  eft  deuant  ou  après  Midi. 
Chapitre  V. 

Ombien  que  ne  fçauoir  fil  eft  deuant  on  après  Mïdi,fembfe  e- 
ftre  la  nonchalance  d'vn  homme  qui  tient  peu  de  comte  de  fa 
vie,fi  eft  ce  neantmoins  que  telle  ignorance  aduient  blé  quel- 
que foys:  &  poureequ'a  deux  heures  également  diftan tes  du 
Midi, corne  a  vnze  &  a  vne,  eft  difficile  de  cognoiftre  par  l'An 
neâu~ÏTcefte  heure  la  eft  deuant  ou  après  Midi  :fi  eft  ce  que  nous  paruiendrôs 
fans  grade  difficulté  a  la  cognoifsâcoldç  cela.  Quâd  tu  auras  trouué  l'heure  de 
la  manière  qu'il  t'a  efté  moudre  au  Chapitre  precedent,foit  deuant  ou  après 
Midi,  laifle  l'Anneau  fansle  mouuoir,  &  tantoftapres,le  tenant  pendu  de  la 
main,  fi  les  rayons  du  Soleil  partent  plus  loing  &  deuât  ce  qu'ils  marquoyét 
parauant,  il  eft  après  Midi  ;  &  li  le  rayon  du  Soleil  donne  plus  bas  qu'au  pa- 
rauant,  il  eft  deuant  Midi,  ce  que  pourrez  facilement  cognoiftre  par  quelque 
©mbre  que  ce  foit.  Car  quand  l'ombre  fe  diminué,c'efthgne  qu'il  n'eft  enco 
res  Midi,&  que  le  Soleil  monte  a  Midi,mais  quand  elle  croift^'eft  figne  quii 
eft  après  Midi. 

Pour  trouuer  l'heure  de  la  nui<fh    Chap.  VI. 

Aisauantque  nous  mettre  a  cefteoperatioa,il  faultauoircog 
noiiïance  de  quelque  eftoile  erratique,  lefquelles  nous  appel- 
Ions  PlanetteSfUquelle  tienne  de  nuicï  la  place  &  cours  du  So 
leil,&  ceiuy  qui  en  eft  ignorant,  doibt  apprendre  a  la  cognoi- 
. ftre  de  qlque  Prologue ,  car  elles  ne  (ont  faciles  a  cognoiftre 
pat  vne  fimple  defcriptiô.Toutesfoys  pouïne  faillir  a  noftre  dcuoir,enten  U 
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defcriptionque  nous  c'en  donnons  prefentemét.  Cefte  eftoiie  eft  d'vne  pri- 
me grandeur,ceft  a  fçauoir  fort  grande  entre  les  eftoiles  rixes,diftât  quafi  4  5 . 
parts  ou  degr.de  l'Equinoftial.  Les  Autheurs  l'appellent  le  bouc,  étoile  fort 
reluilànte  &  rouge,laquelle  iamais  ne  f  elconfe  au  delfous  de  l'orizô.Er  quâd 
le  Soleil  eft  a  u.deg.du  Sagittaire,qui  eft  le  îour  S.Catherine  a  1  2. heures  de 
la  nui£t  elle  fe  void  fur  noftre  tefte,&  fi  regardant  a  l'eftoiie  du  Pol,v'ouscô- 
duifez  voftre  veûe  vers  le  Midi,la  première  eftoiie  que  verrez  depuis  fera  cel- 
le dont  nous  parlôs.ïtem  fi  la  Lune  eft  en  Gemini,  regardant  de  la  Lune  vers 
i'e(|pille  du  Pol,ladi£te  eftoiie  Hircus  fera  la  première  c[  verrez.  Quand  vous 
aurez  veu  vne  foys  celte  eftoiie, prenant  bien  garde  a  celles  qui  font  alentour 
d'elle,  vous  la  pourrez  tenir  en  memoire.Et  quand  vous  en  aurez  eu  la  cog- 
noiflance,  laiffez  pendre  l'Anneau  de  voftre  main,  &  puis  remuez  le  cercle 
intérieur  de  telle  manière ,  que  la  pinne  ou  tablette  d enhaut  regarde  1 4. 5. 
degrez  de  l'Lquino&ial. Et  fi  ces  pinnes  ou  tablettes  fe  meuuét,  metz  en  IV 
ne  en  ce  lieu .  Tourne  toutesfoys  le  cercle  intérieur  qui  occupe  telle  partie 
cnl'Equinoftïal,  comme  faift  l'eftoiie  au  Ciel  vers  Orient,  ou  vers  Ponenr, 
cequi  eftaife  a  faire  de  nuia,d'autanrque  l'eftoiie  du  Pol  monftre  toujours 
le  Nord.  Ce  faift,haulfe  ou  abailfe  le  cercle  intérieur  tant  que  tu  voyes  droi- 
étemêt  l'eftoiie  par  les  deux  troux  des  pinnes  ou  tablettes,  pendît  l'Anneau 
du  degré  de  i'eleuation  du  Pol ,  puis  regarde  quelle  heure  il  marque ,  &  ert 
quelle  part  touche  la  raye  du  milieu  du  cercle  interieur:pour  faire  cecy  foule 
auoir  de  la  lumière.  Cefte  heure  que  tu  trouues  lors  n'eft  pas  la  vraye  heure, 
il  eft  bië  vray  que  ce  (eroit  l'heure  de  l'eftoiie  ,fi  c'eftoit  l'office  de  l'eftoiie  di- 
ftinguerles  heures,mais  c'eft  l'office  du  Soleil.  II  eft  donc  neceflaire  cognoi- 
ftre  l'heure  parladiftâce  d'être  le  Soleil  &  l'eftoile,ce  qui  fe  fera  en  cefte  ma 
niere.En  la fuperficie  intérieure  doibs çercherle  Moys  ou  tu  es,&  le  iour  pa- 
reillement,&  en  l'autre  fuperficie  du  mefme  cercle  verras  les  hetuesjefquel- 
les  tu  tireras  des  heures  premièrement  trouuees ,  &  demeurera  l'heure  cer- 
taine Se  vraye.  £t  fil  aduenoit  que  les  heures  de  l'eftoiie  fufïent  en  moindre 
nôbre.tu  y  adioufteras  1  z.heures,  &  tireras  d'icelles  les  heures  que  tu  trou- 
ues auprès  ton  iour  du  Moys,  &  cequi  reliera  te  dira  l'heure.  Exemple  de  ce 
qutdift  eft.  Difons  que  le  11.  Décembre  l'eftoiie  nous  monftre  vne  heure,8c 
pour  caufe  que  le  2/.de  Decébrc  îe  trouue  deux  heures  ,  ie  ne  le  puis  tirer  de 
vne,parquoy  I'yenadioufte  u.qui  fonty.de  ces  //.iofte  j.&enrefte  w.qui 
monftrentla  vraye  heure. Nous  auôs  aufsi  fai<3  des  Anneaux  auecques  leurs 
pinnes  mobiles ,  par  lesquelles  fe  peut  feauoir  l'heure  de  toutes  les  eftoiles, 
fâchant  la  deciination  d'icelles  &  la  diftance  du  Soleil  es  degrez  de  TEquino» 
âial,mais  nous  gardons  cefte  manière  pour  vne  autrefoys. 
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APres  q  vous  aurez,  otte  l'Anneau  de  Veleuatïo  du  Pol,  affeez.  vne  de  ces  Tablet- 
tes a  la  dedinatïo  dctedeEfloile  q  voudrez,  lefqlles  vous  trouuerez.  marquées 
au  dedans, &  tout  au  plus  haut  de  P  Anneau  double, tourne  puis  après  eejî  An- 
neau double,tant  en  baulfant  corne  en  battant,  tat  q  tu  voyes  l'Eftoile par  les  coflez.  des 
deux  Tablettes,  &  la  raye  ou  ligne  qui  eftau  milieu  de  la  fuperfciedu  cercle  maior  te 
ntonfirera  l'heure  &  lieu  d'icellc  en  L'Equinoclial.Puu  ioignat  l'Anneau,cercheen  la  co- 
Cduitédu  cercle  plus  bas  la  droitte  df  :enfion  de  laditte  E[îoile,  &  porte  la  a  l'heure  que 
tu  auras  trouuee.  L'Anneau  efiantdreffe  &  afsis  de  cefe  manier  e,cerche  le figne  auquel 
eft  le  Soleil  en  la  mefme  concauitè,é  aucojîe  trouueras  k  degré  du  figne  lequel  te  mon? 
firerapresdcfojrla  yraje  heure  du  Soleil  que  tu  cercbes. 

En  quelle  manière  fe  trouuent  plus  facilement  les  heu- 
res de  laNuift.      Chap.VI  I. 

BBB51B^an^  *a  nîl^  ^era  belle  &  datre,tenez  l'Anneau  pendant  de  vo- 
^^^^mSîfire  main^regardant  vers  le  Septentrion,  &  ayant  eOêdu  tous  les 
jl^^^^^cercks  de  l'Anneau, tournez  leMeridian  de  Tonneau  versi'eftoi- 
Ipi&iFillle  du  Pol,de  telle  manière  que  les  deux  Polz  de  l'Anneau  regar- 
l^^^=^den  t  droifta  l'efioile  polaire.Puis  tournez  tout  bellement  le  cer- 
cle intérieur  vers  les  deux  eftoilies  de  deuantl*  Jurfè  maior,  Jefquelles  félon 
l'appellation  du  corn  mun  Ton  t  les  deux  roues  du  Chariot.  Or  côfiderez  puis 
quelle  heure  ce  cercle  intérieur  demôftre,  defquelles  tirerez  les  heures  qu'a- 
nez  trouuees  près  de  voftre  iour  en  i'EquinocYial,  comme  a  efte  monftrc  au 
Chapitre  précèdent, &  au  nombre  trouue  adioulterez  ou  en  ofterez  6.  heu- 
fes:  de  cette  forte  trouuerez  la  vraye  heure  de  la  nuift .  Par  cefte  voye  cy  le 
trouue  l'heure  plus  facilement,  mais  par  ceft  autre  moyen  plus  certainçmét. 

Du  îcuer  du  Soleil  &  de  la  quantité 
du  Iour.  Chap.VIU. 

Sfîeds  premièrement  la  Pinne  ou  tablette  auprès  du  Moys  8c 
iour  que  tu  veux  fcauoir,lëuât  ou  abbaiflant  le  cercle  intérieur, 
iufques  a  tant  çue  le  coite  qui  tientla  tablette  foit  mis  au  cofte 
de  r£quinoclial,en  la  part  d'Occident,ou  apresle  Midi.  Conte 
en  après  d'vne  part  6c  d'autre  de  l'eleuation  du  Pol  po.degrez 
au  cercle  Meridian  ,ou  ayant  conte  la  melme  latitude  de  ton  lieu  a  prendre 
desdeux  Polz  deuers  l'Equinoclial,  attache  le  fi!  es  deux  parties  contraires 
que  tu  auras  trouue3de  forte  que  le  fil  paiTe  par  le  milieu  du  cercle .  En  après 
fermant  l'vn  des  yeux  ,  fay  tourner  l'Anneau  intérieur ,  îufquesa  cequetu 
voyes  la  tablette  en  la  ligne  q  marque  le  fil  eftêdue  par  le  milieu  del'Anneau 
&  que  la  pointe  de  ta  veue  paile  par  le  milieu  des  feillonsqui  font  faicls  es  6, 
heures  en  l'Equinocliai  qui  font  a  rencontre  les  vnes  desautres  \  Car  lMn- 
nçau  efouH  afsis  de  celte  maai«e  5  la  raye  cjuà  va  parle  milieu  du  cercle 
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intérieur  monftre  l'heure  en  laquelle  le  Soleil  feleue ,  laquelle  fi  tu  tires  du 
nombre  de  n  2. demeurera  l'heure  en  laquelle  le  Soleil  fefconde.laqile  doa- 
blee  me  donnera  la  quantité  du  iour  artificiel.Tout  ceci  eft  difficile  a  enten* 
dre,fâns  en  faire  l'opération  auecques  l'Inftrument.  Si  ton  Anneau  a  les  pin- 
nes  mobiles,  tu  trouueras  le  mcfme  d'autre  manière,  &  plus  facilement  fans 
fil.  Ayant  donc  reclos  l'Anneau,&  afsis  les  pinnes  au  milieu  de  l'Equino&ial 
&  attaché  le  fil  a  l'vn  des  autres  Polz,  tenant  lMnneati  pendu  de  la  main,re- 
gardez  par  les  deux  pinnes  ou  languettes  quelque  lieu  ou  figne  qui  foit  fort 
efiongné  de  vous,ce  que  prendrez  pour  Horizon  .  Puis  après  auoir  afsis  les 
pinnettes,comme  auons  monftréau  $.Chapitre,au  figne  &  moys.fauk  met 
tre  la  plus  haute  en  la  faifon  d'£fté,&  la  plus  bafle  en  Yuer,aux  heures  de  de 
uantMidi.  En  après  pendant voftre  Anneau  aueclefil  félon  la  largeur  de  vo- 
ftre  contrée,  fai&es  tourner  voftre  cercle  le  haufTant  &  baillant ,  lulques  a  ce 
que  puifèiez  auecques  la  veûe  pénétrer  a  trauersdes  deux  languettes,iulques 
au  figne  ou  marque  que  vous  auez  prins  pour  Horizon,  &  verrez  de  la  me£ 
me  forte  qae  nous  auons  monftre  ci  deuant,a  quelle  heure  fe  leue  le  Soleil  • 
Quant  au  refte,  il  ni  a  point  de  différence  entre  les  anneaux. 

Des  Heures  inegales,qui  font  celles  des 
Planettes.  Chapitre  IX. 

|B8B3Bk|  ^  y  a  ^eux  manières  de  iours,les  vns  qui  fè  dient  naturelz,les 
iSSlS  â^^^  aurres  arcificielz.  Le  iour  naturel  eft  de  2  ^heures,  lefquelles 
&Âî°^P?î  cn  ^  *"ont  ega^es  •  ^c  ^e  'our  artificiel  contient  en  fby  1  2 
mmX  ^^^neures  ,&  comme  ce  iour  Je  prend  lelorj  l'arc  Secours  que  le 
Wf^Sum^fj  Soleil  faitt  depuis  Orient  iniques  a  ce  qu'il  le  couche,  &  com 
me  le(di&s  arcs  es  endroits  ou  ilz  fe  îefiongnent  de  l'Êquinoclial ,  font  vne 
foys  plus  grands,&  autres  foys  moindres.lelon  la  diuerfire  des  iours  &  con 
trées,ii  eft  force  que  les  t  2. heures  en  ces  io>urs  la  foyent  inegales^'enten  ce 
les  du  iourauecques  celles  de  la  nuift .  Car  quand  le  iour  eft  plus  grand  que 
la  nuicl,  il  eft  necefiaîre  que  les  heures  du  iour  foyent  plus  longues  que 
celles  de  la  nuift .  Si  tu  veux  donc  fçauoir  quelle  heure  inégale  il  eft  de  ce 
iout  la,  cerche  premièrement  combié  d'heures  du  Soleil  contiét  tout  le  iour 
&  en  ayant  trouué  le  nombre  par  la  manière  monftrée  au  chapitre  pafTe',  di 
uife  la  par  i  2.  parties  egalss,car  decefte  manière  vous  trouuerez  combien 
(ont  grandes  les  heures  des  Planettes,ou  heures  inégales. Quand  vous  aurez 
trouuécela.regardezcôbien  d'heures  du  Soleil  elles  ont  courru  depuisle  ma 
tin  iufquesau  point  que  cerchez,  &  diuîfez  tout  cetëps  par  la  quantité  d'v 
ne  heure  inégale,  &  vous  fçaurez  quelle  heure  il  eft  au  temps  que  vous  la  cet 
chez,ayant  intelligence  des  heures  inégales.  Delamefme  manière  fèfçaur 
auiside  la  nûift,  ayant  cire  la  quantité  de  la  nuj£t,lequel  temps  vous  partirez 
aufti  en  1  ^.parties  égales,  &  tirerez  de  cefte  manière  la  quantité  d'vne  heu 
ce  inégale,  notturne,  ou  autrement .  Quand  vous  aurezl'heure  du  iour,  & 
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iceïle  tirée  de  la  quantitédes  heures  inegallesA  aufsicc  cjui  vous  dnîh^^- 
ner  la  quantité  des  heures  inegalles  noûurnes  .  Diuifc  en'apiesle  temps  qui 
f  eft  paflè  defpuîs  Soleiicouché par  la  quantité  de  ladite  heure  trouuee ,  Ôc 
il  te  donneral'heure  que  tu  cerches  J  feauoir  cft  combien  d'heures  inegalles 
font  paflees  de  la  nuift  au  mefme  point  que  tu  la  cerches  .  Pour  faire  certes 
partitions,fera  vtile  réduire  les  heures  de  la  quantité  du  iour  en  mihutes.co  . 
me  cela  fe  doiue  faire,  i!  efl:  a  chafeun  cognu .  Les  anciens  fouloyent  donner 
a  chafeune  de  ces  heures  des  Planettes  fon  dominateur,&de  la  font  venus  les 
noms  desiours  de  la  femainc,qui  ont  efte  donnez  pari'obferuation  desgen- 
tik.Si  nous  commençons  a  la  Lune  au  iour  de  Lundi,diftribuant  les  Planet 
tes  en  î  ^.heures,  &  les  recontant  vne  autrefoys  quand  elles  font  acheuees, 
nous  trouuerons  qu'a  Mardi  viendra  le  nôjbre  de  s  5 .  Et  d'ici  vient  q  les  iours 
ne  fuiuent  l'ordre  des  Planettes.carapres  Jdi  q  efl  le  iour  de  la  1  une,ne  fuit 
Samcdi,quieft  le  i©ur  de^aturne,mais Mardi:  après Mardi,fuit  Mercredi,  8c 
non  Venus,qui  eft  le  Fenredi,ny  le  iour  du  So!eil,qui  eft  Dimenche,  &ain(ï 
des  autres.  l\  fera  donc  a  chafeun  facile  après  auoir  trouue  l'heure  inégale, 
voir  quelle  Planette  domine  en  iceïle.  En  la  première  heure  règne  toufiours 
la  Planette  qui  donne  nom  au  iour,puis  fuiuant  par  ordre  des  Planettes  co- 
mencant  du  haut  en  bas,&  recommençant  toufiours  lé  compte  d'icelles  tâc 
qu'on  ait  le  nombre  de  2  4..  heures. 

Pour  falloir  combien  il  y  a  d'heures  que  le  Soleil  eft le-  *  * 
ue,  ou  couché,qui  eft  la  manière  de  com- 
pter d'Italie.         Chap.  X. 

Ourtantqu'enquelquesPaysonacoûftume  compteras 
heures  des  le  Ieuer  du  Soleil,QU  dusommancemait  de  la 
nui£,tout  cela  fè  trouuera  facilement,cerchant  première- 
ment a  quelle  heure  feftJeue  le  Soleil  félon  noftre  couftu- 
me.puisfault  regarder  quelle  heureil  eft  félon  noflre  ma- 
nière de  compter.au  point  &  inftant  que  nous  la  cerchôs: 
&  hceltdeuant  Midi,  tire  (J'icelle  les  heures  efquelles  le  Soleil  fe  leue.Mais  (i 
ceft  après  Midi  adioufle  y  les  heures  qui  reftent  iufques  a  ce  que  le  Soleil  fe 
couche:&  de  cefte  manière  en  oftant  ou  adio®ftant,fcaurez  les  heures  qui  fe 
Ç ^«t  depuis  que.le  Soleil  eft  leué.Pofezlecas  que  félon  noftre  manie 

leieSoïeilfe  leuc  ij^^^f^^^^^^S^ 
quart,  tirant  d'icelles  lescinq  heures  qu'il  y  a  que  le  oZ.Zll  eftleue,  refte  5. 
heures  &  vn  quart  qu'il  y  a  depuis  que  le  Soleil  eft  leue',  iufques  a  ce  point, 
&  cft  ce  que  Perfe  a  voulu  dire,  Qpinta  cum  linea  tangiîurvmka:  quand  l'om- 
bre touche  la  cinquiefme  règle  des  heures ,  c'eft  a  dire  cinq  heures  après  So- 
leil leuât.  De  cefte  mefme  manière  pourrascercher  les  heures  qui  fe  font  paf- 
jees  depuis  que  le  Soleil  eft  couché .  Premièrement  cerche  quelle  heure  il  e- 
ftoit  félon  noftre  vfage ,  quand  le  Soleil  defeendit  en  Occident  ;  puis  après 
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fâche  quelle  heure  il  eft  félon  noftre  vfage ,  &  files  heures que  nouiauôi  en 
ce  point  font  deoant  minuift,  tire  d'îcellcs l'heure  que  le  Soleil  fe  coucha,  & 
felles  font  après  mînuidt,adiouftes  y  les  heures  depuisle  Soleil  leué.Mertons 
pour  exemple  ,  que  le  Soleil  le  couche  a  7.  heures ,  (by  ent  a  l'heure  &  en  ce 
point  la  les  1  o. heures deuant  la  minuiét,tu  tireras  7.de  1 0J.8C  relient  5  £.il 
y  a  aurit  d'heures  que  le  Soleil  eft  abaifleaudeflbus  de  l'Horizon.  Mais  fi  no 
(Ire  orloge  marqne  vne  heure  après  minui&,adiourte  y  les  heures  de  la  naif. 
fancedu  Soleil,qui  font  f.&  feront  d.heurcs,autant  d'heures  delà  nuiû  fe- 
ront paflees.  Aucuns  ont  pour  couftume  deconter  24.  en  leur  orloge,  &  (i 
ceux  ci  commencent  des  le  Soleil  couchant,  &  leur  point  après  midi.i'enten 
dire  que  leur  orloge  marque  après  midi,  ilfault  adiouller  les  heures  que  Pot 
loge  marque,auecqueslesheure^o'ilyaquelcSoleileftleue,auecqueslef- 
qu elles  on  en  adiouftera  encores  i  2 .  &  de  celle  manière  fe  fçaura  combié  il 
y  a  d'heures  q  le  Soleil  eft  leuc.Si  on  commance  lê  copte  au  matin,&  onad- 
ioufte  aux  heures  qui  ont  courru  depuis  minuict  iulques  alors,  1  2.auecles 
heures  quily  a  q  le  Soleil  eft  couche:decefte  manière  fè  fçaura  ce  qu'ô  vou- 
loir fçauoircôbien  d'heures  le  Soleila  courru  fur  noftre  Horizon.Mais  ceux 
qui  ne  comptent  quedeuxfoys  1 2.  heures,  îettenthorsec  qui  eft  plus  de 
1 2.  heures. 

Commcontrouueralcs  parties  du  Monde. 
Chapitre  XI. 

ïVand  tu  veux  (çauoir  quelle  heure  il  eft  tant  de  îour  q  de  nuift» 
Jtien  ferme  ton  anneau  pendant  de  la  main,deiour  contre  le  So- 
leil, &  de  nuict  vers  Peftoile.  A  lors  le  cercle  extérieur  monftreta 
|  le  Nord  &  le  Midi.  Il  monftre  le  Nord  ou  Septentrion  du  coite 
ou  eft  le  fil ,  &  de  la  partie  contraire  il  monftre  le  Sud  ou  Midi, 
Quand  on  a  cognoiiîance  de  ces  deux  parties  la,quicôque  n'eft  du  tout  fans 
expérience  cognoiftra  facilement  par  ces  deuxcy,Orient,Occident,&  tous 
les  autres  endroits  &  quartiers  du  mode.  Car  Orient  &  Occidét  defquels 
un  a  principalemëtle  foin,  font  dénotez  par  l'heure  fixiefme  du  (ëcond  cer- 
cle. Et  quant  aux  vents  Septitrionaux,ilsiontau"cunefoys  tresrroids,&  quel 
quesfoys  fecs,par  foys  humi(j$s,&  allez conuenables  aux  homes,  principa- 
lement aux  languins&  aux  jeunes  gens,  defquels  ilz  conferuenr  r** 

Orientaux  font  fec* .  ;ucunerbys  froids,  &  aurrefoys  chauds .  tes  vents  de 
Siiu)0u  Midî/ont  chauds,  fouuentes  foys  humides,  froids,  ce  pendant  cor- 
rompant raer>Caufans  tonnerres  &  efclairs.Ôc  finalement  mal  fains.  Les  vçts 
d'Occident  font  humides,  quelques  foys  froids,  aucunes  foys  chauds.  D« 
tous  ces  vents  traifte  Vitruue  trefclegamment. 

De  la  hauteur  du  Soleil,  &  des  Eftoilles. 
Chapitre  XII. 
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A  hauteur  du  Soleil  ne  fantend  pas  ici  quant  a  fa  diftace 
du  centre  de  la  terre,come  lecômunreftimc.maisl'ele- 
uation  du  Soleil  ou  d'aucune  eftoile  fur  noftre  Horizon 
vers  noflre  Zenith.Ccla  fe  trouue  facilemêtjpendât  i'An 
neau  de  telle  manière ,  qu'en  hàulfant  &  abaitfànt  le  fil, 
il  fe  puifle  peu  a  peu  porter  fur  les  po.degrez  qui  font  ef 
critk  au  cercle  intérieur.  Et  Ce  doibt  cela  faire ,  iufques  a 
ce  que  le  Soleil  pafle  droi&ernent  d'vne  pinne  en  l'autre',  Se  lots  le  fil  ettant 
auxdegrez,monftreralesdegrez  de  la  hauteur  du  Soleil.  'Il  faudra  de  nuieY 
ouurer  par  la  veiïe.pour  ce  que  les  eftoiles  ne  font  point  d'ombre.  Dôcques 
fi  quelquun  le  i  o.  iour  de  Mars  on  le  t  3 .  de  Septembre  tirera  la  latitude  du 
Soleil  obfcruce  au  Midi  des  po.degrez,  il  aura  la  largeur  de  la  Région.  Mais 
pour  ce  que  nous  auôs  ci  de/Tus  môftré  a  trouuer ,  nô  feulemét  le  iour,mais 
au  (si  l'heure,  nous  nous  paflerôs  quâta  prelent  de  cède  manière  dopera  tiô. 
Au  relie  il  eii  a  noter  que  les  pinnes  mobiles  îedoiuent  mener  iufques  a  la 
moitié  de  l'£quinocliaI,ce  qu'il conuiendra  toufîours  faire  es  manières  d'ope 
rer  qui  fc  montreront  ci  après. 


Pour  mefurer  les  hauteurs  auecques  l'ombre 

Chapitre  XIII. 
V  cercle  intérieur  enuiron  le  Pol,  font  efàrites  d'vne  &  d'autre 
paît  douze  parties  inégales ,  pour  feruir  aux  dimenfîons  ,  c'eft  a 
dire ,  pour  msfurer  les  hauteurs,profondeurs ,  ou  chofês  fem» 
blables  .  *Si  vous  voulez  doneques  prendre  la  hauteur  cle  quel- 
que choie,  quand  le  Soleil  luit,  prenez  voftw  Anneau  de  telle  manière» 
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que  le  tenant  pendu  de  la  main  ,  il  fe  puifle  mouuoir  par  les  parties  des  t 1  \ 
degrez  de  l'efchele  altimetre,8c  mettant  vn  cofte  de  lMnneau  vers  le  Soleil, 
leuez  ou  abaiflezl' Anneau  auec  le  fil ,  îufques  ce  que  l'ombre  de  la  pinne  ou 
Tablette  touche  plus  droiftement  a  la  pinne  plus  bafle,regardez  lors  en  quel 
le  part  des  douze  touche  le  fil  qui  tient  a  l'anneau.  5'il  touche  les  i  i.iufte- 
ment,alors  les  ombres  font  égales  aux  corps  qui  les  font  :  Et  pourtant,  qui 
cognoiftra  la  grandeur  de  l'vn,  cognoiftra  au(si  la  grandeur  ou  hauteur  de 
l'autre,  attendu  quelles  font  égales .  Mais  fi  le  fil  fe  trouue  entre  les  parties 
plys  proches  de  la  Tablette  ou  pinne,  lefquelles  fe  difent  ombre  droi&e,  a- 
lors  leschofes  qui  donnent  ombre  font  plus  grandes ,  ce  qui  fentend  Pelles 
font  droites  Se  debout,en  la  mefme  proportion  que  le  nombre  t  2  .excède 
les  parties  ou  f'eft  trouué  le  fil  au,  temps  que  l'ôbre  de  laTablette  haute  f'eft 
trouuée  auecques  la  baffe.  £t  fi  le  fil  fe  trouue  en  la  première  partie,tu  pren- 
dras l'ombre  deux  fo  ys.«en  la  feconde,tu  la  prédras  fix  foysien  la  tierce,qua- 
rre  foys:  en  la  quarte  trois,  en  la  cinquième  deux  foys  &  deux  qtfîntes  de  la 
dicte  ombre,  en  la  fixiéme  deux  foys,  en  la  7.  vne  foys  &  cinq  fcpciefrhes 
de  l'ombre ,  en  la  huitiefme  prenez  vne  fois  8c  demie ,  en  la  p.  prenez  vne 
foys  &  vn  tiers,  en  la  10.  prendrez  vne  foys  &  vne  quinte,  en  l'onzième 
vne  foys ,  &  vne  vnziéme  partie .  Si  vous  feauez  Arithmétique,  multipliez 
la  longueur  de  l'ombre  par  t  2.8c  le  produit  partirez  par  le  nombre  qui  tou 
che  au  fil.lequel  te  dônera  la  latitude  que  tu  délires  Içauoi'r.  Mais  G  le  fil  tou 
che  les  parties  plus  eflongnees  du  Pol,qui  fe  difent  Vmbraverfa,  c'eft  a  dire, 
l'ombre  qui  eft  de  l'autre  colle  du  Pol,  alors  les  ombres  font  toufiours  plus 
grandes  que  les  corps  :  &  ce  de  rechef  par  telle  proportion  qu'il  y  a  de 
1  2. aux  parties  qui  (ont  notées  parle  fil .  Multiplie  donc  en  ceft  endroicYJa 
longitude  des  ombres  par  les  parties  marquées  par  le  fil,  8c  le  produit  de  ce- 
la partiras  par  t  2. viendront  2  5  20.ee que diuiferez par  7.8c  forciront  jtfo. 
Cefte eft  la hauteur  delà chofe  quia  2  to.piedz d'ombre. 


Pour  cognoiftre  la  hauteur  de  quelque  chofe  par 
la  feule  veûe,fans  ombre. /*Chap..  XI 1 1 1  ,r 

E  la  mefme  forte  que  nous  auons  dict  de  l'^bre^pouuôs  nous 
aufsi  dire  (ans  ombre  par  la  veue,  pédant  le  fil  de  l'Anneau  en 
la  parc  1  2  .de  l'efchele  en  vous  approchât  ou  eflognât  iufques 
,  a  ce  q  voyez  par  entre  les  deux  Tablet  tes  la  hauteur  de  la  cho 
fe  que  voulez  mefurer,  alors  mefurerez  la  diftâce  qu'il  y  a  en- 
tre vous  &  la  chofe  que  voulez  mefurer .  Mais  fi  vous  voulez  demeurer  ar- 
rêté &  quoy  en  quelque  lieu ,  8c  mefurer  la  hauteur  de  quelque  tour  fans 
bouger  de  la  place,  l'Anneau  eftant  pëdu  liéau  fil,  de  forte  ql puifle  montet 
&  defêendre  par  les  parties  de  l'efchele ,  tant  que  voyez  entre  les  deux  Ta- 
Wettes  la  hauteur  de  la  tour, 8c  notez  diligemment  en  quelle  partf'arreftele 
■fiLEt  fil  eft  en  l'ombre  droiâe,multipliez  la  diftancefi'entre  vous  8da  tout 
pat  1  zi  8c  patci  ezlç  nombre  qui  çnrefultera  pat  imparties  oui  couchée  au 
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fil,&  cela  te  donnera  la  vraye  hauteur  de  la  tour  dès  le  point  qui  refpond  a 
ton  œil  iurques  en  haul^&fil  aduient  que  lefil  touche  les  parties  de  l'ombr* 
cenuerfée,ilconuient  faire  le  contraire,  multiplie  la  diltancepar  les  parties  q 
touchent  au  fil,  &  diuife  lé  produit  par  1  2.  &  tu  auras  la  hauteur  que  tu  de- 
Ores  fçauoinEt  vous  fouuienne  d'âdioutter  ou  fouftraire  la  latitude  de  l'œil 
alaterre,comme  pour  exemple.  Si  le  fil  note  8.  parties  de  l'ombre  renuer- 
fée ,  &  quel'efpacefoïtde  6'o.piedz,vous  lès  multiplierez  enrre  eux  par  8. 
fortiront  48  odefquelz  diuifez  pat  1 2.&  de  la  viendra  la  hauteur  de  lachofc 
dcilus  voftre  regard,c'eft  a  fçauoir  4o.piedz. 

Pour  raefarer  les  hauteurs  aufquelles  on  ne 
  peut  atteindre.    Chapitre  XV. 

a^uient  f°uuent  q  nous  ne  pouons  paruenîr  a  vne  tour îa« 
P^yj  ^^^^^  nous  voulons  mefarer,  alors  illaconuiét  mefurerdV- 
K^p^^Jf  ne  autre  manière.  Premièrement  reduifant  les  parties  de  l'ô- 
HpW  fjsrîwÉ  ^re  rcnuer^e  aux  parties  de  l'ombre  droic"te,de  celte  manie- 
j^SlS8y  rg>mu^'  pliant  1  2  .par  foy  me  fine  do  nneront  1 44..  lefquelles 
parties  par  quelconque  partie  de  l'ombre  réuerfée,doneront  parties  del'om 
bre  droicle .  Ayant  a  prendre  la  hauteur  de  quelque  choie,  il  tê  conuiendra 
eftre  en  quelque  place  vnie .  Et  en  pendant  l'Anneau  ,  attache  le  fil  de 
telle  manière  qu'il  puille  ertre  haulfe  &  abaifte,  iufques  a  ce  q  par  lesTablet 
tes  tu  voyes  la  latitude  de  ce  que  tu  veuxmefurer,  regarde  alors  lèsparties 
que le  fil  touche , &  marque le lieu dç ta lUtion.  Ce fai^approche toy ou 
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t'eflongnes  fclô  la  commoditédu  lieu  autant  que  bon  ce  fembiera,  pourueU 
que  ce  foie  direftemet  en  ligne  droite,  &  regarde  en  la  fecôde  ftation  corne 
deuanc  par  les  Tablettes,  &  fi  le  fil  touche  les  parties  de  l'ombre  renuerfee, 
réduis  les  en  parties  d'ombre  droicte  de  la  forme  q  nous  auôs  di£l  naguère». 
Mefure  pareillcmétla  diftance  d'entre  les  deux  ftatiôs,tirât  les  parties  moin 
dres  des  plus  grandes,&  pren  le  refte  pourdiuiïèur.  En  fin  multiplie  Pcfpace 
d'entre  l'vne  &  l'autre  f ration  par  *  2  .  &  partiras  le  produit  par  le  diuiieur 
qu'auras  appareille.  Ce  qui  procédera  de  cefle  diuifiô,te  donnera  la  hauteur 
delà  tour,  ou  de  quelque  autre  chofe  que  defires  fçauoir  de  ton  œil  a  mont* 
Pour  exéple  de  ce  que  dift  eft,  foitle  fil  en  la  première  Itatiô.fur  les  /.parties 
de  l'ombre  droifte  en  la  féconde  ftacion  o.  parties  de  l'ôbrc  renuerfee,lefql- 
les  valent  1  ^.parties  de  l'ombre  droite, la  diftance  d'entre  les  deux  ftations 
foit  t  zo.puisic  di  8. de  1  tf.refte  8. puis ie multiplie  t  2. par  t  zo.&viennêt 
1 44.0.  le  diuife  ce  nombre  par  8.  &  il  me  donnent  1  8o.ccftc  eôlalargeue 
de  la  chofe  que  nous  mefurons . 

Pour  faire  le  mefme  encores  plus  facilement.  Chap.  16". 

Eux  qui  ne  (cauent  l'arithmétique ,  pourrôt  aufsi  iouîx 
de  ce  mefine  vfage  &  manière ,  de  forte  qu'en  fappro* 
chant  ou  reculant,  le  fil  vienne  a  toucher  les  t  2.  en  1* 
féconde  ftation.aux  fix  de  l'ombre  droi<fte,&  alors  fi  ta 
doubles  l'efpace  entre  les  deux  ftatiôs,  Ce  trouuera  la  la- 
titude de  la  choie  q  tu  veux  mefurer .  Ou  fi  le  fil  touche 
vnefoys  au  1 2.  6c  l'autre  foys  aux  8. de  robre,droi&e 
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triple  Fefpace  entre  les  deux  ftations  (c'eft  a  dire)  prèn  le  troyi  foys,&  fil  fe 
trotiuc  l'vne  des  foys  en  i  2 .  &  l'autre  en  p.  de  l'ombre  droiâe,  quadruple, 
l'cfpace  qui  eft  entre  les  ftatiôs.  Et  fila  en  vne  dation  i  2.  &  en  l'autre  8. de 
l'ombre  renuerfee ,  double  adonc  l'cfpace ,  &  fil  touche  en  l'vne  les  12.  ÔC 
en  l'autre  les  tf.de  l'ombre  réuerïèe.alors  fera  l'cfpace  égale  a  la  hauteur  que 
nouS  mefurons.  Le  rpefine  aduiendra  en  troys  autres  manières.  Si  en  l'vne 
il  touche  les  6 .  de  l'ombre  droite ,  &  en  l'autre  dation  touche  8 .  de  l'om- 
bre renuerfee.  Item  fi  en  l'vne  il  touche  les  et.  de  l'ombre  rcnueifce ,  &  en 
l'autre  4-.de  la  mefme.  Plus,  quand  en  l'vne  ii  touche  les  4.  &  en  l'auttele* 
$*dc  la  mefme.  . 


De  la  longitude  des  chofes  afsifes  en  haut  lieu . 
Chapitre  XVII, 

T  quelq'vn  veut  mefùrer  la  longueur  des  chofes  mifês  en  haut 
lieu,  comme  feneftres,  ftatues,tours,ou  édifices  afsis  fur  mon* 
taignes,on  de  quelques  hauts  clochers ,  pourra  par  la  manière 
déclarée  au  Chapitre  pafle  mefùrer  le  plus  hault  d'icelle,  a  pren 
dre  depuis  le  fondement ,  ou  partie  plus  bafle,  tirant  la  moin- 
dre ha  uteur  de  la  plu?  grande ,  que  te  donnera  la  longueur  de  la  chofè  que 
tu  veux  mefùrer.  Pour  exéple:  Soit  le  plus  haut  du  fommetde  $oo,piedz, 
&  delà  partie  plus  balle  2oo.piedz,refte  la  longueur  de  t  oo.piedz. 

Le  mefme  autrement  &  tresfacilcment. 
Chapitre  XVI II, 

Yant  attaché  le  fil  en  la  1 2 .  part  de  I'efchele  Géométrique, 
I  approchez  vous,ou  vous  reculiez  du  lieu ,  iniques  a  ce  que  If* 
deux  Tablettes  regardent droiclement  .     •  '  Z* 

puisapreslelieudeta.>  '  - *»us, nault,marquac 

on  fcnef>~  :  -  »  aPProche  toy lof 8  vcrs ,a  touC 

mlques  a  ce  que  les  Tablettes  regardent  le  fonde 
—  parties  baffes  de  ce  que  tu  mefures .  Autant  d'cfpace  qu'il  y  aura 
entre  la  première  6c  féconde  ftation,  aufsi  grande  eft  la  longitude  de  la  Cho- 
ie que  tu  mefures. 

Delamcfuredeleipaceoudiftancc.    Chap.  XIX. 

ïntr  comme  en  mefurant  les  hauteurs  ,  eftbefbin  eognoiftrc 
la  diftance ,  aufsi  pour  cognoiftre  les  diftances ,  &  les  me. 
furer,  fault  cognoiitrt  les  hauteurs  .  Quand  doneques  tu 
cognoiftrasla  haujeur,  pr«  n  l'Anneau  pendant  de  la  main,  de 
(o(tc  Quelapinne  tu  Tablette  plus  baffe  icfponde  au  bout 
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de  la  diltance,&  la  plus  haute  en  ton  œil.  Ce  faitt,niultiplie  par  douze  l'ele- 
uation  de  ton  œil  fur  le  point  que  tu  regardes, &  la  tomme  de  ce  nombre  di- 
uilêras  par  les  parties  que  le  fil  touche.  Ce  dernier  nombrequi  procédera  de 
la  diuifion,  te  montrera  la  difrance  de  la  chofe  que  tu  veuxfçauoir  .  Et  qui 
voudra  auoir  plus  parfaicle  manière  de  mefurer  les  hauteurs ,  iife  noftre  Li- 
ure  precedent,qui  trai&e  delà  defeription  des  Régions  &  lieux,  auquel  fans 
Inftrument  nous  mon/Irons  a  mefurer  les  diftances,quelqucs  longues  quel- 
le s  foyent. 

:  -    .in-  h  .  -^%V 

Pour  mefurer  la  profondeur  dVne  chofe . 
Chapitr:  XX, 

na     r        r  •   ^'^Ve^  de  mefurer  la  hau- 

Eft  quafi  vn  mefme compte  &  m-...  -  ..,-n  Q^  ^ 

teur  &  profondeur  des  chofes  :  Car  tout  ainti  qu  t.i 
tre  on  comprend  la  hauteur  par  le  comptede  la  diftance,aufsi 
faift  on  pareillement  es  profondeurs.  Ou  eft  meftier  premiè- 
rement fçauoir  corn  bié  eft  grande  la  diftance  qu'ilyadehaut 
en  bas,  laquelle  il  vous  conuiendra  multiplier,  comme  nous  auons  dift  des 
hauteurs  par  les  parties  q  touche  le  fil,  ou  par  i  2 .  &  diuife  par  Pvn  ou  l'au* 
tre,feIon  que  fera  grande  ou  petite  l'ombre  qui  touche  le  fil . 

Fin  du  trai&éde  l'Anneau  ^Ajlronornique^ 
par  Gemma  Fnfon.  • 


La  Table  d'aucunes  plus  renommées  %)illes  & 

Citez,  contenant  la  longitu  Je  &  latitude  d'iccl- 
les  par  degrez  &  minutes. 


Longit. 

Coloigne,ou  Agrippine 

è 

m 

0 

Alexandrie  en  Egypte 

60 

3° 

0 

Compoftelle.ou  S.  lacques 

i\ 

0 

I401 

20 

Amoneen  Italie, 

33 

40 

43 

42 

Cordouatou  Qorduba 

8 

0 

27150 

Anuers 

16 

3* 

5  VI 

28 

Cracou}ou  Cracouia 

45!  0 

50! 

1  2 

Argentine,ou  Strasbourg  3  0 

4 

48 

45 

Confiance 

30I30 

47130 

Amjteraam 

34 

40 

Cleuet  Ville  Capitale  du  pays 

AndrinopoH 

42 

45 

Cartage  en  Afrique 

2?l35 

5» 

5* 

Atx,ou  Aqtujgrane 

s« 

52 

5» 

5 

34l4o 

r- 

40 

ATlildÇuC 

70] 

»5 

37 

20 

Connthe 

3* 

55 

Anwracia^U  Ij**ti(* 

48|  0 

38 

2  0 

Conft  antinoble 

5  5 1 3  0 

43 

0 

Athènes 

5*|45 

3/i 

»5 

Caire^a  Alcaire 

*3 

0 

3° 

AufhtJva  ou  Auvufta 

33 

0 

4*1 

*5 

Co'ppenbage 

37[3o 

57 

20 

Arrufta 

57 

0 

Dantz.igen?rujfe 

Angleterre 

5413° 

44 

M 

54I50 

1?  4ff«MM 

bai/JlOft 

79 

0 

3  5 

0 

Dauenter 

28 

4.0 

5-2 

30 

Bambergue 
Barfe'onne 

33 

0 

4P 

5* 

Duraz.z.0 

45 

0 

40 

50 

10 

0 

41 

3° 

Damas 

6p\  0 

33 

0 

Bafle,ouBafilea 

19 

5° 

47 

4° 

Dannemarque 

57 

0 

Berlin 

3* 

3° 

5* 

5° 

Dhntin 

60 

50 

Boulogte  lagrap 

33 

S 

43 

54 

Edimbourg  en  Efcofe 

Bruges  en  Flandres 

25 

6 

5* 

3° 

tp 

58 

Bruxelles  en  Btabant' 

26 

4^ 

5» 

24  Erford 

34 

:l 

5* 

10 

Besançon  % 

28 

20 

47 

3* 

Ephefe^  prefent  Eoglte 

57 

40  j 

37 

4* 

Bourde  aux 

18 

3o 

4* 

O 

Edejfe 

72 

3°l 

37 

l3« 

Brandtfiju  Brattdiàe 

4^ 

30 

3P 

40 

Brème 

3° 

1  0 

52 

25 

Terrare 

33 

45 

44*2  0 

BudeenHwgrie 

44l3° 

47 

O 

Florence 

34 

3° 

43Î»« 

Brunswig 

53 

O 

Francfort 

3° 

3° 

50 

h-* 

Brixe 

14* 

6  Tribourg  en  Brïfgott 

28 

0 

48U5 
34Ï40 

Tejfe 

5|3° 

Coron 

35!  0 

Cremont 

44|^o 

Gani 

26]  8 

5' 

24 

C  <midia 

42 

30 

Gennes 

3°l3° 

43 

40 

Calais 

5* 

45 

Groeninge  enErife 

29 

U4 

53 

%6 

ConincxbergbecnVrup  4.6 14  5 

54 

»5 

Gripfvvald 

3*13° 

54 

1% 

Calicut 

16 

0 

Geneue 

28 

\x6 

45 

5* 

CaÇchoum 

4*1  0 

5o 

à 

Gaelires 

h» 

40 

Cefaree 

41 

40 

CtfawâiStram 

1*3 

1° 

351  0 

Il4%? 

ïngolftad 
luiÏÏiers 
Irlande  Lie 
lerufalem 
ludenburg 
Louuain 
Londres  en  Angleterre 
Liège 
Lttbec 

Londe  en  Getlandt 
Leipzig 
Luneburg 
Lyon  en  France 
Lisbone 

Lyre  eu  Bradant 
Lincopen 

Malines 
Maidebourg 
liarfeilk 

Milan 

Metz  en  Lorraine 

Mayence 

Mantone 

Malte 

Meque 

Mofceuie 

Mofilium 

Middelbourg  en  Zélande 

Rafles 
Nidrojie 
Noreinbergue 
Niniue 
Nouoguarde 
Nantes 

Onoltz.$acb 
Orléans 

Pajfau  m  Akmmgne 
Prague 
Portugal 
Vbilippi 
tarï 


33i  0 

tl\  o 

66\  o 
Ï7\  8 

28|  o 

34!  ô 
4* 
3445 
33 
24 
5 


3413° 

24|56 
a 

27 
3° 
31 
38 

71 


o 

1  5 

o 

o 

45 
»5 


5«|5° 
40  10 


48 

Preflm 

5* 

5 

Rome 

5* 

0 

RyeenLiuonie 

3* 

40 

Reuele 

47 

0 

Rouen 

50 

Roflick 

5* 

3° 

Rodes 

5°l5* 

54|5° 


33 

7  8 


57 
5* 
54 
45 
3P 
5< 

51 

43 
43 

44  4° 

46 

50 
4+ 
34 
22 

55>l 


35>45 
o 
o 

o 


32!  o 


o 

4* 


5°|3° 
23)20 


6 
18 
28 
o 
o 
o 
o 

o 

1  5 
24 

\6i 

48!*2 
45>  3  3 
1  2 

3° 

4 

31 
40 

o 


4' 
4? 


47 
48 

o 

4' 

41 
48 


Ripe 

2  5  Sdamanque 

2  5  Saltz.bnrg 

4  Saluelde 

1  o  Sdngna.on Stridona 

3  S  Stockholm 
2 »  Êfw* 

o 
1  2 

1  o  Suol 
6  Saloniquï 

5  Saragoffe  en  Ejpaigne 
Tolette 

Tubinge 
Treues 
Turin 

Tours  etiTouraïne 
Tarente 

Tan\ar  en  Afrique. 
Toutoufe 

VVirtLburg 
Vtrecbt 
Vdlence 

Vienne  en  AuHtkbe 
Vienne  en  France 
Vtllach 
Vlme 

VVmeberg 
Valencknnet 
Veniie 


3Pt<5 
3  6jio 

53l45 
54! 1  5 

2ï|l5 

34|  0 
33]  ° 


4P|5 


34|3o 


44  48 


44!  5<» 


Les  ïsles  Moluques  n'ont  latitude t$ourt*t 
qu'elles  [ont  fottz.  ÏEqnitwtïtal. 


22? 

L'Vfage  du  Globe  Agronomique^ 

Compofc  par  Gemma  Frifon . 
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Des  parties  Ju  Globe,    Chapitre  Premier, 


2  î  4  Vfage  du  Globe  Agronomique 

Y  A  NT  d'efcrit  les  Principes  de  la  Théorique 
de  ceft  art, il  refte  de  procéder  a  la  Pratique  d'icelle, 
Ôc  combien  que  la  pourrions enfeigner  par  plufieurs 
&diueislnitrumens,  veutourefois  qu'emre  tous 
n'en  ayons  aucun ,  qui  foit  fi  parfait,  ou  tant  gêne- 
rai, par  lequel  fe  pourroit  autant  effectuer,  comme 
par  vn  corps  Spherique,  fabriqué  a  la  fimilitude  de 
l'vniuersrquitant  tous  autres,nous  prédrons  ceftuy* 
lequel  facilement  (ans  ay de  d'autres ,  nous  pourra 
prefque  donner  l'entier  vfàge  de  ceft  Art.  Doncques  vn  tel  corps  Spherique, 
comme  dernièrement  par  diligence  çxtreme,Ôc  non  moindre  artifice  auons 
fabriqué,  contient  tous  les  cercles  de  la  Sphère ,  defquelz  nous  auons  cy  de- 
uant  touché,  Ôc  encore  d'autres,comme  font  l'Equateur,  les  Tropiques,  Pa- 
rallèles Ôc  autres,en  la  fuperfice  extérieure  ou  conuexe  du  Globe;fuc lefquelz 
auons  ordonné.le  mieux  qu'il  nous  a  efté  pofsible,Ies  Régions,  riles,Montai- 
gnes  ôc  Riuicres,auec  leurs  noms,en  obferuantla  iufte  proportion  Ôc  diftan- 
ce  qu'il  ont  enfemble.  D'auanrage  afin  qu'il  auroit  l'vfage  plus  ample ,  nous 
y  auons  mis  les  eftoilles,  non  pas  toutes ,  mais  feulement  les  principales  ôc 
plus  grandes,  aflauoir  celles  qui  duifent  aux  Aftronomiens  ôc  Cofmogra- 
phes.Pius  y  auons  noté  près  du  premier  des  Meridiens,qui  parle  par  les  Isles 
fortunees.les  degrez  des  latitudes  iufques  aux  Pôles:  6c  auprès  d'iceuxauos 
mis  en  la  partie  Septentrionelle  les  Climats  ôc  Parallèles  félon  leurs  diftances 
de  l'Equateur ,  lefquelz  te  doibuent  en  iamefme  proportion  de  diftance  en» 
tendre  en  la  partie  Auflrale .  En  la  partie  Méridionale  dudit  Méridien ,  font 
adiouftez  les  Milles  Italique.SiquM  fauit  compter  pour  vn  degré  de  longitude 
hors  de  l'Equateur,  félon  la  diuerfè  porportion  de  la  latitude:  defquels 
fe  peut  prendre  la  proportion  des  Parallèles  a  l' Equateur  .  Car  d'autant  que 
le  Parallèle  efl  plusesloigne  de  l'Equateur,  d'autant  fera  il  plus  eftroict 
Par  ces  chofes  on  peut  aufsi  feauoir  la  quantité  des  longitudes  Se  latitudes, 
par  les  diftances  ôcinterualles  das  chemîns.quand  l'vn  de  ces  deux  eft  cognu 
auecl'angle  de  pofition,  combien  que  ce  moyen  fbit  bien  difficil  ôc  fâcheux. 
Mais  vn  tel  Globe  fera  peu  profitable,  fil  ny  accèdent  des  cercles  d'erain,ou 
qui  foyentfaiclsde  quelque  autre  matière  bien  ferme  ou  folide ,  efquelz  vn 
tel  Globe  fe  potirroit  mouuoir. Mais  ceux  cy  fè  doiuent  appliquer  au  dehors 
du  corps  Spherique.  il  faut  doncques  pour  le  premier  fabriquer,  foitd'erain 
Méridien,  de  fer,ou  de  bois,vn  cercle  Méridien, diuifé  en  quatrefois  90.  degrez,aupres 
defquelz  on  pourroit  aufsi  ordôner  les  Climats  ôc  Parallèles,  fi  ne  les  eufsiôs 
ordônezen  la  fuperficedu  Globe.  A  ce  Méridien  fattachera  le  Globe  par  ql- 
que  efsieu  de  fer,ou  deux  petits  doux  par  tel  artifice,  q  fi  vous  tournczle  Glo- 
Cercleaux  be,l'efsieu  foit  aufsi  auecle  Globe  emporté.D'auâtage  onaçcômodera  au  me 
heures,  fme  Méridien  vn  cercle  de  la  grâdeur  q  tu  vouidras,a  l'entour  du  Pôle  Arcti- 
que du  môde,leqi  foit  diuifé  en  24.  heures,  qféra  appelle  le  cercle  aux  heures 
La  reigle  dôc  k  reigle  mobile  fe  co tournera  auec  l'elsieu  ôc  lcGlobe,parlesefpacesdti 
mobile  au  cercle  des  heures.Ce  Méridien  requiert  vu  Orîzon  de  bois,a,uql  il  puifle  eftre 
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tourne  félon  PEleuation  du  Pôle  :  Lequel  Oiizon  contiendra  en  fa  fuperfice,  f ercIc  de$ 
qui  fera  affez  largejes  douze  Régions  du  monde,Ies  iours  des  Moys,auec  les  q"£*û 
fignes  &  degrez  du  Zodiaque  correfpondans .  Maintenant  défaut  a  l'ceuure 
le  quadrant  du  Cercle  d'erain  forme'  félon  la  bofTc  du  Globe  :  lequel  eft  ap-  _ 
pellé  des  autres  le  quart  de  hauteur,  qui  fera  affiché  au  Méridien  par  quelque  Jau *"Jr. C 
înftrument ,  qu'on  peut  facilement  ofter  &  remettre ,  lequel  feruira  au  lieu 
du  point  vertical .  Plus  le  cercle  de  pofition ,  qui  eft  vn  demy  cercle  affiche' 
aux  deux  entrecoupures  de  Porizon  &  Méridien,  lequel  on  pourra  deta- 
cher,&  tranfporter  de  lVne  moitié  a  l'autre.  Ceftuy  duict  aux  iugemens  des 
Aftrologiens.Pour  le  dernier  le  gnomone  Spherique,pourietter  l'ombre  du 
tfoIeil.Certainjementtels  Inftrumens  ne  fe  peuuent  fi  commodément  défai- 
re, comme  ils  fe  peuuent  mon ftrer  a  l'œil ,  mars  nous  les  auons  prefque  tous 
mis  en  peinture  au  commancement  de  celiure.Onadioufteaceuxcy  vn  au- 
tre quadrant,qui  eft  courbe  félon  la  bofTe  de  la  Sphere,lequel  on  doit  aucu- 
nefois  appliquer  aux  Pôles  du  Zodiaque,&  quelque  fois  aux  Pôles  du  Mon - 
de,felon  le  diuers  vfagedeschofés.  Finablernent  il  ne  fera  point  inutil  de 
laifler  pendre  vn  niueau  de  l'arsicte  du  Globe,defTouz  lequel  fera  dreffé  quel- 
que fer,droit  &  agu.Car  quâd  le  niueau  pedra  directement  fur  lediâ  fer  agu, 
on  fera  afleuré  que  le  Globe  eft  bien  &  deûement  en  haut  conftitué. 

De  P Vfage  gênerai  du  Globe. 
Chap.  II. 

L  feroit  mal  aife  a  croire  a  vn  qui  ne  l'a  experimété,  co- 
bien  de  plaifir,paiîèternps  &  v  tilité  raporte  vn  Globe  en 
cefte  manière  accoutré. Car  il  donne,  par  deffustous  au- 
tres Inftrumens, vn  ample  &  facil  vfage,&  eftaux  Aftro 
nomiens^GeOgrapheSjHiftoriograpneSjîu 
Grammariens  &  Pilotes,  &  en  femme  a  toute  fottede 
gens  profitable,  &  aufsi  pour  fa  forme  fort  agréable. 
Mais  afin  quei'efpargne  aucunement  mon  labeur  par  le  trauail  d'autruy,  vn 
liuret  que  lean  Schoner  a  compofç  del'vjfàge du  Globe  celefte,vou5 en declà 
rera  vne  grande  partie:  Car  tout  ce  que  ledift  Schoner  attribue  a  fon  Globe, 
le  mefme  &  beaucoup  d'auantage  ferale  noftre.  Celuy  de  Schoner  enfèigne 
parquelartfê  trouuentparle  Globe  le  lieu  du  Soleil  au  Zodiaque,  l'Eleua-  ^ 
tion  du  Pole,la  ligne  Méridienne,  les  heures  du  iour  &  de  la  nuic"t,la  quan- 
tité des  iours ,  le  leuer  &  coucher  du  Soleil ,  les  A  (centrons  droicles  &  obli- 
ques, les  Declinaifbns,les  heures  inégales,  en  quelle  Région  du  monde  foit 
le  Soleil  ou  quelque  efioille  ,  comment  fe  cognoiflent  les  noms  des  eftoilles 
qu'on  voit  au  ciel,  Il  enfeigne  aufsi  diftinguerles  douze  maifons  celeflLes,ÔC 
félon  les  mefmesdiriger  le  fignificareur. Finalement  il  enfeigne  a  deferire  des 
horologes,ou  en  fuperfice  plaine  de  l'Orizon,  ou  fur  la  planure  d'vne  murail- 
le droite  au  niueau,  &  plufieurs  autres  choies,  qui  a  grand  paine  fè  pour- 
roienc  plus  élégamment ,  mais  par  aduenture  plus  fuccintlement  deferire. 
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V%e du  Globe  Agrono  mique 
Mais  veu  que  noftrc.Globe peut  beaucoup  d'autres  chofes  donner  8c  enfeïg 
ner,  &  d'auantage  qu'ila  omis  aucunes  chofes  qui  poutroyent  par  moyen 
plus  facîl  eftre  rrouuées,  ou  par  noftreGIobe  plus'cômodemét  6  par  autres 
acquifès,  il  nous  a  femble  bon  &  bien  conuenable  d'adioufter  ici  le  plus  bne 
uement  que  nous  fera  pofsible  par  chapitres,  l'entier  V Page  de  ceft  /:iflru- 
ment.  Ce  que.  ne  voudroisqu'aluy  fu(îe  réputé  a  ignorance,  ou  a  moy  a  at 
rogacce;  Cir  i!  aduient  communément  que  tous  ne  pouuons  fçauoir  çpu- 
tcschoIês,aufsi  iieft plus  facile  d'adioufter  a  la  chofe  trouuee^que  première- 
ment trouuer  5c  inuenter  vne  chofe  cachée. 

Par  quel  moyen  les  angles  ouRegions  du  monde 
fe  trouuent ,  &  comme  le  Globe  ic  peut  cor> 
ftituer  félon  les  melmes.  Chap.  III. 

Ean  Schoner  enfcignecefte  chofe  pat  l'obferuation  du 
Méridien,  aufsi  par  afsiltéce  d'vn  orloge,qu'ilz  appellêe 
Compas.  Mais  vous  le  pourrez  fçauoir  a  toute  heure  du 
iour  parle  Côpas&c  Rayons  du  Soleil,  quand  feuleméc 
la  latitude  de  la  Regiô,&  le  lieu  du  Soleilau  Zodiaque 
fonteognues.  Mais  le  Globe  doit  aufsi  eftre  mis  au  niue 
au  en  pïanure,  fans  l'éclinec  a  quelque  code  que  ce  foit: 
&  a  cefte  fin  laiflbns  pendre  le  plomb  au  niueau,  auquel  refponde  en  bas  au 
pied  la  poinred'vn  feragu,  qui  foit  debout.  Carainfî  fe  verra  facilement  a 
quel  cofte  le  Globe  fencline,ce  que  lors  (e  pourra  corriger.Ces  chofes  conce 
dées,tournez  le  Méridien  mobile,qui  eft  affiche  audi&  Globe:  cât  que  le  Po 
le  foit  deffusl'Orizoïvutant  de  degrez,que  la  latitude  de  voftre  Région  cô 
tient,&ayât  mis  le  gnomoneSpherique,  ou  quelque  autre  orthogonaleméc 
furie  lieu  duSoleil  au  Globe fgné,tournez  ores  le  fiegedu  Globe auecle  Glo 
be,&  ores  le  Globe  a  part ,  tant  que  le  gnonome  foit  direftemét  a  l'oppofite 
du  5olei)J&  qu'il  ne  iette  aucun  ombre  en  la  fùperficie  bofïue  du  Giobe:lors 
vous  feront  par  iceux  cognues  toutes  les  Régions  du  monde  en  l'Orizon 
défaite?, ou  par  ic  Méridien  extérieur.  Dauantage  toute  la  iïtuation  du  Ciel, 
les  eftoillesqui  feleuenr,  ôc  qui  fe  coucheur,  l'heure  du  iour.ies  douze  mai- 
fons,  &  placeurs  autres  chofes.  Mais  vne  chofe  faut  il  diligemment  obfer- 
uer,que  le  cofte  Oriental  du  Globe  foit  mis  a  i'encontre  du  Soleil,  quand  le 
if,     Soleil  fatt  fon  chemin  du  Leuant  au  Sud:  &  le  cofte  Occidental,  quand  du 
Sud  il  tourne  vers  Occident. Or  quand  vous  aurez  vne  fois  exademér  trou* 
tie  telle  fttuation,  ou  pourra  félon  ia  mefrne,ordonner  &  fermer  au  pied  du 
fiege  du  Globe,  i'aiguille  ou  Compas,a  fin  que  dorefnauant  ayez  prompte- 
ment  le  moyen  de  conftituer,tant  de  iour  que  de  nuicl, voftre  Globe  refpon 
dant  a  l'afpea  du  Ciel .  Cecy  n'a  pas  fean  Schoner  en  fon  Liuret,  chofe  la- 
quelle  m'a  donné  grand  t rauai!,quand  premicrenéc  jen  fis  i'çhay,pour  trou- 
uer  la  Istuationdu  Compas. 

Pour 
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Poortrouuer  le lieu  du  Soleil.  Chap.  Il  11. 

"OusauonsdecIarerque  les  vents  Jes  lignes  du  Zodiaque,  & 
lesrrtoys  auecîeurs  iours  font  défaits  en  rOrizon,doncques 
^'iceux  fe  doit  coifcger  le  lieu  dw  Soleil.Car  qlconque  ligne  & 
I  degiez  qrefpondent  droi&emétau  iour,auql  vous  cercliez  le 
'  lieu  du  i'oleiljcelui  mefme  eft  le  lieu  du  SoIeil,pour  le  mefme 
iour  &  mois:  mais  quad  iMn  efl  bifsextil,  fi  vous  cerchez  le  lieu  du  Soleil,** 
près  le  2  S.iour  de  Feurier ,  il  vous  faut  toujours  adjoufter  vn  iour  au  jour 
ordonné:  ceme  fi  vous  cercliez  le  iieu  du  Soleil  au  2  p.iour  de  Feurier, vous 
prendrez  le  degré  qui  refpond  au  premier  iour  deJViars,  aflçauoirlc  20.de- 
grez  &  50  minutes  du  fignedes  poiflbns.Ecaïnlî  ferez  des  autres  iufquesau 
bout  de  l'An.  Dauantagepourauoirlacalcuîation  plus  precife,  il  vous  faut 
fçauoir  pour  quel  An  les  lieux  d  u  Soleil  font  conllituez  en  l'Orizon  .  Car  il 
accorderont  tant  feulement  auec  la  calculation  pour  quatre  Ans  exa&emet- 
parquoy  il  faudra  au  premiet  An  après  ehafeune  q  uatriefme  Année,  ofter  le 
quart  dVn  degre.au  fécond  vn  demy  degre,&  au  tiers  trois  quarts  de  degré: 
afçauoir  quand  la  calculation  ou  première  conftitution  a  efié  faifte  pour  le 
premier  An  après  le  Eifiexte.  Ainfi  que  noftre  Globe  eft  ordonne  ou  côftitué 
pour  T  An  du  Seigneur  1525).  Parquoy  la  calculation  refpondra  affez  bien 
aux  innées  1  53  3.37.41.4,5.4.^.5  3  .& autres  en  femblable  ordre  enfui- 
uans .  Mais  es  Ans  de  34. 3  8 .42 .46 1 5  o.  5 4.8c  femblables,  fedoit  ofter  le 
quart  d'vndcgré.Et aux  yînneesde  3  5.3P,43.47.&autres,tèdoit  olier  vn 
demi  degré.  Mais  es  Ans  de  BûTexte  on  doit  oftertroys  quarts  de  degré, 
en  obferuantlacauteleparnousdenusdiae.  Et  qui  plus  e/t,paf  longue  fuc- 
cefsion  du  téps,vn  autre  correaion  y  ett  neceffaire:  Car  quafi  en  cent  Ans  il 
y  faut  adjoufter  44.minutes,&  aux  autres  al'aduenât.Et  ce  fuffira  pour  IV- 
hgtéQs  Inihumensjequel  cil  moinscerrain  que  la  calculation.  Semblable» 
ment  fe  rrouue  le  lieu  du  Soleil  par  les  rayons  du  Soleil  i  neantmoins  pas  li  P2r  !,cs  r^ 
exactement,  afçauoir  en  ceOe  manière  î  Conftituez  le  Globe  en  planureau 
mueau  (  ce  que  facilement  fe  peut  conSderer  par  le  perpendicule  que  nous 
foulons,  afficher  au  (îege  du  Globe)  puis  quand  le  Soleil  fera  venu  precîfeméc 
au  Sud('ce  que  facilemét  fe  cogttoiftra  icy  par  leCôpas)  &  que  le  Globe  fera 
ordonné  félon  les  angle»  &  Régions  du  monde, &  que  félon  l'eleuation  du 
Pôle  ioit  applique  legnonome  Spherique  fur  la  ligne  Ecliptique.presducer' 
cle  Aferidien ,  &  que  le  Giobe  fpit  tourne  fans  mouuoir  le  fiegede  fon  lieu , 
jufquesa  ce  que  la  pointe  du  gnomone  ne  iette  pas  ombre,  toutefois  bien 
obfcrueque  le  gnomone  en  tournant  ne  fe  recire  de  l»Eciiptique,&  Mé- 
ridien, mais  qu'il  fiiiue  en  montât  &  defeendant  la  ligne  Ecliptique:  d'aul- 
tage  que  celle  moitié  de  l'Ecliprique  foit  mife  contre  la  face  du  Soleil,en  la 
cjlie  pour  lors  le  Soleil  fàia  fon  cours ,  afçauoir  ou  du  ligne  Capricorne  vers 
celuy  decâcer.ou  d'scy  iufques  au  Capricorne.  Car  en  quelconque  lieu  que 
le  gnomone  côfifte  en  lEcîipdque  fris lester  aucune  ombf  eâtei  lieu  eft  pour 
çc  tout  le  lieu  du  Soleil, 
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De  la  latitude  des  Régions. 
Chap.  V. 

O  V  S  Auons  défia  déclaré  que  la  latitude  des  Re- 
[gions  eft  égale  al'Eleuation  du  Pole,laquelle  fe  trou- 
vera en  celte  forte .  Attendez  tant  que  le  Soleil  foit 
jpamenua  la  ligne  Meridienne,ceque  cognoiftrezpac 
ji'ayde  du  compas,  ou  par  la  brieuete  del'ombre.Puis 
mettez  le  Globe  en  planure  exactement  niuele', 
[quand  le  Soleil  luit,  &  tournez  le  tant  auec  ion  fiege, 
[que  le  cercle  Méridien  foit  a  l'oppolite  du  Soleil: 
ceft  a  dire,tant  qu'il  ne  iette  aucune  ombre  decofte , 
mais  droi&ement  defloubs  luy.  Celafaict,  appliquez  le  lieu  du  Soleil ,  au 
Méridien  jôi  legnomone  Spherique  au  lieu  du  Soleil  .  Finablementfans 
aucunement  mouuoir  Ton  fîege,tournez  le  Globe  auec  Ton  Méridien  &  gno- 
mone  Spherique  en  le  hauiiknt  &  abbaifîant  tant  que  le  gnomone  Spheri- 
que ne  iette  aucune  ombre  de  coite  :  Comptez  alors  les  degrez  qui  font  de 
l'OrizonauPole  Arclique  du  Globe,ôc  vous  aurez  l  Eleuation  du  Pôle  de  ce- 
iteRegion.  Si  vousvoulezde  nuict  trouuer  le  mefme  par  les  eftoilles  fixes, 
faictez  en  celte  manière.  Prenez  par  lé  quadrant  ou  quelque  autre  Inftrumêc 
la  plus  grande  hauteur  de  quelque  eftoille  cognue.qui  eft  quand  elle  eft  cô- 
ff  ituee  enuiron  le  Sud.  4yant  icelle,  faiclez  que  la  mefme  eftoille  deferite  au 
Globe,tiennela  mefme  hauteur  deflusl'Orizon.  que  l'auez  trouuee  auoir  au 
ciel,eu  hauflantouabbaiftantle  Globe  auec  le  Méridien,  tant  qu'if  y  aye  au- 
tan t  de  degrez  du  Méridien  entre  la  mefme  eftoille  conftituée  au  Meridien,8c 
l'Orizon  ,  comme  la  mefme  hauteur  du  ciel  a  efté  trouuee,  &  derechef  au- 
tant que  compterez  de  degrez  entre l'Orizon  &  le  Pôle  Arc1tique,autant  fera 
la  latitude  de  la  Région  ou  du  lieu  de  voltre  obleruation .  Et  fil  y  a  quelque 
eftoille  fixe,  quiiamais  ne  defcend  foubs  terre ,  ceft  œuure  (e  pourra  fembla- 
.  blement  parfaire,  tant  parla  moindre  que  la  plus  grande  hauteur  d'icelle. 
Maintenant  adioulteray  ie  le  moyen  pour  trouuer  a  toute  heure  de  nuict, 
l'Eleuatiô du  Pole^ns exacteobferuation  de  laligne  Meridienne,ou  la  co- 
gnoiflance  des  heures .  Pour  ce  faire,  ie  prens  par  le  quadrant  la  hauteur  de 
deux  ou  trois  eftoilles,  en  vne  mefme  minute  fil  eft  pofsibIé,iedisdeces  e- 
ftoilies  ftxesdefquellesl'vneeft  vers  Leuant,&  l'autre  vers  Occident,  &  qui 
au  Globe  font  confticuees.  Quant  doneques  les  hauteurs  font  prinfes,  ie  fay 
que  les  mefmes  eftoilles  ayent  chafeune  leur  hauteur  au  Globe ,  par  l'EIeua* 
tion  du  Globe  auec  le  Méridien  haut  &  bas ,  &  par  l'application  de  la  quarte 
de  hauteur  aufdictes  eftoilles ,  &  autant  de  degrez  qu'il  y  a  au  -Méridien  en- 
tre le  Pôle  &  l'Orizon,autant  eft  la  latitude  de  celte  Kegion.Mais  il  eft  a  no- 
ter.qu'es  Régions  Antarctiques,  leGlobe  doit  eftre  tourné,  afin  que  le  Pôle 
A nurctique  foie  conftttué  deilus l'Orizon. 
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D'vneinuention  nouuellcpour  trouuerla  Latitude 
de  la  Région,  fans  la  cognoifîance  du  Mé- 
ridien, ou  du  lieu  du  Soleil. 
Chap.    V I . 

j'Ay  inuente  vn  autre  moyen  fort  excellent ,  pour  en 
vn  iour,  ou  en  peu  d'heures  pouuoir  trouuer  la  latitu- 
I  de  de  quelconque  lieu  ,  encore  que  ny  le  lieu  du  So- 
leil, ny  l'heure,ny  la  fîtuation  du  Meridié  nefoient  co 
jgnues  .  Soit  doneques  le  Globe  mis  bien  ferme  en  vn 
fc^Ji^l  (^$^âlieu  ouuert»^ns  aucun  efgard  de  la  fîtuation,  ny  de  la 
^^2<C    r^^Wi'a"tU£^c  ^e  *a  Reg'on-^cSu^ ,e  Soleil  luit,  appliquez 
j^^^Lrk^^LjLle  gnomonc  Spherique  au  Globe,  en  relie  manière 
qu'il  ne  iette  aucune  ombre ,  &  notez  le  lieu  en  la  fuperricedu  Globe.  Puis 
après  aucune  notable  efpace  de  temp$^iTauoir,apres  vne  heure  ou  deux  peu 
plus  ou  moins  ,  notez  par  tnslme  moyen  vn  autre  poinct .  Ettiercemenc 
vne  heure,  ou  deux,  ou  trois  après,  car  il  n'y  a  pas  danger  fi  les  heures  ne 
font  égales  ou  precifeç,moyënant  quùa  différence  (bit  notable,car  plus  gra- 
de elle  eft,tant  plus  fera  la  raifon  exquîlè.Quand  ces  trois  points  feront  ainfi 
diligemment  norez,demourant  le  Globe  totalement  ferme,  prenez  vn  côpas 
dot  les  pieds  foîent  vn  peu  interieuremét  courbezj&eftendez  le  lelon  la  grâ- 
deur  du  quadrant  de  la  Sphere,aiîn  de  pouuoir  par  chafq  deux  points  défai- 
te vn  grand  cercle  de  la  Sphère  ou  Globe.  Puis  foient  chacun  des  arcs  diuifez 
en  deux  parties  égales  :  6c  de  chafeunes  moitiés  toicntdefcritsdes  cer- 
cles maieurs,en  mettant  le  pied  du  côpas  au  cercle  q  par  les  points  pàrTe,def. 
quels  chafëune  des  moitiés  font  propofees.Lacôcurrence  de  ces  cercles  vous  Ceuîun- 
enfeignerales  deux  Pôles  du  mode:  defqis  ecluy  qui  fera  délias  l'Orizô  nous  ^l°n  *tt 
fera  le  Pôle  Arôique .  Et  lî  en  vn  grand  cercle  fe  trouuét  conftituezles  trois  0  e* 
points,tel  cercle  fera  neceiTajremét  l'Equateur,  &  les  deux  cercles  cocourrâs 
montreront  Us  Pôles.  Mais  fils  ne  font  conftituezen  vn  grand  cercle,  mais 
ioints  enfemble,par  trois  arcs  des  grands  cercles,  eftant  ioincl  comme  delTus  - 
eft  diCt ,  le  Pole,qu*on  mette  l'vn  pied  du  compas  au  Pôle  plus  prochain ,  & 
l'autre  en  i'vn  des  points,  &  tirez  vn  cercle  hors  du  Pôle ,  qui  paflera  par  ces 
trois  poincts.  Ceftuy  eft  le  parallèle  deferit  du  Soleil.par  le  mouuement  du 
premier  mobile.  Cettuy  partirez.alfauoir/a  partie  qui  fera  deflus  l'Orizon  en  Parallèle 
deux  parties  égales .  Apres  qu'on  tire  vn  grand  cercle  par  le  Pôle  du  monde  du  Soleil, 
délia  trouué,&le  poin&du  milieu  de  l'arc  diurne,  celta  dire,  de  ce  parallèle 
qui  cil  deffusl'Orizon.en  eftendant  le  compas,  comme  demis  eft  ditt,  félon  Mcriiie* 
la  grandeur  du  quadrant.  Ainfi  aurez le  cercle  Méridien,  lequel  parfera  auisi 
par  le-  poinft  vertical .  Maintenant  doneques  fe  pourra  facilement  mefurct 
par  les  degrez  qui  font  note/au  grand  cercleje  quantité  de  ceft  arc  du  Me» 
rîdien.du  Pôle  iufques  a  l'Orizon,qui  fera  la  latitude  de  la  Région.  Tirez  de 
icchefhors  du  Pôle  vn  grand  çeicle,qui  fcrai-Ecmateur.  Dont  verrez  façon- 
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tinentladcclmâifbn  du  Soleil,  a  fçauoir  l'arc  entre  l'Equateur  &  le  Parallèle 
qui  eft  deferit  par  la  circonduftïon  du  Soleil ,  lequel  nous  auons  deferit  pat 
les  trois  points:  quoy  faifànt  vous  aurez  quant  &  quant  trouué  les  angles  d« 
mondera  fçauoir,Sud,Eft,Oft,&  Nord.  Vous  auez  doneques  vn  moyen  fort 
exceller,  par  leql  fètrouuentenfèmblement  trois  chofesincognues,a  (çauoit 
la  latitude  delà  Région ,1a  declinaifondu  Soleil,  parlaqlle  fe  trcuue  Ton  lieu 
au  Zodiaque,&lc  Mcridien.Mais  qu'ô  prenne  feulement  garde, q  l'Orizon 
fcît  conititué  au  niueau.en  adiouftant  a  ccft  vfàge  vn  perpendicule. 

De  la  Longitude,  Latitude,  Declinaifon, 
Afcenfion  droî&e  &  oblique  des 
Eftoilles.  Chap.VII. 

A  longitude  des  eftoilles  efl  leur  diftance  au  Zodiaque, 
du  commencemét  d'Aries:  ceft  a  dire,la  portion  de  i'E- 
cliptiquecoprinfc  entre  deux  grands  demi  cercles,def- 
quelz  l'vn  eft  tiré  par  le  commencement  d'Aries,  l'autre 
par  i'el icilie  mefme,  &  tontes  deux  par  les  Pôles  du  Zo 
diaque.  La  Latitude,eft  la  dillâce  de  l'Ediptique  vers  les 
Pôles  du  Zodiaque:  dot  elle  eft  di&e  double,Septétrio- 
nale  &  Auftrale.Doncqs  fi  aucune  eftoille  eft  coftituee  en  la  partie  Septëtrio- 
nale,oftez  la  quarte  de  hauteur  auec  fon  agraphe  du  Méridien,  &  appliquez 
le  au  Pôle  Septétrional  du  Zodiaque,&  la  tiendrez  ferme  d'vne  main,  &  de 
l'autre  tournez  la  quarte  de  hauteur  vers  l'eftoiile,dont  vous  cerchez  la  longi 
tude  &latitude.Ou  bien  ilfcroit  pluscommode  de  fabriquer  vn  autre  qua- 
drant d'airain,q  fe  pourroit  par  vn  petit  ftyle  ficher  auxPoles  du  Zodiaque, 
&  mener  tout  au  tour  a  quelconqs  eftoilles  &  parties  du  ciel.  Le  degré  dôc- 
ques  dcl'Ecliptique  fur  leql  le  bout  du  quadrant  termine,enfeigne  la  lôgitu- 
de  Peftoile.Quât  a  la  latitude,vous  1a  copterszde  l'Ecliptique  iufques  au  lieu 
de  l'eftoille,  au  quadrât  ou  quartede  la  hauteur.  Le  mefme  fe  faidlaufsi  des 
Le  lien  de  e^°'^cs  en  ^  Part'e  ^uftrale.Et  par  cette  induftrie  nous  mettôs  au  Globe  les 
Planeces"  ^cux  ^es  P^netes,  ayâts  la  longitude  &  latitude  par  les  Tables,&  puis  tour- 
nant la  quarte  de  hauteur  au  degré  delà  longitude  en  l'fcliptique,  &  cerchât 
après  !a  latitude  en  la  quarte  des  hauteur?, ou  en  va  autre  quadrant,&  la  fera 
le  lieu  du  Planète ,  qui  doit  eftre  marqué  auec  cire  ,  ou  charbon ,  afin  de  le 
pouuoir  effacer  legierement.-car  ces  lieux  changent  de  ioura  autrc.La  Decli- 
naifon du  Soleil  ou  eftoille  quelconque  eft  fà  diftance  de  l'Equateur  vers  les 
Pôles  du  môde.Et  cefte  cy  eft  aufsy  de  deu x  fortes,a  fçauoir  Septêtrîonale  Se 
Auftraîe,fe!on  les  deux  Pôles  du  mode. Elle  fe  trouue  au  Globe,eu  appliquât 
l'efioiile^ou  lé  lieu  du  Soleil  au  cercle  Méridien,  &  captant  les  degrez  du  Mé- 
ridien coprins  entre  l'Equateur  &  le  lieu  du  Soleil  ou  de  1  eftoille:  car  iceux 
deelarét  fa  Dechnaifon,(bit  Septentrionale  ou^uftrale,  laquelle  facilemét  (t 
peut  veoir.  Maintenant  difbns  des  Afcenfion  s .  Afcenfion  droitte  d'aucune 
cUoill^qui  eft  autrement  difte  le  degré  du  milieu  du  ciel,eft  le  degré  He  i'E- 
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quâtcur.qui  deflusrOrizon  monte  auec  telle  eftoilie  en  la  Sphère  droi&ejOU 
qui  paruient  auec  la  mefme  elioille  au  cercle  Me  ridien.'cefte  le  trouue  faci- 
lemct  &  fans  aucune  difficulté.  Car  en  mettant  le  lieu  du  Soleil  ou  de  quel- 
conque autre  cftoille  au  cercle  Méridien  ,  incominent  enfeignera  le  melme 
Méridien  entre  les  degrez  de  l'Equateur  lafcéuon  droic*te,ou  le  degré  du  mi- 
lieu du  ciel.  L'aicenfîon  oblique,comme  le  nom  mefrnes  declarc,eii  le  degré  Afcenfïoa 
de  l'Equateur  qaucc  quelconque  eftoillc  apparoitdeflusi'OrizonenlaSphe  oblique, 
rc  obliquc,ou  deifus  l'Orizon  oblique.  Et  cette  ne  ('apprend  plus  diffidlemét 
quclafufdifte.  Carieconflitude  Globe  fciô  l'Eleuation  du  Pale, &  mets  le 
lieu  du  SoleiljOul'elbilleeiil'Orizô  vtîrs  Leuâr,-&  qicôqtie  degré  del'Equa 
teur  fcleue  auec  elle,  doit  eftre  tenu  pourTA/cenfion  oblique.  La  Détention  t 
oblique  nefe cerche  pas  en  Orient  mais  en  Occident. Ces  deux  font  aucune-  Defcéfîoa 
fois  fort  différents  encre  eux,maîs la  Defcenfion  droite  eft  toufiours  égale  a  oblique. 
l'Afcenfion  droite. 6r  en  combien  de  temps  aucun  figne  eude^on  quelcon- 
que arcq  du  Zodiaque  fe  leue  ou  couche  toutalemët  illetautainfi  trouuer.  Lelcuer 
Premièrement  on  doit  appliquer  ie  commencement  du  mefme  figneaPO-  des  figue* 
rizon,&  quant  &  quant  le  gnomone  du  cercle  des  heures,  furies  t  i.Puisfc 
doir  appliquer  la  fin  du  mefme  figne  a  l'Orizon,  &  le  gnomone  monftrcraen 
côbien  de  ceps  vn  tel  fîgnc  vient  entieremét  fur  l'Orizo.  Et  cecy  quàt  aux  Af 
céGons  obliqs.Pour  les  droites  vous  befongnerez  par  le  Meridien,c6me  nous 
aûons  maintenant  di&  de  l'Orizon.  Le  mefme  téps  fe  trouuera  plus  precifè-j 
ment  fi  nous  côptons  les  degrez  de  l'Equateur  marquez  par  le  Méridien  en 
ces  deux  points,  ie  dislecômen'cement  &  la  fin,c(lans  appliquez  ou  a  l'Ori- 
zon ou  au  Méridien.  Car  tel  degrez  font  aufsy  appelle  parties  de  l'Equateur; 
dont  les  quinzecontiénent  vne  hcure,ôc  chaftunc  partie  quatre  minutes.Ne 
antmoins  afin  que  le  Lefteur  plus  aifement  i'étende,ie  declareray  l'étîçr  cha 
pitre  cafcpar  vn  feul  exemple.  ïe  prens  Peftoiile  nômee  le  Chien  ou  Canicula 
de  iaqlle  ie  veus  fçauoir  par  le  Globe  la  longitude  &  latitude,  l'ofte  la  quarte 
de  la  hauteurauec  fon  agraphe  du  M  eridié,&  l'applique  au  Pôle  Antarctique 
du  Zodiaqtfc»par  ce  q  ceft  vne  eftoille  Méridionale.  Puis  ie  meine  la  quarte 
de  la  hauteur  iufques  au  lieu  de  l'eftoille:&  treuue  fa  lôgitude  en  la  ligne  E- 
cliptique,/9..deg.^.min.de  Cicer  proche,  &  fa  latitude  en  la  quarte  de  hau» 
teur  j<*.deg./o.  min.  l'applique  la  mefine  elioille  au  cercle  Méridien  ,Sc  j'y  co- 
pte entre  elle  &  l'Equateur  fix  degrez  de  Declinaifon  Septentrionale^  voy 
quât  &  quât-q  le  cercle  Méridien  entrecoupe  l'Eqnoctial  au  îoS»  deg.  &  pref- 
ques  ;<7.min.qeft  l'Afcenfion  droitïe  de  cefteeftoille.Or  fi  l'applique  la  mef- 
jne  a  l'Oiizô  vers  le  Leuâtsquit  &  elle  fe  leue  le  /oi.deg.^o.  min.de  l'Equateur 
qui  eft  fon  yifeenfion  oblique  en  la  latitude  de  $o.  degr.  Mais  fî  ie  l'applique 
a  l'Orizon  vers  Occidenr,ie  treuue  la  Defcenfion  oblique  de  //rf.deg.On  vfe 
demefme  moyen  en  quelconque  lieu  du  Soleil,oududegrede  l'Ecliptïque, 
ou  de  quelconque  autre  eftoille.  D'auâtage  ie  veux  fçauoir  en  la  latitude  de 
j/.degrez,  en  combien  de  temps  le  figne  d'Aries  monte  fur  l'Orizon.  Ayant 
«donne  le  Globe,  félon  la  latitude  pr.opofee>  ie  mets  le  commencement 
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dMries  en  l'Orizon  enla  partie  Orientalc,&  voy  quant  &  quant  que  270.de 
grez  de  l'Equateur  font  deflous  le  cercle  Méridien. Puis  l'applique  la  fin  d'A- 
nes au  mefmc  Orizon,  &  trouue  autrefois  (oublie  Méridien  2  8  3.  degrez, 
7.0.  minutes.  Veudoncques  qu'il  y  a  du  commencement  iufques  la  fin  1  3. 
degrez,  2  o.minutes  de  rÉquinoc"tial,i'cntcns  que  le  figne  d' Aries  monte  en- 
tièrement deiTus  l'Orizon  en  moins  dVne  heurejaiTauoir  prefques en  5  3. mi 
nutes.Carautant  monté:  1  3. degrez  lo.minutcs.muUipliez  par^Le  mef- 
me  monftre  le  gnomone  du  cercle  desheurcs .  Ncantmoins  on  doit  fçauoic 
(cequei'auoy  quafi  oublie )  qu'aucuns  ordonnent  le  commencement  des 
degrez  des  Afcenfions,ou  de  l'Equino£tial,au  commencement  de  Capricor- 
nc.Mais  par  quclcoquc  voye  que  vouscomprez,la  manière  de  faire  fera  vne, 
fouf  qu'en  celte  touGours  fe  doiucntadiouftcra  l'Alcenfion  trouuee,  90.de- 
grez;&  entièrement  reietter  ce  qui  palfe  les  3  tfo.degrcz. 

De  la  quantité  du  Iour3du  leuer  &  du  coucher 
du  Soleil,  &  des  Eftoilies.  Chap  .VIII. 

Remierement  foit  le  Globe  conditué  par  le  cercle  Mé- 
ridien félon  i'Eleuarion  du  Pôle  de  voftrc  Région ,  de 
laquelle  voulez  fçauoir  les  chofes  fuGiiclcs.  Puis  pour 
auoir  le  leuer  ou  coucher  de  quelcôque  cftoillejoindez 
le  lieu  du  yoleileftant  marqué  en  la  ligne  Ecliprique  an 
cercle  Mcridien,&  quant  &  quant  le  gnomone  du  cer* 
eledes  heures,  qui  fc  tourne  entour  les  Pôles,  furies 
douze  heures.  A  près  tournez  le  Globe  auec  le  gnomo- 
ne, tant  que  l'eiioille  mefmc  dont  voulez  îçsuoirle  leuer  refponde  bien  iu- 
ftementducofte  d'Oriencala  ligne  de  l'Orizon  ,ou  fuperieurt  fupgrficede 
rOrizon.Ou  fi  vous  demandez  le  temps  du  leuer  du  Solei!,faic"tez  en  la  mef- 
me  manière  auec  le  lieu  du  Soleil.  Car  lors  enfeignera  le  gnomone  du  cercle 
desheures,entreles  hcures,a  quelle  heure  la  mefrne  eftoillc  viendra-en  l'O- 
rizon. Mais  fi  mieux  aymez  (çauoir  le  coucher  d!celle,tournez  la  mefmc  e- 
ftoille  iufques  en  l'Orizon  vers  Occident,  &  vous  verrez  par  ledit  gnomone 
l'heure  du  coucher  d'icelle  :  Et  cela  foit  dict  du  leuer  &  coucher  vulgaire. 
Maisles  Poètes  parlent  autre  ment  de  l'Apparition  des  eftoilles,coramc  Vcr- 
gilcpar  ces  Vers. 

Multi  anteoccafum  Mahcœpere,  fcdtUos 
Expeftdtafcges  vanù  elufctauenù, 

Semblablement  les  Philolophcs  &  Mcdicins  afsignentles  diftinftions  du 
temps,par  l'apparition  des  eltoilics.Côme  le  Printemps  par  l'apparition  des 
Leuer  Cof  Pléiades.  L'automne  par  le  leuer  d'jfrclure.  Ccftuy  leuer  efl  appelle  par  Icaa 
rai<îuc»    de  Sacrobofco  Cofmique .  Doncques  fi  vous  voulez  déclarer,  en  quel  temps 
de  i'An  aucune  eftoillc  faid  fon  leuei:  Cofmique ,  mettez  la  menue  eftoille* 
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la  fuperfice  de  l'Orizon  en  Orient,  &  regardez  quant  &  quant  le  quantiem* 
degré  de  quelconque  ligne  foit  coupe  par  la  fuperfice  de  l'Orizon  en  la  ligne 
Ecl  iptique.  Cerchcz  le  me  (me  degré,  &  le  degré  du  mefme  figne  en  la  mar- 
ge intérieure  de  l'Orizon,  vous  \  errez  fàcilemét  en  quel  mois  &.  le  quantief- 
me  iour  ladite  eftoi Ile  faitT:  fon  leuer  Cofmique.  Pour  auoir  le  coucher  Cor-  Coucher 
mique  tournez  la  mefme  eftoilevers  Occident  a  l'attouchement  del'Ori-  Cofm,<lUC; 
zon  :  quelconque  degré  lorsfe  monftreau  Zodiaque  Oriental ,  eft  le  mefme 
aueclequel  l'cftoille  (è  ditt  couc  her Cofmiquemér,  e  fiant  le  Soleil  au  mefme 
degré.Or  touchât  le  leuer  &  coucher  Vefpertin,lequel  eft  en  vfage  aux  Poe-  Leuer  ver- 
tes©^ Aftronomiens.il  neft gueres différent du dcfsufdi&.Car  l'eftoille doit  pcitia. 
eltre  m ifc  en  l'Orizon  vers  Orient  ,  &  quelconque  degré  du  Zodiaque  qui 
alors  eft  en  l'Orizon  OccidcntaI,monftreie  temps.quand  cefte  eftoille  fè  di& 
leuer  du  foir,ouacronychemcnt .  Mais  fi  vous  mettez ladite  eftoille  en  l'O- 
rizon vers  Occident,  le  degré  du  Zodiaque  qui  lors  eft  en  Orient,  enfeigne  le  CottcjjeI 
temps de  l'An  que  cefteeftoille  fait  Ton  coucher  Vefpertin  .  Pour  auoir  la  vefpertin. 
quantité  du  iour,  tournez  le  Globe  iufques  a  ce  que  le  lieu  du  Soleil  de  ce  Quantité 
iour  dont  demandez  la  quantité ,  monte  en  l'Orizon  :  &  mettez  enfemble  le  du  Iour. 
gnomone  du  cercle  des  heures,fur  les  1  2. heures  du  Midy  .-cela  fait  tournez 
le  Globe  vers  Occident.iufques  a  ce  que  le  mefmedegre  du  Soleil  touche  la 
fuperfîce  de  l'Orizon:  fi  lors  vous  contez  les  heures  que  le  gnomone  du  cer- 
cle des  heures  a  pafTé  des  le  commencement,  vous  aurez  la  quantité  du  iour 
propofé.  La  quelle  déduite  de  24.  heures,  vous  laifleinfalliblcment  la  quan- 
tité de  la  nuit.  Parla  mefme  voye  fe  trouue  le  temps  qu'aucune  eftoille de-  Qnantitc 
meure  deilus  nofire  Orizon,  afçauoir  fi  on  applique  le  mefme  a  l'Orizon  O-  de  la  nuiA 
riental,  &  le  gnomone  fur  les  1  2 .  heures,  &  puis  après  qu'il  deuale  iufques 
en  Occidentales  heures  que  le  gnomone  a  pa(sé,font  le  temps  de  fà  demeure 
defsus  Porizon,laqueIleTlemeure  aucuns  appellét  l'arc  diume.Maisen  quel- 
le manière  ces  chofes  fe  treuuent  vn  peu  plus  exactement ,  toutefois  auec 
plus  grande  difficulté,par  les  Afcenfions  droit  cs,nous  n'en  traiterons  main 
tenant  a caufe  de  bneueté.  . 

D  e  l'Aube  ou  du  poind  du  Iour ,  &  du  Cre- 
pufcule.      Chap.l  X. 

'Aube  du  iour(d'aucuns  nommée  Crcpufêulc  Matutin) 
appelions  nous  le  temps  deuant  leleuement  du  Soleil, 
quand  il  commence  a  cfpandre  fa  lumière  deflus  nolhe 
hemifphere.Mai»  Crefpufcule  eft  le  temps,quê  le  Soleil 
eftant  couche,laifse  d'efclaircir  nofire  air.^lorsjdis  ie,eft 
le  commencernét  de  1  aube  du  iour,  &  ia  fin  du  crepuf. 
culc  Vefpertin .  Cela  fe  fait  toujours  félon  l'obferua- 
tionde  Ptolomee,  quand  le  Soleil  eft  1  8  .  degrezdefsous  nolhe  Orizon. 
Parquoyfi  vousauez  defirde  le  fçauoir,ord  >nnez  premièrement  voftre  Glo- 
be félon  l'Eieuation  du  Pôle,  apre*  appliquez  le  degré  du  Soleil  de  ce  iour, 
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auquel  voas  defirez  trouucr  le  temps  du  Crepufcule,  au  cercle  Méridien,  & 
aufsi  le  gnomone  des  heures,fur  les  i  2  .heures.  Puis  tournez  le  degré  oppo 
fitc  au  lieu  du  Soleil  (que  les  Arabes  appellent  Nadir)  vers  l'Occident,  auec 
la  quarte  de  la  hauteur,  de  forte  qu'il  (bit  mis  defibuz  le  1 8  .degré  de  ladiclo 
quarte3le  gnomone  vous  môftrera  a  quelle  heure  l'aube  du  iour  cômençera. 
Mais  fi  de  la  mefme  manière  tournez  ledift  degré  oppolite  vers  l'Orient,  def 
fous  les  1  8.degrezdela  quarte  delà  hauteur,le  gnomone  enfeignera  l'heu 
re  delà  fin  du  Crepufcule  Vefpertin.Le  Globe  eftantainfi  dreiîê,app!iquez 
autrefoy  s  le  gnomone  fur  les  douze  heures  du  Midi ,  puis  tournez  le  Globe 
tant  que  le  degré  du  Soleil  touche  l'Orizon  en  Occident,  &  le  degré  oppo - 
fite  en  Orient,  alors  vous  cognoiftrez  par  le  gnomone  le  temps  ou  quantité 
du  Crepufcule.  Ce  que  fçaurez  toufiours  plus  precilêment  par  les  degrez  de 
i'Ëquateur,  en  marquant  les  degrez  qui  (ont  au  cercle  Méridien  ,  quand  le 
lieu  du  Soleil  eft  mis  en  l'Orizon  Oriental,Ôc  de  rechef  quand  U  eft  en  la  hau 
teur  de  1  8.  degrez. 

De  la  cognoiflance  des  eftoilles  défaites 
au  Globe:    Chapitre  X* 

Our  le  premier  on  doibticy  cognoiftrevne  des  eftoilles 
fixes,  oubiéil  faut  fçauoir  l'heure  cognue  .  Quâd  le  Glo 
be  eft  ordôné  félon  la  latitude  de  la  Regiô,  &  félon  les  an 
glets  du  monde,fi  vne  eftoille  vous  eft  cognue, prenez  la 
Sauteur  parle  quadrant,&  confiderez  quant  &  quant  en 
^  quelle  partie  du  Ciel  elle  eftconltituee.  Selon  l'exigence 
de  ces  choies  ordonnez  voftre  Globe,a{$auoir  que  l'eftoille  cognue  tienne  la 
mefme  Région  du  monde, &  hauteur  égaie  au  globe  fous  la  quarte  de  la  hau 
teur.Ces  choies  demourans  en  ceft  eftat5choifiifez  au  Globe  quelconque  des 
eftoilles  incognues,&  appliquezy  premieremét  la  quarte  de  la  hauteur,puis 
comptez  (adicte  hauteur  en  la  mefme  quarte,  après  côfiderez  diligemmér  en 
quelle  partie  du  mode  elle  eft,  afçauoir  fi  en  Qrien^Occident.Mid^ou  Nord: 
&  vers  telle  partie  du  monde  iettez  voftre  veue,lors  prenez  le  Quadranr,ôc 
regardez  quelle  eftoille  tient  en  celle  partie  du  monde  autant  de  hauteut 
qu'auez  trouuc au  Globe ,  car  icelle fera  l'eftoille  mefme ,  qu'aurez  veûe  au 
Globe  .  Ou  par  le  contraire,  vous  pouuez  apprendre  par  le  Globe  le  nom  de 
l'eftoille  qu'aurez  veiie  au  Ciel .  Mais  fi  aucune  des  eftoilles  fixes  ne  vous  eft 
cognue,nous  auonsditt  qu'il  faut  premièrement  cognoiftre  l'heurejaquel- 
le  eftant  cognue,  appliquez  le  degré  du  Soleil  au  Méridien  ,  6c  le  gnomone 
furies  t  2.  heures  .-puis  tournez  le  Globe  iufquesacequelegnomonepar- 
uienne  a  l'heure  cognue,ôc  tenâc  le  Globe  ferme  &  awefté,pro cédez  côme 
eft  dia  cy  deiïus» 
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Pour  fç auoir  quelle  heure  il  cft  tant  de  iour  comni3 

de  la  nui# .    Chapitre  X I. 
ÉB  ^JLJ^lirrr  r|Tirdinrrfr-  nations  comptent  diuerfement  leurs 
heures ,  il  fera  bien  befoin  d'en  faire  aucune  diitinclion. 
j  II  y  a  deux  fortes  d'heures  vlîtees .  Car  les  anceftres  diui- 
>Jjferët  Je  iour  artificiel  en  douze  heures,&  fcmblablemétla 
^n uicl.  Et  veu  q  les  iours  fôt  aucunefois  inégaux  aux  nuits, 


Mjfjaufsi  eftoyent  les  heures  inégales ,  afçauoir  celles  du  iour 
^*^a  celles  de  la  nuift,  &  les  heures  de  iVn  iour  côparees  aux  jSn""'mu- 
heures  d'vn  autre  iour,  eftoyent  inégales,  Ilzprenoient  le  commencement  qUo°îd  def 
du  iour  au  leuer  du  Soleil .  Car  Perfius  didl:  ;  Nous  dormons  pour  digérer  pumare  Fa 
le  vin  iufques  ace  que  l'ombre  du  Soleil  touche  lacincquicfrne  ligne.  Et  en  lcrQ«  Svjf- 
l'Euangilc:  Iefus  Chriftfutcrucifielafjxiermehcure,c'eftadire,aMidi.Tel  fi«*f»^ 
les  heures  donequesfont  diftes  inégales,  &  Planetaires,defquelles  au  Cha-  [an^ur** 
pitre  enfuyuant  fera parle.  L'autre  forte  d'heures  diui te  &  repartit  l'entier  vmbra. 
iour  Naturel ,  c'eft  a  dire,  l'entière  Reuolutiou  du  Soleil,  fai&e  par  le  moq- 
«ement  de  l'vniuers  en  24.  heures  égales,  lefquelles  maintenant  font 
par  tout  en  vfâge.  Neantmoins  icelles  ne  fe  comptent  par  tout  en  vue  mek 
me  manière.  Car  aucuns  les  commencent  au  leuer  du  «Soleil,  comme  iadis 
les  Babyloniens,  &  maintenant  aucuns  en  Allemaigne.  Autres  au  coucher 
du  Soleil,  comme  fe  feftSb  en  la  plus  part  d'Italie,  &  iadis  en  Athènes .  Mais 
tous  ceux  de  par  deçà,  les  comptent  de  mynuict  a  mynuict ,  maisilz  comp* 
tent  deux  foys  douze  heures,  ou  les  autres  lesdiftinguent  par  vingt  6c  qua- 
tre heures .  Les  Aftronomiens  Modernes  Iescomptentie  lVn  Midy  a  l'au- 
tre ,  les  anciens  de  la  mynuict .  Mais  îe  moyen  de  trouuer  toutes  ces  diuer-  Heures  de 
lîtez  d'heures,  eft  qualî  vn .  Doncques  fi  pour  le  premier  voulez  fçauoir 
quelle  heure  il  foyt  après  Midi ,  ayant  premièrement  ordonné  le  Globe  fé- 
lon Pleuation  du  Pole5appiiquezle  lieu  du  Soleil  au  cercle  Meridien.Si  vous 
voulez  commencera  Soleil  Leuant,  c'eft  adiré,  fi  délirez  fçauoir  cem- 
hien  d'heures  foyent  paffees  depuis  îe  leuer  du  Soleil ,  appliquez  Jeditt  de- 
gré du  Soleil  cogneu  en  la  ligne  Ecliptiquea  l'Orizon  Oriental    &  fi  déli- 
rez fçauoir  le  mefme  après  que  le  Soleil  eft  couché ,  appliquez  le  mefme  a 
l'Orizon  Occidental .  Neantmoins  par  quelle  des  manières  que  vous  pro- 
cedez,mcttez  toufîours  leGnomone  du  cercle  des  heures  fur  les  douze  heu 
jes  du  Midi .  Apres  appliquez  par  iour  le  gnomone  Spherique  fur  le  lieu  du 
Soleil  au  Zodiaque  ,  &  tournez  le  Globe  aucefon  fiege,  ou  feulfansCege  , 
iuiques  a4ce  que  la  pointe  du  gnomone  neiette  aucune  ombre  .  Car  lors 
vous  montrera  le  gnomone  du  cercle  des  heures,  ce  que  vous  délirez^  Mais 
il  ne  faut  oublier  de  mettre  vers  le  Soleil  la  partie  du  Globe,  en  laquelle 
le  Soleil  eft  au  tempspropofé ,  afçauoir  Orientale  ou  Occidentale,  ce  que 
facilement  eft  a  colliger  des  mefures  ou  dimenfions  des  ombres.  Car  fi  elles 
amoindruTcnt5cefr  hgne  eue  le  Soleil  n'eftencores  paruenu  a  la  ligne  Meridi 
truie.  Et  Ci  elles  deuiénent  plus  gràdes.ccft  ligne  qu'il  defcend  ver*Qcddit, 

les 


iour, 


Vfage  du  Globe  Agronomique 

Heures  de  Les  heuresde  nui&  fe  trouucnt  par  autre  voye,en  obferuant  routefoys  ceq 
Bui&*  nous  auons  ditt  de  mettre  le  gnonome  du  cercle  des  heures  fur  les  n  heu 
res.  Cela  fai&,on  prendra  de  nu ict  par  vn  quadrant  ou  autre  Inftrument ,  la 
hauteur  d'aucune  eftoille  cognue,&  défaite  au  Globe:  en  confiderant  dili- 
gemment (i  la  mefme  eftoille  eft  deçà  ou  delà  la  ligne  Méridienne.  Ces  cho 
(es  trouuees,il faut  tourner  le  Globe  (  appliquant  tonfîours  la  quarte  de  bau 
teur  fur  le  lieu  de  1'eftoille)  tant  que  la  mefme  eftoille  conftîtuée  en  lembla- 
ble  partie  Orientale  ou  Occidentale  tienne  fous  laquarte  de  hauteur.pareil 
le  hauteur  a  celle  qu'on  a  trouue  parle  quadrant,lors  vous  enfeignerale  gno 
Autremét  nomedes  heures,l'heure  demandee.Mais  nous  voulons  monftrer  ces  choies 
parles  de  p}us  precifemér  pour  ce  qu'en  l'inuentio  des  longitudes  des  Regions.eft  ne 
quateur.  ce"au"e  parraicte  cogmtion  des  heures  oc  minutes.  Premièrement,!]  le  veux 
fçauoir  les  heures  après  Midi,  ie  tourne  le  Globe  tit  que  le  lieu  du  Soleil  pal 
uienne  au  cercle  Meridien:&  regarde  au  mefme  inftant  lequanticfme  degré' 
de  l'Equateur  (oit  (bus  le  Méridien:  i'eferi  ceftuy  nôbre  (choie  que  les  4ftro- 
Bomiés  appellér  Afcenfiôdroitte)  puis  ie  befoigneaueclegnomoneSpheri 
que  pour  auoir  les  heures  du  iour,ou  par  les  eftoiles  fixes,ôt  le  quadrât  pour 
celles  de  nuict,  comme  deflus  eft  dicl ,  &  de  rechef  ie  regarde  le  quantiefme 
degré  de  l'Equateur  f entrecoupe  au  Méridien  ,lequel  aufsi  ie  note.  Apresie 
déduis  ie  premier  nombre,  afçauoir  l'Afcenfion  droitte,  du  fécond  nombre, 
(i  faire  fe  peut >  &  ce  q  refte  doit  eftre  réduit  en  heures  &  minutes  d'heures, 
en  cefte  manière:  Diuifèz  premièrement  ce  nombre  par  i  5, le  quotient  mô 
ftrerales  heures:  mais  fi  après  cefte  diuilîon  reftent  aucuns  degrcz,cha(cû  d*i 
ceux  vaut  quatre  minutes  d'heure,&  le  demy  degré  deux  minutes.  Or  fi  le 
premier  nombre  ne  fe  peut  déduire  du  fecond,ce  qui  aduient  quand  le  pre- 
mier excède  le  fccond,adiouftez  au  fécond  jdo.degrez,  puis  ouurez  par  fub- 
ftraàtion  6c  diuifion.ccujnme  nous  auons  enfèigne  .  Si  le  nombre  des  heure» 
excède  1  2  .en  reiettât  les  douze,  la  refte  ferôt  les  heures  après  minuift.  Mais 
fi  vous  voulez  compter  les'heures  des  le  coucher  du  SoleiI,.mettez  première 
ment  le  lieu  du  Soleil  en  l'Orizon  Occidental ,  &  notez  le  nombre  desde- 
grez  de  l'Equateur  (bus  le  Méridien;  puis  cerchez  l'heure  ou  la  fituation  du 
Ciel, &:ce  darât  le  iour  parle Soleil.&de  nuift  par  l'eftoile  fixejCÔme  delTus 
eftdicl;  &  notez  de  rechef  les  degrez  qui  font  deftbus  le  Méridien  .  Diuifèz 
le  premier  nôbre  du  dernier,y  adiouftantffileft  befbin)  360.  degrez ,  &  re- 
duifez  la  refte  en  heures  &  minutes.  Ainfî  aurez  vous  les  heures  après  Soleil 
couché.  La  mefme  manière  fe  faict  du  Soleil  Le uant. 

Des  heures  inégales.    Chapitre  XII  . 

LEs  Aftronorniens  diftinguent  le  iour  en  deux  manières ,  afçauoir  le 
iour  Naturel,&  le  iour  Artificicl.lls  appellent  le  iour  Naturelle  tëps 
qui  eft  depuis  le  Soleil  leuant  iufques  au  Soleil  couchant  ;  ou  bien 
ç'cft  vnc  wuolutiô  de  l'Ecjuatçuj  a  l'cntoux  de  la  tcrrcs  auec  vne  teÛe  portiS 
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du  Zodiac ,  que  le  Soleil  a  faict  ce  pendant  par  Ton  propre  mouuement.  Le 
iour  Artificiel  eft  le  temps  comprins  entre  le  leuer  du  Soleil  &  le  coucher  iour  Arti- 
prochain  enfuyuant .  Or  il  eft  manifefte  que  ces  iours  font  inégaux .  Dont  ficicl. 
procède  que  les  heures,par  Iefquelles  de  couftume  tels  iours  fe  mefurent,fone 
dictes  inégales,  comme  nous  auons  demonftré  au  chapitre  precedent.Ét  les 
autres  font  appellees  heures  égales  ou  Equinoftiales.  Or  pour  venir  a  noftrc 
propos,  Ci  nous  diuifonsla  quantité  du  iour  artificiel  (trouuee  comme  deflus 
àuons  déclaré  )  en  1  2.  parties,  nous  aurons  la  quantité  d'vne  heure  inégale. 
Car  les  Aftronomiens  pareiflent  chacun  iour  artificiel,  &  femblablement  la 
nui&  en  1  2.  parties:  defquelles  il  attribuenta  chafcune  heure  pourgouuer- 
neur  vn  desfëptPianetes,&  conftituentceiuy  du  mefme  iour  feigneur  delà 
première  heure,&  le  Planète  enfùyuant  feigneur  de  la  deuxième  heure:de  la 
procedét  les  noms  des  iours.  Car  ala  première  heure  du  Lundi  apresle  Soleil 
icué,il  afsignét  la  Lune,a  l'enfuyuâte  Saturne,cV  ainfi  confequément  iufques 
a  2  4,  heures :apres  Iefquelles  la  première  heure  fe  donne  a  Mars,qui  a  donne 
le  nom  au  iour  enfuiuant.  Mars  a  fin  que  ces  heures  foient  plus  exactement 
diftinguees,  qu'on  reduilè  la  quantité  du  iour  en  minutes,  &  (oit  le  nombre 
produit  parti  par  1  2.1e  quotient  fera  la  quantité  dVne heure  inégale.  Apres 
fi  vous  voulez  réduire  toutes  heures  égales  a  ifiegales  :  rcduiicztoufioursles 
heuresegales  qui  font  paffees  depuis  le  leuer  du  Soleil  en  minutes,  &  foit  le 
produit  parti  par  la  quantité  dVne  heure  inégale ,  nous  verrons  facilement 
quelle  heure  inégale  qu'il  fera,&  le  quantième  des  Planètes  leragouuerneut 
d'icelle  heure.  D  en^a  fera  faict  lefemblabJe,  ayant  diuifé  la  quantité  de  la 
nuift  en  1  2.  parties:li  puis  après  nous  confiderons  la  quantième  heure  éga- 
le qu'il  foit  depuis  le  Soleil  couché,  &  quereduifons  icelles  en  minutes,  le 
quotient  parti  par  la  quantité  d'vne  heure  inégale  de  la  nuift  le  déclarera. 
Mais  a  caufe  que  ces  chofes  font  de  petite  importance ,  nous  les  panons  le* 
gierement. 

En  quelle  partie  du  monde  le  Soleil,  ou 
quelconque  eftoille  fe  leue, 
ou  fe  couche.  XIII. 

L  eft  a  tous  notoire,  que  le  Soleil  ne  (e "leue  ou  cou- 
che toulïours  en  vn  mefme  lieu:  dont  procède  que 
GelHusck  tous  autres  Auteurs  diftinguent  trois  for-  Trois  for- 
tes d'Orient,  &aufsi  d'Occident; l'Orient  Equino-  t«d'Otiêt 
aial,ouleleuer Equinoaial.eftappellélelieuenrO.  ^no* 
rizon  ou  le  Soleil  fe  leue  quand  il  eft  au  commence-  U  * 
ment  d'Anes  ou  de  7.ibra:î'Occident  Equinoaial,ou 
il  couche .  Orient  Êftiual  eft  appelle  le  lieu  ou  le  So-  EftiwI* 
leil  touche  rOrizon.quand  entrant  au  figne  de  Cancer,  ilfaiàlesolftice  E- 
ftiuàLOrient  Hyemal^uandileft  entrant  en  Capricorne.  Mais  combien  ces  Hycmal, 
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lieux  d'Orient  &  d'Occident  différent  de  l'Orient  Equino&ial ,  il  ne  fc  peut 
generalemét  déclarer,  veu  qu'ils  varient  en  chalcune  Region.Maisnous  l'en- 
feignerons  par  noftre  Globe  en  cefte  maniere.Eftant  premièrement  le  Globe 
coftitué  félon  l'fleuation  du  Pôle,  ie  procure  que  le  lieu  du  Soleil  de  ce  iouf 
duquel  ie  defire  fçauoir  la  diftance  du  vray  Orient  ou  Occident,  touche  l'O- 
rizon  du  cofte  de  Leuant.-puis  ie  voy  facilement  en  quelle  partie  du  monde 
le  Soleil  fe  leue.ou  combië  de  degrez  qu'il  eft  efloingne  du  vray  Orient,  ou 
vers  le  Nort,ou  vers  Midy:  a  fçauoir  en  côptant  les  degrez  de  l'Orizon,  qui 
font  entre  le  vray  Orient  &  le  lieu  du  Soleil .  Iean  Schoner  appelle  vne  telle 
diftace  de  l'Orient  ou  de  l*Occidét,le  Zenith  de  l'Orient  ou  de  l'Occidét,cô- 
mc  aufsi  font  qlques  autres.  En  quelque  lieu  le  cercle  de  Cancer  touche  l'O^ 
rizo  du  cofte  d'Orient^  eft  l'Orient  Eftiual,mais  ou  il  le  touche  du  cofte  d'Oc 
Oulcuer  •>  cjdent>  |a  eft  l'Occident  Eïtiual.  Au  contraire  le  tropique  ou  cercle  de  Capri- 
des  EftoiU  cornedifUngue l'Orient  &  l'occidët  Hyemal.Mais  l'Equateur  moftre  le  vray 
Orient,  qui  eft  toufiours  en  vn  mefme  lieu.  Touchant  l'Orient  &  l'Occident 
des  eftoilles,  il  n'y  a  autre  maniere,q  celle  que  nous  auôs  diCt  du  Soleil.MaU 
pluGeurs  eftoilles  ne  fe  leuét  Se  ne  fe  couchét  iamais  en  aucunes  Régions  ce 
q  facilemét  fe  peut  apperceuoir,  fi  en  tournât  le  Globe  l'eftoilie  tôbe  au  cer- 
cle Méridien  du  cofte  du  Nortccar  fi  elle  fe  voit  lors  deftus  î'Orizô,  îarnais  elle 
ne  fe  couchera  en  telle  Région ,  félon  la  latitude  de  laquelle  le  Globe  eft  or» 
donne. 

De  la  hauteur  des  Eftoilles.    Chap*  X 1 1 1 1. 

S^4£pj§fiR^^  Ous  appelions  hauteur ,  non  pas  comme  le  commun 
T^i^Mtwil  fôr?euP'e>  a  *<5auo'r  combien  de  fiades  ic  Soleil  Toit  efloin- 
$\  Snc  ^e    tcrre  *  nu's  cornD*en  ^e  degrez  ou  parties  du 
*Ë  IS^ol^  S?  cercîe  ^on  ce;1tre  C°*z  defsus  l'Orizon  .  Eftant  doncqne* 
igj  ÏO§^  yh     Globe  cenftitué  a  quelconque  eleuation  que  ce  fcît, 
2^^%^  W&Ji  devrez  ^lTO!ï  1*  pl°s  grande  hauteur  du  Soleil,  ou  de 
J^^^^^làrquelconqueeftoille ,  quand  elle  eft  au  Méridien ,  appli- 
quez telle  cftoilie  défaite  au  Globe  ,  au  cercle  Méridien:  mais  pour  le  So- 
leil appliquez  le  lieu  du  Soleil .  Puisappliquezau  mefme  Méridien  la  quar- 
te de  hauteur ,  en  laquelle  verrezla  hauteur  demandée  ,  a  fçauoir,  ou  le  lieu 
du  Soleil  ou  autre  cftoilie  la  touche  .  Si  vous  demandez  a  toute  heure  auoic 
la  hauteur,appliquez  premiercmét  le  degré  du  Soleil  marqué  au  Zodiaque, 
au  cercle  Méridien ,  &  d' vne  voye  le  gnomone  du  cercle  des  heures  fur  les 
î  i.heures  du  midy.  Apres  tournez  le  Globe,  tant  que  le  gnomone  paruien» 
ne  a  l'heure,a  laquelle  vous  demandezla  hauteur  de  l'eftoilie:  &  fermant  vn 
peu  le  Globe,appliquez  au  lieu  du.  Soleil  ou  quelconque  eftoillc  la  quarte  de 
Exemple,  hauteur,  &  vous  aurez  voftre  demande.  Comme  eftant  le  Soleil  au  i  5. de- 
gré  d' Aries,  G  vous  deGrez  fa  plufgrande  ou  Méridienne  hauteur,qu'on  met- 
te le  1  5.  degré  délies  au  cercle  Méridien  ,  &  luy  foyt  appliqué  la  quarte  de 
feautcur,on  trouuciala  hauteur  de  ^.degrez,  5  6\rainutes,en  la  latitude  de 
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y  i  .degtez.Puïs  demeurant  le  Globe  en  telle  afsiete  mettez  Iegnomonefur 
les  i  2Jieuresdemidy,&  tournez  le  Globe  tant  que  le  gnomone  touche  les 
quatre  heures  après  mïdyfi  pour  celte  heure  la  hauteur  eft  demandée, en  ap- 
pliquant la  quarte  de  hauteur  au  lieu  du  Soleil.elle  fe  trouuera  de  z  3 .  degr, 
1  5.  minntes.Le  mefine  moyé  fuffira  pour  toutes  autres  eftoiiles  &  heures. 
Par  celte  voye  fecompofèntles  Tables  ou  Canons  pour  la  fabrique  des  Cy- 
lindres, Quadrans,  Anneaux  particuliers ,  &  autres  femblables  Inftrumens 
ombrales.Car  les  hauteurs  du  Soleil  te  cerchent  pour  chafeune  heure  du  de- 
my  iour3quâd  lé  Soleil  eft  en  c*ncer,4ries  &  Capricorne.  Aucunefojs  aufsy 
pour  chàfcun  ligne  depuis  Cancer  iufques  a  Capricorne. 

Pour  fçauoir  en  quelle  partie  du  Ciel  Toit  aucune 
Eftoille,&  comtyé  de  degrez  elle  eft  efloin* 
gnée  du  Méridien»     Chap,  XV. 

'Inuention  de  cefte  n^ft  gueres  différente  de  la  précé- 
dente, car  citant  toute  choie  conftitue'e^ommeau  Cha- 
pitre précèdent  elt  déclaré  pour  trouuer  la  hauteur^a 
chafeune  heure  l'extrémité  de  Uquarte  de  hauteur  mo- 
ftrera  en  l'Orizon  en  quelle  partie  du  ciel  l'eftoille  con- 
fîfte.Et  par  lacognitîon  de  cefte  chofe,eft  aufsy  manife- 
fte  Tinuention  du  Meridien,&  des  autres  parties  du  mo 
de .  Car  eftant  aucun  cercle  en  planure  diuife  en  3  60.  degrez ,  &  par  deux 
Diamètres  orthogonSalement  coupé,  qu'on  drefle  âu  centre  vn  gnomone: 
Puis  foit  tournée  la  Tablette  plaine  tant  q  l'ombre  du  gnomone  foit  efloin- 
ené  d'aucun  des  Diamètres  autant  dedegrez5qu'on  a  trouue  le  Soleil  eni'oy 
rizon  efloigné  du  Méridien^  lors  monltrera  ce  Diamètre  la  ligne  Mendie- 
ne.Et  fi  délirez  fçauoir  la  diftance  de  l'eftoiJledu  Meridien,eftant  toute  cho- 
fe  tenue  en  l'eftat  fufdia,foit  noté  le  degré  de  l'Equateur  qui  eft  fouz  le  Me- 
ridien,puis  foit  tourné  le  Globe,  tant  que  l'eftoille  dont  eft  queftion  fort  co- 
ftitueedeflbuz  le  Méridien  .  Cela  fâift  comptez  les  degrez  çompnns  entre 
le  Méridien  &  le  point*  note ,  &  vous  aurez  fa  diftance  du  Méridien ,  dont 
les  1  c.  degrez  font  vne  heure,  &  les  reftants  chàfcun  quatre  minutes,  &ea 
autant  de  temps  paruiendra l'eftoille  au  Mcridien.-ou  fi  elle  eft  paliee  outte 
le  Méridien,  autant  d'heures  fera  elle  paiîee. 

En  quelle  partie  quelconque  Eftoillë  eft  fituees 
&.côbien  elle  eft  esloingnee  du  point 
vertical3&  aucunes  autres  cho> 
fesgeneraîes.Chap,XVI. 
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S  tant  le  Heu  du  Soleil  conftitué  deflfous  le  Meridien,&  le 
gnomone  des  heures  fur  les  douze  heures,  fi  ou  tourne  le 
G  lobe  tant  que  le  gnomone  des  heures  touche  l'heure 
propofee ,  &  qu'on  applique  la  quarte  de  hauteur  fur  le 
lieu  du  Soleil, ou  de  quelconque  efloille,  on  verra  en  l'O- 
rizô  vers  quelle  partie  du  Ciel  (bit  telle  eftoille.par  la  quar 
te  de  hauteur  qui  inanftrera  le  lieu  ou  elle  touche  l'Ori- 
zon .  Mais  fi  vous  appliquez  l'eftoille  au  Méridien,  vous  verrez  combien  de 
degrez  elle  eft  esloignéc  du  point  vertical ,  quand  elle  a  (à  plus  grande  hau- 
teur: en  comptantes  ie,lesdegrez  du  Méridien  qui  font  entre  le  poinct  ver 
tical  &  le  lieu  de  l'eftoille.  Semblablemét  des  eftoilles  qui  defeendent  fous 
i'Orizon,fi  vous  en  appliquezdes  tellesau  Mcridié  vers  le  Nord,&  pwis  tour 
nez  le  Globe  auec  le  Méridien,  tant  que  telle  cftoille  touche  l'Orizon  ,  vous 
verrez  clairement  l'eleuation  du  Pôle  de  la  R*egion,en  laquelle  vn  tel  aftre  fe 
voit  en  rOrizon,toutefoys  fans  defeendre  (bus  l'Orizon  .  Pareillement  des 
aftres  qui  iamais  ne  viennent  deflus  noftre  Orizon.côme  font  Canopus,Cen 
caurus,&c.<i  vous  les  appliquez  au  Méridien  vers  le  Sud,  &  puis  après  depri 
mez  par  le  Méridien  le  Pôle  Arctique  vers  l'Orizon,tant  que  tels  aftres  appa- 
roiflent  deflus  l'Orizon,  vous  aurez  entre  l'Orizon  &  le  Pôle  les  degrez  de  la 
latitude  d'icelle  Région,  ou  telles  eftoilles  Ce  peuuent  veoir .  De  quelle  Ré- 
gion foit  celte  latitude, fe  peut  facilement  iugâr.Car  fi  on  compte  autant  de 
degrez  depuis  l'Equateur  versle  Pôle  au  cercle  Meridien.&qu'ô  applique  au 
lieu  de  telle  latitude  vn  ftyle  ,  &  le  tenant  bien  ferme  par  la  main,  on  tourne 
le  Globe,par  quelconques  Régions  que  le  ftyle  pafler^cc  font  celles  ou  tels 
Aftres  fe  peuuent  aucunefoys  veoir  deflus  l'Orizon. 

Par  quel  moyen  fe  trouue  le  lieu  de  la  Lune  veûe,  ou  la  fîtuatiô 
de  quelcôqueeftoilie  incognue.  Chap.  XVII. 

Onfiderez  (î  l'eftoille  veûef  comme  par  exemple  la  Lune)  eft 
Orientale  ou  Occidentile,c'efl  a  dire,  (i  elle  eft  deçà  ou  delà  la 
ligne  Méridienne:  ce  que  cognoiftrez  facilement  quand  le  Glo 
bc  eft  conftitué  félon  les  Régions  du  Ciel ,  par  la  doctrine  du 
troifiefme  Chapitre. Puis  prenez  par  vn  quadrant  ou  quelque 
autre  Inftrumcnt  Aftronomique,  la  hauteur  d'icelle  deflus  l'Orizon  .  Apres 
mefurezla  diftauce  de  la  m  s  fine  tune  d'aucune  autre  eftoilede  la  huitiefme 
Sphere,qui  eft  défaite  au  Globe,laquelle  vous  eft  cognue,&  aufsi  la  hauteur 
|  d'icelle  deflus  l'Orizon.  Vous  prendrez  la  diftance  des  eftoilles  par  le  baftô  de 
ïacob.ou  le  Ray  ^(tronomique,d6t  fan  PTerner  en  les  Paraphrafcs  furie  pre 
mier  Liure  de  Ptolomee,&  après  Iuy  Piejre  Apun  ont  enfeigne  la  Fabrique, 
&  nous  dernièrement  en  auons  elcrït  vn  Traiûe'  particulier  de  ceft  Inftru- 
ment.  Ou  fi  parauenture  n'auez  vn  tel  Infiniment,  vous  le  ferez  aucunement 
parle  cercle  diuife  en  2  do.pacties,auec  la  reigle  mobileMfçauoirfi  vous  mec 
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tezce  cercle  bien  ferme  en  aucun  Iieu,de  forte  que  la  fuperfîce  (félon  le  iuge 
ment  de  la  veue  )  fentende  paflèr  par  le  lieu  des  deux  eftoilles .  Puis  eltant 
premieremét  la  Lune  veue  par  les  pinnules  de  lareigle  mobile^Ie  lieu  mar 
quéau  cercle,(î  lors  vous  drefiez  lareigle  mobile  vers  l'autre  eftoilie,  demou 
rant  le  cercle  ferme  auxdegrez  ducercle,la  diftâceapparoiftra  entre  ces  deux 
aftres.Cela  faic"t,&  eftanr  le  Globe  ordonné  félon  l'eleuation  du  Pôle,  qu'on 
mette  l'eftoille  fixe  fous  fa  hauteur  trouuee,  &aumefmecofte  qu'elle  eft  au 
Ciel, par  la  quarte  de  hauteur  :  afçauoiren  mouuantle  Globe  auecla  quarte 
de  hauteur,tant  que  l'eftoille  fixe  foit  fbuz  la  hauteur  trouuee.  Apres  demou 
rant  le  Globe  ferme ,  appliquez  la  quarte  de  hauteur  au  cofte  ou  eft  la  Lune, 
&  notez  par  aucun  figne  en  la'metrne  quarte  la  hauteur  de  ladicte  Lune  pre 
micrement  trouuée.Cela  faicl  ouurez  &  eftendezle  Compas  du  long  des  de 
grez  dé  l'Equateur,felon  la  quantité  de  la  diftancedes  Aftres  trouuee,&  met 
tezl'vndespieflfcdu  côpas  fur  leheu  de  l'Aftreen  lafuperficedu  Globe,  8c 
dreflez  l'autre  pied  vers  la  quarte  de  hauteur ,  &  esiongnez  ou  approchez  la 
quarte,tant  q  vous  pouuez  librcmët  ioindre  la  marque  de  la  hautcurdela  Lu 
ne,auec  le  pied  du  côpas,alors  la  marque  de  la  hauteur  vous  môftrera  au  Glo 
be  le  lieu  delà  Lune. Ce  q  nousauôsdit"t  de  laLune,voulôs  aulsi  eftre  dict  de 
qlconque  eftoilie  incognue .  Encore  autrement  làns  la  hauteur  des  eftoilles.  Autrc 
Cerchcz  Iadiftâce  delà  Lune  de  deux  qlcôques  elles  foyët  eftoilles  cognues,  moyen. 
&  ce  cômedeflus  eft  di&,auec  le  Ray  Aftronomique.  Puis  tirez  de  chafeune 
d'elles  côme  des  cérres,felô  leur  diftâce  de  la  Lune, vn  cercle  q  fe  puifle  effacer 
en  lafuperfice du  Globe.Cesdeux cercles  fentrecouperôt  en  deuxendroirs. 
Lequel  des  deux  fe  doiue  tenir  pour  le  vray  lieu,  fe  pourra  aifèmét  iuger  par 
la  veue.  Par  ceftart  fe  peuuent  facilement  conftituer  Se  deferire  au  Globe  par 
les  Pilotes  de  noltre  temps ,  toutes  les  eftoilles  qui  (ont  au  Hemifphere  An- 
tar£Hque,incognues  a  Ptolomee  &  autres.  Aufsi  par  le  mefme  (e  trouuét  les 
lieux  des  Planetes.tant  félon  la  longitude  que  félon  la  latitude. 

Pour  trouucr  la  longitude  des  Régions. 
Chapitre  XVIII. 

Stant  trouué  par  obtèruation  le  lieu  de  la  Lune ,  côme  defTus 
eft  dïs5>,  il  fa«ten(embletre(cliligemmétconfidererparleGlo- 
be  iceile  heure,  en  laquelle  la  Lune  obtiendra  vn  tel  lieu.  Puis 
'fe  coUigerades  Ephemerides  exactement  calculées ,  ou  par  la 
(calculatiô  exquifedes  Tables d'Alfonfe,  ou  de  queiquedo&e 
Mathématicien ,1'heure  en  laquelle  la  Lunedeuroit  paruenir  a  tel  lieu  trou- 
ué par  obferuation  ,6c  ce  pour  aucun  lieu  certain  &  cognu,&  dont  la  longi- 
tude cognue  lera  polêe  .  Mais  il  faut  côpter  les  heures  félon  la  couftume  des 
Aftrologiens,  en  procédant  depuis  le  midy  d'vn  iour  iufques  a  2  4.  heures . 
Puis  fera  ofté  le  moindre  nôbre  du  maieur ,  ou  bié  les  heures  precedetes  des 
heures  enfuiuantes.  Et  ce  qui  rerte  d'heures  &  de  minutes,  doit  eftre  réduit 
en  degrez,par  celle  voye.  Multipliez  les  heures  pat  1  5.&diuifez  les  minutes 

ïi  3  d'heu- 


Vfage  du  Globe  Aftronorr/iquë 

d'heures  par  4.  le  produit  feront  les  degrez  de  l'Equateur  comprins  entre 
deux  Méridiens. Et  fi  après  la  diuifion  reftent  aucunes  minutes,triultipliez  les 
par  1  5.  ce  qui  en  prouiendra  feront  minutes  de  degrez.  Mais  adiouftez  cette 
différence  trouuce  de  la  longitud» ,  a  la  longitude  de  la  Région  cognue,  fi  les 
heures  de  celieu  font  en  plus  grand  n5bre,ou  oftezles  de  la  mefme  longitu- 
de fi  les  heures  font  moindres,  &  fînablement  vous  cognoiftrez  en  faifànt  la 
talculation  des  le  bout  des  Isles  fortunees.la  longitude  du  lieu  incognu.  Le 
mefme  certes  fe  trouue  plus  facile  &  prôptemét  par  le  Globe  géométrique- 
mér5en  cefte  maniere.Eftât  coftitué  defïouz  le  cercle  Méridien  le  lieu  trouue 
au  Globe,  dont  la  longitude  eft  cognue,  mettez  l'enfeigneur  q  fe  tourne  au- 
tour du  Pole,fur  l'heure  en  laquelle  la  Lune  obtient  le  fufditt  lieu  en  telle  Ré- 
gion: Apres  tournez l^Globe  tant  q  l'éfeigneur  des  heures  paruienne  a  l'heu- 
re en  laquelle  vous  auez  cerché  le  lieu  incognu  de  la  Lune: Les  degrez  de  l'E- 
quateur entrecoupez  par  le  Méridien  mobile,declarerôt  lalô^itude  de  la  Ré- 
gion demâdee.Neantmoinsle  plus  certain  moyé&de  trouuerles  différences 
des  longitudes,eft  celluy  q  procède  par  aucune  mefme  choie,qui  en  vn  mef- 
me moment  apparoift  en  toutesregions,  comme  par  les  Eciiples  de  la  Lune. 
Careftans  cognuesles  heures  diuerfes,  efquellesicelle  aduiét  en  diuers  lieux 
&  Régions ,  la  longitude  ne  fe  trouue  autrement  fbit  par  Arithmétique  ou 
par  G  eometrie,que  par  la  Rcigle  précédente  naguieres  déclarée.  Mais  par  ce 
qu'elle  n'apparoit  pas  toufiours,n'y  aufsi  a  tous:  &  que  le  moyen  précèdent 
eft  allez  difficil,  &  n'eft  aufsi  toufiours  a  la  main  ,a  caufe  des  coniunclions  de 
la  Lune,&  qu'il  eft  aucunefois  aufsi  qlque  peu  défaillant  de  la  verite^pour  U 
diuerfitédela  veûe,&  la  latitude  de  la  Lune:il  aduient  que  les  longitudes  de 
beaucoup  de  Regions,principalement  de  celles  qui  recentement  font  par  les 
Efpaignotz  efté  decouuertes/oyent  de  nous  tenues  pour  incertaines,ou  tou- 
talementde  nulle  valeur.  Aufsi  ne  fe  peut  coîliger  aucune  chofe  certaine  pat 
les  dimenfions  obliques  des  chemins,  côme  bien  afferme  Ptolomee  au  pre- 
mier liure  de  laCofmographie.Parquoy  i'adioufteray  îcy  quelque  noftre  in- 
uention,par  laquelle  facilement  &  en  tout  temps  fepeuuent  trouuer  les  lô- 
girudes  des  Régions  en  cheminant. 

Nouuelle  manière  de  trouuer  là  Lon* 
gitude.       Chap.Xl  X. 

~Oustrouuons  pour  le  temps  prêtent  quelques  Hor- 
loges alfez  petits  trefhettement fabriquez,  lefqucls 
pour  leur  petiteiTe,n'empeichent  aucunement  les  vo- 
yagers  :  ceux  cy  ont  fouuentesfois  leur  mouuement 
continuel  iufques  a  24.  heures  ,  voire  fi  vous  les  af- 
fiftez,il  auront  quafî  vn  mouuement  continuel.  D5c- 
ques  par  i'ayde  d'iceux  fe  trouue  la  longitude  en  ce- 
fte  manière.  Premièrement  il  faut  auoir  foingd'ob* 
feruer  exactement  deuant  quefe  mettre  au  voyage,  les  heures  de  ce  lieu  du- 
quel 
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quel  nous  partons.  Apres  qu'il  ne  farrefte  iamais  en  faifant  le  voyage.  Quâd 
on  aura  chemine,  i  5.0U  20.lieues.fi  lors  nous  voulons  fçiuoir  la  differêcede 
la  longitude  du  lieu  d'où  nous  Tommes  partial  faut  attendre  tât  q  l'indice  ou 
l'enfeigneur  de  l'horloge  paruiennc  iuftemétiufques  au  point  de  quelque 
heure,  Ôc  au  mcfme  momêt  cercher  l'heure  du  lieu  ou  nous  fommes  par  VA- 
ftrolabe,  ou  par  noftre  Globe;  laquelle  fiiuftement  elle  accordeauec  les  heu- 
res que  noftre  Horloge  marque,!!  eft  certain  que  nous  fommes  Je ncore  dtC- 
fbuzle  mefme Méridien, ou  deflbuzJa  mefme  longîtude,& que  nousauons 
cheminé  vers  sud  ou  Nort.  Maisfily  a  différence  d' vne  heure  ou  d'aucunes 
minutes,  alors  la  mefme  différence  doit  eftre  réduite  en  degrez,  ou  minutes 
dedegrez,comme  auons  dcmonftré  au  chapitre  précèdent,  &  fautainfi  tirée 
la  longitude.  Parceft  artie  pourrois  trouuer  la  longitude  des  Régions,  enco- 
re qu'a  mon  defeeu  ie  fulfe  emmené  mille  lieues ,  (ans  fçauoir  la  diftance  du 
chemin  :  mais  en  ce  cas  (  comme  toufîours  )  doit  premièrement  eftre  la  la- 
titude trouuee.  Laquelle  par  diuers  moyens  fe  peut  fçauoir,  fans  cognoik 
lance  de  l'heure ,  comme  deffus  auons  enfeigné.  Aufsi  doit  eftre  ceit  Or- 
loge  fort  exquis ,  &  qui  ne  fe  varie  par  le  changement  de  l'air.  Parquoy  en 
longs  voyages,&  principalement  en  nauigations  fèroit  trefvtile  d'vfèr  d'Or- 
loges  aquatiques,  ou  fablonnaires,  découlants  exactement  24 .  heures,  par 
lefquels  les  fautes  des  autres  Orloges  fe  peuuent  corriger  &  amender. 

Des  diftances  des  Lieux.  Chap.XX. 

Es  diftances  des  Régions  &  lieux  fè  trouuent  fâns  aucu- 
ne difficulté  parle  Globe .  Car  ayant  eftendu  le  Compas 
dVn  lieu  a  l'autre,  nous  l'appliquons  puis  après  a  l'E- 
quateur, &  marquons  combien  de  degrez  il  comprend. 
Ces  degrez  nous  les  multiplions  par  i  5 .  lieues  Alleman- 
des, ou  60.  Italiennes,  dont  le  produit  enfèigne  le  nom- 
bre des  lieues  contenues  entre  deux  places.  Or  vne  lieue 
Tïi.^-^^_^-i»  | talique  contient  8 .  ftades  ou  mille  pas,&  vne  ftade  t  z  % 
pas  :  vn  r>as  5 .  pieds:  vn  pied  4.  paumes  :  vne  paume  4 .  doigts,  &  finable- 
ment  vn  doigt  4.  grains  d'orge  ordonnez  en  largeur .  Parce  compte  H  fera 
bien  facile  de  réduire  les  lieues  en  pas ,  ou  en  quelconque  autre  forte  de  me- 
•fure .  Mais  fil  faut  mefurer  les  diftances  des  Villes ,  qui  ne  font  point  pour 
la  petitefTe  défaites  au  Globe,  entrez  en  la  Table  des  Villes  adiouftéea  cc- 
ftuy  noftre  Hure ,  ou  voyez  les  Tables  de  Ptolomee,  aux  quelles  vous  trou- 
uerez  les  longitudes  &  latitudes  des  Villes,  defquelles  voudrez  mefurer  les 
diftances,  &  félon  icelles,marquez  au  Globe  les  mefmes lieux  par  vn  pointé 
qui  fè  puifTe  effecer*,  en  cefte  manière.  Marquez la  longitude  du  lieu  en  l'E- 
quateur ,  puis  tournez  le  Globe ,  de  forte  que  telle  longitude  foiè  confti- 
tueedeflbubz  le  Méridien .  Quant  a  la  latitude  vous  la  trouuerezau  mefme 
Merîdien,deflbubz  laquelle  vous  mettrez  vn  poinct  en  la  fuperfice  du  Globe, 
qui  monftreia  bafsiete  du  mefme  lieu.  Par  lamefme  voye  vous  «ouuerezla 
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ficuation  au  Globe  de  quelconque  autre  lieu ,  &  puis  mefurerez  la  diftance, 
commedeflusauons  enfeigné .  Mais  ces  chofes  fedoiuent  entendre  desdi- 
ftances  droites.  Autrementtellesdiftancesfedeuroicotmefurer par  parties: 
ncantmoins  veu  que  cçft  choie  facile  a  faire,nous  nous  paffons  d'en  parler. 

En  quelle  partie  du  monde  chafeune  Région 
eftfituée.  Chap.XXI. 

Eux  qui  compofènt  les  Cartes  Marines ,  &  les  Pi- 
lotes, fouloient  defcrire  la  (Ituation  delà  terre  en 
fuperfice  plaine,  par  beaucoup  des  lignes  tirées  co- 
rne de  diuers  centres.  Dontl'vfage  eft  de  monftrer 
vers  quelle  partie  la  Nauire  fe  doit  addrefTer  en 
faifànt  voye  de  quelcôque  lieu  que  ce  foit  en  quel- 
conque autre  lieu.  Laquelle  choie  certainement  eft 
bien  de  trefgrâde  admiration  en  l'vfage  quotidien, 
depuis  que  la  merueilleufè  vertu  de  l'aymant  (  aux 
anciens  incognuej  a  efte  manifeftee .  Ces  lignes  ne 
montrent  pas  la  vraye  diftance  des  lieux.mais  vers  quelle  partie  la  Nef  fe 
doit  diriger,  &  quel  vent  eft  neceflaire  a  ceux  qui  nauiguentd'vn  Heu  a  l'au- 
tre .Carceft  chofe  bien  differente,qu'vn  lieu  foit  fitue  de  l'autre  vers  Orient, 
&  qu'en  nauigant  d'vn  lieu  a  l'autre  il  faille  toufiours  addrefTer  la  Nauire 
vers  Eft:  Car  la  nauigation  vers  Eft  fe  fait!  foubz  vn  mefme  Parallèle  .  Mais 
toutes  les  places  qui  font  hors  de  l'Equateur,  font  vne  vraye  ligne  tirante 
vers  aucun  lieu  foubz  l'Equateur .  Ce  qui  fè  doibt  en  la  mefme  manière  en- 
tendre des  autres  parties  du  monde ,  fauf  toutefois  les  deux  Angles ,  a  fça- 
uoirle  Nort  &  Sud.  Donques  vers  quelle  partie  du  monde  la  Nauire  fe  doi- 
ue  addrefTer  par  ceux  qui  nauiguent  de  tous  coftez ,  fe  peut  facilement  fça- 
uoirpar  noftre  petit  Quadrant  a  nauiguer ,  quand  les  longitudes  &  les  lati- 
tudes des  deux  lieux  font  cognues.  Duquel  Quadrât  la  fabrique  eft  fi  facile, 
que  nulluy  n'en  peut  eftie  ignorant .  Mais  nous  auons  enfèigne  l'vfage  en  la 
cofmographie  de  Pierre  Apian,  &  l'auons  touché  legieremét  en  noftre  gé- 
nérale defeription  du  monde.  Parquoy  ayant  donné  aucuns  préceptes  gé- 
néraux ,  nous  n'en  parlerons  icy  plus  exactement .  Cela  fera  doneques  pre^ 
mierement  ordonné  comme  vne  maxime  :  Les  places  qui  font  conftituées 
delTouz  vn  mefme  Méridien  ,  ou  qui  ont  vne  mefme  longitude,  icelles  font 
fituees  Nort  &  Sud  de  Fvn  l'autre .  Parquoy  quand,  on  nauigue  dVn 
lieu  a  l'autre,  la  Nauire  fe  doibt  toufiours  addrefTer  ou  vers  le  Nort,  ou  vers 
le  Sud.  Pour  le  fecôd,les  lieux  qui  ont  vne  mefme  latittide,ou  qui  font  fbuz 
vn  mefme  Parallèle,  quand  on  nauigue  dVn  lieu  a  l'autre ,  ont  toufiours  la 
Nauire  regardant  vers  Eft  ou  Ouëft.  Maintenant  doneques  feront  de  quel- 
conque lieu  que  ce  foit  les  q  uatre  parties  principales  cognues  ,  vers  quel  co- 
tte qu'elles  tirent .  Es  autres  fe  doiuent  confiderer  les  différences  des  longi- 
tudes &  latitudes  des  deux  lieux .  Que  fi  la  différence  de  la  longitude  foie 
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égale  a  la  différence  de  h  latitude.le  romb  delà  nauigariô  fera  aucun  des  qua 
très  du  milieu  entre  les  quatre  anglets.  Lequel  fera  dVn  chai  cun  facilement 
cognu.quand  il  cognoities  quatre  anglers  principaux  .  Mais  fi  la  di  fference 
cie  la  longi  tude  elt  plus  grande  que  celle  de  la  latitude,  la  ligne  ou  le  romb  Q»""«f- 
de  la  nauigation  fera  autant  plus  approchant  al' fcft  ou  Ouelt.que  l'inégalité  mc< 
des  différences  fera  plus  grande.  Au  côtraire  fila  différence  de  la  latitude  ex- 
cède la  différence  de  la  longitude  f  la  nauigation  approchera  plus  le  Nort  ou  c,n  uiçp 
le  Sud.  Et  veu  que  les  mariniers  comptent  a  prefent  j^.rombs  ,  nous  auons  tac?*1* 
maintenant  enfcigne'a  cognoiftre  les  quatre  anglets,  &  les  quatre  rombs 

»  deicritzau  milieu  d'iceux.  Les  autres  fe  cognoiflront  en  celle  manière.  Si  la 
différence  de  la  longitude  a  proportion  quintuple^  celle  de  la  latitude ,  le  Lesrorrbg 
romb  de  la  nauigation  fera  le  premier  près  d'Elt  ou  d'Oueft.  Mais  fi  la  pro-  des  Nauu 
portion  eft  comme  de  5. a  2.  ce  fera  le  deuxiefme  romb:  h  elle  elt  vne  foys  g»ù©us. 
&  demy  autant.le  troilïefme.  Si  elle  çiï  egaleale  quatrieime.  Semblableméc 
Çi  la  différence  de  la  latitude  a  proportion  quintuple^  celle  de  la  longitude, 
le  romb  de  la  nauigation  fera  le  premier  près  du  Nord  ou  Sud  ,  Si  elle  elt  ^ 
double  felquialtere,Ie  deuxie{~me:n"  ftfquialtere,Ie  troifiéme;G  de  rechef ega 
le,le  quatrieime.  Et  ainfî  en  comptant  a  deux  coftezdes  quatres  arglets,au 
rons  3  2  .rombs.  De  quel angle,&  vers  <jLelle  partiele  romb  doit  eiire  cop- 
te la  mefme  fituatîon  des  lieux  au  Globe  le  monltre .  Mais  c'eit  bien  autre  $itwarî«a 
chofede  la  vrayelîruation  des  Régions  &  de  leur  diltance,laquelle  elt  facile  des  Hegi. 

•  quant  auGlobejmaisqiufjimpoGibleaux  Cartes  Marines  .  Parquoy  le  lieu  ons' 
au  Globe  lequel  nous  vouions  comparer  aux  autres,  feconituue  fous  le  Me* 
ridien.Puisl'efsieufesleue  autant  delTus  i'Onzon,  en  tournant  le  cercle  Me- 
ridien,côme  efl  lahtitude  de  la  Région.  Apres  on  applique  la  quarte  de  hau 
teur,au  point  vertical.  Ceftuy  doneques  mené  a  retHour,deniourât  le  Globe 
ferme  a  quelconque  des  lieux ,  monlïrc  en  l'Orizon  la  partie  du  monde  vers 
la  quelle  chafeun  lieu  regarde.  Pourexemple,  fe  veux  fçauoir quelle  partie 
du  monde  rient  l'isle  Efpaignole  comparée  a  Lisbonne.  le  conliitue  Lisbon  E*é«pte 
pe  deffous  le  Méridien,  &tsleue  le  Pôle  a  3  p.  degrez  &  3  8.  minutes .  Puis 
ie  meine  laquarte  de  hauteur  affichée  au  Zeniîh,mfques  a  l'isle  Efpaignole, 
&  trouue  incontinent  en  l'Orizon  que  le  pied  de  laquarte  de  hauteur  dedi 
ne  vn  peu  de  Ouefl  vers  Sud,  afçauoir  trois degrez  fans  plus,q;ui  font  Jatré- 
tie'me  partie  de  l'entier  quadrant.  Mais  fi  ie  veux  fçauoir  vers  quelle  partie  fe 
çloibt  drefferlanauire  pat  ceux  qui  nauiguent  de  Lisbonne  vers  l'isle  Elpai- 
g.nole,  ie  déduis  la  longitude  de  l'isle  tfpaigno'e,  comme  plus  Occidentale, 
de  la  longitude  de  Lisbonne,  afçauoir  30  d.de  Mais  parcequMnefe  peut, 
faireji'empruntele  cercle  entier,  &  déduis  30d.de  3  6  «j ;.  relient  5  p.degrez, 
afçuioirU  différence  delà  lôgitude.  La  latuud*.  de  l'isle  fifpaignoie  elt  preU 
que  1  8.degrez:celle  de  Lisbonne  30. degrez  3  8, minut.lefqi.elles  déduites 
i'vn  de  l'autre,reltela  différence  des  latitudes  2  1  .deg.3  8.mmut.Cef{e  diffe 
lence  doncqnts,  veu  quelle  elt  t  lus  granr'eque  la  cinquième  partie  de  celle  ^  * 
dela  longitude,  moindre  toutefois  que  les  deux  cinquièmes,  iecôclue  qu'il 
faut  luuiguerenwele  preawet&feconaioa^b  ceOucrt  vers  Sud,  neant- 
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moins plus  approchant  an  fscond.-Nous  parîôs  îcy  des  rombs  de»  Afarînîefj 
vu!gaires,qui  confiaient  en  tout  3  2.rombs.D'icy  doncqucs  eft  allez  mani- 
felte  que  ce  n'cit  pas  vue  mefme  chofe  en  quel!*  patrie  du  mode  aucune  Ré- 
gion foie  u*tuee,&;  vers  quelle  la  Nauïre  fed'oitaddreiTeren  nauiguanta  icel- 
le.  On  peut  aufsidemôlirer  en  eelt  endroit  que  lesnauigations  lont  pourU 
plus  part  courbes  &  tortueufes,  par  ce  qu'elles  ne  le  font  par  le  plus  grand 
cercle  en  la  fupeifice  de  la  .Sphère. Mais  cette  confédération  requiert  rn  autte 
Heu. 


S 
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De  la  haute  &  bafic  Marée, 
Chip.    XX  il. 
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L  fcmble  incroyable  que  la  Lune  aye  rne  5  gra«îe  force 
&vertu,pource  qu'eftant  G  efloingnee  de  la  mer,il  fern- 
ble  qlle  meine  calî  tout  l'Océan  auec  elle.Car  nous  trou- 
uôs  par  expérience  en  noz  Régions  maritimes,q  la  Mec 
comméce  a  croiftre,  &  floter  vers  les  partie*  intérieures 
de  la  terre  ferme ,  quand  la  Lune  vient  deflui  l'Orizon, 
2'l  &  cela  dure  iniques  a  tant  qu'elle  foit  paruenue  a  la  li- 
gne Méridienne.  Et  quand  elle  defcend  d'icelie  vers  Occident,  la  mer  Ocea- 
ne  decroîft  périt  a  petit  iuftjues  a  ce  qu'eftâ:  hors  de  noftre  veii'e  &  deflbubs 
noftre  Orizon,cllc  fe  monftreaux  Antipode*.  Car  alors  elle  croift  derechef;  ' 
tant  qu'elle  (bit  paruenue  a  la  ligne  de  minuicl ,  &  delà  montant  iufques  a 
noftre  Orizô  Oriental,  decroift  vne  autrefois,  &  fe  retire  en  Ton  réceptacle: 
de  forte  que  nous  voyons  prelque  durât  le  téps  de  2  5.  heures  l'Océan  deux 
fois  croiftre  &  diminuer  en  fon  cours .  Parquoy  fi  vous  voulez  par  le  Globe 
fçauoir  l'accès  &  le  reflux  de  la  Mer5ayez  premieremét  lelieu  du  Soleil  &  de 
la  Lune,(bit  parles  Tabies,ou  qlque  autre  manière.  ,4  près  tournez  le  degré  du 
Sokil  trouu  é  en  l'Ecliptiquc  iufquesau  Méridien, ôc  le  tenant  ainfi  vn  peu  de 
téps  ferme,  mettez  l'enleigneur  des  heures  fur  la  ligne  de  douze  heures.Puts 
tournez  le  GIobe,rât  q  le  lieu  de  la  Lune  apparoilfe(felon  lalongitude  &  la* 
titude  marquée  au  Giobejdeflus  l'Orizô  Oriental.Lors  môftrera  l'éfeigneur 
l'heure  q  laMercomencera  acroiftre.  Apres  fi  vous  menez  le  lieu  delà  Lune 
iufquesau  Méridienne  mefrne  enféigneur  vousmoftrera  le  temps  du  reflux. 
Et  de  rechef  fi  vous  menez  le  lieu  de  la  Lune  iufques  en  l'Orizon  Occidétal, 
le  temps  de  i'accroiffçment  vous  lëra  manifefte.  finalement  fi  vous  confti- 
tuez  le  degré  oppofite  (oubzle  Méridien,  vous  verrez  l'heure  du  reflux.  Ne- 
antmoins  vous  deueznoter,que  pour  le  mouuement  haitif  delalune,il  ad- 
vient fouuét  grade  diucrfitè,  (i  vous  ne  l'aydez  par  addition  d'aucune  chofe. 
Parquoy  pour  chafeunes  deux  heures,que  I'enfeigneur  pâlie  en  tournât,  ad- 
S#«»p!e.  iouftez  vn  degre'au  lieu  de  la  Lune.ÔC  parainfi  il  n'aduiédra  aucun  erreur  no- 
table .  Toutesfois  nous  auons  entëdu  q  ce  flux  &  reflux  ne  fe  voit  pas  en  la 
Mer  vague.  Car  la  Mer  eft  fouuét  pouffée  par l'impetuofité  des  vêts,  vers  ql- 
conque  partie  du  mode.Aufsy  elle  tient  fouuent  ielo  la  nature  du  lieu,  totiA 
i.  iourf 
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îours  vn  mefmc  cours  &  chemin  :  Auctnefois  elle  eft  tourmentée  &  côbatue 
de  flux  contraire*  procedans  de  diuers  endioics.  Finalemét  ceux  qui  demeu- 
rent en  la  terre  ferme  ou  es  parties  intérieures  des  Régions, comme  fi  nous 
conférons  ceux  de  Malines.a  ceux  d' Anuers,  apperçoiuent  plus  tard  la  hau- 
re  &  balfe  marée,que  les  Maritimes  :  mais  telle  difFerêcc  vnefoys  rsrrurque'e 
fépeur  facilement  toujours  obfe  ruer. 

DcTHorofcope,  &  autres  maifons  cekftes* 
Chapitre    XX III. 

Ous  les  anciens  Mathematiciés  ont  parti  le  Zodiaque  en  dou- 
ze parties  ou  maifons  ,  commençant  du  figne  eftant  en  l'Ori- 
zon Orienta! .  Mais  combien  qu'ilz  accordent  tous  au  nom- 
bre des  domiciles,  &  au  commencement,  tcutefoys  ilz  diffé- 
rent beaucoup  es  autres  maifons. Car  les  anciens  corne  Ptolo-  ! 
roee  6c  Firmicus,femblcnt  auoir  parti  ie  Zodiaque  en  \ 2. parties  égales,  veu 
quils  difènt  que  la  troifiefme  maifon  ,  cinquiefme,neufiefme,  &  onziefme 
font  configurées  d'vn  familier  <k  bening  afpecljal'Horofcope  ou  première 
maifon.  Parquoy eftât l'Horcfcope cogniijafçauoir  le  ligne  Afcédant,toute$ 
les  autres  maifons  (ècôptent  par  égale  partition.  Mais  il  fèroit  parcelle  voye 
difficil  a  dire  ,  en  quelle  maifon  on  doit  mettre  les  elloilles  fixes,  qui  fefc 
loîngnêt  beaucoup  du  Zodiaque  .  Autres  bien  doctes  repartent  toute  la  fu-  Autres 
perficedu  Ciel  en  douze  parties ,  6c  ce  par  (ix  grands  cercles  concourrants  voyes» 
en  deux  entrecouppuresde  l'Orizon  6c  du  Méridien. De  ces  cercles  font  les 
deux  l'Orizon  6c  le  Méridien  dont  le  premier  déclare  Le  commencement 
de  la  première  6c"  feptiefme  maifon  ,  6c  l'autre  de  la  dbiefme  6c  quatricfme. 
IVlais  les  autres  maifons  ne  font  point  dVne  mefme  manière  comptées  des 
A uteurs. Car  Iean  du  Mont  Royal  repartit  l'Equateur  en  1  2. parties  égales,  *ean<ia 
&  par  ces  feftions& lesdeuxentrefectionsde  l'Onzô  &  du  Meridien,tirât  Mon.c 
fîx  cercles,  repartit  le  Zodiaque  6c  tout  le  Ciel  en  douze  parties  ou  maifons.  " 
Gampanus  ne  repartit  point  l'Equateur  ;  mais  le  cercle  Vertical  paifant  par 
Orient}0cciGent,le  point  Vertical,  &  le  point  fouz  le  pied,  en  douze  parties  Cai>anu!« 
egales,concourrants  les  cercles  comme  delîus,  aueç  l'Orizon  6c  le  Méridien. 
Maisenchofetantdmlcilene  voulons  donner  (entence  ou  jugement ,  pat 
auenture  nous  trouuerons  heu  plus  commode  pour  difputer  de  celte  matie 
re.  Pourie  prefenr  a  toutes  les  fuîciicles  manières  peut  élire  fatisfait  par  no- 
fire  Globe  .  Premièrement  doncquesfcdoibt  ordonner  le  Globe  félon  ta 
hauteur  du  Pôle,  comme  fouuent  a  efte  dicl .  Puis  fera  le  lieu  du  Soleil  ap- 
pliqué au  Meridjenj&rEniéîgneur  fur  le  douze  heures  du  Midy.  Apres  tour  infcnt{ea 
nezle  Globe  tant  que  l'Enfeigneur  paruienne  a  l'heure  afsignee .  Et  eftant  deihorof- 
anû  le  Globe  tenu  ferme,  vous  verrez  incontinent  en  l'Orizon  Oriental  le  cope, 
ligne  afcendant7qu'ô  appelle  Horofcope,afçauoir  le  comencemét  de  la  pre- 
mière mailon,  £t  en  ÏOdiou  QçcideiitAUecommençement  de  la  7.  maifon. 

Kk  2  Par. 


/ 


248  Vfage  du  Globe  Àftronomique 

Parquoy  fi  vous  voulez  félon  la  couftume  des  anciens  repartir  les  maifbns 
par  efpaccs  egales,metrez  en  gardant  l'ordre  des  fîgnes,egaux  degrez  es  prin 
cipes  des  autres  maifbns,  a  ceux  qu'auez  trouue  en  l'horofcope .  Comme 
fi  le  1  o.  degré  de  Taurus  cft  en  l'horofcope,le  1  o .  degré  de  Gemini  fera  con- 
(tieué  pour  le  commencement  de  la  féconde  maifon  ,  &i  le  1  o .  de  Cancer 
La  manie  commencement  de  la  troifiefme  i  &  ainll  enfuiuant .  Mais  fi  l'opinion  de 
rc  it  Iean  Iean  du  Mont  royal  nous  eft  plus  aggreable ,  vous  noterez  les  degrez  de  l' E- 
duMoat  quateurqui  font  en  l'Orizon  Oriental,  adioultez  aiceux  30.  degrez,  8c  ou 
toy*L     le  nombre  finit  appliquez  y  le  cercle  de  pofition ,  tenant  roufîours  le  Globe 
bien  ferme  .  Carie  mefme  cercle  notera  au  Zodiaque  lecommencement  de 
la  1  2.  maifon.  Adiouftezde  rechef  30.  degrez  a  la  predi&e  fomme,  &  y  ap- 
pliquant le  cercle  de  pofition  en  l'Equateur,  vous  verrez  au  Zodiaque  le 
commencement  de  l'onzième  maifon  .  Le  cercle  Méridien  moi  ftre  en  la  fa- 
ction du  Zodiaque  le  commencemenc.de  la  dixiefme  .  Auxdegrcz  de  l'E- 
quateur eftans  deiîbubs le  Meridîen,adiouftez autre  ^o.degrez,^  tranfpor- 
tant  le  cercle  de  pofition  a  la  partie  Occidentale ,  appliquez  a  ces  degrez  de 
l'Equateur  le  demi  cercle  de  pofition,il  vous  mon/trera  au  Zodiaque  le  com- 
mencement de  la  neufiefme  maifon.Et  adiouftant  par  la  mcfme  manière  au- 
tres 3  0.  degrez, vous  trouuerez  le  commencement  de  la  huic"Hefme  .  La  fe- 
ptiefme  maifon  monrtre  l'Orizon  Occidental .  Les  autres  maifbns  fe  con- 
ftituenr  par  degrez  oppofites  defdites  maifbns .  Car  la  deuxicfme  cft  oppo- 
fitea  lahui&iefme.  La  troifiefme  a  la  neufiefme  .  La  quatricfmea  la  dixief- 
me .  La ciuquiefme a  Ponzieme,  & finablement  la  fixiefme  ala  douziefme. 
Parquoy  en  prenant  égaux  degrez  des  lignes  oppofites  ,  vous  aurez  les  mai- 
fons  oppofites.  Selon  la  manière  de  Campanus,  eftant  la  quarte  de  hauteur 
Lamauie  affichée  au  Zenith,addreflez  le  au  vray  Orient,  oual'attouchemétdeFOri- 
redécara  zon  &  de  l'Equateur  en  Orient ,  Puis  appliquant  le  demy  cercle  de  pofition 
panus.     furles  gQ,  degrez  en  U  mefme  quarte,  vous  verrez  en  l'Etliptique  le  comme- 
cernent  de  la  douziefme  maifon.  Semblablement  le  demy  cercle  de  pofition 
paflant  par  les  60.  degrez  de  hnuteur ,  nocera  en  PEclipti  ^ue  le  commence- 
ment de  l'onziefme.  Le  commencement  delà  dixiefine  fignifîc  le  Méridien. 
Vous  cognoiltrez  la  neufîefme  en  tournant  la  quarte  de  hauteur  au  vray  Oc- 
cident, 6c  le  demy  cercle  de  pofition  palfant  par  ks  6  o.  degrez  de  la  quarte. 
Finablement  on  aura  la  huitiefme,  en  tranfportant  le  demi  cercle  de  poûtiô 
par  les  30 .  degrez  de  hauteur .  La  feptiefme  &  première  fc  trouuent  icy  pat 
la  mefme  voye  de  tous  les  autres ,  &  les  autres  maifbns  par  degrez  &  figues 
oppofites.  Iean  SchonerHefcrit  encore  vne  autre  manière ,  laquelle  nous 
auonsicy  omife,  acaufequ'elie  nous  femble  etfre  peu  fondée  ,  &  di£è- 
réce  de  l'opinion  des  plus  dottes.  Mais  fi  aucû  ne  fe  fie  affez  a  l'indice  ou  en- 
feigneur  des  heures ,  &  qu'il  vueille  plus  exactement  compter  les  parties  de 
l'beure,eftant  le  lieu  du  Soleil  mis  deffoubs  le  Méridien ,  qu'il  voye  fon  afee- 
(ion  droite,  ou  les  degrez  de  l'Equateur  mis  foubz  le  mefme  Méridien,  & 
qu'il  adioufte  a  ces  degrez,  1  5.  degrez  pour  chafeune  heure  paffee  depuis 
Midy,&pourchafcuncs4.minutes  vn  degré,&  qu'il  coftitue  le  nombre  des 
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degrez  de  l'Equateur  ibuz  Ic  Meridien,ilaural'Horo{cope&  les  autres  mai 
fous  parla  manière  fufdicle,5c  toute  h  Sphère  conftituce  a  l'Exemple  delà 
Sphère  Celefte. 

Des Dircdions.   Chap.  XXIII  T. 

|j  Onfideré  queceschofèsnefbntvulgaires,maisfeu 
1  lemenr  neceflaires  a  ceux  qui  de  beaucoup  furpaf* 
fent  les  vulgaires  Attrônomicns ,  &  qui  ont  detîa 
l'entendement  inftruit  a  telles  chofès,  ielestrait- 
teray  bricuement.  Premièrement  pour  crouuer  le 
,  degré  delà  reuolution  de  quelconque  principe, fai  Degr<*  <je 
!  tez  ainlî.  Conltituez  le  degré  afeendant  de  tel  prin  Rcaoktî» 
cipe  en  l'Horizon  OriëtaI,&  marquez  les  degrez  de 
'l'Equateur  qui  font  deflbuz  leMeridien,auqueIzad 
iouftez  pour  chafeun  des  ans  paflez  8  7-degr.  t  p.min.Pour  chafeuns  quatre 
ans  549. deg.  1  6\min.  Pour  chafeun  cinq  ans  7  o'.degrez  3  5. minutes.  Pour 
chafque  dix  ans  irj. deg./o.min.  Pour  chafque  2  o.ans  3  o  6. degrez  2  o, min, 
Finablemét  pour  chafeunecenteine  d'ans  p  1.  degrez  3  g.minutes.Sile  nom 
bre  de  lafbmme  paflTe  3  tfo.degrez,  oftezles  3  tfo.  autâtde  foys  qu'on  peut, 
&  le  nombre  reftant  rronuéen  rEquatcursfbit  conftitué  deflbus  le  Méridi- 
en: quelconque  degré  du  Zodiaque  qui  fê  trouuera  enl'Orizon  Oriental,  fe 
ra  le  degré  de  la  reuolutiô  pour  le  temps  demandé,eftant  Peleuatiô  du  Pôle 
bien  mife.  Si  vousoftezles  mefiiies  degrez  de  l'Equateur  dernieremét  mi» 
fous  le  Méridien  del'afèenfion  droite  du  Soleil,  &  reduifèzlarelteenheu-  Heorc  ie 
tes  &  minutes,  comme  au  Chapitre  vnziefme  auons  enfèigné ,  vous  fçaruez  j*c  Ia  Reu# 
l'heure  de  la  reuolution:  félon  laquelle  fè  doiuent  après  calculer  les  lieux  auoûm 
des  Planètes  hors  de  leurs  Tables. Pour  la  direction  ou  progrefsion  du  figni- 
ficateurau  iicUjprennijprocedez  ainfi.  Eftantl'Horofcope  conftitué  en  l'Ori  Dire<a,®n' 
zon.appliquezledemy  cercledepofirion  furie  fîgmfîcateur,ou  fus  le  lieu  au 
quel  vous  voulez  diriger ,  Se  faiâcz  que  le  demy  cercle  de  pofition  (oit  mis 
ferme  ou  auec  cire,  ou  auec  quelque  autre  moyen  ,  de  forte  qu'en  tournant 
le  Glôbe,il  ne  fe  mouuc  de  fa  place .  Mais  fi  le  fignîficateur  eft  conftitué  en 
l'Orizon  ou  Méridien,  alors  vous  nauez  aucun  befoin  du  demy  cercle.  Ces 
chufes  faiftes,  marquez  U  degré  de  l'Equateur  qui  eft  fous  le  Méridien,  6k  de 
meurant  comme  elt  dicl)  le  demy  cercle  ferme ,  qu'on  tourne  le  Globe  rit 
que  le  lieu  dn  PromitTeur,  ou  lieu  fécond  foit  conftitué  deffouz  ledict  demy 
cercle  de  pofition, Ôc  marquez  adonc  diligemment  les  degrez  de  l'Equateur 
qui  font  fous  le  Méridien  .  Car  la  différence  des  premiers  &  derniers  degrez 
de  !' Equateur,monltrent  la  mefure  de  la  direction,  dont  chafeun  degré  (cet 
me  dict  Ptolomee)  fîgnifie  vn  an.  Mais  encore  que  ie  me  taife,chafcun  collï 
géra  facilement,  que  pour  la  direction  dire&e  le  Globe  doit  eftre  tourné  vers 
Occident, 6c  pour  celle  qui  fe  dit  conuerfe,  vers  Orient.  Et  par  quelque  moy 
en  de  ces  deux  que  vous  procéderez  les  degrez  de  l'Equateur  qui  paiTent  le 
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Meridie>\Pappellêt  le  temps  ou  degrez  de  direftion.Or  fi  vous  voulez  trou- 
lier  a  quel  degré  du  Zodiaque  la  dire&ion  du  Signihcateur  paruient  a  chaf  u 
'Ie  ^         efiant  le  Globe  côftitué,  côme  eft  dift  cy  deuus,&  le  demy  cercle 
de  pofiriô  mis  ferme  fur  le  lieu  du  Significateur,adiouftez  aux  degrezde  l'E- 
quateur q  font,  foubsle  Meridien,autât  de  degre^qu'i'  y  a  d'années  paliers 
des  le  cômencemét  ftatué,&;  ce  pour  la  Progrefsion  dtreâe^u  olrez  en  autât 
pour  la  conuerfe  ;  aprez  conftituezceftuy  nombre  de  degrez  ainfi  produit  a 
l'atrpnchement  du  Meridiemincotinent  le  demy  cercle  de  pofition  marque- 
ra au  Zodiaque  le  degre,auql  la  direction  es  ans  propolez  fera  paruenue.Mais 
par  ce  qu'il  eft  difficile  de  mettre  ferme  le  demy  cercle  a  qnelcôque  fituation: 
ie  donneray  vn  autre  moyen,  par  lequel  ce/te  chofe  fe  pourra  faire  plus  exa- 
ctement. A  ufsi  fi  aucun  vueille  parfaire  les  direftious  parles  Tables  des  Af- 
cernons  obliqucs}il  aura  icybon  moyen  pour  trouuerl'  fleuation  du  Pôle 
defius  ie  cercle  de  pofition  de  chafeun  pointXaquelle  cognue,les  directions 
font  tresfacilesparles  Tables.  Premièrement  donequesq^and  IcGlobeeft 
ordonnéfelon  lalatitudedela  Région  &  l'horofeope  conftitué  a  l'attouche- 
ment de  l'Orizon,  appliquez  le  demy  cercle  de  pofition  au  Significateur  ,  ou 
furie  lieu  auquel  vous  le  voulez  addreiïer,  &  notez  diligément  les  degrez  de 
l'Equateur,  ledit  demy  cercle  entrecoupé .  A  près  tournez  le  Significateur  a 
l'Orizon  Oriental,fileftoit  entre  l'Afccndét  &  le  Méridien  :  ou  a  l'Orizô  Oc- 
cidental,fil  eft  entre  le  Méridien  &l'Occident.Fr  quâd  le  fignificateur  eft  fer- 
mé a  l'attouchemet  de  i'Orizon.tournezIe  cercle  Méridien  tant  q  ces  degrez 
de  i'Equateur,qne  le  demy  cercle  de  pofition  auoit  marque,foyét  enfemble 
auec  le  fîgnifïcateur  en  l'Orizon.  Cela  fait, vous  verrez  au  Méridien  raeua- 
tion  du  Pôle  deffus  le  cercle  de  pofition,  a  fçauoircôbien  il  y  a  de  degrez  dti 
Méridien  des  le  Pôle  iufques  a  l'Orizon.Et  lors  fera  l'Orizon  le  cercle  de  po- 
fiuoP,&  vous  parferez  les  directions  a  rOrizô,côme  deftus  eft  dit.en  trâfpor 
tât  le  fecôd  lieu  a  lY>rizô,&  marquâtles  degtezdel'Equateur/oitq  ce  foyée 
ceux  q  parlent  par  le  Meridien9ou  par  l'Orizô,  &  aurez  fans  aucune  difficulté 
,es  djretfiofis  exqfcs.Mai s  fi  le  Significateur  fe  trouue  en  la  figure  ceiefte  def- 
tèfr  fouz  J?"bz  l'Oj-izoj^l'operation  fe  fera  en  la  mefme  manière  par  Ion  point  oppo- 
lOrizon.  Citç-  Mais  en  l'oppofite  fie  doit  aulsi  confiderer  la  latitude  du  poin<t  propofë: 
car  les  points  diamétralement  oppofez ,  déclinent  en  latitude  contrai*  & 
oppofite.  Finalement  file  lîeudu  fignificateur  eft  conftitué  près  de  l'Equi- 
nofiial,ou  mefme  en  I'£quinoclial  *  on  marquera  quelque  autre  poruft  en  la 
Sphete^côltirué  horsdel'Equtnoflial,au  mefme  cercle  de  pofition  :  a  fçauoit 
quelque  efloille  ,  ou  aucun  poinft  marque  de  quelque  manière  que  ce  foit: 
qui  fera  auec  ie  îignificateur  conftitue  a  l'attouchement  de  l'Orizon, &ain(ï 
feral'£Îeuatiôdu  Pôle  deiTus  le  cercle  de  pofition  cognuc  de  rechef.LemeP 
/feenf^on  me  Horizon  marquera  aufsi  i'âfcenfïon  oudefeenfion  oblique  félon  telle  fi- 
tuation. D ont  l'opération  fera  tresfacile  pai  les  Tables  des  Afcenfions  obli- 
ques, 
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In  quelle  manière  on  défait  par  le  Globe  vn  Or- 
loge  en  plaine  Horizontale^  quelconque 
latitude  de  Région  quecefoir. 
Chapitre.  XXV. 

Oit  doriques  le  Globe  côftitue  felô  la  latitude  de  la  Région  pro- 
f  ofee.  Puis  fait  mis  foubz  le  méridien  le  Colure  des  Equinoxes 
q  ctt  vn  cercle  deferit  en  la  fuperfiee  de  la  Sphère,  pafont  par  les 
principes  d'Aries  &  Libra,&  par  les  deux  Poles.Lors  côptez  en 
l'Equateur  i  «j.degr.  des  lecômencemét  d'Arie^defquelsla  fifrt 
loïc  conflitue  foubs  leMeridien ,  &  foit  enfemblemerrc  marque  en  l'Orizon 
cobien  d'efpace  qu'il  y  a  de  celluy  Colure  iufques  au  Méridien  vers  l'Occidét 
lequel  nobre  des  degrez  fera  diligémét  marque,  qui  fera  de  la  première  heu- 
re.Pour  la  féconde  heure  qu'on  appliqueau  Méridien  3  o.degr.de l'Equateur 
Se  foi  t  de  rechef  marque  le  nôbre  des  degrez  de  l'Orizon  g  eft  touché  dudicc 
Colure.  Pour  la  3  .heure  (oient  côftîtué  foubz  leMeridié  45.degr.de  l'Eqn* 
teur.-pourla*.  60. Pour  la  j.  heure  foyent  adiouftez  7  5-degr.  de  l'Equateur 
audit  Meridien,&  foiét  a  chafeune  fois  les  degrez  marquez  q  le  fufdit  Colure 
moftre  en  l'Onzo^n  côptant  les  degrez  de  l'Orizô  des  le  Méridien  vers  Oc- 
cident, roila  comment  vous  aurez  les  difknces  des  lignes  des  heures  en  pla- 
nure pour  cinq  heures.  Mais  la  fixiefme  heure  eft  diftante  en  toute  fuperfiee 
plaine  giftnte  le  quart  du  cercle.  Pour  exemple.  le  veux  défaire  en  planure 
Honzotale  vn  Horloge  félon  la  latitude  de  $  t  .degr.Premieremét  donques 
1  ordonne  le  Globe  dételle  forte,  que  le  PoJe  eft  efleué  5  t  .degr.  deffus  i'o- 
nzon.Puis  1e  tourne  le  Coluredes  Equinoxes,  depuis  le  Méridien  versl'Occï 
dent,par  1  5.degrczdefEquateur,qui  eomprendentl'efpaced'vne  heure.Le 
roefme  fe  pourroit  faire  par  l'enfeigneur,qui  monftre  les  heures  au  cercle  des 
heures.Car  efhntcelluy  misfurle  poin&de  1 2.heures,aufsy  toftque  IeCo- 
luxe  des  Equinoxes  eft  fous  le  Meridien,&  puis  remue' vers  la  première  heu- 
re, il  faict  le  mefme  de  la  précédente  opération  .  Mais  le  mefmc  fe  faict  plus 
exactement  par  les  degrez  del'EqUateur  .  Eftant  donajues  le  Colure  ainfî 
fionllitué,  comme  nous  auonsdia,  ïe  trouue  en  l'Orizon  1  i.degrezs45# 
minutes.  Celle  eft  la  diftance  entre  la  première  &  douze  heures,  ou  du  Mil 
dy  en  planure  Horizontale.  Pour  la  féconde  heure  i'applique  au  Méridien 
3  o  .degrez  de  l'Equateur,  &  le  Colure  tombe  fur  24,degrez,  &  9.  minutes* 
de  rOnzon,a  compter  des  le  Méridien.  Pour  la  troifiefme  heure  ie  conflitue 
fouile  Mendicn  45.degrez,&  îe  Colure  tombe  fur  37-degrez,  5  2. minutes 
dei'Onzon.  Pour  la  quatriefme  foixante  degrez  de  l'Equateur  fe  mettent 
lous  le  Méridien ,  &  le  Colure  coupe  en  l'Orizon  5  3 .  degrez,  24 .  minu- 
tes .  Finalement  pour  la  cinquiefmc  heure  quand  i'applique  au  Méridien 
75-  degrez  de  frfquateur,  le  Colure  marque  en  l'Orizon  quafi  ?\  .de- 
grez. Maintenant  efcriuez  en  la  fuperfiee  plaine  vn  cercle  fi  grand  que 
bon  veut  femble  .   Lequel  dmifetez  en  quatre  quarts  par  deux  Dia- 
mètre* 
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mètres  Pentrecoupansorthogonalement .  Defquelz  l'vn  fera  la  ligne  de  i  %J 
heures:l'autre  la  ligne  de  6. heures  deuant  &  après  Midy.  Pour  les  autres  heu 
resvous  partirez  maintenant  iVn  des  quartes  en  90.  degrez,  felô  la  coutu- 
me.Puis  commençant  a  1  2  hçures,comptez les  diftancesdes heures  cy  defc 
fus  notées  par  le  Globe  ;  Alçauoir  pour  la  première  heure  1  t  .degr.  45. mi. 
pourla  (ec  >ndc  2+.degr.  p. min  &  ainlî  des  autres  .  De  ces  marquesainfî 
fignees  au  quadrât,(eront  tirées  des  lignes  iufques  au  centre  du  cercle.  Ainfi 
auez  parfaift  vn  des  quadrans .  Mais  autât  que  la  ligne  de  la  première  heure 
eft  diitante  du  Midy  vers  Orient ,  autant  elt  diftante  la  ligne  de  l'onziefme 
de  l'autre  coite  .  Semblablemét  la  féconde  &  dixicfme  heure  font  egalemét 
disantes  du  Mtdy,comme  aufsi  5. heures  &  o.  Item  la  4,heure  6c  8.  Aufsi 
h  5 .  heure  &  7 .  Doncques  par  vn  quadrant  vous  ferez  la  refte,  tirât  a  deux 
coitez  delà  ligne  des  1  2. heures,  qui  eftoit  Y\rn  des  diamètres,  lescfpeces  e- 
gaks  des  heures.  Eltant  dôcquesle  demy  cercle  parfaict,(i  vous  reduifezies 
lignes  tirées  iufques  au  centre,  outre  a  la  circonférence  oppofire,  vous  aurez 
toutes  les  heures.  Le  gnomone  fera  quelque  verge  de  cuiure  ou  de  boys  ele 
uée  ddïus  la  ligne  de  1  2.  heures,  &  enclinec  félon  l'inciinaifon  de  l'efsiea 
du  monde,cclt  a  dire.felort  l'angle  de  la  latitude  des  Regions.Parquoy  co- 
tant au  quadrant  la  latitude  de  la  Région ,  &  tirant  par  icelle  du  centre  vne 
ligne  droite  ,  telle  &  femblable  angle  quelle  faicl  auec  la  ligne  de  1  2.  heu- 
res, telle  &.  femblable  fera  le  gnomone,  auec  la  me fme  ligne  de  1  2. heures. 
Faiclezdôcques  vn  Tablette  finiiiant  en  angle  égale,  aceluy  qu'auez  aprins 
enplanure  ,  laquelle  (era  de  bois  ou  de  cuiure,  &  conigez  par  icelle  l'eleua- 
tion  du  gnomone.  Ou  faitezque  celte  Tablette  foit  ferme  fur  la  ligne  de  il* 
heures.de  forte  que  le  coing  de  l'angle  fine  au  centre  du  cercle,&  que  la  Ta 
bletteconfilteorthogonalemét.  Voila  comme  vous  aurez  vnOrlogeJequel 
cftant  ordonné  en  planure  Horizontal  félon  les  angletz  du  monde,  en  telle 
maniere,que  la  ligne  de  douze  heures  refponde  îulrement  au  Sud,  vous  ai9 
ftreralesheures,quandle  Soleil  donne  fa  clarté  &  rayons. 

Horloge  Horizontal  félon 

'  l'deuation  de  jt.  degrez. 

Comme  vn  Horloge  fe  fai&  fur  muraille  par  le 
Globe  a  quelconque  latitude  de  Région* 
^^^^   .        Chapitre  XXVI. 

S£fî  ^n  'e  ^ '°^e  °,c^onn^  »  comme  eft  dict au  Chapitre  précédée. 
>0l'r  'ei  net,ref  aufsi,     2.  3.  &  autres er fumantes (oyent  mi 
f^^^bjJifcslouzleMeridié  les  degrez  de  l'fquateur  1 5.30.45.60.75^ 
p^g^i^l  La  quarte  de  hauteur  (oit  appliquée  au  Zenith, &;  le  pied  d'i- 
ïsfe^fës.  celle  dirigé    mis  enl\)ccidentEquinçâial,  6c  foitaiuû  con» 

kiu* 


côferue  durant  l'inueRigatio  de  toutes  les  heures.Mais  toutes  &quâtesfoyt 
que  vous  appliquerezJes  degrez  de  l'Equateur  attribuez  chafeune  heure  au 
Méridien,  vous  marquerez  diligemment  les  degrez  8c  minutés,que  le  Colu- 
re  des  Equinoxescoupera  en  la  quarte  de  hauteur.en  côptant  du  poinft  ver- 
tical par  embas.  Car  ceux  la  môflrertt  au  plain  d'vne  muraille  lesdirtâcesdes 
hcures.rappelle  maintenât  le  plain  d* vne  muraille, vne  fuperfice  vnie  perpe^ 
diculairementdroifte,&  exactement  refpondante  au  Sud,&  eftendue  diic- 
ftement  d'Occident  vers  torienr.Pour  exeple  dôcques  vous  trouuerezen  la 
latitude  de  5  1  .degr.la  diftance  de  la  première  heure  après  midy  Q. degr,  2.  3  . 
min.  De  la  féconde  1  5>.degr.  5  8  .min.Oelatroifielme  gz  .degr.  1  1, min.  De 
laquatriefme^.degr,  2  8.  min.  De  lacinquiefme  66.  degr.  5  5.  min.MaisIa 
fixiefme  eftdi(tante,côme  au  quadrant  precedér,de  la  douzieftne  vn  entier 
quadrant.  Tirez  donequesau  plain  vn jiemy  cercle,  lequel  vous  partirez  en 
deux  quadrants,  entirant  du  centre  vn  demy  diametre-iufquesau  milieu  de 
de  la  demie  circonférence, Ceite  fera  la  lignede  douze  heuresvPuis  diuifezlc 
quadrant  en  po.parties.  Et  comptez  aufsi les  diftances  des  heures  prinfès par 
le  Globe  en  cômençanc  a  la  1  2  .heure-.lefquellss  diftances  vous  rerez  de  deux 
coftez  égales  a  douze  heures  ,  &  tirez  des  lignes  depuis  les  marques  iufques 
au  centre.  Ainfi  aurez  vous  Torloge  parfaiéhlequel  eftant  adjancé  a  vne  mu* 
rail|e,de  manière  qu'il  refponde  directement  contre  le  5ud,&  drefle  perpen- 
diculairement, louffira  pour  monflrer  les  heures  par  l'ombre  du  Soleil.  Mais  ^nom^« 
le  Gnomojicqui  fera  produit  du  centre,  ne  fera  point  auec  la  ligne  de  dou- 
ze  heures  l'angle  de  la  latitude  de  laRegion,mais  l'angle  de  l'Equateur  &  de 
l'Orizôjlequel  vous  côgnoiftrez,en  deduifant  la  latitude  de  la  Région  de  po. 
degr.  Comme  en  la  latitude  de  5  1  .degr.  l'angle  du  Gnomone  mural  fera  de 
9 ^.degr.Doncques  en  comptant  au  Quadrant  défia  diuifê  3 ^.degr^Sc  tirât 
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vne  ligne  iufques  au  centre»  vous  aurez  l'angle  que  cette  ligne  faicl^auçc  I* 
ligue  de  douze  heures  :  félon  lequel  vous  oidonaerez  le  Gnomone  lortant 
du  centre  dei'Grloge  mur  ;l .  Mais  TOdoge  murai  regardant  le  £ud,ck  per- 
pendiculairement dreifë,  ne  comprend  iamais  plus  ds  douze  heures,  qui  eft 
la  cauie  pour  laquelle  n'auons  icy  feulemec  propole  que  le  demy  cercle  »  Par 
le  Globe  fe  pourroit  aufsi  deiîg  icr  vn  Or  loge  fur  quelconque  fuperfîcG,mais 
ces  deux  cy  t'urlïront  pour  noltre  entente .  Carie  pourrotsadioufter  beau- 
coup daucres  précepte?,  voire  aufsi  infinis  deV  Vlage  du.Globc,n»eftoit  qu'il 
faut  tenir  meiure  en  toute  chofe:  principalement  en  çefUnflrurnenrJequel 
defoy  me  fine  par  fa  prompte  facilite  fe  dône  allez  a  cognoiflre  ,  &  quaii  le 
prelènte  a  la  capacité  des  aprentis,  fi  ce  n'elt  qu'aucun  du  tout  ignorant,  & 
{ans  aucuns  principes  de  Mathemuique  y  vueilie  approcher.  Mais  au  bon 
entendeur  ne  faut  que  demie  par  jUe, 

Orloge  zSMural pour  la  lati* 
tude  de  51.  degrés^. 


Fin  de  ÏVfage  du  Çlobe  Agronomique. 


L0eRayz^ronomi(peSç 

(J  eometYique,  de  fait  &  dcmonHre  par  Çcmma 
Frifon>ï5\<iedecin &-  éAdathematicien. 


Auquel  font  demonftrces  plufieurs  chofes  fort 
prouffirablcs  a  la  Géographie,  Perfpe&iue, 
Géométrie  &  Ailronomie . 


l  a  Fabrique  du  Ray  Aftronomique  & 
Géométrique.  Chap.  I. 

dernièrement fè  polira  vn  bafron quarré,  delà lôgueur 
jpourie  moins  de  deux,ou  ('qui  fera  plus  commode)  de 
,quatre  coudées,  6c  de  grolleur  fi  conuenable  a  la  lon- 
gueur, qu'il  ne  fe  plie  ou  courbe,  quand  le  Trauerfeur 
iie  couchera  defîus.La  matière  fera  de  bois  folide  &  fer 
me,ou  d'^rain ,  fi  bien  poly  &  préparé ,  que  le  bafton 
ayt  partout  égale  largeur  6c  efpellèur.  Cela  faict  fe  fe- 
ra &.  préparera  vn  autre  bafton,  prefque  la  moitié  plus 
court  &  tenuie  que  le  fufditl ,  lequel  fera  d'orefhauant  appelle  a  l\jxéple  de 
Vitruue  j  Trauerfeur.  Et  combien  que  <:e  Trauerfeur  fe  peut  faire  de  telle 
longueur  qu'on  veut:  ildt  neanemoins  plus  commode  pour  l'Ffage  ,  que 
le  Ray  yytde longueur  ledouble,  Ôcla dixiefrne part  du  Trauerleur;  afçi- 
tioir,  fi  le  Ray  eft  diuiféen  2  1 .  parties  égales ,  le  Trauerfeur  fera  denuiron 
to. parties  femblables.  Lequel  ne  fiîra  moins  poly  que  le  Ray,afin  qu'il  foit 
par  tout  d'égale  grolleur .  Mais  afin  qu'il  foit  plus  léger  ou  maniable,  il  fera 
bon  de  faire. le  Trauerfeur  plus  tenure  que  le  Ray  ;  carainfi  ne  fera  il  par  fa 
pefânteur  trop  molette ,  principalement  quand  il  eft  fabrique  d'arain .  Or 
pour  enfeîgner  Si  demonfher  la  diuifion  &  infeription  des  parties  ,  fur  vne 
Table  bien  polie,  fe  tirera  vne  ligne  droifte.de  longueur  égale  au  Ray.  De 
laquelle  fe  prendra  vne  portion  eg^le ,  ou  bien  peu  moindre,au  Trauerfêur9 
laquelle  fera  diuifée  en  deux  parties  egaie^defquelles  chafeune  partie  fe  par 
tira  en  dix  parties  égales,  &c  autrefoys  chalcùne  dixiefrne  en  dix  autres  par*» 
ticnles»  &  de  rechef,  fi  faire  fe  peut,chafcune  de  ces  dixiefmes  en  dix  autres: 
de  manière  que  l'entUi:  Trauerfeur  foit  diuifë  en  2  000 .  partie* .  I'ay  di& 
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qu'on  doibt  prendre  la  ligne  bien  peu 
HN       *"  moindre  que  n'eft  la  longueur  du°Tra« 

H  uerfeuraa  fin  qu'aux  deux  bouts  ou  ex- 

tremitez  du  Trauerféur  foi  t  efpacs  pouf 
dreuerles  pinnules  .Quand  leTrauer- 
feur  cft  diuife  en  (es  2000.panies.vou5 
eftendrezles  mefmes  parties  fur  la  ligne 
tirée  fur  la  Table,  &  la  marquerezd'au 
tant  de  parties  quelle  peut  contenir,  af 
çauoir  égales ,  &  celles  du  Trauerfcur. 
Car  le  Ray  n'eft  obligé  a  vn  nôbre  pré- 
cis des  parties  :  mais  quand  le  Trauer- 
feur  cft  depaîtien  2  ooo.parties.fen.bl* 
bles  parties  Peftendront  fur  le  Ray,  fé- 
lon fa  longueur,  commençât  a  l'vn  des 
bouts  :  lefquelles  parties  marquées,  tât 
au  Ray  qu'au  Trauetfeur,  (eront  engra 
uees,a  fin  qu'on  nelesefîàce.CarlMà- 
ge  d'icelles  cft  nece  (Taire  pour  marquer 
les  degrez,  &  fur  tout  pour  mefurer  les 
diftances  tant  des  chofes  celeftes ,  que 
terreftres.  Or  és  Inftrumens  fort  grâds, 
on  peut  chafeune  de  ces  parties  fouzdi 
uifer  en  dix ,  de  forte  que  la  moitié  du 
Trauerftui  fera  départie  en  1 0000. par 
ticules:  ieiquelies  feront  autre  foys  par 
mémoire  dîftinguees  ,  (îl  cft  pofsible , 
chafeune  en  dix  autres  :  Car  ainfî  (èra 
l'ouupge  plus  parfait"*. Ces  parties  ega 
les  pouiroyent  aufsi  fitisfaire  a  tout  v- 
fège  du  R  ay,quand  aucu-n  y  veut  adiou 
(ter  la  Table  des  lignes  droites  fouz 
tendues  au  cercle.Mais  a  fin  que  ne  iem 
blonseltre  en  defaute  aux  moins  exer- 
citez,  fkaufsiaceuxqui  n'ont  pas  la  co 
modiie'de  pouuoir  entendre  a  l'opéra- 
tion prolixe  des  nombres,  nous  enfeig 
nerons  deux  fortes  de  marquer  les  de- 
grez au  Ray ,  dont  la  pf  emiere  (èra  pat 
art  de  Géométrie. 
Comment  les  degrez  ou  parties  du  cercle  fc  doiuent  . 
marquer  au  Ray  par  voye  de  Géométrie. 
Chapitre    i  I . 
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compofe  par  Gemma  Frifon,  2T7 

Yez  vue  Tabe  plaine  &  bien  polié  de  la  longueur 
du  Ray,couuerre  de  papier.a  fin  de  pouuoirplus  a  y 
femenr  tirer  leslignes .  Au  cofté  plus  Ioing  de  celte 
Tablèjtirez  vue  ligne  droite  delà  lôgueur  du  Ray», 
&  marquez  les  deux  extremirez,par  manière  de  do 
arme  Se  demonftiation, des  lettres  A.  &  A.  Cela 
faift,  tirez  la  ligne  couchante  rectangle,  A.  C.pout 
le  moins  de  la  longueur  de  la  moitié  du  Trauerfcur 
ou  plus  lôgue,  ou  de  la  longueur  de  l'entier  Trauer 
feu  r.  Sur  le  centre  A.efcriuez  félon  i'efpace.A.C.  le  quart  du  cercle, CD.  Ce 
quadrant  doit  eftre  exactement  diuifé  en  po.  degrez ,  félon  la  reigle.  Prenez 
aufsi  par  le  compas  l'eipace  du  demy  Trauerlèur,ou  des  i  o  oo.parties  égales 
telles  que  l'entier  Trauerfeur  contienne  2  000.  Marquez  ceftediftance  en  la 
ligne  A  C.  Adonc  fans  varier  l'ouuerture du  compas^ettez le  piedau  point 
B.&  deferiuez  félon  la  mefme  efpace  vn  demy  cercle  obfèur,a  Tattouchemét 
duquel  tirez  du  point  E.la  ligne  E.F.equiftâte  a  la  ligne  A  B.  en  laquelle  fe 
marqueront  les  degrez  comme  Penfuyt.  Prenez  vne  reigle,appliquez  le  bout 
d'icellebien  ferme  fur  le  centre  A .  &  la  menez  par  tous  les  degrez  du  qua- 
drant C.D.marquant  exactement  en  la  ligne  E.F.l'enrrecoupurede  la  règle 
dechafeun  degrè:car  elle  fignifie  les  degrez  qu'on  doit  marquer  &  engrauer 
au  Ray.Parquoy  eitant  le  Ray  appliqué  a  la  ligne  E.F.  par  tel  arc  que  le  bout 
ou  les  parties  égales  commencent  toucher  au  point  E.facilement  fe  pourrôt 
les  marques  des  degrez  tranfporterau  Ray;ou  a  chafeuns  cinq  ou  dix  degrez 
feront  adioints  les  nombres  qui  fîneront  en  B.oules  po.fèrôtconftituez.ïls 
n'auront  aucun  commet,cement,iaçoitque  la  ligne  E.F>  futeftendue  infini- 
ment.Parquoy  plufîeurs  autres  ont  compofe  Trauerfeursdediuerfefaçon  ÔC 
inégaux ,  &  faitt  inferi prions  diuerfes  desdegrez,felon  leurgrandeur,foita 
l'vn  ou  a  l'autre  cofté  du  Ray:  mais  ne  font  onequés  paruenu  a  telle  perfeâiô 
de  pouuoir  meftirer  la  moindre  diftance  des  aftres,ou  diamètre  des  eftoilles: 
omettant  encore  que  les  premiers  degrez  tomboient  a  leur  grande  incom- 
modité fort  inegaux,ainfi  que  mefme  la  nature  de  l'ouurageiequiertidc  for. 
te  qu'ilz  ne  pouuoient  qu'auec  grade  difficulté,dîftinguer  les  parties  des  de- 
grez.Parquoy  auons  excogîtê&  inuenté  vn  autre  moyen  beaucoup  plus  fa- 
cile &  parfaift,lequel  nous  exeufe entièrement  de  la  multitude  des  Trauer- 
feurs,qui  neanemoins  nous  monftrestantlesdiftances  mineures  que  maieu- 
re«.*qui  eft  aufsy  du  tout  necefîaire  &  bien  compendieux  pour  les  diméfïons 
Geometriques.Car  au  Trauerfeur  marquonscertains  degrez,felon  cefte  rei- 
gle. En  la  ligne  E.F.delTus  diui(ée,pres  du  bout  marqué  de  la  lettre  E.fe  faift 
vn  point  diftant  du  point  E.felon  noftre  aduis,lequei  fe  note  H. Et  combien 
quenousdifonsquele  point  H*eftdiftantdupoint  E.  félon  noftre  aduis3 
lî  eft  il  plus  commode  que  le  point  H.  (bit  ordonné  en  aucune  des  parties  e- 
gales  du  Ray  près  du  bout ,  &  ce  feulement  pour  i'infcription  des  degrez  au 
Trauerfeur  par  les  Tables ,  ainfi  que  fera  demonftréau  chapitre  enfuyuaiw» 
Êltantdoacce  poiut  H.  marqué,  vn  autre  point  fe  note  en  la  ligne  A.B.  di- 
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fiant  autant  de  A. 
a  fçauoir  G.  après 

lai  longe  la  ligne 
CH.  I.  de  la  lon- 
gueur du  Trauer- 
ieur,  equidiftante 
a  la  ligne  A.C.a  la 
parfih  appliquât  la 
reigleau  centre  A. 
ie  la  meine  par  les 
degrez  marquez 
au  quadrant,  com- 
mençât deD.  vers 
C.&.  marquelesde 
grezenlaligne  G, 
1LL  leiquelsfèront 
aufsi  trâfportezau 
Trauerfeur ,  com- 
mençant au  point 
G.  auquel  fera  ap- 
pliqué le  bout  du 
Trauerfèirrfbu  les 
îooo.  parties  éga- 
les cômencent.  Or 
quâdces  degrez  ie 
rontgrauezeni'au 
trefuperfîceduTra 
uerfeur ,  &  aufsi  a 
chafeuns  cinq  de- 
grez leur  nombre 
adiouf'.é^hafcû  d'i 
ceux  fe  pourra  di- 
uifer  en  t  2. ou 20, 
ou  30. parties  éga- 
les ,  félon  lacapa- 
citédeleurgrâdeur 
a  fin  que  par  les  me 
mes  fe  puilFent  les 
diflances  mefuret 
parle  menu .  Etia- 
çoit  q  ie  (ça  y  que 
ces  degrez  ne  (ont 

parfaitement  égaux,  neantmoins  la  diffeiéce  de  chafeun  prochain  degré  eft 
iiiIc^fit^Parquoy  nuik  faute  ne  fe  peut  comniettié,  iaçoit  ^uecha/çiinde- 
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gre  foït  difhnr  en  parties  égaies, Et  fi  bon  vom  fembie,  quand  les  degrez  du 
quadrant  ç.Df  font  dimfez  en  parties,  ou  les  peu:  transiter  au  Trauerfeur, 
de  la  mefme  manière  qu'ôa  faift  au  Ray,  Car  vn  relïrauerfeur  eftde  trelgrâd, 
tresfacile ,  &  tresparfaift  vfage  es  choies  Agronomiques  &  Géométriques, 
comme  çy  dçflbus  fera  demonftré. 

Cefie  Figure  cjde(f(iffmft >,  montre U  démon  (trAtion 
de  tapsfdtttcdoiïwie. 

Autre  fembkbîcinfcription  des  degrez  par 
la  Table  des  Sinus,ou  lignes  droites 
fouz-tendues  au  cercle. 
Chap.  III. 

'înfeription  des  degrez  parla  raifon  Géométrique  en1  io. 
he  &  facile,  maiselt pQurpfufïeiirsraifonsfugetteaer- 
reur.Non  pas  que  la  chofe  ne  foir  demôf  lrée,mais  a  eau- 
fe  que  le  Compas,  ou  la  main  qui  le  meine  tremble,  ou 
que  la  Régie  ne  foit  bien  iufte,  ou  que  les  centres,  ou 
points .f'eflargiflTent.tant  que  l'application  de  la  règle  de 
tienne  incertaine.  Et  combien  q  ue  toutes  ces  chofesfe 
prnHent  dVn  expert  Artifie  euiter,  toutesfois  font  elles  caufe  que  plnfîeurs 
raillent .  Parquoy  i'enfeigneray  vn  autre  moyen  moins  fuget  a  erreur,  maïs 
plusdifficil  &  pénible.  Premièrement  fe  compofera  vne  Table  ,  parlaYahîe 
des  Sinus  tou  lignes  droites  fouz-îendues  au  cercle,en  celle  manière.  Cerchez 
le  degré  qui  doit  élire  efcrir,&  notez  ton  Sinus  droit .  Semblablement  notez 
kShim  dn  refidudel'arc^equel  multiplié  par  1000.&  h  produit  diuift  par 
le  Sinus  droit  du  degté  qui  doit  efne  eferic ,  le  quotient  fera  le  nobre.des  par- 
ties égaies  du-Kay,e(quelles  vn  tel  degré  fera  efcripr.Cedirouurage  fe  dôître 
peter  nonantefois.a  caufe  des  oo.degrez.La  demonfrration  de  cefie,eii  prin- 
fede  Jaquatridnicpropomiondu  fixiefme  d'£uclide.  Car  nous  entendons 
deux  tnangîes  equi  angles;  IVn  au  cercle,  a  fçauoir  A,  B.  C.  l'aurreau  Ray 
fur  lequel  le  rrauerfeur  couche  orthogonaleraent.Car  quel  que  ie  veux  fai- 
re l'angle  F.  D,F.  tel  l'ordonne  l'angle  B.A.t.w  cercle.  Les  angles  F.C.  font 
toujours  droits:d'ou  procède queles.coltez  ont  raifon  enfembïe.  A  fçauoir 
comme  le  cofté 5  Ç.au  çoile  A  C.ainfl  le  collé  £,  F.  longueur  du  demy  îïauer 
fcur.a  F.  Drlâ  diftance,  (clon  laquelle  le  degré  doit  élire  efeript .  De  ces  qoa- 
•très  ionrbs  trois  iogmixïitâM'sïm  droit  A  C.  le  refidu  de  i'arc,  &  £.  F.  h 
Jongueut  du  demy  Trawerfçur.  Donçq  ne  peut  eftre  incognucla  diftaceXX  F. 
en  relies  partie?,  que  £.  F.  çomtçm  nuKPour  exemple,  se  veux  marquer  au 
Kay  lcueuduqr!arantiefrnedegre;nirJcqnçiienKtsle  rrauerfeurorthogo- 
lîa!emcr,mcrtât l'œil  en  àfajfaik  i%ie  de  4o.degrez Je  cerche  docq  le  sinus 
tilàil  d^edegrez,*  5  i/o.  ceU  que  13  diamètre  du  cercle  contât  1  ooooo. 

Puis 
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Puis  le  Sinus  du  refidu  de 
l'arma  fcauoir  de  50.de- 
grcz,  76604..  Ce  Sinus 
ie  le  multiplie  par  1000. 
&  diuifé  le  produit  pat 
64.279  .  le  quotient  eft 
1 192  .  le dy  doncq  que 
D.  F.  au  Ray ,  doit  eftre 
1 1 9  2 .  parties ,  telles  que 
la  moitié  du Trauerfeurcô 
tient  1000,  Et  combien 
que  le  Trauerfeur  pourroit 
eftre  diuifé  en  200.  par- 
ties, toutesfois  il  eft  requis 
pour  plus  grade  perfecliô, 
que  chacune  particule  tâc 
du  Ray  que  du  Trauerfeur 
(bit  cy  après  départie  en 
îo.particuleSjeu  au  moins 


B 

par  mémoire  diftinguéî 
ainfî  fera  l'étier  Trauerfeur 
de  2000.  parties.  Vous 
pourrez  doncq  àinfi  be- 
fongner  par  chafeû  degré, 
ou  fil  vous  plaift ,  par  de- 
my  degré,  &  compoferla  Table.  Mais  de  ce  trauail  nous  a  deliure  le  trefex- 
cellét  Mathématicien  leâ  du  Mont  Koyal,  duquel  fe  trouue  entre  Tes  Tables 
des  Directions  la  Table  appellée  Fecôde ,  toutesfois  parluy  compofee  pour 
autres  vfages,  neantmoins  bien  commodieufè  a  noftre  befongne,  laquelle  il 
ne  me  greuera  d'adioufter,pour  fatisfaire  aux  ftudieux. 

Doncquesil  fe  peut  facilement  veoir.par  cefte  Table  combien  départies 
égales  refpondent  a  chafeun  degré,qui  doit  eftre  efcrit  au  Ray .  Mais  il  eft  a 
noter  que  cefte  Table  eft  compofee  pour  la  moitié  du  Trauerfeur  diuifé  en 
î  ooooo.parties,a  fçauoir autant  que  refpôdent  aux  45.  degrez.-neantmoins 
par  ce  que  bien  fouuent  il  ne  peut  eftre  parti  qu'en  iooo.parties,on  oftera 
a  chafeun  nombre  des  parties  égales ,  les  deux  premières  Figures  du  coflé 
droitt.  Mais  file  Trauerfeur  fe  diuifé  tant  feulement  en  2  000.  parties ,  lors 
fofteront  les  trois  figures  du  cofte  dextre,  de  force  qu'vne  m c fine  Table  (er- 
uiratautau  maieur,comme au  mineur  Ray.  Orfiaucn  vouloit  marquer  au£ 
fi  les  particules  des  degrez,nousluy  auons  enfèigné  l'art  de  côpofèr  la  Table 
fil  veut,a  chafeune  minutejCommela  preiente  eft  compofee  a  chafeun  degré. 
Il  refte  maintenant  d'enfeigne^comme  lesdegrez  defaillansau  flay ,  fe  doi- 
uenr  marquer  au  Trauerfèurjdefquelsrvfàge  elt  trefâmple,  &  bien  le  plus  a£ 
feurc .  Car  quiconque  compofeuk  Ray  félon  U  raifon  pat  moy  donnée  au 
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Deg.  |  Part.ega^jl  Deg.  |  Part.egal.  ||Deg.  jPart.eg^l 


»l  K>729799  ||     $«|  1664.19  II     6\\  55432 
2|  2863563  y     32I   160035  II     6z\  53170 

3|  ipo82t7 
4|  1430203 

33!  M3P87  I)     6i\  505)52 
34|  «48253  jj     64|  48772 

5l  "43*3*  I 
*l    ^5M«7  I 

35I  142813  | 
3<*l  M7^35>  1 

65I  46631 
66\  44522 

7|    814456  | 
8|    7i»5^  I 

37|  13*704  | 
38|  i  275><?4  1 

67]  42448 
68|  40402 

9\     *Î*177  II     19\                 H     à9\  38387 
lo|     567118  II     40 1  \\9\97  H     7o|  46396 

\\\                 i|    4»|  »M°37 
\i\    470453  II    42)  111062 

1    7i|  3443  3 
72|  32492 

n 
14 

433  *48  H    43l  107236'  Il    73I  30573 
401089  H    44l  i°355*  ||     74I  28674 

M|    37  3  2 1  t  II    45I  100000  |f    75I  26794 
i6|     348748  H    4<f|     5>*57i  H     76\  24932 

t7|     327088  | 
*8|     107767  | 

47|    5>3M4  II     77|  23087 
4-8 1     90040        78|  21256 

\9\     25)04.22  II  4? 
2û|     274753   II  5° 

86929  | 
83905)  / 

75>|  » 5>43P 
8o|  17633 

2  1 
2  2 

260511  II  51 
2475*3  1!  52 

805)78  I)     S  a  ]  1 5838 
78  1  25»        82)  14053 

23l*  235583  ||,  53 
24]    224607  |]  54 

^53  5*  1 
72654  | 

83  12278 

84  10511 

16\ 


114+50 
205034. 


55l 
5*1 


700  2  2 
^7452 


85 

Î6 


27 
28 


1 96161 
1  88075 


57| 
5  8| 


645)40 
62486 


87 


*5>| 


1 80402 
173207 


99} 
60I 


60086 
57734 


85>| 
poj 


8748 
6992 

5240 
345>2 

1745 
o 
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Ray,  les  1 2. 
ou  1  3,  pre- 
miers degr» 
defaudrôc  ^ 
fur  kfquels 
toutes  roys 
tombe  l'ope 
ration  prin- 
cipale de  1*4 
ftronomie  . 

Parquoy 
marques  les 
mefmes  de- 
grez, ou  d'à 
uantage,bié 
commode- 
métau  Tra 
uerfeur ,  en 
cefte  manie 
re.  Tout 
ainfiqu'é  la 
Deicrîption 
Geometri- 
que,nous  a- 
uonsconfti- 
tuegueres 
loingdelvn 
des  bouts  le 
point  H^en 
aucune  des 
parties  éga- 
les du  Ray , 
acaufedeh 
cômodite, 
fembjable- 
mentordon 
nerôs  main 
renâcle  mef- 


me  lieu  en  aucune  des  parues  egaies.Ce  lieu  ainiï  conftîtue,eit  le  lieu  perpe 
tuel  du  Trauerfeur,quand  par  luy  voulons  diftinguer  les  degrez:  &  tac  plus 
qu'il  eft  efloingné  du  bout  ou  les  parties  égales  commençât,  Sdes  degrez  fî- 
nent,d'autât  fera  l'vfage  plus  parfaift.  Donc  toute  refpace  qui ert  entre  îeco 
mencementdu  Kay,  iufques  a  cette  ftation,  fe  doit  départir  en  1 00  o.par- 
'  lies  comme  U  moitié  du  Twuetfeur.  aefte  cy  delTus  diuife.  Ce  qui  doit  faire. 
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ou  tuile  Ray  par  màrques  obfcures.lel 
qlles  on  peut  eifacer,'ou  q  eft  meilleur, 
en  vne  ligne  d'égale  idiftance  donnée, 
tirés  far  vne  Table  plaine.  Et  (î  vous  la 
pouuezdiuiferen  toooo.partieSjPou- 
urage  fera  plus  parfait .  Apres  fera  veu 
paria  Tablé  précédente ,  combien  de 
parties  égales  refpondcnt  a  chafcun  de 
gré,carautant  en  feront  comtez  en  ce- 
lte ligne  diuife'e  ,  &  feront  aînfî  mar- 
quez les  degrez  au  Trauerfeur .  lcy  ne 
faut  oublier  que  les  parties  égales  du 
premier  dégrafe  doiuent  prendre  en  la 
Table  au  colle  droift  de  8  q  .  degrez . 
Celles  du  fecôd  degré  au  coite  de  8  8. 
degrez.  Celles  du  tiers  degré,  au  colle 
de  87 .  &  ainfi  toufiours  en  montant, 
iufques  a  ce  que  le  Trauerfeur  fera  plein 
de  degrez:  lefquels  fe  peuuent  après  d« 
partir  en  parties  égales ,  comme  deflus 
eft  enfèigne  par  l'art  de  Geometrie.Fi- 
nablcmei)t  fadioindront  lés  nombres 
par  ordre,  comenant  a  l'vn  des  boucs  - 
félon  la  quantire'de  s  degrez.  Mais  fi  au 
cun  trop  curieux  voudroit  faire  l'in- 
feription  des  parties  des  degrez  par  les 
Tables,  il  luy  faudra  compoler  vne  Ta 
bîe paria  Table  des  lignes  droites, 
fbuz-tendues  au  cercle,  comme  deflus 
eft  enfeigne .  Et  ce  fuffit  touchant  i'în« 
(cription  des  degrez. 
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Des  chofes  requhcs  a  la 
petfe<5hon  du  Ray . 

Chap.  il  II. 


Ce  rt'eft 
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E  n'efl  pasaflez  que  le  Ray  eft:  bien  diuifè  en  parties 
égales ,  &  aufsi  en  Tes  degrez:mais  il  elt  necelfaire 
que  Le  Trauetfeur  (bit  bien  &  iuftement  accommo 
dé  au  Ray,  a  fin  de  le  pouuoir  facilement  mener  Se 
ramener  au  long  du  Ray ,  &:  aufsi  fermer  quand  il 
elt  befbin  .  Ce  qui  fe  fera  bien  commodément,  fi 
ou  fabrique  deux  tuyaux  d'arain  quarrez,lVn  pour 
côtenir  le  Ray,  &  l'antre  le  Trauerfbur,cbafai  tuyau 
long  de  deux  ou  trois  doigts.  Apres  feraî'vn  fermé 
oufoudé  fur  l'autre  orthogonalement ,  de  forte  que  l'vne  des  bouches  des 
deux  codez  touche  au  cofté  de  l'autre  tuyau,  corn  me  par  la  Figure  fuyuante 
eft  demonflié.  Le  plus  grand  tuyau  fè  ferme  aufsi  quand  nous  voulons,  par 
quelque  cheuilic  a  vis  accommodée  au  co'fte  du  mefme  tuyau,  &  fe  relafche 
librement,  quand  il  ett  befoin .  Les  deux  bouts  du  Trauetfeur  doiuent  aufsi 
dire  garnis  de  leur  Tablettes  ou  pinnules  dreflees  orthogonalement:  mais  la 
troifîefme  pïnnule  portera  le  tuyau  trauerfant ,  affiché  orthogonalement  au 
mefme  tuyau. Ces  trois  pinnules  fe  doiuét  addreffer  par  telle  pratique,  qu'ilz 
ne  fortent  de  leur  drefsiere  de  la  ligne  droite  ,  quand  le  Trauerfeur  fe  meine 
&  rameine  en  fon  tuyau ,  &  que  le  cofléde  la  Tablette  moyenne  demonflre 
iuftement  les  parties  ou  degrez  du  Trauerfeur.aufsi  que  l'extrémité  du  tuyau 
du  Ray,  monte  les  parties  ou  degrez  au  Ray  ;  de  forte  que  toutes  les  pin- 
nules confiftent  en  la  mefme  lignu*<*roifteauec  l'vn  des  bouts  du  tuyau  da 
Ray.  Toutes  ces  chofes  font  tresfaciies  par  in fpeclion  oculaire ,  combien 
qu'a  grand  peine  elles  fe  peuuent  par  parolles  déclarer .  Semblablement 
auensa  caufede  la  commodité,  adiouflê  la  quatriefme  pïnnule  au  Trauer- 
feur, laquelle  nous  appelions  le  Curfeur,  dont  la  Figure  aufsi  fenfuy  t.  E  tain - 
fi  ferale  Ray  préparé  a  tout  vfage.  Car  le  Trauerfeur  fera  mené'  &  ramené  au 
tuyau  traueifant,&  enlembie  auec  le  tuyau  du  Ray  haufse  &  abaifse',ou  fer- 
m  é,  félon  cme  la  necefsite  requiert. 

DurvfàgeduRay.  Chap.W 

près  la  fabrique  du  Ray  il  efl  temps  d'enfeigner  fon  vfage  tre£. 
lexcellér,  Parquoy  nous  commencerons  par  les  diméfions  Géo- 
métriques des  longueurs,  hauteurs,  largeurs  &  dif  tances  :  e  A 
quellesie  Ray  furpafle  tous  autres  Inftrumensinuentez  a fem- 
J  ^able  vfage,  ayant  vne  facilite'  beaucoup  plus  grande,  &  co- 
pieuièxar  par  le  quarré  fans  lefchelle  Géométrique,  ne  fe  peut  faire  la  dimé- 
fion  de  la  diftance  ou  largeur  de  deux  chofes  directement  oppofees  a  note 
veue,  qu'auec  bien  grand  trauail  5c  difficulté .  Or  pour  mefurer  la  longueur 
ou  hauteur  d'aucune  chofe  efleuee  perpendiculairement,  premièrement  or- 
donnerez le  Trauerfeur  fur  aucune  particule  égale  du  Ray .  Et  combien  que 
celle  particule  peut  élire  prinfe  a  plaifir,  toutesfois  il  la  faut  tellement  adian- 
eer  auec  le  lieu  de  vote  lUtion,  que  fi  la  commodité  vous  fembls  plus  gd- 
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de  pour  reculer,  que  pour  approcher ,  ordonnez  le  Trauerfeur  plus  presda 
bouc  du  Ray,ou  le  nombre  des  degrez  prend  fin  pâr  le  nombre  de  po.&  ce- 
luy  des  parties  égales  commence.  Car  qui  recule  doit  mener  le  Trauerfeur  ar 
rierede  l'œil  vers  l'autre  bout;&celuy  qui  plus  approche  le  doit  retirervers 
Vceil  &Ie  commencement  du  Kay.Ceschofes  générales  fe  doiuétaufsi  obier 
uer  en  toutes  autres  dimenfîons.  Quand  le  commencement  du  Ray  (qui  eft 
au  po.  degré)  eft  appliqué  a  l'œil,  tournez  le  Ray  de  telle  (brte,que  fe  Trauer- 
feur foit  drelîe  felô  la  longueur  delà  choie  qui  eft  a  mefurer.  Puis  appliquât 
le  Ray  a  l'œil,on  doit  fouuent  efTaycr.changeâc  vn  peu  de  ftation,ou  de  l'afsi 
ette  du  Trauerfeur  deffus  le  R.->  y,iufques  a  ce  que  la  veûe  portée  par  les  coftez 
intérieurs  des  pinnules^compréde  exa£temét  le  fommet  &  le  pied  delà  cho 
fe  qui  eft  a  mefurer,&  lors  doit  eftre  marque'  TendroicT:  de  la  dation.  Puis  Fil 
y  a  commodité  de  reculer  en  ligne  droicte,  remuez  le  Trauerfeur  autant  d'ef 
pace  de  fon  premier  lieu,  vers  la  un  du  Ray  ,  comme  eft  la  quantité  du  mef- 
me  Trauerfeur,  en  adiouftant  aux  parties  de  la  première  afsiette  autant  de 

parties, 
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parties  que  la  diftacedes  pinnulescontient  au  Trauerfeur,  ou  il  fera  arrefte. 
Puis  reculez  en  ligne  droiae,  tant  que  la  veûe  autrefoys  comme  deflus  cô- 
prende  entre  les  deux  pinnules  du  Trauerfeur  les  termes  de  la  chofequi  eft  a 
mefurer.  Mais  en  cas  que  l'approcher  vous  femble  plus  commode,lors  retire 
rez  le  Trauerfeur  arrière  vers  le  commencement  du  Ray3ayant  fait  lafouftra- 
clion  des  parties,  félon  la  longueur  dudift  Trauerfeur:  aufsi  fe  doit  cherche! 
vn  endroit  en  la  plaine,  ou  la  veiie  dirigée  entre  les  pinnuies,puifTe  par  lefdi- 
tles  deux  lignes  des  deuxpinnules  terminées  enclorre  toute  la  chofè  a  me- 
furer.Par  ceite  voyefera  l'efpace  entre  les  deux  ftatiôs  égaie  a  lachofe  qui  eft 
a  -mefurer.  Laquelle  eftât  mefureepar  pieds,ou  par  autre  forte  de  mefure,rnô 
ftre  la  hauteur  de  la  chofe  propofèe.Mais  il  faut  premieremét  icy  déclarer  au 
cuneschofes  générales ,  lefqueîles  iaçoit  quelles femblent  puériles  &  de  pe- 
tite importance,  empefehent  toutesfoys  grandement,  quand  on  n'y  prend 
garde.La  première  eft  de  l'application  du  Raya  l'œil.  Et  combien  que  cecy 
foit  de  petit  moment  es  dimeniions  Géométriques ,  fi  eft  il  de  bien  grande 
importance  aux  dimenfions  des  chofes  Celeftes.  Car  l'œil  doit  eftre  comme 
le  centre  du  cercle,dont  le  Trauerfeur  eft  la  ligne  droiûe  fouz- tendue.  Par- 
quoyily  a  bien  a  dire  ou  le  Ray  fe  fiche ,  afçauoir  fi  du  cofte de  l'œil ,ou  en 
la  conçauite  du  l'œil/ouz  les  paupieres,ou  fur  l'os  de  la  iôue.  Nous  auôs  par 
plufteurs  expériences  apprins  que  l'œil  tient  le  lieu  du  centre,  quand  le  Ray 
fe  fiche  fur  l'os  de  la  iouedenouzl'œil,  ou  la  chair  ne  fe  bouge  fi  legieremét 
pour  l'application  du  Ray.-ce  qui  vous  eft  di&  vne  foys  pour  tout.II  eft  licite 
a  chacun ^'en  faire  la  preuue,en  cas  qu'il  prend  par  vn  grand  Quadrant ,  ou 
par  i'inftrumêtdes  Parallaxes  de  ptoiomee.les  hauteurs  de  deux  eftoiles,qui 
fonten  vn  mefme cercle  ver tical;a  fçauoir  quâd  elles  fe  verront  en  vneligne 
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droite  tirée  du  Zenith  en  bas.  Careftant  la  moindre  hauteurdeduitedela 
plus  grande,  la  refte  fera  leur  diftance.  Cèfte  mefme  fe  pourra  prendre  parle 
R.ay,commeau  Chap.t  6. feu  démontre.  Laquelle  11  elle  accorde  exatfemét 
auec  la  première  diftance ,  il  n'y  aura  point  de  faute  dorenauant ,  que  le  tfay 
n'ait  efte  bien  appliqué  a  l'œil.  La  féconde,  laquelle  peu  de  gens  ont  remar- 
que a  introduit  des  fautes  intolérables.  Car  en  mefurant  le  Ray  fe  doit  ellen 
die  en  ligne  droi&e,&  quafi  félon  la  reigle,  vers  lalignequ'entédonsdeme- 
furer3foit  de  longueur  ou  de  largeur.  Ce  qui  me  femble  des  autres  aucit  efte 
omis,a caufe  que  le  Trauerfeur  eftant  au  milieu  tranfpercê,&  ainfi meneau 
loi ig  du  Ray,n'auoit  aucun  mouuement  au  cofté .  Mais  nous  auons  donne 
remède  a  celte  incommodité  par  le  mouuemét  du  Trauerfeur  au  cofté.  Cô- 
iîdere' doncques  qu'aux  dimenfîons  des  hauteurs,nayons  iamaïs  ou  peu  fou- 
uent  l'œil  acireiTé  fur  le  milieu  de  h  chofe  qui  eft  a  mefurer  ,  par  ce  que  l'œil 
demeure  a  I'enrour  de  la  rerre ,  il  eft  prelque  roufiours  befoin  que  la  portion 
du  Trauerfeur  efleuee  en  haut  foie  la  plus  lojngue.-ce  que  mefme  la  veuefa- 
cilemét  pourra  difeerner.  Car  IVn  bout  du  Trauerfeur  doit  élire1  efleuè  ou  ri- 
re' contremont ,  tant  qu'eftant  la  mire  de  l'œil  addrefFee  par  les  pînnules  aux 
boi  tsde  la  chofe,  le  R-iyf'eftende  bien  droit,  &  comme  au  niueau,ce  que  le 
Mathématiciens  appellent,*  la  ligne  Orizontale  equidiftante.En  quoy  fuffit 
vn  eflay  de  l'œil  allez  grofsieremét  fait  :  toutesfois  fi  qûelciï  eft  plus  rude,  ou 
plus  curieux}il  peut  pédre  au  Trauerfeur  vne  filïelle  a  plom  ,  ou  au  niueau, 
qui  luy  oftera  incontinent  toute  la  doute  ôc  difficulté; f^uoir  eft,en  la  dimé 
fondes  chofes  perpendiculairement  efleuees,  car  en  celles  des  chofes  obli- 
ques ou  trauerfes,  on  doit  donner  fôy  a  l'œil.  Et  ne  faut  q  vous  ayez  a  crain- 
dre quelque  petit  flefehiffement  du  niueau,  d'autant  quil  ne  peut  engendrer 
aucun  erreur  fèn(îbb.Letroifief>Tieaduertiirement  eft  qu'on  doit  fçauoir ac- 
commoder le  Trauerfeur  félon  les  grandeurs  apparentes  des  chofes.  Car  aux 
chofes  plus  grandes  Si  plus  prochaines,  il  compete  d'auoir  vn  plus  long  Tra- 
uerfeurreomme  le  moindre  Trauerfeur  fert  aux  chofes  moindres  &  plus  di- 
ftantesdela  veûe,  ce  que clerement  démolirent  les  raifonsprinfes  delà  Per* 
fpccliue.  Maintenant  nous  n'auons  eferit  fi  non  q  d'vn  feul  Trauerfeur,  mais 
il  peut  eftre  allonge  ou  accourcy  par  deux  manieres.Car  en  tirant  le  Trauer- 
feur decoflé,vous  ferez  la  diftance  entre  l'extrême  &  moyennepinnule  Ci  e- 
ftroifte  ou  fi  large  que  la  chofe  requerra .  D'autre  part  fepeut  auoir  la  mef- 
me brictiete  par  la  pinnule  mobile ,  que  nous  auons  nommé  le  Curfèur.  Car 
ce  Curfeur  auec  vne  des  autres  pinnu!es,vous  donnera  la  diftâcefi  large  ou 
fi  eftroicte  q  vous  voudrez  :  de  forte  qu'on  pourra  par  vn  mefme  Trauerfeur 
mefurer  aufsi  bien  les  chofes  trefgrandes,  comme  celles  qui  font  trefpetites. 
Pour  le  dernier  on  doit  aufsi  fçauoir  que  ce  n'eft  pas  tout  vn ,  combien  que 
vous  foyez  eiloingné  de  la  chofe,dont  vous  voulez  mefurer  la  grâdeuncar  il 
conuient  que  la  diftance  ne  foit  trop  grande  .  Non  pas  que  l'art  vous  doiue 
cftre  fufpeae  comme  fi  elle  eftoit  imparfaite  :  mais  pour  ce  qu'en  chofes  de 
longue  diftance  la  veiie  faffoiblit  aucunement ,  non  feulement  en  l'vfage  de 
ce£ay,nuis  aufsi  eu  tous  autres  Inftrumens  de  Mathématique  ♦  Dont  tou- 
tefois 
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tefbïs  il  ne  fautauoir  crainte  au  Ciel,  pour  la  lueur  &  clarté des  eftoi!les,qui 
f efpand  ou  Feitend  aux  diftances, voire  aufsi  les  plus  loingtaines.Defquelles 
choies  i'ay  bien  voulu  vous  aduertir  au  parauanr  pourne  troubler  larelte 
de  ce  que  nous  voulons  enfcigner.  Mais  quant  a  ce  que  le  mefureur  doira- 
uoirles  pieds  conioints,  lechaignon  du  col  bien  droit,  les  mains  coye?,  fvn 
des  yeulx  ferré,  &  que  les  ftations  doiuent  eftre  marquées  au  milieu  du  pied 
î'eftime  que  ces  choies  font  fi  notoires,  qu'il  neft  befoin  d'eu  faire  mention. 

Diucrs  moyens  de  mefurer  la  hau- 
teur de  quelque  chofe. 
Chapitre     V 1. 

Ous  auons  déclaré  par  quel  moyen  Te  peuuét  facilemét  quafï 
fans  aucune  aide  de  l'Arithmétique  mefurer  les  hauteurs  des 
chofes,afçauoir quand  le  Trauerfeureft  autant  auancé  ou  re- 
tiré,comme  la  diftance  des  pinnules ,  par  lefquelles  la  mire  a 
eftefaite,eft  au  mefme  Trauerfeur,  car  lors  cft  entre  les  deux 
ftations  la  mefmediftance,qu'ily  a  a  l'extrémité  des  deux  bouts  de  la  chofe 
mefurée,ou  autan t  comme  la  longueur  de  la  chofe  demandée.  Mais  il  aduiéc 
fouuent  que  le  Geometricn  ne  peut  a  caufe  del'incommodité  du  lieu  mar- 
cher (ï  auant,comme  la  hauteur  de  la  chofe  requiert.  Il  fufïïra  doneques  en 
ceft  endroit  d'auancer  le  Trauerfeur  félon  la  moitié  de  fa  longueur  ,  &  cer- 
cherainfi  les  deux  ftations  auxquelles  la  longueur  de  la  chofe  refponde  ex- 
a&emcut  aux  pinnules  du  Trauerfeur,  ainfi  que  nous  auons  déclaré  au  Cha 
pitre  précéder,  car  alors  il  faudra  doubler  par  les  pieds  l'interual  ou  la  diftan 
ce  mefurée.Ou  (î  le  Trauerfeur  a  efté  auancé  félon  la  quarte  partie  de  fa  Ion 
gueur,ou  de  la  diftance  qui  eft  entre  les  deux  pinnules,  vous  aurez  fembla- 
blement  le  quart  de  la  longueur  demandée  entre  les  deux  ftations.  lien  tau 
dra  faire  tout  ainlï  de  la  fixiéme,dixiérne,  ou  quelconque  autre  partie,moy- 
ennant  que  ne  foyez  ignorant  que  parles  parties  plus  grandes  Ion  commet 
moinsd'erreur:  car  vue  faute  tant  foie  elle  perite,  fouuent  multipliée  en  vne 
petite  partie,  faccroift  &  deuient  vne  faute  grande  &  notable  .  Et  pour  en 
faire  vne  fin,Geftans  deux  endroits  quelcôque^ilsfoyent  toutefoys  en  droi 
fle  ligne  conftitucz,il  vous  plaiftfcauoirh  logueur  d'aucune  choie  ;  Quand 
l'endroit  de  la  première  dation,  &  aufsi  ie  lieu  dcï  Trauerfeur  au  Ray,feront 
marquez,&  la  diilance  des  pinnules  gardée,ailez  touCoufsdroitementau  le 
condlieu  :  auquel  e(Unt,auancezôu  retirez  le  Trauerfeur  tant  &  fi  longue- 
ment que  de  rechef  vous  voyez  parles  me  fuies  pinnules  les  bouts  de  la  cho 
fe  :  lors  mefurez  exactement  par  telle  mefi.ua  que  ce  foit,  la  diftance  des  en- 
droits ou  ftations,  &  regardez  aufsi  l'interu*!  qu'il  y  a  des  parties  égales 
entre  les  deux  encjroiâs  du  Trauerfeur»  de  combien  de  Semblables  eft 
la  diftance  des  pinnules  au  Traucdeui  .  Car  vous  auez  icy  trois  cho- 
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fesquî  vous  font  cognues,  lefquelles  tombent  en  proportion  de  IVn  l'au- 
tre, dont  aufsi  la  quatriefme ,  a  fçauoir  la  longueur  oulahauteur  demandée 
fera  cognue .  Car  comme  la  diftance  des  ltations  fe  portera  félon  la  di- 
fiance  du  Trauerfcur  deuxfoysauRay,  aufsi  fera  Pinterual  despinnules 
félon  la  longueur  ou  la  hauteur  delà  chofe  .  Parquoy  multipliez  toujours 
la  diftance  des  Rations ,  par  la  diftance  des  pinnules  au  Trauerfeur  ,  & 
diuifez  le  produit  par  la  diftance  du  Trauerfeur  comptée  au  Ray,  le  quotiét 
fera  la  longueur  de  la  chofe.  Pour  exemple.Polbns  que  la  diftancedes  deux 
ftations  elt  de  i  5  o  pieds,  &  la  diftance  des  pinnules  au  Trauerfeur  de  120. 
particules  égaies:  &  c]  les  deux  lieux  ou  le  Trauerfeur  fe  tenoit  enlapremie 
re  &  dernière  obferua*cion,foyent  diftants  4 5. particules  égales. le  multiplie 
1  2  o.par  1  5 o.dont  le  produit  eft  t  8  o  00  .leql  parti  par  4  5  .facit  400.pieds, 
qui  feroit  la  hauteur  de  la  chofe,  félon  la  façon  fufdiae  de  l'exemple. 

De  la  dimenfîon  de  la  largeur,  &  de  la  diftance 
comprinfe  entre  deux  tours.  Chap.  VII  . 

A  dimenfîon  de  la  largeur  n'eftqiulî  aucunement  diffé- 
rente a  l'autre  que  nous  auons  déclarée.  Il  eft  tant  feule 
ment  befbin  que  le  Trauerfeur  ibit  dirigé  au  code  quâd 
le  Ray  eft  tourné  :  &  après  qu'on  aura  veu  les  bouts  de 
la  diftance  par  les  pinnules ,  les  endroits  des  (tarions  fe 
doiuent  marquer,  &  l'opération  réitérer  du  tout  en  la 
mefme  forte  que  la  hauteur  fe  mefure.  Et  n'eft  icy  don 
ne  moindre  diuerfitéqu'au  chapitre  précéder,  a  fçauoir  ou  par  tranfports  en- 
tiers du  Trauerfeur,  ou  particuliers,en  quelconque  manière  qu'on  le  voudra 
faire  .  Mais  on  doit  prendre  bonne  garde  que  vous  foiez  droicl:  a  i'oppofite 
de  la  largeur  qu'il  faut  mefurer,  combien  qu'vn  petit  flechifiementn'intro' 
duitt  aucun  erreur .  Doncques  par  cette  prac"iicquc  fe  pourront  mefurer  les 
djitances  des  tours>  maifôns,  sditices,  ou  arbres,  certes  plus  commodément 
que  par  quelque  autre  Infiniment  Géométrique  .  Et  combien  que  ie  fâçhe 
comme  le  mefme  fe  peut  faire  par  le  Quarre  Géométrique ,  neantmoins  ie 
ne  fuis  ignorant  de  la  grande  difficulté  qu'il  y  a  pour  le  coiloquer ,  &  porter 
de iVne  dation  a  l'autre.  En  vérité  cefle  choie  eft  fort  commode  &  iolie,prin 
cîpalementpourladefcriptiontfesprouinces,  &  pour  la  Géographie  .  Car 
nous  auons  par  cy  deuant  etifëigné  en  noftre  liure  de  la  defeription  des  pla* 
ces  &  Régions ,  par  quelle  pratique  fe  doit  défaire  la  Région  en  plain  par  la 
diftances  des  lieux,ce  que  cy  après  nous  répéterons  fuccinctement. 

De  la  diftance  de  chofe  quelconque,  dont  toutet 
fois  la  veue  peut  exactement  difeerner  les 
bouts ,  tant  delà  longueur,  corne 
de  la  largeur.  Chap.V  III, 
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V  chapicrc précèdent  nousauonsenfeïgne  comme 
fedoiuent  mefurer  les  diftancesde  lVn  a  l'autre, 
maintenant  vous  apprendrez  combien  aucune  cho- 
fè  cft  de  vous  feparee  en  droifte  ligne.  Mefûrez  don 
c]  nés  la  hauteur  ou  la  largeur  de  la  chofe  a  vous  pro 
pofee,  par  deux  ftation  s,  félon  la  doctrine  precedê- 
ce.  Puis  marquez  la  diftance  des  endroits  ou  ftatiôs, 
&  des  pinnules  aux  deux  opérations  .  D'auantage 
regardez  combien  de  particules  le  Trauerfeur  eft 
esloigné  de  voftre  œil  au  Ray  de  la  ftation  plus  longtaine .  Car  tel  interual 
qu'il  y  aura  des  pinnules  iufques  a  l'afsiete  du  Trauerfeur  plus  diftante  au 
Ray,telle  fera  la  hauteur  ou  la  largeur  de  la  chofe  défia  mefuree,depuis  la  di- 
ftance qui  eft  de  la  ftation  plus  loingtaine,  iufques  a  la  chofe  propofee .  Par- 
quoy  multipliez  la  mefure  defîa  prinfe  foît  de  la  hauteur  ou  de  la  largeur,pat 
le  nôbre  des  parties  que  le  Trauerfeur  eftoit  esloingné  de  l'œil ,  &  diuifez  le 
produit  par  la  longueur  du  Trauerfeur,  ou  pluftoft  par  ladifhncedes  pinnu- 
les, &;  vous  aurez  la  diftance  de  la  chofe.Pour  exemple,Soit  la  hauteur  trou- 
ueede4oo.pieds:  la  diftance  des  pinnules  de  1  20.  particules.-  l'esloingne- 
ment  du  Trauerfeur  depuis  la  fituation  plus  diftaute  de  l'œil,  3  5  o.parties.Or 
ie  veux  fçauoir  la  diftance  de  la  ftation  plus  loingtaine  iufques  a  la  chofè  pro 
pofee.Iemukiplie400.par  3  50.  dontle  produitteft  140000.  lequel  diuifé 
par  1  20.Jadiftancedespinnu!es:donne  auquotient  1  x  o'o'.piedzf. laquelle 
ie  dis  eftre  la  diftance  demandee.Mais  nous  auons  enfeigné  au  liure de  la  de 
feriprion  des  places  &  contrées  a  mefurer  les  diftances  trefgrandes  &  loing- 
taines,  prefques  fans  aucun  inftrument. 

De  la  dimenfion  des  Feneftres,  Statues,  Pyrami- 
des fituèes  en  quelque  lieu  efleué,  & 
d'autres  chofes  particulières. 
Chapitre      I  X. 

N  Architecte  efl:  d'aduenture  enuoyë  pour  vifîter  quelque 
œuure  excellent,  foitd'vne  Eglife,  ou  d'vn  Théâtre,  ou  Pa- 
lais ,  ou  en  fomme  de  quelconque  édifice ,  a  fin  qu'ayât  veu 
la  fymmetrieôc  proportion  de  chalcune  partie ,  il  puïfle  a 
l'exemple  ou  modelle  de  l'œuure  propofe'  baftir  vn  fembla- 
ble.  Auquel  il  feroit  certainement  mal  commode  de  mon- 
ter en  haut  de  l'édifice  pour  mefurer  les  ColomneSjStatues^eneftres.Tours 
ou  Pyramides,  &  la  longueur,  &  hauteur  de  toute  Tœuure:  vn  tel  pourra  e- 
ftre  deliurede  ce  trauail ,  &  fçauoirle  tout  par  le  feul  regard,  &  pratique  de 
noftre  Ray.  Et  n'y  a  pour  mefurer  toutes  ces  chofes  aucune  diuerfitê,en  cas 
qu'vne  chofe  cy  deftus  déclarée ,  foit  diligemment  obferuee,  a  f^auoir 
que  pout  la  dimenfion  des  chofes  (îtuees  en  hauteur  par  deflus  nous,le  Tra- 
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ucifcur  Toit  ordôné  de  telle  forte,q  les  deux  pinnules  par  lefquelles  nous  îet 
tons  noftre  veue ,  (oient  au  deilus  du  Ray ,  &  qu'en  befongnant  le  Ray  foie 
toujours  au  niueau,  citant  le  Trauerfeur  en  la  partie  fuperieure  tiré  contre- 
mont:  ce  qu'ayant  fait  nous  prenons  parla  diftance  des  deux  lieux,  &des 
pinnules  de  i'vn  a  l'autre,  &  par  la  promotion  du  Trauerfeur  au  Ray,la  gran- 
deur de  la  chofè  a  nous  propofée,commedeliusauons  enfeignè.Mais  celai» 
faitt  par  le  Curleur,  qu'auons  adiouit  au  Trauerfeur ,  lequel  on  approche  ou 
csloingne,  fi  on  veut,  alVnedes  deux  pinnules  exrremes  ,  oualamoycn- 
ne,felou  la  grandeur  de  la  chofe  qui  eft  a  mefurer .  Le  pourtraitt  de  laquelle 
choie  nousauons  vne  fois  pour  tout  icy  adioufte ,  afin  que  toute  ambiguïté 
frit  oftee  aux  autres .  En  laquelle  on  peut  clerement  veoir ,  comme  la  veut 
eft  dirigée  par  ia  partie  fuperieure  du  Trauerfeur ,  demourantee  Ray  au  ni* 
□eau .  Ce  qui  vraiement  aux  autres  deuaut  nom  compofez ,  ne  le  pouuok 
commodément  faire. 


Delà  dimenfiondes  quantités  par  vne  fta- 
noru  CJhap.  X. 

Vekun  eflimera  parauenture  que  l'efcbelle  Géomé- 
trique furpalie  de  beaucoup  le  Ray ,  a  cau/e  que  la  hau- 
teur des  chofès ,  (e  peut  par  icelle  meiurer  par  v  ne  ieule 
ftatioiuou  leUay  iuiquesaprefent  en  a  loulîouts  requis 
deux.  VrayenicntlVfagcduRayeil  beaucoup  plu*  co- 
pieux, veu  qu'il  peut  fournira  ce:y,  ÔC  a  plusieurs  autres 
chofes excellentes,  lefqutlies  nelëpeuuent  facilement 
ou  point  du  tout  comprendre  par  la  fuàLa  cfchelic .  D  onques  a  fin  que  le 
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Ray  ne  îemble  icy  eftrc  en  defaute  eftant  la  grandeur  de  h  chofè  plaineméc 
veùe  parlespinnulesdu  Trauerfëur ,  félonies  reigles fufdî^tes ,  principale- 
ment eftant  le  Ray  trefdiligemment  eftendu  au  niueau,  mefurezladtlUn- 
ce  du  lieu  ou  vous  cftez  iufques  a  la  choPe  propofee.La  mefme  diltance  qu'il 
y  aura  des  parties  depuis  l'œil  îufquesau  lieu  du  Trauerfeurau  mefmeRay, 
iufques  a  i'interualdes  pinnules,  la  mefrne  tiendra  la  diftance  de  ton  pied  do 
la  hauteur  veiïe,foît  quelle foit  d'vneçhofe  entiere,ou  d'vnep artiefèulemét 
comme  d'vne  Fcnelirc,  ou  Pyramide,  Ôcct  Multipliez  doneques  le  nombre" 
delà  diftance  cognue,par  les  parties  qui  tombent  entre  les  pinnules,8c  diui- 
fez  le  produit  par  le  nombre  des  parties  au  Ray  dés  l'œil  iufques  au  Trauer- 
feur,  &  vous  aurez  le  nombre  &.  la  melure  de  la  grandeur  demandée.  Pou* 
exéple,Soitk  diftance  des  pinnules  de  2  4.panies,8c!e  Trauerfeut  efioing- 
nëde  l'œil  240  .  patticules.ledis  que  la  diftance  du  pied  iufques  a  la  mefme 
choie  propofee  elt  dix  fois  autant  que  la  grandeur  veue.Parquoy  li  iadiftan-» 
ceaelîede  ^oo.piedsja  grâdeur  delachofedemâdee  (erade  340. pieds, 
comme  les  relies  des  proportions  demonftrent. 

De  la  hauteur  des  chofes  non  entièrement 
veûes.       Chap.  XI. 

i_i  '«--     M~  1 — =»L  aduient  minieut  que  pari'obiee*ï  des  édifices ,  011 

es  muiaîl(es,la  veuc  eft  etnpefchee,de  forte  que  tou- 
c  la  chofè  qui  eft  a  rnefurer  ne  peut  étire  veue.Neanc 
freins  vous  ne  ferez  par  cela  frufiré  de  lahauteurde 
la  choie  paî  defïus  voftre  œil.  Mefurez  doneques  felô 
les  règles  fufdicle$,la  grandeur  de  la  partie  apparente 
psr  deux  ftations,comme  deflbs  auons  monftrê:  fai- 
llit toute  diligence  que  le  Ray  foit  tenu  au  niueau,, 
ceft  a  dire,  que  de  lVn  bout  il  ne  foit  touche  plus  haut  ou  plus  bas;  q  de  Tau 
tre,maîs  qu'il  foie  eftendu  en  ligne  droicle  equidiftâteaHiotizon.Cela  faift, 
confiderez  diligemment  la chftance  des  pinnules,  &au(si  combien  qu'il  y  4 
du  Trauerfeut  qui  eft  esleue  au  deiTus  le  Ray:  Ceft  a  dire,  combien  il  y  a  des 
particules  au  Trauerleur ,  depuis  le  cofteduRay,  iufques  a  la  pinnule  fupe- 
rieure.Car  en  telle  forte  quel'interual  desprnnuîes  fe  portera  vers  celle  emi- 
nence  du  Trauerfcur ,  telle  fera  la  grandeur  de  la  partie  veue  >  vers  toute  la 
hauteur,qui  eft  par  deiTus  l'œil.  Multipliez  doneques  la  grandeur  de  la  partie 
par  reminence  du  Trauerfeur  par  deilus  le  Ray,  &  diuilèz  le  produitt  par  la 
diftance  des  pinnules,  vous  aurez  toute  la  hauteur  de  la  chofe  propofee,  qui 
eft  pardelTus  l'œil  du  meforeur.Et  comme cecy  doit  toujours  eftre  prefuppo 
fe  aux  dimenfions  par  lefchelle  Géométrique ,  ainfy  n'aduientilianais  en 
l'vfàge  du  Ray,qu*en  cas  femblable,  que  nous  auons  déclaré.  Car  aux  autres 
prouisntla  melme  hauteur  ou  longueur ,  qui  aura  elle  remarquée  entre  les 
bouts  ou  termes .  Mais  j'adioufteray  icy  vn  brief  exemple  de  celte  dotfhine. 
Bofonsqu'eftant  feulement  veue  vn  partie  de  quelque  tout  que  ie  meiure 
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contenir  t  2  3  .pieds,  ie  veux  d'icy  fçauoiria  hauteur  de  rout.ie  note  les  pat 
ties  comprinfes  entre  les  pinnules ,  &;  les  partiesdu  Trauerfeur.qni  font  de- 
puis le  Ray  iufques  a  la  pinnule  plus  lointaines  ,  &pofonsql  esfoyét  1  3^, 
&  les  autres44.  le  multiplie  le  nombic  di  t  2  3  .pieds  par  1  3  .parties,  dot 
le  produit  eit  %  67  2  8.  lequel  is  diuifè  par  44.  donc  le  quotient  eft  380  . 
pieds  &  ,J.  d'un  pied.  Autât  grande  efl  la  hauteur  de  toutela  chofe  veiie  pat 
defTusl'œil,ou  par  deflus  le  point  auq'kRay  tendoiten  ligne  droire.enfai- 
iant  l'opération .  A  caufè  de  quoylefchtlle  Géométrique  nefurpafie aucune 
ment  le  Ray,mais  au  contraire  le  Ray  le  furp^Te  de  beaucoup .  Et  voire  que 
plus  elt,  le  Ray  mefuré  eft  aufsi  quelque  efchelie  Géométrique,  autant  plus 
excellente^commc  ou  f»en  peut  feruir  plus  amplement, 

Demonftration  Géométrique  de  toutes  les  dimen- 
fionsfufdi<5tts .      Chap.  XII. 

Fin  qu'on  ne  penfe  que  nous  auons  controuuêces  choies  a  la 
volée, &:  que  pource  la  foy  ne  vienne  en  doute  :  il  m'a  femble 
bon  confirmer  le  tout  par  demonftrations  :  afin  que  les  efprits 
desftudieuxfaccoufiumentalacertainerédesdcmonfîratiôs. 
Toutes  les  chofes  fufdiclesontprefques  vne  demonftratiô,  Se 
a  fin  quelle  Toit  plus  euidente  ,  pofons  que  la  longueur  que  nous  voulons 
mefurer  foit  A,C  La  plaine  ou  eft  le  rnefureur  B,C.  La  ftation  plus  diftâte, 
C.  la  plus  prochaine  H  .  Le  point  C,ou  on  prend  la  longueur  de  A, 6,  pat 
les  pinnules  F.GjSi  (bit  noté  le  lieu  du  trauerieurF,G,au  p  inft  G,  &que 
le  Ray  (bit  E,D.  Sur  la  plus  prochaine  dation  fôic^ufsi  veiie  la  meline  lon- 
gueur A,0,par  les  mefmes  pinnules,  qui  font  maintenir marqu  ees  auec  les 
lettres  L,ôc  M,6c  que  pour  celte  fois  ic  lieu  du  Tranerfêtir  noté  au  Ray,fcit 
M.  Qu'on  tire  des  lignes  droittes  de  D,cn  A,&  O:  fcmblablemët  du  point 
I.  Et  que  L,M,  &,F,G,foyent  entre  eux  égaux.  A  la  parfin  foit  pourdemo 
ftration  tirée  par  le  point  F,  la  ligne  equid  i  {tante  atà  ligne  A,  l,  &  ce  parla 
3  t, proportion  du  premier  des  elemens  d'Euclide,  laquelle  foit  F,N.  Pre- 
mièrement il  appert  que  les  deux  Triangles  A,  0,D,  &  F,G,D,  font  e- 
quiangles.veu  que  l'angle  F,D,0,eft  a  tout  deux  commun,  &  AjOjD^n- 
gle  droit,comme  efi  l'angle  F,G,D,  donques  efl  l'angle  D,F,G,reaant,  égal 
a  l'angle  D,A,0:parla  32. du  premier  d'euclide,  &Ja  trop  notoire  fenten- 
ce  commune .  Dont  (enfuit  par  la  quatriefme  propofition  du  fixiefme  d'Eu 
clide,que  les  codez  de  ces  Triangles  equiangies  font  proportionaux ,  cefta 
dire,  qu'tlz  tiennent  nifon  ou  proportion  enfemble.Parquoylaraifon  de  la 
ligneG,D,par  laquelle  le  Tiauerfeur  eft  eflongne  de  l'œil,  eft.  telle  félon  ladi- 
Itance  de  D,0,comme  eft  celle  de  h  mefne  diftance  des  pinnules  de  F,  G,  a 
A,0,qui  eft  la  grandeur  demandée  .  Ecpar  raifon  conuerfe ,  telle  eftlarai- 
fon  de  D,G  ,  a  F,G,  côme  eft  de  D,0,  a  A,G.  Et  par  ce  que  les  trois  font  icy 
cognuz,le quatriefme  ne  peut  élire  caché,parla  1  o.propofition  du  feptiek 
me  d'Euclide ,  La  mefme  demonftrauon  fe  peut  aufsi  vfet  a  l'endroitt  H. 
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Par  ainfi  eft  demonftree  la  dimenfîon  par  vne  ftation.  Mais  la  demonftratio 
des  deux  ftatiôseft  vn  peu  plus  difficile.  Il  appert  de  rechef  par  la  raifon  pre 
cedente  que  les  deux  Triangles, A, 0,D,  &  F,G,D,  font  equiangles  &  pro- 
portionaux.  Pareillement  les  Triangles  A,0,r,  &  L,M,I,  ont  par  la  mefme 
necefsité  des  angles  egaux,&  des  coftez  proportionaux.Dauâtage  par  la  lig 
ne  tirée  F,N,  (côme  nous  auons  die**)  equidiftante  a  la  ligne  A,  r,fera  ordôné 
le  Triangle  F.G^totaiement  égal  au  Triangle  L,I,M .  Car  la  2  p.  du  premier 
d'Euclide,Pangle  L,r,M,eft  égal  a  l'angle  F,N,G.  Et  les  deux  angles  M,&  G, 
font  droits:  parquoy  il  font  entre  eux  egaux,aufsi  du  tiers  angle  n'y  a  aucu- 
ne doute."  Mais  le  cofte  L,M,  eft  par  la  prefuppofition  ou  hypothefe,  égal  au 
cofté  F,G,  parquoy  parla  2  6.  du  premier,  feront  les  Triangles  equilateres . 
Veu  donques  que  DjG.eftl'afsieté  duTrauerfeurplus  difîantede  l'œil  *Bc 
M,r,  ou  G,N,Iaplus  prochaine:  il  appert  queN,D,  eft  l'excès  du  plus  grand 
cfloingnemét  deffus  le  moindre ,  ou  la  différence  entre  les  deux  afsietes  du 
Trauerfeur.  Car  fi  on  trenche  de  l'entière  ligne  G,D;la  portion  GâN,il  refte 
la  différence  NT,  D .  Mais  la  diftance  des  pinnules  F,G,eft  cognue  :  femblable 
ment  Mtî,  ou  G,tf,le  moindre  efloignement  de  l'œil ,  pareillement  G,D,  le 
plus  grand  efloignement,p2rquoy  N,D,fera  cognu  .  Il  eft  aufsi  manifefte, 
qu'iùy  a  la  mefme  raifon  de  toute  la  bafe  Q,  D ,  a  toute  la  partie  G,  D,qui  eft 
celle  de  la  partie  OJ,  a  la  partie  G,N",  veu  quelle  eft  vne  &  la  mefme  auec  cel 
le  qui  eft  de  A.O.  aL,M,  ou  F,G  .  Car  comme  eft  A,  O,  a  0,r,  ainfi  eft  L,M9 
aM,r,ouF,G,aG,tf.  Sernblablemeat  comme  eft  la  mellne  A,0.  a  0,D,  ainfi 

Nu  3  eft- 


î  74     Vfage  du  B  ay  Aftronorrjque  &  Géométrique 

eft  F,G,a  G,D.  Parquoy  pat  la  2  o.du  ctnquiefme  des  elemens  d' Fudide,  ce 
fera  vne  mtfTme  proporrion  du  refidu  N,D,au  refidu  1,0,  qu'eft  celle  de  tout 
D,G,a  toute  /,  D.Mais  cefte  eft  la  me  fine  proportion  dudicï  F^a  la  ligne  AyO. 
Nous  concluons  doncques  que  la  ligne  N,D,  qui  eft  la  différence  entre  les  af 
fiettesdu  Trauerfeur ,  alaraifouaI,D,  diftance  des  dations ,  que  tient  la 
diftance  des  pinnuks  F,G, félon  /î,0,la  grandeur  demandée. Et  confideré  que 
ces  trois  font  cognuz  parla  t  o.du  feptiefme  d'Euclide,  laquatriefinefera  fa 
cilement  cognue  par  la  reigle  des  proportions .  Par  femblable  moyen  fe  de- 
monftre  tout  ce  que  nous  auons  enfeigne  des  largeurs,  difiances,  &  dimen-. 
fions  particulières  :  efquelles  ie  ne  veux  faire  plus  long  propos ,  par  ce  que 
prefques  toutes  elles  procèdent  comme  de  leur  racine,  delà  quarte  propofî 
tion  du  fixiefme  des  Elemens  d'Euciide. 

De  la  large  ur  des  chofes  fituees  en  hauteur. 
Et  quelques  choies  aufsi  de  l'Archi- 
tecture.    Chapitre    XII 1. 

Ous  auons  enfeigne  cy  delTus  que  la  dïmenfîon  de  la 
brgeur  eft  femblable  a  ce<l  ;  de  la  hauteur:  ce  qui  doic 
dire  ainfi  entendu ,  que  la  chofe  propofee  aye  \  ref- 
que  la  mefme  hauteur  auecnoftre  œil ,  al'endroitt 
ou  nous  prenons  la  largeur  Car  ainfî  fe  tiendra  le  Kay 
au  niueau,&  l'opération  fera  bonne.  Combien  que 
(comme  delïus  aufsi  a  eftedict)  quVn  petit  flechifTe» 
ment  de  la  reigle ,  n'introduife  aucun  erreur  fenfible» 
Car  encore  que  laiargeur  delà  cho(efbît  quelque  peu  plus  haute,  ou  plus 
bafle  quenoflre  ceiP3pource  nefechangera  le  fucces  de  l'opération.  Mais  fil* 
trauerfe  largeur  de  la  chofè  veûe  eft  beaucoup  esleue'e  par  delTus  noftre  cei), 
chofe  laquelle  par  l'eftendue  du  Ray  quand  il  eft  appliquéa  l'ceil,  fera  facile- 
mentapei  çeue,en  cas  quelle  foit  plushaute  ou  plus  barTe,lors  fans  faute  doic 
l'opération  autant  eft  re  fufpe&e,çommele  Ray  décline  hors  de  la  droitte  11- 
gne,cv  equidiflâte  a  l'honzon,toutesfoysa  condition  qu'vne  bien  petite  de 
dmaifon  foit  eltimée  de  nul  moment:  &;  tant  moins  il  y  aura  a  douter,que 
l'endroiâ:  de  la  ftation  eft  plus  esloigné  de  la  grandeur  propofee,  bien  enten 
du,que  la  veûe  des  chofes  nef'arToibliffe  par  la  trop  grande  diftance  .  Mais  a 
fin  qu'en  cefte  chofe  ne  reft e  aucune  difficulté,  nous  auôs  trouué  pour  ceux 
qui  ne  veuillent  que  chofes  exquifes,yn  tel  remède  a  ce  fcrupule. Première- 
ment médirez  la  hauteur  de  la  chofe  propofée,depuis  voftre  ceîl  iufques  a  Vé 
droift  ou  la  largeur  doic  eftre  prinfe.  Ce  qui  fe  faict  facilement,!!  ie  Trauer- 
feur fe  tire  côtremont  de  telle  forte,  que  le  fornmet  de  cefte  hauteur  fe  voye 
par  vne  des  pinmJes  du  Trauerfeur  :  &  que  par  la  moyenne  qui  eft  dreflee 
delTus  le  tuyau  ,  fôyt  marqué  aucun  lieu  droiclement  a  l'oppofite  de  voftre 
ceïl,ôc  qu'ainfi  la  relie  de  l'opération  fe  parface.  Quand  cefte  hauteur  eft  cog 
nue  ,il  fautaufùfcauoirla  diftance  de  voftre  pied  en  IVne  des  deux  ftatiôs, . 
iufques  aia  chofe  propofés.  ^pies  multipliez  chacune  de  ces  gûdeurs  en  foy, 
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merme,&  des  quârrez  qui  en  prouienncnt  faîtez  additionne  îaqïielle  fbm- 
me  (î  vous  ne  cerchezla  racine  quarrée, vous  aurez  la  vraye  diftâce  qui  eft  de 
yoftrc  œil  en  droicle  ligne  iufques  au  lieu  ou  la  largeur  fe  doitprédre,côme 
il  efl  euidenr  par  la  rcigle  pcnultime  du  premier  Liure  d'Euclide.  Maintenâo 
fe  prendra  facilement  la  largeur  propofée  .  Catdcmourant  aumefmelieu, 
auquel  vous  auez  mefuré  la  diflance,appliquez  le  Ray  a  l'œil}&  faitezen  quel 
que  manière  que  ce  (bit ,  que  les  bouts  de  la  largeur  fe  voyent  par  les  deux 
pinnules.lors  vousaurez  la  mefme  diftâce  du  Trauerfeur  iufques  a  I'interual 
des  pinnules,côme  a  efte  la  diftâce  cognue  par  voftre  œil  iufques  a  la  largeur 
demandée.  Mulri  pliez  donques  la  diftance  trouuée,  par  la  diftance  des  pin- 
Iiules;  &  diuifez  le  produit  par  les  parties  que  le  Trauerfeur  a  efte  esloingne 
de  voftre  œil,&  vous  aurez  le  vray  nombre  de  la  largeur  veiïe.  le  ne  donne 
icy  aucun  cxcmple,a  caufe  qu'il  ne  contient  riens  de  nouueau  fînon  l'excra- 
ftion  de  la  racine  du  quarré.Et  cecy  fouffira  quant  a  la  dimenfion  des  lignes 
droites.  Maïs  ie  me  pafle  icy  de  faitauifé  de  dire,  commequelque  paintre 
excellent  eftant  en  vnlieu  bas,pourroit  parceftuy  noftreRaypourtraire(f'iI 
vouloir)  felô  la  raifon  de  la  Perfpeâiue/oit  vu  Chafteau  tout  entier,  ou  vne 
Eglife,oubîen  vne  Ville:  a  caufe  que  chafcon  qui  eltingenieûXjpeut  facile- 


ment comprendre  ces  chofes,  tant  par  ce  que  nousauous  monftré,  comme' 
par  celles  que  cy  après  nous  déclarerons  .  Neancmoins  ie  ne  me  puis  uaflec 
de  dire  la  facilité  fouueraine,  &  la  commodité  de  ceftuy  noftre  Ray,  laquelle 
Vn  Architecte  ou  peintre  peut  obtenir^) uand  il  vouldra  a  fon  aftecôtrefaire 
©upourtraue  toute l'cfiîgis  dVn  edirice  qui  eftal'oppoût«  dsluy ,  fèlon  la , 
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lymmerrii  6U  proportion  de  fes  parties  .  Car  fi  la  plusgrandelongueiir  oa 
largeur  de  la  chofe  vcûe,fera  cômprmfe  par  la  veùe  entre  les  deux  pinnules, 
dernourant  le  Trauerfeur  en  vn  endroit ,  &  fans  changer  aucunement  de  la 
place,li  tantfeulement  iladdrôiTeleCurfeura  chaftnnedes  pamesdu  front, 
ou  du  coflé  veu,en  telle  forte  que  la  veûe  comprende  eafemblerhent  par  les 
pinnules  extrêmes  les  bouts  de  la  chofe  propofée,  mais  par  le  Curfèur  quel- 
conque partie  que  ce  foit,il  verra  clerement  la  proportion  des  parties  a  l'en- 
tier, moyennant  qu'il  face  comparai  Ton  des  partie»  qui  (ont  comprinfes  en- 
tre les  pinnules  extremes,a  celles  qui  tombét  a  chafeune  fois  entre  i'vne  des 
deux  pinnules  extrêmes  &  le  Curfeur  :  de  forte  qu'il  puifle  incontinent  fe* 
Ion  les  mefmes  parties  du  Trauerfeur,  pourtraire  fur  vn  Tableau  felôla  vraye 
proportion  chafeune  partie  du  baftiment  veu.Par  cefte  voye  peut  chafeu  qui 
voudra  deuenir excellent  Architecte.acquerit  diuers  &  excellents  exem  phi 
res ,  defqueis  il  pourra  cy  après,  quand  il  fera  befbing,  faire  fes  ouurages  a  la 
louange  tk  a  fon  grand  prouffit.  Cari' Architecture  ne  confïfte  feulement  en 
la  contêplationde  l'efprit.ou  en  la  lecture  des  Autheurs:  voire  enceft  art,& 
en  plufkurs  autres  la  diuerfè  expérience  des  chofes  eff,  de  grande  importâce, 
Parquoy  Fitruue  dict  tresbien  que  ceuxlefquelsfe  fient  aux  fculzefciits,fem 
blent  auoir  pourfuiui  l'ombre,  &  non  pas  la  chofe.  Puis  donques  qu'a  bône 
raifon  l'Architecture  ne  fe  peut  ou  ne  doit  élire  feparée  des  Arts  libéraux, 
iay  bien  aufsi  voulu  libéralement  faire  part  de  cefte  commodité, 

Defcription  des  Régions  ou  Prouinces  par  le  Ray* 
Chapitre    XI III. 

Ous  auons  iufques  a  prefênt  aucunement  enfeigne  l'vfâ 
ge  des  parties  égales  attribuées  au  Kay  ;  maintenât  reflet 
ies  parties  du  cercle,  q  nous  appellô  s  degrez,qui  font  cet 
vainement  inégales  au  Ray ,  mais  eftans  comparez  a  la 
circonférence  du  cercle,elles  font  totalement  egales:def 
qileslVfâgeeft  aufsi  trefgrâd,&  fort proufHrable.  Caria 
defcription  d'aucun  pais  ou  contrée,ne  fe  peut  faire  plus 
commodément  ne  plus  facilement  paraucurvlnftrument.  Mais  nous  auons 
en  nofire  liure  de  la  Defcription  des  places,  cnCaigne  des  moyens  diuersSC 
ptouffitables,  lefquels  ne  voulons  icy  repeter.  Seulement  ie  puis  bien  dire, 
qu'entre  tous  les  moyens  iln'ya  nul  plus  parfoict ,  queceluy  qui  monltrela 
defcription  par  les  longitudes  tk  latitudes  des  Régions  &  contrées  .  Mais 
ceftuy  peut  fèllemét  fëruir  aux  defcriptiôs  générales, par  ce  qu'ô  ne  peut  ap 
perçeuoir  aucune  differéce  touchât  la  longitude  ou  latitude  par  lès  petites 
diftances  des  coftezjafçauoir  de  trois  ou  de  quatre  lieues,  a  caufe  q  fi  trefpeu 
tes  particules  nous  font  infenfibles.  Quant  a  lattre  façon,ou  nous  auons  en- 
feigne a  défaire  les  K  eg'ons  par  les  angles  des  pofitions,elle  a  aufsi  fes  dirTî- 
cultez  <k  occafions  des  fautes.  Car  on  doit  auoir  a  la  main  l'inuentiô  de  la  li- 
gne Meridiéne,maisUcercher  en  chafeû  lieu  pat  le  Soleil,  ce  feroic  vne  chofe 
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fort  molefte:& d'y  procéder  par  l'indice  ducompas,il  eft  a  tous  notoire,cô- 
bien  qu'il  e(tincertain,partie  a  caufe  que  les  petits  inftrumens  couurent  fa- 
cilement l'erreur,&  combien  qu'on  fe  pourroit  feruir  des  grans,  toutesfois 
ils  ne  monftrent  jamais  exqujfitement  la  mefme  contrée  du  Ciel  par  la  va- 
riation de  l'aiguille  ou  calamite,&  partie  a  caufe  que  l'aiguille  aufsi  par  vne 
occafion  iegiere  décline  de  fou  but.  Mais  quant  a  vouloir  defcrirelesRcgiôs 
par  diltancesjcela  ne  fe  peut  faire  fans  incertitude,ou  fans  tréfgrand  trauail. 
Carfichafcune  diitancefe  deuoic  cercher  par  la  manière  que  nous  auons  la 
enfeignee,mon  Dieu,quel  trauail  nous  faudroit  il  auoirv&fi  nous  prenôs  les 
diftances  vulgaircs,on  ncfy  pourroit  jamais  arrefter  pour  l'inégalité'  des  lie- 
ues. Donques  entre  les  (impies  moyensil  refte  celuy.par  lequel  fansaucune 
raifon  certaine  du  Ciel, ou  des  diftances.les  Régions  font  défaites  ,  qui  en- 
tre  tous  les  autres  eft  le  plus  facile,  toutes  foys  n'eti  moins  afleure  que  les  au 
tres,principalement  quand  la  defcription  n'excède  les4o.ou  tfo.ouau  plus 
les  loo.heues.  Ce  que  par  aucun  infiniment  ne  fe  peut  plus  commodemet 
raire,queparle  Ray  :  car  il  aduïentfouuent  que  les  lieux  circonvoifins  doi- 
uent  elîre  veusdVn  lieu  hault:Sclors  il  ftudroit  que  les  autres  inftrumens  gi 
fans  fuflcnt  pauchezfurkdeuanr,  félon  l'afsiette  des  lieux  en  bas  côftituez. 
Mais  le  Ray  fapplique  facilement  fans  aucune  incommodité'  bu  difficulté 
aux  lieux  hauts  &  bas.  Parquoy  qui  veut  defcrire  vhe  Région  ou  vne  partie 
d'icelle,  ilchoifira  aucun  endroit  duquel  il  pourra  veoirplufieus  lieux  cîrcon 
voifïns,&  ordonnera  incontinent' le  Ray  de  telle  maniere?que  la  pinnule  du 
milieu  affichée  au  tuyau  quarré ,  aye  le  cofté  exa&ement  au  milieu  du  Tra- 
uerfeur.  Puis  après  (ï  ayât  appliqué  PceîFàù  Ray,  il  a  regarde  deux  lieux  quel 
conques ;  qu'ils  fbyent,  defquels  l'vn  fe  voit  par  l'extrémité  des  pinnules  du- 
Trauertèur,&  l'autre  parle  milteu,ou  fî  auât  que  leTrauerfeurfe  remue  pat 
en  haut  ou  par  en  bas,  que  les  lieux  propofez  fe  pourront  ainfi  apperçeuoir,* 
l'excremitédu  tuyau,combien  de  parties  du  cercle  ces  deux  lieux  foyentef 
loignez  félon  la  veûe.  En  après  il  fera  le  femblable  auec  l'autre  des  lieux  dé- 
fiatrouuez,  &  de  quelque  troyu"efme,&  il  aura  femblables  parties  du  troy- 
fieme  lieu.  Et  fera  tout  de  mefme  de  tous  les  lieux  qui  pourrôt  venir  en  la  ve 
ue,  moy  enna.r  que  l'vne  des  pinnules  foit  toufïours  dirigée  au  lieu  quiaefté 
vnefois  marquez,  &  puis  l'autre  pinnule  a  l'autre  lieu,  &  ainfi  côfequemmét 
felon  l'ordre  du  cercle.  Par  ainfi  il  pourra  prendre  &  afTembler  l'afsïetrede 
tousleslieux  circôuoifinsala  ronde, Se  pourra  commencer  a  tel  lieu  que  bô 
luy  femblera.Çela  faift  feradelcrir  en  vif  Tableau  ou  eh  du  papierjurle  cen 
tre  qui  reprefente  le  lieu  de  voftre  opération ,  vn  cercle  diuile  félon  la  reigle 
commune  en  3  <fo.4egrez.  Et  en  la  circonférence  duquel  il  comptera  les  di- 
ftances des  lieux  qui  feront  prinfes  par  le  Ray,&  tirera  par  les  points  des  lig- 
nes obfcures,.en  adiouftancd'vn  charbon  les  noms  des  lieux  ,  a  fin  que  puis 
âpres  on  les  puifie  effacer.  Delà  fen  kale  Géographe  en  aucun  de  ces  lieux 
qu'il  a  premièrement  veuz ,  a  fçauoir  en  celuy  duquel  il  peut  veoirplufieurs 
autres;  auquel  il  prendra  de  rechef  parle  Ray  lesdiftances  vifibles  (cônie  on 
dic"t)de  tous  lieux  cuconvoifins,  commençant  a  quelque  lieu  de  la  première 
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opération.  Cela  fai£fc,ilconftituerâ  au  Tableau  vn  autre  centre  outre  le  pre- 
mier qu'il  a  faift  au  parauantenlalignedulieu  ,  ou  il  eftoit  la  féconde  fois, 
diftant  du  premier  félon  la  grandeur  du  Tableau,  &  félon  la  capacité  prefup 
pofe'e  de  toute  la  carte.  Car  certainement  fil  faidt  la  diftance  petite,  toute  la 
defeription  fera  petite:  fil  la  faict  grande,tant  fera  elle  aufsi  plus  grande.  Sur 

5  ce  centre  fera  deferit  félon  fon  plailirvn  grand  cercle  ,  puis  fera  vue  droite 
ligne  autant  allongée  &  tirée  par  les  deux  centrés,quelle  couppe  la  circon- 
férence de  celtuy  cercle  .  il  commencera  a  ces  entrecoupures  ou  feclions  la 
partition  de  ce  cercle  en  3  6o,  parties  :  &  finalement  il  commencera  a  la 
ligne  qui  pafl'e  par  le  premier  centre  a  compter  les  difiances  des  autres  lieux 
punies  par  le  Ray,&  ayant  tiré  des  lignes  droites  par  les  bouts,  il  marquera 
l'interfec'tion  de  chafeune  ligne  en  la  ligne  du  mefmelieu  tirée  au  parauant. 
Lors  il  aura  ri  lablement  febn  la  vrayefyrn.n  strie  ou  proportion,  les  lieux 
colloquez  ,  qui  auteur  cieux  fgnes  concurrentes  .  Apres  il  poinra  de  re- 
chef aller  en  vn  aune  lieu  ,  qui  defîa  ell  mis  en  la  carte  ,  &  memrer  fembla- 
blement  par  le  Ray  tous  les  h-ux  viables ,  en  commençant  tculiours  de 
quelque  lieu  deferic  en  ia  carte.  Et  comme  il  a  rtouué  par  le  fécond  centre 
la  fituation  de  plusieurs  lieux,  par  les  lignes  qui  T'entrecoupent ,  ainfi  fera  il 
par  le  troifiefme  centre ,  Er  procédera  en  telie  marnere,  iiifqi.es  a  tant  qu'il 
aura  deux  foys  veu  tous  les  lieux  de  la  Région  qu'a1  voudra  delcrire,  &  qu'il 
y  aura  deux  lignes  qui  l'entrecoupent  .  Adqnc  feu  lecuure  par faicl:  iulre- 
msnt  accordant  a  la  vérité  de  la  choie  .  le  ne  veux  eîtreicy  trop  prolixe, par 
ce  que  i'ay  enfeigne  celle  r<u(on  en  mon  liure  delà  Description  des  lieux 

6  contrées.  Mais  il  ne  me  fouuenoit  de  l'vfage  très*  facile  du  Ray  touchant 
celle  choie:  parquoy  ne  mettray  icy  aucuns  exemples,. en  adjouftantfeulle- 
ment  aucunes  chofes  appartenantes  au  Ray.  Si  d'adueuturedeux  lieux  foy- 
eut  tant  feparezlVn  de  l'autre,  félonies  diuerfes  contrées  du  Ciel,  de  forte 
qu'a  yne  fois,  &  auec  vn  œil ,  quelcun  ne  pourroit  veoirjes  deux  lieux  par 
les  deux  pinnules  du  Trauerlèur:  lors  doit  on  noter  par  la  veiie  quelque  lieu 
entre  denx,  fçiuoir  ell  vn  arbre  ,  ou  vn  pal ,  ou  autre  chofe  femblable ,  qui 
fait  fort  efloingnée  de  l'œil. Laquelle  trouuée.il  prendra  de  ce/le  marqueles 
dillances  circulaires  de  ces  deux  lieux,  lefqueiles  jointes  enfemble,  feront  la 
totale  partie  dn  cercle ,  qui  tend  d'vn  lieu  a  l'autre,  veu  que  le  tout  eft  égal 
a  toutes  fes  parties .  On  ne  doit  aufsi  ignorer  lVfage  des  pinnules  diuerfes  . 
Car  G  quelquun  a  veu  deux  lieux  par  la  pinnule  du  milieu,  ou  par  l'vne  des 
extrêmes  ,  eftant  leTrauerfrur  des  deux  collez  du  Ray  d'égale  longueur,  il 
e(l  certain  qu'on  doit  prendre  les  (impies  degrez  ,  tels  quiTs  (ont  eferits  au 
Ray  .Et  fi  la  veiie  Peu  efl  allée  \  ar  les  deux  pinnules  extremes,lors  fe  doiuéc 
doubler  les  ciegtez  trouuez  au  Ray  .  Cecy  a  elle  enfeigne  oudemonllre  cy 
deuant ,  alçauoir  que  l'approchemenc  ou  l'e floignement  du  Trauerlèur  en- 
gendre angles  diuejs,&;  que  les  degrez  (ont  inftriptz  ïclon  la  moitié  du  Tra 
uerlêur.  Parquoy  l'entier. Trauerlèur  compfendraangles  doubles ,  veu  que, 
h  ligne  entière eU&uftendue  au  cercla.  Poui.le  dernier  il  faut  aufsi  fçauoir, 
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quand  deux  lieux  font  peu  diftans  de  la  vciie  félon  l'angle  de  pofïtion ,  que 
le  Trauer'eur  doit  eftrc  fiché  au  lieu  de  fa  fration  J  félon  l'efloingnemét  du- 
duquel  nous  auons  cy  deirtis  enfeigne  de  màtquer  les  degrez  au  Trauerfeur, 
&  alors  félon  h  diflance  des  lieux ,  tirer  le  Trauerfeur  par  le  tuyau,  iufques 
acequehvifîblediftance  refponde  aux  deux  pinnules,  afçauoir  a  celle  du 
moyen,  &  a  celle  du  bout,  ou  les  degrez  marquezau  Trauerfeur  commen- 
cent leur  nombre .  Car  vous  verrez  alors  entre  les  deux  pinnules  l'angle  de 
pofirion  a  vne  minute  près .  Et  par  cefte  manière  fe  fera  la  Defcription  fort 
exactement .  Mais  quant  a  ce  que  ie  prife  icy  cefte  manière  de  defcrire  les 
Régions  &  contrées,  cela  ne  doir  eftre  d'aucun  interprété,  comme  fi  ie  vou- 
drais reietter  les  autres  que  i'ay  pieça  enfeigne  .  Car  ceux  la  ont  aufsi  leur 
lieu ,  ck  femraydent  fouueut  iVn  l'autre.  Car  il  peut  aucunefois  aduenir , 
qu'aucun  lieu  ne  peut  a  caufe  des  montaignes  ou  des  bois  eftre  veu  ,  finon 
d'vn  feullieu,  ck  aucunefois  de  nul  lieu  :  certainement  en  tel  ca?, le  meilleur 
feroit  d'vferdes  diftances  .  Et  quand  toute  la  Région  fera  défaite  par  cefte 
praaique,ce  feroit  alors  chofe  excellente  d'annoter  les  longitudes  auec  les 
latitudes  ce  principalement  par  deux  lieux,  qui  en  la,  mefme  contrée  ou 
Région  font  les  plus  efloingnez  ,  ck  d'adioufter  femblablementles  méridi- 
ens &  paralleles,  &  autreichofes  de  la  Cofmographie,lefquellesa  bon  droit 
ne  font  icy  miles  ,  par  ce  qu'ilz  font  d'vn  autre  fugeft . 

Des  mefn-iesdimenfions  par  les  parties  éga- 
les du  Ray ,  auec  vne  brieue  demon- 
ûration  des  chofes  predicle s. 
Chapitre     X  V. 


L  appert  par  lademonftratïon  du  troifîefme  Chapi- 
ie,que  le  Ray  auecfon  Trauerfeur  nous  donne  par 
•la  pinnule  extrême ,  &  celle  du  milieu  vn  Triangle 
rectangle, duquel  les  deux  coftez  font  cognuz,  dont 
aufsi  le  tiers  par  la  penuitime  du  premier  d'£uclide 
dément  cognu.-&  par  la  feience  des  Triangles  feront 
tous  les  angles  cognuz  ,  comme  demonltre  la  vingt 
&'fepriefmepropolïtion  du  premier  Liure  de  lean 
duMonc  Royal  des  rnangtss,comrne  aufsi  la  fcpciefme  dé  Copernicus.  La- 
quelle reigleie  vous  donneray  acognoiftre  en  peu  depàroiles.Quand  vous 
aurez  veu  ou  remarque  par  la  moyenne  ck  l'extrême  pinnule  deuxiieux  ou 
corne  au  Chap.  enfuiuanc  deux  eftoilles,en  quelcôque  lieu  q  le  Trauerieuc 
foit  debout,  &q  les  pinnules  (oyent  autant  q  ce  foitesloignees  de  i'vn  l'an 
tre^oyennantquellesaccordentala  diftance  veùe,  côfiderezla  diftâce  des 
pinnules  félonies  parties  égales ,  femblabiement  la  diftancedu  Trauerfeur 
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iufques  a  l'œil,  félon  les  mefmes  parties  égales  .  Multipliez  chafcun  de  ces 
deux  nombres  en  foy  mefme,  &  puis  y  adioultez  les  quarrez,  en  après  tirez 
la  racine  quarèe  du  produit.laquelle  fera  en  la  reigle  de  proportiô  la  premiè- 
re ou  le  diuileur.  La  féconde  fera  la  diltance  des  pinnules.  La  tierce  fera  l'en- 
tier Sinus, ou  les  parties  du  demi  diametre,qui  font  aux  Tables  des  Sinus,  ou 
de  tfoooo.  ou  i  ooooo. parties,  ou  dauantage .  Multipliez  doncques  le  fé- 
cond par  le  tiers,&  diuifez  le  produit  par  le  premier,le  quotient  fera  le  sinus 
droit  de  l'angle  de  la  vetie,lequel  vous  donnera  aux  Tables  des  Stnus  les  de- 
grez  &  minutes  de  l'angle  demandé.Par  celte  voye  donques  leront  prins  les 
angles  des  polirions, &;  les  diftances  des  eltoiles  diametr  es  du  Soleil  &  de  la 
Lune,&  les  grandeurs  vifibles  des  Comètes,  iufques  a  vne  minute ,  comme 
incontinent  fera  enfeigné. 

Le  mefme  fe  pourra  aufsi  par  plus  brieue  calculation  tirer  de  U  Table 
Gnomonique  de  George  Purbach:îaquelle  i'ay  a  celte  caulè  fait  joindre  a  U 
fin  de  ce  Liure,afin  de  fatisfaire  par  tous  moyens  aux  ft  udieux  de  la  Mathé- 
matique, L'vfage  d'icelle  eft  tel;  Quand  vous  aurez  par  la  dodrine  precedéte 
mefuré  l'angle  de  l'afsiette ,  ou  de  la  polition  des  deux  Iieux,ou  (comme  au 
Chapitre  enfuyuant  efl  enfeigne)  la  diltance  de  deux  eftoUIes,  ou  les  diame 
très  des  luminaires,ou  les  parties  du  diamecre,marquez  les  pairies  égales  fé- 
lon lefquelles  les  pinnules  font  efloignees  au  Trauerfeur ,  foie  que  cefoyent 
les  deux  pinnules  extrêmes,  difhntes  également  des  deux  coltez  de  la  moy 
enne,ou  la  moyenne  &1*  vne  des  extrêmes  autant  quelles  font  feparées.  Sé- 
blablemêr  marquez  les  parties  égales  fur  lefquelles  le  Trauerfeur  eft  au  Ray. 
Le  tiers  de  celte  opération  fera  couliours  le  plcisg*£nd  nombre  de  la  Table 
Gnomonique.qui  eft  t  2  00.  Multipliez  ce  plus  grand  nombre  par  la  dillâce 
des  pinnules,&  diuifezle  produit  par  les  parties  égales ,  aufquelles  le  Tra- 
uerfeurfe  tenoit,  le  quotient  qui  en  prouient,  cerchéau  front  &  au  coite  de 
la  Tabie.vous  monftrera  a  l'aire  de  la  mefme  Table  les  degrez  &  minutes  de 
ladiftance  des  deux  lieux  veuz  félon  le  cercle. Maisles  nombresceuteines  fe 
doiuent  cercher  en  l'ordre  fuperieur,6c  les  moindres  au  premier  reno-  defeé- 
dant.  Pour  exéple:En  cefle année  1  54.5.1e  p. de  luing.au  marina  ^heures, 
i'ay  obferué  l'£ciipfe  du  Solei!,&  mefuré  par  tes  nuées  moyennement  cleres, 
le  corps  du  Soleil  qui  n'eftoit  pas  priué  de  lumière,  &:  libre  de  la  Lune.Ia  di- 
ftanec  des  pinnules  eftoit  2  3  .parties  ,  telles  que  iedemy  Trauerfeur  contiéc 
1 000.  Le  Trauerfeur  conulicit  fur  le  lieu  de  la  «ration,  qui  elioit  de  4200. 
parcies.le multiplie donq le  plus  grand  nôbredeia Table,fçauoir  eft  1  200. 
par  2 1  .qui  cft  la  diihnce des  pinaùksje  produit  eft  2  7  600. lequel  ie  diuile 
par  le  lieu  du  Trauerfeur,  afcauoir  4201.  le  quotient  e(t  tf*  iecmel  nombrc 
cerchéau  premier  rengdefcendant,monftre  prefque  1  o.minut.  d'vn  degré. 
Et  autant  occupoit  félon  laveûele  corps  du  SoleiI,iibre  de  la  Lune,.  &  don- 
nant lumière  hors  de  l'Eclipfe  .  Mais  nous  enfeignerons  cy  après  au  Chapi- 
tre 1 7. ce  qu'il  faut  inférer  de  celte  obferuatîon  .  Mais  pour  le  prefent  nous 
adioufterons  vne  brieue  raifon  de  celle  doftrine,  &  Jacôpolïrion  dçla  Ta- 
ble. 
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ble.  Nous  auons  demôftréau  Chapitre  troifiefme  comme  le  Ray  nous  don- 
vn  triangle  rectangle,dont  les  deux  coftez  font  aux  tables  des  ^»«/,deiîx^- 
»«/,ou  moines  des  lignes  droites  fouztendues  au  cercle.  Dont  nous  eft  cou- 
reurs demonftre  parle  Ray  la  proportion  du  Sinus  droit ,  au  refidu  de  l'arc 
propofé .  Car  la  diftance  des  pinnules  reprefente  le  Sinus  droit ,  &  la 
diftance  du  Trauerfeur  a  l'oeil ,  le  Sinus  refidu  de  l'arc .  Mais  quant  a  cefte 
proportion  vous  n'en  ferez  rien  par  les  reigles  cômunes,  fi  ce  n'eft  qu'aucun 
autre  nombre  foitcognu  aux  Tables,  commenous  auonscy  deflus  enfeig- 
né* ,  de  prendre  tout  le  Swm  au  Ray ,  &  le  comparer  au  Sinus  entier  des  Ta- 
bles, qui  touiourselt  cognu.  Neantmoins  ceux  aufquels  cefte  manière  eft 
aflez  prolixe,  ont  befoin  dVne  autre  Table ,  a 
laqllel'vn  des  deux  Sinus  foit  toujours  cognu, 
par  leqt  l'autre  puifïe  cftre  cognu  parla  propor 
don  trouuée  du  Ray  .  A  caufe  de  quoy  Pur- 
bach  a  côftitué  toujours  pour  lVfage  du  quar- 
ré  Géométrique ,  le  Sinus  du  refidu  de  l'arc  de 
1200.  parties;  après  il  a  a  ce  Sinus  côpare  tous 
les  autres  Sinus  droits  cômécât  du  premier  &  a 
trouue  félon  leur  proportion  de  l'un  a  l'autre 
parles  tables  des  Sinus  iangle correfpôndant, 
prefque  a  lamefmefaçon  qu'auonsnagueres 
enfeigné,  &  parainfi  eft  la  table  compofee  :  ce 
qui  fera  bon  déclaré  par  vn  petit  exemple .  le 
veus  fauoircôbien  grand  feralangle  que  font 
ces  deux 2  3 4. le ^/«/w  droit,  &  1200  le 
Siuusverfm,  qui  eft  touiours  le  mefme.  le  pofè 
dôcqsvn  triâgle,  A,_  B,C, duquel  les  deux  coftez  font  cognuz.  A,Bde  234, 
parties, B,C.de  1200  parties. Donq  parla  penukime  du  premier d'Eucliae, 
A,  C.  fera  de  12  22T\  &  peu  dauantage.  Mais  cefte  ligne  A,  C.  refpond  aux 
Tables  desSinm  au  Sinus  total.  Parquoy  ie  diray  par  la  reigle  de  proportiô. 
1  2  2  triangle  A.B,C.le  coftè  maieur,font  2  3  4.1e  cafte  mineur  A.  B, 

combié  faift  le  Sinus  cotai  aux  Tables  des  £/««*,qui  eft  par  exiple  100000. 
letrouue  1  9  140. prefque  :  qui  eft  le  Sinus  droift  de  l'angle  A,C,B,Iequel  ie 
trouue  parles  Tables  1  1  .degrez  2.  minutes,  5. fécondes,  prefque:  ce  nom» 
brea  Purbach  efcriten  Faire  .  Et  a  inftitué  femblable  opération  de  tous  les 
£i'»»/,commençantdel'vnité,iufquesa  t  200  .  D'icydonques  ne  fera  diffi- 
cile d'entendre  l'vfage  de  la  Table.  Puis  que  certainement  en  la  Table  eft  le 
coftéBjCtoufioursconftituéde  1  2 00. parties,  comme i'aydi<3:&;  au  Ray 
font  les  deux  coftez  A,B,  &  B,C.cognuz  :  &  les  coftez  du  Triangle  font  pro 
portionaux,commenousauonsdemonftreau  chapitre  troifiefme, Comme 
doncques  B,C,afçauoir  le  lieu  du  Trauerfeur  au  Ray  eft  félon  la  diftance  des 
pinnules  de  A,B,  ainfi  eft  B,C,des  Tables,  ceft  a  dire,  1  200.au  Sinus  droit!, 
qui  eft  demandé.  Lequel  eftant  trouué,la  Table  monftrera  l'angle  correfpon 
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dant  au  mefme,commenous  auons  enfeigne.  Neantmoinsfî  au  flay  A,B,la 
difhncedes  pinnules,eftoit  plus  grande  que  B,C,afçauoir  la  diftancc  du  Tra 
uerfêur  au  Ray:  lor*  multiplierez  i  2  oo.par  B,C,qui  eft  la  diftance  du  Tra- 
uerfeur: &  partirez  ie  produit  par  A,B,  qui  eft  la  diftance  pes  pinnules  ,  & 
ainfirrouuerez  l'angle  £,/l,C:lequel déduit  de  00.  donnera  Tangledeman- 
dé.  La  raifon  de  cefte  diuerfué  eft  ,  pour  ce  que  la  Table  de  Purbach  coi  ilii- 
tue  toujours  le  cofté  maieur  des  deux  contiguz  au  droiâ  ,  de  1  2  oo.parties, 
&  nô  point  fîmplement  B,C ,  ou  la  fituation  du  Trauerfeur  au  i?ay,  comme 
auons  dift  cy  deuant  pour  demonftration  plusclere.Icint  aufsi,que  peu  fou 
uent  cil  l'opération  idoine  ,  quand  le  Trauerfeur  eft  amené  près  de  l'œil ,  a 
caufedeiaveûequieft  vn  peu  esbra.nslee  ,  .quand  la  chofs  èlt  regardée  de 
trauers .  OrquelquVn  pourroit  demander,  d'où  qu'il  appert  que  celle  de- 
feripriem  des  Régions  eftfeure3&  fans  aucun  erreur.?Certes,afin  que  ne  «oy- 
ons icy  trop  proiixes,la  demonftration.  &  fondemement  de  toutes  ces  cho- 
fesircltqu'vne  ,  afçauoir  laquatriefme  propofition  du  fixiefmed'£uclide,a- 
uec  peu  d'autres  a  ce  appartenantes .  Car  veu  qu'en  celle  defeription  on  a 
prins  trois  lieux  quelconques  qu'ils  foyer ,  defquelz  les  deux  peuuent  eftre 
veuz  du  tiers.nous  imaginerons  eue  des  trois  lignes  fe  conftitue  vn  triangle 
reâiligne.  Puis  ayant  \  eu  que  de  l'vn  des  trois  nous  voyons  ces  deux,& les 
autres  felôn  la  manière  fufdiâe  ;  vn  angle  du  Triangle  nous  deuiendra  cog- 
nu:  fembîablement  du  fécond  lieu ,  nous  fera  cognu  le  fécond  angle ,  côme 
au  Chapitre  trofàefme  nouseft  défia  démontré ,  &  maintenant  icy  confer- 
me.  Quant  an  tiers ,  nous  n'en  deuonsefire  en  peine  ,  caria  ja.  du  premier 
d' Euclide  nous  l'enfeigne.  Cela  faift  ,  puis  qu'au  Tableau  fe  tire  vue  ligne 
droite  colloquee  en  deux  ?ieux,felon  relie  diftance  que  Ion  veut,  aux  quels 
foyent  adjointes  deux  autres  lignes,qui  feruent  aux  quantitez  trouuees  des 
ai  gles,  «celles  i'alîembîeront  necelTairemenr  en  vn  point,  comme  afferme  la 
feptiefi  ne  du  premier  d'fuclide,  &  fera  vn  Triangle  deferitau  Tableau,qui 
aura  des  angles  totalemêt  égaux  au  Triâgie  dône'  par  les  trois  lieux.Car  veu 
que  to  ut  Triangle  a  trois  angles  égaux  a  deux  droits,d*icy  aduient  que  tous 
les  angles  de  tous  les  Triangles  font  égaux  :  dont  par  vue  maxime  commu 
ne  ,  quand  deux  angles  d'vn  Triangle  font  égaux  aux  deux  autres  d'vn 
autre  Triangle  ,  feniuy  t  que  le  tiers  angle  eft  aufsi  égal  au  tiers  ,  6c  touc 
Triangle  equiangle  a  tout  Triangle.  Parquoy  par  laquatriefme  du  fxief-, 
me,  les  coltez  tiennent  la  mefme  proportion.  Nous  concluons  donc  que  le 
Triangle  deferit  félon  ce/te  pratique  au  Tableau  ,  garde  telle  proportion 
ces  diftaces  des  collez  &  des  angles,comme  a  la  vérité  les  trois  lieux  propo 
lez  en  la  iuperfice  de  la  terre  ont  l'vn  a  l'autre  .  Parquoy  telz  points  font 
bi  en  coiloquez.  Et  quelle  eft  la  demonftration  faitfe  des  trois,telle  eft  aufsi 
celle  de  tous  les  autres  .  Carchacuns  trois  points  conftituent  enfemblevn 
T  nangle,  lequel  nous  auons  iufques  icy  appelle  reftiligne ,  combien  que  ie 
fa  che  que  la  fuperfice  de  la  terre  eft  courbe,  a  caufe  de  quoy  les  Triangles  fe 
ûcuroyentplulloft  appelles  TrianglcsSphcriqu.es.  Mais  en  autant  de  di- 
ftance 
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ftanCe  que  la  veiie  peut  atteindre  fur  la  terre,il  n'y  a  aucune  différence  fenfï- 
ble  entre  les  Triangles  Reûilignes  &  Spheriques.  Parquoy  on  peut  fans  au 
cune  doute  defcnre  vne  Région  félon  la  manière  fufdiae  Jaquelle'eftant  de- 
lente,  on  la  peut  tenir  pour  trefvrayc  &  bien  demonttrée. 


Des  diftances  des  eftoilles  au  Ciel  3  &  des  dia- 
mètres vifibles  des  luminaires . 
Chapitre  .  XVI. 


|  N  la  mefme  manière  que  les  diftances  circulaires  fe  pren- 
I  nent  en  là  Terre,fe  prennët  auflîles  diftances  des  eftoilies 
au  Ciel.lcRay  Rapplique  fouzl'œilaulieu  que  nous  auôs 
;  cy  deuàntremarqué,&  le  Trauerfeur  frmeine,ou  fefloiri 
1  gne  au  Ray,  tac  que  les  deux  eltoilles  fe  voyent  iuftemét 
parla  pinnule  moyenne  &  extrême  :  cela  fait ,  le  lieu  du 
Trauerfeur  au  Ray,  monftrera  les  parties  du  cercle  de  la  di 
ftâce  de  ces  deux  eltoilles  :  mais  le  Trauerfeur  fe  doit  icy 
Cuhituer  auec  telle  pratique,  que  Tes  deux  bouts  foyent  egalemét  diftans  du 
&*y  quad  il  faudra  prendre  des  diftâcesplus  grades.  Et  fi  iafpeculatiô  fe  doit 
faire  par  les  deux  pinnules  extremes,a  caufe  de  la  grande  diftance  des  eftoil- 
les.Iors  fe  doiuent  aufsî  doubler  les  degrez  trouuez  au  Ray,  comme  nous  a- 
uonsenfeignéaufufôicl  Chapitre  14.  Mais  comment  il  faudra  vfer  de  cefte 
eûltance  trouuée.il  fera  cy  après  déclaré.  Pour  le  prefent  nous  dirons  du  Dia- 
mètre vihblede  la  Lune,ou  du  Soleiî.Duquel  Ptolomeè  eferirau  cinquief- 
me  hure  de  fa  grande  compofition,qu'aucuns  ont  trauaillé  de  le  prendre  par 
dimenhons  aquatiques,  lefquellescertainemetfe  faifoîentparOrloges  d'ea- 
ue,  &  di&  que  ces  obferuations ,  pour  lettre  entièrement  iuftes ,  doiuent  a 
bon  droit  eftre  reietrees.Et  ny  a  plus  de  certitude  en  la  pratique  deferite  par 
Macrobe  au  premier  hure  furie  fonge  de  Scipion,chapitre  lo.Cartoutes  ces 
cnofesontpluneursoccafions  d'erreurs .  Parquoy  Ptolomeè  a  préféré  le  Di- 
optre  de  Hipparche ,  laquelle  il  compofa  dvne  reigie  de  quatre  coudées  & 
de  deux  pinnules .  Mais  noftre  Ray  fuccedera  rre-bïen  en  fa  place  :  comme 
celuy  par  lequel  fe  peuuent  mefurer  les  plus  moindres  grandeurs  du  mon  - 
de,comme  les  points  ou  les  onces  de  la  Lune  eclipfee ,  &  les  grandes  fem- 
blablement  .  Parquoy  qui  veut  prendre  le  Diamètre  vifible  du  Soleil, 
ou  de  la  Lune,  qu'il  ferme  le  Trauerfeur  au  lieu  de  filiation,  &amei- 
ne  la  pinnule  extrême  vers  la  moyenne  par  le  Trauerfeur,  tant  que  par 
les  codez  des  deux  pinnules  les  termes  de  la  grandeur  vifible  apparoif. 
fent.  Car  ainfi  fe  trouuera  iufques  a  vne  minute  la  grandeur  vifible  de- 
mandée,  entre  les  deux  pinnules  marquées  au  Trauerfeur. 

Quant 
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Quant  au  Soleil,ie  penfe  qu'il  n'y  a  celuy  qui  ne  (àche,  que  cela  fé  doiue  fai- 
re au  léuer  ou  coucher  du  Soleil,ou  quid  il  y  aura  vne  petite  nuee  tranfparëte 
qui  fe  met  entre  deux ,  &  affoi blit  vn  petit  la  refplandeur  de  la  lumière .  Si 
ceux  qui  nous  ont  imaginé  au  Ciel  des  Sphères  concentriques,euflentfou- 
uent  vfé  decefte  obferuation ,  ils  ne  nous  eulîent  iamais  donne  a  cognoiftre 
des  fonges  en  lieu  dexperience  trefcertaine.&n'euflentcôfondu  la  doctrine 
de  la  calculation  trefexa&e  des  Eclipfes.  Car  il  efl  manifeftequele  Soleil  ap 
paroift  toufiours  félon  la  vetie  enuiron  le  Solm'ce  d'Efté,  plus  petit  qu'en  au 
cun  autre  temps  de  l'année:  Et  enuiron  le  Sclftice  d'yuer  plus  grand  .  Or  fi 
le  Soleil  eft  porté  en  l'eccentrique:ou  en  l'Epicic^ce  n'eft  pas  matière  a  dif. 
puterence  lieu.  Au  moins  il  efteuidcnt  que  Ton  raouuementapparoift  iné- 
gal au  centre  du  monde,  &  a  grandeur  vifible  inegale,a  caufe  de  la  variation 
de  la  diftance.  Ce  qui  neccflairement  doit  eftre  cognu  pour  les  obfèruations 
des  Eclipfes.  Ainlî  auons  nous  mefuré  le  diamètre  du  Soleil  l'An  1  544.1e 
27,d'Octobre,vn peu deuant fon coucher,& Talions trouuéprefque de  33. 
minutes:&  au mefme moment  auons  mefuré  lediametre  vifible  de  laLune 
prefque  de  3  i.miiiutes:  Et  appert  par  certaine  expérience  que  ces  diamètres 
varient  félon  certaines  periodes.Car  la  quantité  du  Soleilapparoift  moindre 
enuiron  le  Solfiice  d'Etté ,  auquel  temps  il  appert  qu'il  eft  en  fa  plus  grande 
hauteur.  Mais  le  diamètre  de  la  Lune  apparoift  trefpetir,  quand  elle  faift  fou 
cours  en  la  partie  fuperieure  de  l'fpicicle,  c'efl:  a  dire ,  quant  fon  cours  eft  au 
plus  tardif. Te  ne  puis aufsi  croire  quereccentrique  delà  Lune  foit  tel  q  Pto- 
lomeeluy  attribue,& après  luyprefques  tous  les  autres,excepte  vn  feul  C  o 
pernicus.  Lequel  comme  vn  fécond  Ptolomee  a  contredit  par  viues  raifbns 
acefte  ancienne  Theorique,&  par  merueilleufe  brieueréademôftre  vne  non 
tielle:  Combien  que  TeanduMont  Royalaitapperçeu,qu'en  celle  chofe  il  y 
auoït  aucune  faute,au  Chap, 2  2 .du  cinq uiefine de  fon  Epitome,  toutesfois 
il  n'a  rien  voulu  changer,  admoneftant  feulement  le  Letteur  par  admiraciô. 
£t  certainement  il  fe  faut  a  bon  droit  efmerueillcr,  que  fi  grans  Maiftres  ont 
admis  des  polîtions  contraires  a  la  manifefte  expérience.  Car  il  (enfuit  par  la 
commune  &  ancienne  Théorique  de  la  Lune  ,  que  la  Lune  eftant  diui- 
fee,  ou  demy  pleine ,  nous  doiue  exhiber  lediametre  vifible  plus  grand  au 
double,que  quand  elle  eft  pleine  ou  coniointe  au  Soleil,dont  toutefois  l'ex 
perience  n'a  iamais  elle  demoftree  par  la  chofe  mefme .  Et  nous  aufsi  après 
auoir  veu  les  œuures  trefexcellôntes  de  Copernkus ,  auons  fouuent  trouue 
la  mefme  chofe  par  Tayde  du  Ray ,  &  au  parauant  aufsi  deuanr  que  Tceuure 
de  Copernicus  vinit  en  lumierc,efïans  bien  efmerueillez,auôs  plufieurs  fois, 
recerché  la  mefme  chofe.  De  forte  c]  l'An  1  542.1e  1  5.iour  Decembre,furle 
foirauons  mefuré  le  diamètre  de  la  Lune,  tant  feullementdc  3  o.  minutes. 
Lequel  félon  noz  anciennes  Théoriques,  deuoit  auoir  efie  vn  peu  moindre 
de  5  o. minutes,  a  fçauoir,  prefque  plus  grand  au  double .  Car  la  Lune  euffc 
efte  alors  enuiron  la  prochaine  partie  du  cercle  de  la  terre ,  diftantedu  mefc 
me  centre  de  la  terre,  feulement  de  3  o.parties ,  telles  comme  en  autre  téps 
elle  eft  diflante  de  6  5  .parties.  Parquoy  elle  deuroic  a  bonne  raifon  félon  la 
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necefsîtédela  Perfpecliueapparoiflre  plus  grande .  Mais  il  me  fauticy  rire 
de  l'arrogance d'aucuns,Iefquels  pour  adioulrer  foy  a  leurs  inuentions,&  ac 
quérir  authorité,nient  plaincment  que  la  grandeur  vifîbie  du  Soleil  &.  delà 
lune  fechange,a{çauoir  quand  ilztafchent  d'affermer  que  leurs  mouuemés  • 
le  font  en  cercles  concentriques ,  en  fe  mocquans  ils  mcfprifent  ces  exoeri- 
mens ,  iefquels  facilement  detfruifent  leurs  rondemens .  Neantmoins  a  fin 
qu'on  ne  penfèroit  qu'iiz n'euflent  veu  ces  choies,  ilz  y  adjoullcnt  aufsi  quel 
que  caufe,  alçauoir  l'inégalité  de  l'air.qui  nonscaufe  &  donne  les  effigies  ou 
fimulachresdes chofes.  Mais  celuy qui  voudroit legierement defhuire celle 
fantafic  parla  pratique  du  Ray,qu'il  melure  le  diamètre  de  la  Lune  montât 
furl'horizon»qiund  elle  eft  plaine,en  figues  Septentrionaux,  ou  en  quelque 
autre  fàiion;&  puis  qu'il  melure  le  diamètre  en  la  mefmenuir,quâd  elle  fera 
au  milieu  du  Ciel.  Ec  fil  treuuequele  diamètre  ne  diffère  vue  feule  minute, 
du  premier  trouué,il  peut  fans  doute  &  feurement  croire,  que  l'efpeiTeurde 
l'aie  ne  change  aucunemét  de  fait  la  quantirédes  efioilles.  Car  Combien  que 
les  luminaires  nous  fernblét  plusgraivseftans  près  de  l'horizon,  toutesfois 
il  ne  fe  trouuera  de  fait  par  inftrumens,  tant  fbiêt  ilsgrans.aucunedirFetéce. 
Bien  eft  vray  que  les  effigies  des  choies  fe  montrent  en  l'air  efpes  plus  grof 
fes  ,&  confequemment  lembleut  eftre  plus  grandes,mais  de  fait  elles  ne  de 
uiennent  plus  grandes,  comme  vn  chafcun  pourra  iournellement  trouuec 
par  ex  >erience.Car  aufsi  bien  les  diftances  des  eftoillcs  apparoilfent  près  de 
L'horifon  beaucoup  pIusgrandes,neantmoins  quand  elles  font  mefurees  pac 
leRay,ellesne  différent  aucunement  de  celles  oui  appareillent  au  milieu  du 
Ciel. 

Delà  quantité  des  Eelipfes.    Chap.  XVII. 

Eft  vne  chofe  aufsi  fortdeleaable ,  de  traifter  des 
Eclipfes  luminaires,  laqlleTeuie  peut  tirer  les  vrays 
hommes  en  grade  admiration,  laquelle  aulsi  feule 
confermela  foy  del'/lftronomie  auprès  du  peuple 
vulgaire.  Mais  nous  ne  dironf  icy  mot  des  Eclipfês 
futures.Carla  traftatiô  de  celle  chofe  eftaupresde 
Claude  Ptol.  &  aux  Tables  de  Purbach,  &  auprès 
de  piufieurs  autres ,  mais  le  plus  correctement  de 
tousaupresdeCopefmcus.  Lequel côparant  fesob 
feruations  auec  lis  dicts  des  ancehres ,  a  corrigé  beaucoup  déchoies  efeou- 
lees  par Iongefpac'e  de  remps?quelesptedeceiieurspourlabrieuete  du  tep* 
n'onra^perçeu  jj  De  forte  que  maintenantlescakulitionsfaitespar  les  Ta- 
bles d'Aifbnle/Yu  de  Purbach,  faillent  grandement,  tant  au  temps,  comme 
en  la  quantiré  de  i'Eclipfe.  ParquOy  fil  vous  plaid  experimérer  a  qui  on  doit 
adiouOer  plus  de  foy  en  la  quantité  de  i'Ecliple  ,  mefurez  bien  diligemment 
Je  diamètre  de  la  Lune  ou  du  Solei1,ou  vu  pet!  deuant  l'Ecliple,ou  apres,cat 
en  6%ou  1  2  .heures  il  ne  fe  change  lenfibiemenr.Puis  mefurez  louuént  par  le 
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Ray  tandis  que  le  Soleil  ou  la  Lune  eftedipfce  ,  la  partie  qui  relie  claîre,pat 
le  trauers  du  milieu  a  l'oppofite  circonférence ,  mais  non  point  depuis  lVnt 
corne  iufques  a  l'autre  •  Si  donques  vous  conférez  enlèmblecesquantitcr 
trouuees,vous  obtiendrez  legierement  combien  de  points  ou  d'onces  les  la 
minaires  feront  eclipfêz.  Cardeduilèz  les  mi- 
nutes de  la  partie  cUire,rrouuees  par  le  Ray  au 
temps  quertklipfe  fera  au  plus  grande  ,  &U 
plus  petite  partie  reliante,  de  la  quantité  de  li 
tier  diamètre  ttouuê.Multipliez  la  refte  par  Ici 
i  2  .onces  de  Métier  diamètre, &  diuifez le  pro 
iduict  par  le  melmediarnetre,le  quotient  mo- 
ntrera les  onces,ou  les  points  delà  deffaillance 
(de  la  Lune  ou  du  Soleil:  &  fi  après  la  diuiGon 
il  y  a  quelque  chofe  de  relie  ,  multipliez  cela 
par  60  .&  le  produit  diuifé  par  le  mefme  dit 
metreudonnera  les  minutes  des  onces .  Pour 
exemple.En  l'Lclipfc  dernière  du£oleil,de  la- 
quelle i'ay  faict  mention  au  1  5.Chapitre,i,ay 
trouué  le  diamètre  du  Soleil  de  2,  t  .minutes* 
Mais  la  quantité  prinfe  par  le  milieu  quâd  1  '£- 
clipfe  fut  au  plus  grande,efl  veiïe  par  is  Ray  de  1 5).  minutes.  Parquoy  ie  de 
duy  19.de  2, 1  jettent  t  2. minutes,  quicorrefpondent  a  ta  partie  du  Soleil 
cdipfëe.  le  diray  dôques^uâd  le  diamètre  du  Soleil  eft  de  ji.parrîes,lors  elt 
la  partie  eclipfée  de  u.  parties  :  quantième  fera  ia  mefme  partie  obfcurcie,  fi 
le  diamètre  dudidt  Soleil  n'a  efte  que  de  t  2.  parties  .  (  Car  les  onces  ou  le» 
doitSjOuies  points  ne  font  autre  choie  en  l'Eclipfe,  que  douzie'mes  partie» 
du  diamètre  du  Soleil  ou  de  la  Lune).  le  multiplie  donques  1  2. par  1  2. dot 
le  produit  cft  r^.Ieql  ie  diuife  par  3  1  .&  prouiennét  au  quotiét  ponces  ou 
vn  tiersdu  tout,&  refte2o.leql  multiplié  par  60. produit  1200.&  parti  par  le 
ditt  diamètre  ,done  prefque  ;?.min.ou  f  .d'vn  once. Vous  ferez  ainfi  de  tout 
les  autres:&  trouuercz  la  quâtiéme  partie  du  Soleil  ou  de  la  Lune  aura  cfte 
Eclipfée.  Mais  ie  ne  pourroîs  exprimerce  que  Ion  pourroit  apprendre  de  ces 
obleruatiôs.Car  les  mouuemés  de  la  Lune  ôc  du  Soleil  le  peuuét  corriger,lef 
quels  il  efl  aduis  qu'ils  doiuét  aufsi  appartenir  a  l'vfage  cômun  de  la  Repub, 
Par  les  mefînes  fe  cognoifient  aufsi  les  quâtitez  du  Soleil  &  de  la  Lune  côfc 
rée'a  la  terre,Sc  les  diltâces  d'ici  au  ciel  deuiennét  cognues  pardemôltratiôs 
trefeertatnes. Eu  celle  manière  nouseft  euidét  q le  Soleil  eft  prefque.162.fois 
aufsi  grand  q  la  terre,  &  q  la  terre  eft 4j.fois  plus  grande  q  la  Lune,  chofe  la- 
qllc  fe  treuue  parles  mefmes  rai  fons:&  q  le  Soleil  côtiét  le  Globe  delà  Lune 
70oo.fois,clt  prefque  verih'é .  Ces  chofesfemblét  incroyables  . à  ceux  qui  ne 
font  veifez  auxdemôftrations  Mathématiques,^  q  ignore  t  leur  vertu.  Maïs 
tout  cecy  eft  hors  de  noitre  propos.S'iJ  y  a  qlcun  q  vue  tlle  veoir  la  demôftra 
tion  de  cette  choie ,  qu'il  life  le  cinquiefme  luire  de  Ptolotnce ,  ou  quelcon- 
que autre.  Il  nous  fufrlc  ci'auoir  demonltré l'vfage  trefàmple  de  nollrc Ray. 
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I  ArccquelecorpsdelaLuneeftefpes,  &  nullement 
|tranfparent,iladuient  aucunesfois  que  la  Lune,  qui  eft 
;  en  lieu  plus  bas  que  le  SoleiI,fe  mette  droiftement  eu 
tre  noftre\hsue  &  IeSoleil,&  nouspriuede  la  veû'ede 
.fi  grande  lumière .  Laquellcinterpofirion  nous  appel- 
ions Eclipfè,ou  défaillance  :  neantrnoins  en  autre  ma- 
nière que  delà  Lune.  Car  ia  Lune  eft  défait  priuee  de 
la  lumière  empruntée  ,  par  l'interpofition  de  la  ter- 
re entre  elle  6c  le  soleil.  Mais  le  Soleil  ne  le  dict  de  relie  forte  eclipfe',  veu  q 
ce  n'eft  feulement  qu'vn  obieft  de  la  Lune  deuanc  noftre  veûe.  La  dimen- 
fion de  ceft  Eclipfe  ,  ne  diffère  aucunement  a  celle  que  défia  nous  auons  dé- 
clarée, finon  qu'en  plein  &  cleriour.  Vous  nepouuezicz que  bien  peu  effe- 
ctuer par  le  Ray ,  pour  ce  que  les  yeulx  ne  peuuent  receuoir  la  refplêdsur  de 
fï  grande  lumière,  Mais  fil  n'y  a  des  nue'es  qui  aftôiblilTentlesRayons  du  So 
leil,ouquele  Soleil  ne  (bit  près  delhorizon,  ou  il  peuteftre  fpeâable,ily  a 
vn  autre  manière  qui  entre  toutes  eft  la  plus  facile  &  certaine:  de  laquelle 
fait  mention  Erafme  Rheinoldus  és  Commentaires  fur  les  Théoriques  de 
Purbach  .  Donques  on  reçoit  entre  les  parois  de  quelque  chambre,  par  m 
trou  ou  pertui  s  rond  &  eftroit  le  Rayon  du  SoIei!,eftant  prelqueâ  toutes  les 
feneftres  clofes  :  &  ce  Rayon  fè  reçoit  Car  vne  table  plaine .  La  ou  certaine- 
ment Ion  peut  veoir  exactement  fans  aucunement  ofienièr  la  veûe,combien 
le  Soleil  eft  eclipfe.  voire  Ci  parfaitement,comme  fi  on  eftoit  prefènt  au  Ciel. 
Parquoy  fi  aucun  marqueroit  dVn  charbon  fur  vne  tableja  figure  du  Soleil 
&  reçeuroit  fon  diamètre  vn  peu  deuâtou  après  l'Eclipfe  fur  la  mefme  tabla 
également  esloignée  du  percuis  par  lequel  le  Rayon  a  Ton  entrée,  &  puis  a- 
pres  ayant  tiré  la  ligne  diametrale,diui  fait  la  mefme  parle  compas  en  douze 
parties  égales, il  verra  incontinent  les  onces  du  Soleil  eclipfe,  Mais  il  eft  du 
tout  necelfaire  fçauoir ,  que  l'Eclipfe  apparoift  Cut  la  table  par  les  rayons  du 
Soleil  tout  au  contraire  quelle  fe  faict  au  Ciel  :  ceft  a  dire,  fi  la  partie  fuperï- 
re  endure  defaillâce  au  Ciel,  en  la  table  appatoiftrala  partie  inférieure  ecli- 
ptêe,  comme  la  raiion  de  la  Perfpectiue  requiert. 

Par  telle  voye  auons  nous  exactement  obfèruéa  Louuain  l'Eclipfè  dû  So 
leildel'An  t  544..  &  auons  trouué  que  la  défaillance  a  eftê  vn  petit  plus  de 
i  o.onccs  ou  points.  Et  le  mitempsde  l'Eclipfe  eitoît  au  2  4«.de  Ianuier,a  8 . 
heures  5  j.minutes  du  matin  vnpeupîus  ou  moins.  Lapartieinferieuredu 
Soleil  apparut  eclipfée,  non  obftanc  que  les  Tables  vulgaires  demonftrentia 
partie  fuperietire,  Donques  par  telles  obferuations  du  Soleï^de  la  Lune,  & 
d'autres  eftoilks  fe  peuuent  corrigerles  mouuemens,  &  aufsiles  longitudes 
des  Régions.  Et  ce  que  nous  auons  dict  de  la  Lune,fe  peut  aufsi  faire  lans  cal 
culatiô  d'Arithrnecique.Car  eftaiitle  diamètre  de  la  Lune  cognu  par  le  Ray, 
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ck  aufëi  la  quantité  de  la  defailiance/romme  deflus  eft  dicl,  ie  tireray  fur  vnc 
table  plaine  vue  ligne  droictercV  pour  le  premier  ie  marqueray  en  icelle  d'vn 
compas  eltendu  a  plaihr,  autât  depoints,quele  diamètre  de  la  Lune  contiêc 
de  minutes.  Apres  ie  comteray  par  les  me 'mes  parricnîes  la  quantité  de  la 
partie  eciiplée.  Cela  faicl,  d  ie  diuile  toute  la  ligne  en  i  2. parties,  fàcilenicc 
apparoiitront  les  onces  de  la  lune  eclipfee  ,  comme  la  figure  de  l'Eclipfe  du 
Soleil  detnonftre  au  1 7  .Chapitre. 

De  la  longitude  &  latitude  des  Planètes  & 
Comètes,  par  le  Ray  &  -le  Globe  . 
Chapitre  XIX. 

1§  Laude  Ptolomce  a  enfeigneau  commécement  du  cin 
quiéme  hure  de  lagrande  compoution ,  vn  inflrument 
Ailrolabe,  fabrique  d'armilies  ou  de  cercles  :  par  lecjlfc 
ir.efuieut  tes  lieux  deseltoilks  félon  la  longitude  &  la 
latitude  d<?  Zodiaque.  11  y  a  aufsî  l'ancienne  fabrique 
du  Torquet,inuenrépourlemefine  vfage;  Lefquelsiu 
firumés  comme  ilz  font  certainemét  fort  commodes  & 
trcfexcellens,am!i  font  ils  peu  fouuent  bien  inites  &  exquis.  Car  les  artifàns 
faillent  ou  d'erprit  ou  de  diligéee,  ou  ce  pendant  qu'ils  en  vfent  ont  diuerfes 
occafiôs  de  faillir.  Car  il  conuient  obferuer  beaucoup  de  chofes  tant  en  la  fa- 
brique^omme  en  IVfage.de  forte  qu'il  eft  difficile  de  bien  adminiftrer  tou- 
tes chofes.  Comme  fout  la  cognoifiance  de  la  hauteur  cîu  Pole,l'afsierte  du 
Meridié.-la  polîtion  de  l'inftrwmenta  l'equidiftanccde  l'horizon,  la vrayein 
clinatiôde  l'£quateu£  &du  Zodiaque  al' vu  rautre,&  al'horizô;&L  pîufieuri 
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autreSjpluftofl  longues  qu'vtiles  a  raconter .  De  forte  que  les  mefmes  lieux 
des  ettoilles  par  le  mefme  inltrumcnt,&  par  le  mefine  artifte  feullement  di- 
uerfes  fois  obferucz,difTerentaucunesfois  vn  demy  degré,  comme  il  le  peut 
veoir  par  les  obfèruationsde  Iean  de  Mont  Royal.  Mais  par  le  Ray  ces  chofes 
fe  font  facilement,  &  fans  grande  occafion  d'eirenr.  Parquoy  prenons  pre- 
mièrement deuant  les  yeux  les  mouuemens  du  Soleil  &  de  la  Lune  amen- 
dez par  les  obseruations  des  Pclipfes.comme  Ptolomee  a  enlcignc.Puis  po- 
lons  par  icelles  les  eltoilles  du  firmament  fur  vn  Globe  allez  grand  bien  col 
ioquees  :  Mais  nous  enfeignerons  cy  après  la  façon  de  corriger  les  lieux  de» 
eltoilks  fixes.  Alors  quand  vous  voudrez  mefurer  le  lieu  d'aucun  Planète  ou 
Comete.felon  la  longitude  &  la  latitude  de  h  ligne  Ecliptique,faitez  en  ce- 
tte manière.  Confiderez  diligemment  deux  eftoilles  fixes,faifânts  quelcon- 
que Triâgleauec  vn  Planète  :ce  qui  fe  fera,quand  les  eltoilles  ne  feront  pat 
ordre  aucc  le  Planète  ou  Comète  en  vne  ligne  droicte  félon  la  veùe.En  après 
vous  prendrez  par  le  Ray  la  djftâce  du  Planète  des  deuxelioilles,  &  marquez 
toutd'vn  train  a  quelle  partie  du  Ciel  l'alsiette  du  Planète  ^encline  des  mef 
mes  eftoilles.Ces  chofes  bien  notées,prcnez  auec  le  compas  i'vne  des  difia- 
ces  trouuées  a  l'fquatcur  ou  au  Zodiac  défaites  au  Globe,&  fermât  l'vn  des 
pieds  du  compas  au  lieudel'eftoille,  de  laquelle  la  diftance  eft  prinfè  ,  fai- 
siez vn  cercle  obfcur  en  la  fuperfice  du  Globe.  Puis  fai&ez  aufsi  parl'autrs 
dillance  du  lieu  de  l'autre  eftôilie,le  fécond  cercle :lef  quels  cercles  fentrecou 
pent  en  deux  points,  en  Tvn  defquelz  fera  necelTairement  le  lieu  du  Planète 
ou  du  Comete.duquel-l'équefte  a  efte  faite.  Mais  lequel  de  cesdeuxpoints 
refponde  au  vray  lieu ,  fe  pourra  par  la  veûî  facilement  diicerncr .  Il  ferait 
maintenant  Bien  facile  de  mefurer  la  longitude  &  la  latitude  d'iceluy,  en  de 
uallantdu  Pôle  du  Zodiacale  quadrant  du  cercle,lequel  marquera  par  fbnex 
tremité  la  longitude  du  Planète,  mais  quant  a  la  latitude  le  lieu  du  Planète 
le  demonltrera  au  mefme  quadrant. Que  fi  les  deux  eftoilles  fixes  (ont  aufsi 
côftituees  en  ligne  droite  auec  le  Planète,  l'operatiô  en  fera  défia  plus  facile; 
car  il  n'eft  beloin  q  de  la  diftâce  de  i'vne  des  deux:  puis  efiât  appliqué  le  qua 
drant  du  cercle  par  les  deux  eltoilles  veûes,  le  comptera  au  quadrant  la  diltâ 
ce  trouoèe  de  l'eftoille  a  laquelle  auons  comparé  le  planete;&  lors  fera  le  liea 
du  Planète  incontinent  cognu  (ans  l'afsiltence  du  compas.  £n  cefte  manière 
fe  pourraaufsi  défaire  tout  le  traiçtdu  Comète,  finousdefcriuons  au  Glo- 
be (on  principal  chef  par  la  manière  defiufdiâe ,  &  puis  par  lemblable  moyë 
l'extrémité  de  la  cheueleure.  Oupar  autre  moyen, eftant  feullement  le  chef  0 
du  Comète  pofe  au  globe:  Prenez  auec  le  Ray  toute  la  longueurd'icelle  par 
degrez;  puis  ordonnez  le  quadrant  du  cercle  de  telle  manière  au  Globe,qu'àl 
patle  de  Tvn  des  codez  par  le  lieu  du  Soleil  de  ce  iour,  &  de  l'autre  coite  par 
le  lieu  marque  du  Comerejla  cheueleure  feltendra  du  long  du  coite  du  qua 
drant  dés  la  tefte.en  autant  de  longueur,côme  vous  aurez  trouué  par  le  Ray 
a  la  partie  oppofite  du  Soleil.  Maisli  le  quadrant  n'eftafTez  grand.on  pren- 
dra le  de  my  cercle.  Car  nous  auons  depuis  l'An  t  5  3  î.  ençatoUîOursob- 
fcruë,que  la  queue  ou  cheueleure  l eftend  toufiours  diieftement  vers  la  par- 
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tic  oppofîte  du  Soleil. Ce  qui  a  efté  aufsi  diligêment  annoté  par  Pierre  4piâr 
&  premièrement  donné  en  lumière.  Côbien  qu'il  foit  aufsi  vray  fêmblable 
qu'aucuns  trefànciês  auteurs  Tayent  aufsi  (çeu  &  obferué.Car  vfriftore  efcrit 
qn'Hippocrates  Chius  &fon  fils  Aifchylus  eftoyétd'opiniô,q  la  cheueleure 
du  Comète  n'eftoit  autre  chofè  que  quelque  refracliô  des  rayons  du  Soleil  t 
dont  Ariftote  les  reprend:  mais  a  quel  droict  qu'il  le  face,ie  ne  le  fçaurois  f* 
cilement  dire. Certainement  ils  ont  grâdement  failly,qu'ils  ont  eftimé  auec 
les  Py  thagoriens ,  que  le  Corn  ete  eft  vn  des  Planètes  :  mais  quât  a  la  cheue- 
leure,  a  mô  opiniô,ilz  ont  bien  iugé.Cari'ayobfêrué  défia  huit  comètes, 6c 
toufîours  veu  leur  queues  droictement  eftenduesala  partie  oppofîte  du  £o- 
leiljComme  Apian  a  diligemment  annoté.  Mais  fi  la  proieftïon  de  telle  che- 
ueleure en  longueur  fe  faîct  par  refracti5,ou  par  autre  moyen,  il  ne  vient  icy 
a difputer:  ii  me  femble  qu'il  foffit  d'auoir  en  ceft  endroit demôftre le  moy 
en  de  facilement  obferuera  chafeun  iour  les  lieux  des  Comètes ,  &  qu'aïnfï 
leurs  diuers  mouuemen  s  foyent  remarquez.Car  ils  fe  mouuen  t  outre  ce  mou 
uement  vniuerfèl,  qui  eft  de  l'Orient  en  Occident,  aufsi  de  leur  propres  mou 
v  uemens,mais  extraordinaires  r  les  vns  félon  l'ordre  des  fîgnes,îes  autres  co- 
tre Tordre  des  fîgnes,fc  aucunes  en  latitude.Nous  en  auôs  veu  vn  l'An 
au  moys  du  Juillet  faire  fon  cours  depuis  Taure  nommé  le  Bouc  parla  voye 
blanche  ou  Galaxïejpar  Taftrede  Cafsiopea,  ceft  a  dire,contre  Tordre  des  fig 
nes,&  enfenible  bienloingau  Noit.Etcecy  fufïïra  quant  aux  Comètes.  ïe 
monftreray  par  vn  exemple  fuccinftement  lapractique  défaite  en  vne  figu 
te  plaine.  Le  dernier  iour  d'Octobre  de  l'An  t  544.  quand  i'efcriuoy  ces  cho 
fes  fut  veiïe  a  7.  heures  dufoir ,  Teltoille  de  Mars  qui  n'eftoit  guercs  loing 
par  deflus  les  deux  plus  cleres  eftoilles  qui  font  en  la  queue  de  la  conftellatiô 
de  Capricorne.La  diftance  d'jcelle  a  la  plus  Occidentale  n'eftoit  que  de  5  7. 
minutes,&de  la  plus  Orientale  i.degrez  ©'.minutes.  Prenant  donc  par  le  cô 
pas  les  diftances  trouuee*  aux  Jegrez  de  TEcliptique,iedefcry  deux  cercles^ 
i'  vn  fdon  le  deaiy  diamètre  de  5  7 ,  minutes  de  la  première  eftoille  en  la  fli- 
perfîce  du  Giobe,cV  l'autre  plus  grâd  du  centre  de  la  dernière  eftoille.Ces  cet 
desfemrecoupét  en  deux  endroits,  i'vn  pardelRis,  &  lautreaudeflbusdes 
eftoilles .  Mais  d'autant  que  félon  l'œil  il  apparut  que  Mais  eftoit  pardelTu* 
les  eftoilles ,  il  eft  facile  a  fçauoir  auquel  des  deux  Teftoille  de  Mars  fe  doibt 
mettre.  Parquoy  Mars  eftoit  veu  au  1 6. degré  &vn  tiers d'Aquaire,  félon  la 
ligue  Ecliprique,&  la  latitude  apparut  vn  degré  &  demy  .  De  manière  q  le» 
Ephemerides  ou  Tables  communes  faillent  du  lieu  de  Mars  plus  de  deux  de 
grez.  Nous  auons  aufsi  obferuè  la  mefine  eftoille  de  Mars  en  plufîeurs  autres 
temps  ,  &.  Tauons  aucunefois  trouue*  qu'il  difteroit  plus  de  trois  degrez 
de  la  commune  caiçulationdesEphemerides  »  Donques  ces  erreurs  in- 
tolerable?,qui  nous  prouiennent  par  la  calculation  d'Alfonfe,  fe  pourront  a- 
mender  par  l'art  de  Ptolemee,  comme  dernièrement  Copernicus  a  faift,  non 
fans  tre  (grand  trauail.  le  ne  veux  icy  oublier  la  commodité  de  celte  opéra- 
tion en  piain,quad  les  diftances  des  eftoilles  ne  f'eftendét  oultre  les  3  .ou  4. 
degrez.. Car  par  ce  appert  certainemenc.qu'en  la  Sphère  les  petites parties. 
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desgrads  cercles  ne  différent  fênfîblementdes  lignes  droites.'  parquoy  veo 
que  toutes  les  diftances  ne  pâfTent  les  4.  degrez ,  on  en  peut  faire  en  plain 
vnc  tresbeile  demonftration ,  comme  nous  auons  fai&  au  fufdtà  exemple  .• 
premièrement  nôusauôs  defcritdeuxdegrez  de  i'EcHpcique,  lefquels  nous 
auons  diuifè  en  leurs  minutes:  puis  après  nous  auôs  colloque*  les  deux  eftoil 
les  fixes  chacune  félon  fâ longitude  &  (à  latitude.  Quantala  lôgitude  nous 
Pauonsdefigneparvne  ligne  perpendiculaire  dépendante  de  l'fclip  tique, 
en  laquelle  nous  auons  compte  la  laritude  félon  les  deux  fufdiûs  degrez  de 
l'Edip  tique  delîgnezapUifîr.Cela  faift,nous  auons  pofe  Teftoillede  Mars,& 
parfait  la  refte^prefqueaufsi  iufte9come  en  la  fuperfice  Sphcrique,  ainfi  qu'il 
le  peut  veoir  par  la  figure  précédente. 

De  ladi&e  longitude  Platitude  des  cftoilks  parle 
R  ay3&  par  les  Tables  des  lignes  droites  fou* 
ftendues  au  cercle.   Chap.  XX. 
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Ais  d'autant  que  ce  que  nous  auons  maincenât déclare 
rapporte  beaucoup  de  commodîtez  aux  chofes  Agro- 
nomiques, &  qu'il  n'eft  commode  a  pluueurs  de  mefu- 
rer  ces  choies  en  la  fuperfice  du  Globe,  &  que  peu  lou- 
uent  on  le  peut  pourtraire  en  plain,  a  cauie  delà  diuet- 
fîté  de  la  nature  des  Triangles  Spheriques  &  re&ilignes, 
principalement  quand  les  coftez  des  Triangles  feiten. 
dent  pins  de  4.  ou  6.  degrez:  &  fînablement  par  ce  queplulîeurs  aymenc 
mieux  la  calcula tion,  que  celle  dimenfion  qui  fe  faiét  par  inftrumens,  fingu- 
lierement  en  cholès  qui  feruent  a  la  correction  de  tous  mouucmens ,  ie  n'ay 
voulu  omettre  d'enfeigner  auisi  celle  dimenfiô  des  eftoilles,que  i'ay  demô- 
ftreeen  la  f  uperfice  de  la  Sphère,  &aucunefoysen  plain  par  la  doelrine  aufsi 
des  Triangles  Spheriques, en  prenant  toutesfois  les  experiêcesneceffaires. 
Mais  afin  que  cela  foie  faift  plus  commodément,  jVferay  dutUefrne  exem- 
ple ,  qui  a  efte  traité  au  Chapitre  precedent,a  l'exemple  duquel  fe  pourront 
aufsi  tous  autres  examiner  &  former,  en  changeant  aucunefois  les  for- 
mes des  Triangles  &:  cercles,  tombans  toutesfois (ouz la  mefme  demonftra 
tion.Soyentdonc  en  la  figure  icy  donnée  A,&  B,  les  deux  eftoilles  fixes  de 
1' /litre  de  Capricorne  conltitueesprez  de  la  queue:  defquelles  A  foitlaprece 
dente,&  felô  Pcolomec  la  24.  de  l'dftre;  &  B,la  pofterfeure,&  félon  Ptolo 
meela  2  5. en  Tordre.  Puis  (bit  D,E,la  particule  delà  ligne  Eçliptique.Et  le 
poinct  H,le  Pôle  Méridional  du  Zodiac.On  entendra  que  du  Pôle  procéder 
deux  quadrants  H,D,&  H,  E,  par  les  (ufdi&es  eftoilles.  Donques  fera  D,Eg 
la  différence  de  la  longitude  au  Zodiac  des  deux  eftoillesj  îquelle  îay  trou- 
uée  par  diligente  obferuation  de  1  .degré  5c  4 1  .minutes  .  Pareillement  que 
A.  C.foit  la  diltance  del'eftoille  Mars  de  la  première  des  fixes  :  laquelle  i'ay 
rrouue  de  5 7. minutes.  MaisB,C,  ladillance  de  Mars  &  de  la  pofterieurea 
efre  trouuée  parle  Ray  de  1  .degré, 6. minutes.  La  latitude  de  la  précédente 
eftoiile  D,  A,fe  prend  de  ptolomee  de  2.degrez,  1  o. minutes  La  latitude  de 
ia  polrerienre,  a  fumoir  M«rid!onale(comme  celledela  précédente) fe  prend 
aufll  de  Pcolomce  de  2.  degrez.  [e  veux  maintenant  par  ces  deux  pohtiorts 
recercher  la  longitude  ôc  lantude  de  Mars  par  la  doctrine  des  triangles  Sphe- 
riques. Premièrement  ie  veuximaginer  le  triangle  Spherique  A,  H,  B,  du- 
quel les  deux co'lez  font  cognuz..  Car  A,H,eft  lerehdu  de  D,  \  ,  duqua- 
dranr,quieft  87. degrez,  t  o,miuut .  Et  H, B,S8. degrez,  afçauoirquâd  E,B, 
cft  foultraic  du  quaaranr.Et  l'angle  A,  H,  B,  efteogneu  parce  que  D,  E.la 
différence  de  la  longitude  des  deux  f-'xesle  demonltre  .  Donc  par  la  2  8.  du 
quatriefme  de  Lan  de  Mont  Ho/al  des  Triangles,  ou  par  la  1  1 .  de  CopernU 
cus.le  collé  A, 3;  fera  cognu  i.negr  ,  44..  minutes  prefque  ,  àinfi  que  nous 
auons  rrouue  par  expérience auec  iVsiitence  du  Ray  .  Ellans  donc  les  crois 
coftez  du  triangle  AjB.H^ognuZjOn  aura  aufsi  la  quantité  de  l'angle  BiA3Hi 
parla  34.dudicMont  Royal,ou  parla  1  3. de  Copernicus,qui  «ft  plus  abrégé 
en  ces  chofes. Iay  donc  trouuéceluy  angle  de  87.  degrez,  auec  jo.  minutes 
prefque.Sscondement  eft  propofele  trungleSpheii  ]ue  A,^,C,duquel  tous 
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les  coftez  font  défia  cognus,comme  def 
£  fus  eltdift.Donqucs  parles  propofitiôs 
fuldices l'angle  C,A,B,deuiendra cog- 
nu,afçauoirde  3  5.  degrez,  56.  minur, 
le  veux  eniemble  ioindre  ces  deux  an- 
gles^ ainli  fera  cognu  l'angle  C.A,  fî 
de  t  2  3. degrez  2. minutes,  riercemenc 
eftpropofe  le  Triangle  Spherique  C,A, 
H,  dont  l'angle  C,A, H,  ell  défia  cog- 
nu; aufsiles  deux  coftez  A,C,  &  A,  H, 
(ont  défia  cognus,  corne  deflus  eft  di*5t. 
Donquesparla  28.de  Iean  du  Monc 
/       Royal,  le  cofte  H,C,fetrouuerade  88. 
degrez  2  o.minut .  Parquoy  nous  o/tôs 
cefte  partie  du  cercle  du  Quadrant  du 
cercle  H,  C,  la  relie  eft  la  latitude  de 
Mars.C,H.de  1.  degré,  &quafi  3  o. mi- 
nutes. Quartement  eliants  donnez  les 
trois  collez  du  Triangle  Spherique  A, 
H  g  C ,  l'an  gle  A ,  H,  C .  n  e  po  urra  e  ftr  e  ca 
ché,parla  34.dudic"t,Mont  Royal ,  ou 
parle  1  3. de  Copernicus ,  &ceit  angle 
déclare  l'étrccoupure  du  Zodiac  D,  G . 
Jay  donques  trouué  l'angle  A,H,C,  de 
40. minutes.  Autant  elt  aulsila  particu- 
le du  Zodiac  D, G.  Si  donc  (comme 
nous  auous  trouuê)  la  longitude  de  la 
première  eftoille  fixe  eft  a  1  5.  degrez 4.0.  minutes d'^quaire ,  louzla  ligne 
Ecliptique/enfuyt  pat  l'addition  de  40.minutcs,que  le  lieu  de  Mars  au  Zo- 
diac eft  a  »  .degrez  &  quafi  2  2  .minutes  dMquaire,aucc  la  latitude  de  1  .de 
grez,  &  quafi  3  o.  minutes  ^uftrale .  Lequel  fe  trouue  femblablement  pat 
les  Tables dMlfonfe en  t  8.degr.  3  8. minutes d'Aquaire.  Par  ainfï  nous  trou 
uons  par  l'aydedu  Ray  vn  erreur  de  2  . degrez  &  vn  quart  :  de  manière  que 
Pline  n'a  point  eu  tort  de  dire  que  Peftoille  de  Mars  eft  tnobferuable.Neant 
moins  ceft  erreur  fe  peut  corriger  par  telles  obferuations  au  mouusmcnt  de 
Mars ,  &aufsi  en  toutes  autres  eitoilles  .  Il  n'ya  faute  que  de  tels  Princes , 
comme  a  cité  le  Roy  Aifonfc ,  qui  d'vn  bon  cueur  fauorçfenu  la  Mathéma- 
tique. 


Dé  la  correction  des  cftoil'es  fixes. 
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Oncqucsla  raison  fufdite  requiert  vne  defcriptïon 
du  f7rrhament,ou  du  Ciel  des  eftoilles,qui  Toit  bien 
corrcfte.-  maisie  n'ay  cncores  veu  aucunes  tables  af-  * 
fez  correctes,  defquelles  icelle  pourront  eftre  parfaite 
oufuppleèe.  Car  celles  de  Ptolomee  qui  font  coma 
|  de  main  en  main  paruenucsa  nous,ont  en  plufieurs 
lieux  befoin  de  correction ,  acaufe  des  erreurs ,  qui 
parla  multitude  des  copieurs  ,  &  par  longueur  de 
temps,  y  font  petit  a  petit  furuenus.  Les  autres  qui 
font  faites  a  l'imitation  de  Ptolomee  ,  foit  qu'elles  foient  d'Alfonfe,ou 
d'autres.pour  les  mefmes  caufês  n'ôt  faute  de  beaucoup  d'erreurs.  Parquoy 
ie  voudrois  bien  prier  tous  Mathématiciens ,  qae  chacun  vouluffe  faire  (on 
deuoir  de  s'employer,  pour  auancer  quelque  iour  vne  fciéce  tant  honnelte. 
Quantamoy,  fi  Dieu  me  prolonge  la  vie  ,  ie  n'efpargneray  aucun  labeur, 
pour  diligemment  m'y  employer.  Mais  pour  le  prefenr  ce  m'en;  aflez  d'a- 
uoirenfeignele  moyen  par  noftre  Kay  ,  par  lequel  on  pourra  colloque! 
fans  cognoilïance  de  longitude  ou  latitude  d'aucune  eftoille  de  tout  le  Fir- 
marnent  ou  de  quelque  Planète,  ôifansaucune  confideration  du  temps 
ou  faifon  de  rannee,ou  de  la  contrée,  toutes  les  eftoilks  de  grandeur  fenfi- 
ble.en  la  fuperflce  du  globe,  félon  la  mefme  proportion  qu'elles  gardent  au 
Ciel.  Premièrement  donques  fe  fera  vn  corps  iuftement  rond,  dont  le  dia- 
mètre foir.fi  faire  fcfcpeur,d«  }.ou4.  pieds.  En  la  fuperfice plaine  duquel 
le  plus  grand  cercle  qui  y  ieradefcrit,fe  diuiferaen  3  60.  parties,  félon  la  rei- 
gle  commune  des  Altronomiens,  lequel  cercle  fe  pourra  défaire  par  lignes 
obfcure s,  pour  en  après  les  pouuoir  effacer.  Cela  fait,on  prendra  la  diftance 
bien  lufte  de  deux  ettoilles,quc!conques  qu'elles  foyent,&  ferontfelô  icti- 
lelefditcs deux  eftoiUes  marquées  &  col'oquees  fur  leglobe  ,  fans  aucun 
refpeft  de  la  longimdc,0u  de  la  latitude,ou  de  la  declinaifon.  Apres  fe  pofe 
ra  la  troifieme  eftoille  félon  la  manière  enfeignee  au  chapitre  précèdent. 
Puis  après  la  quatrième.  Et  ainfi  confequemment  fe  pourront  toutes  les  e- 
ftoilles  par  ordre  colloquer  au  globe  ,  (don  les  deux  eftoiUes  quelconques 
qu  elles  foyent  defignées  au  parauant.  Voire  auffi cjtié  plus  eit ,  après  que 
les  5,011  6.  eftoilles  ieront  colloqnees,  on  pourra  examiner  chacune  des  au- 
rres  qui re/tera.psr  deux  ou  trois,ou  pluGeursdimenfions,8c  âinfi  confermer 
«  alleur^r  l'opération,  qu'il  ne  leilc  aucune  doute  delà  feureréde  l'art  Car 
v(5us  pouuez prendre  la  mfTaricé  dVne  eftoille,  laquelle  vous  voudrez  met- 
tre au  gIobc,de  5.0U  tf.eftoilles, qui  feront  défia  mifes  audit  globÊ:&  fi  elles 
concurrent  touresen  vn  poinr, vous  pouuez  cftre  bien  alTeuré  de  voftredili- 
gencc.Mais  h  elles  n'accordent;reiterez  l'opération ,  iufques  à  ce  que  la  fau- 
te vous  foit  cog.uie,  &  que  l'ayez  corrigée.  Mais  en  ceft  endroit  vous  deuez 
tenir  en  mémoire  les  eftoilles. défia  defignees,  &  auec  la  diuerfité  de  leur  orâ- 
deur ,  chofe  que  chacun  peut  entendre  facilement ,  encore  que  ie  la  taife.  il 
aidera aufsi  grandement  a  la  confirmation  de  l'œuure  &  de  Part ,  obfeiuec 
au  Ciel,  quelles dioillcsconfiftenc  en  vne  mefine  ligne  dioite.  Car  fi  les 
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mefmes  font  conftituees  ainfi  au  globe,U  perfection  de  I'ceuure  en  fera  grâ- 
dcmcnr  approuuce.  Mais  vous  cognoiftrez, quelles  eftoilies  font  côftituees 
au  Ciel  en  ligne  droite  ,  ou  non  ,  en  tenan  t  feulement  vne  rcigle  droite  de 
trauers  deuanc  r<gil,ayant  la  main  eftendue  au  Ciel.Car  eftant  la  veue  por- 
tée au  long  du  cofte  de  la  reigle  ainfi  fermemér  tenue,  fi  vous  trouuez  trois, 
quatre ,  ou  plus  d'eftoilles ,  firuees  auprès  de  la  reigle ,  il  eft  certain  qu'elles 
(ont  en  ligne  droite.  Car  tous  les  cercles  maieurs  qui  font  au  Ciel,  femblent 
a  noftre  veue  comme  lignes  droides,  ce  que  la  raifon  de  la  perfpeaiue  nous 
déclare.  Mais  au  globe,  le  mefme  fe  doit  examiner  par  le  cercle  d'erain  ou 
de  bois,  ou  par  le  quat c  du  cerle.  Par  ainfi  donques  pourra  quelq'vn  par  mé- 
thode certaine  facilement  défaire  tout  le  firmament  en  tant  qu'il  tom- 
be fur  la  veue  .  Or  quand  la  fphere  eft  ainfi  defcrite ,  fi  aucun  voudroit  fça- 
uoir  les  declinaifons  des  eftoilles  ,  auec  leur  longitude  &  latitude  .•  qu'il 
cerche  premièrement  la  declinaifon  de  l'Equateur  feulement  de  deux  e- 
ftoilles ,  ou  de  trois ,  a  fin  que  l'inuention  en  foit  plusfeure .  Cela  fe  faïft 
par  la  plus  grande  hauteur  de  l'eftoille  ,  &  par  la  cognoifîance  de  la  hau- 
teur du  Pôle,  comme  eft  trefiiotoire  .  Quand  donques  la  declinaifon  de 
trois  cftoilfes  eft  cognue,ie  dis  de  telles  eftoille*  ,qui  panchent  au  mefme 
coite  du  Ciel ,  a  fçauoir  Septentrional,  ou  Meridional(  car  ainfi  fera  I'ceuure 
moins  fugette  a  erreur) on  déduira  la  declinaifon  de  chacune  eft oille  du  qua- 
drant^ la  refteferala  diftancedeleur  PoIe.Selon  cesdiftances  feftendra  le 
compas,  &  dechafcune  de  feseftoiliesfe  defcrira  vn  cercle  félon  leur  di (tan- 
ce du  Pôle  ,  &  au  lieu  ou  l'interfeâion  tombera,  fera  la  fituation  du  PoJe  de 
toute  la  fphere.  Mais  il  fera  bien  commode ,  qu'en  telle  operationJes  pied* 
du  compas  foient  vn  peu  courbes  au  dedens.  Quand  I'vn  Pôle  eft  trouué,le 
plus  grand  cercle  fera  parle  mefme  défait  au  globe ,  lequel  diuife  en  deux 
parties  égales  monftrera  le  Pôle  oppofîte.  Apresfe  defcrira  fur  l'vn  des  deux 
Poles,parIe  milieu  des  deux,  le  cercle  Equateur.Cdafaiftapparoiftra  mani 
feftemët  la  declinaifon  de  toutes  les  eftoilles  de  l€q  uateur.  Puis  après  pour 
défaire  le  Zodiac  9  qu'on  obferue  la  Lune  eftant  presdufigne  de  Can- 
cer ou  Capricorne,  &  auec  aucune  des  eftoilles  fixes  defignee  àu  globe,par- 
uenante  au  cercle  Méridien.  Ce  que  facilement  fe  peut  fçauoir  quâd  la  ligne 
Méridienne  eft  cognue,  eftantquelque  gnomon  perpendiculairement  ver6 
icelle  partie  érigé  ,  ou  bien  par  les  rayons  de  la  Lune.  Or  quand  on  trouue 
qu'elle  eft  au  milieu  du  Ciel,par  le  lieu  de  la  Lune  cogneu  par  les  tables,  on 
cognoiftra  aufly  l'afcenfion  droite  de  l'eftoille  fixe  ,  &  cnfemble  la  diftance 
d'icelle  de  Ja  feaion  vernale  de l  Ecliptique  ,  feîon  les  degrez  de  l'Equateur. 
Parquoy  fe  tirera  vn  cercle  obfcur ,  du  Pôle  par  l'eftoille  propofee  iufques  a 
l'Equateur,  après  fecomteradu  contact  des  de«xcercles,l'afcenfion  trcuuêe 
de  l'eftoille  :  ainfi  fera  donné  le  point  trouué  en  l'Equateur  de  l'Equinoxe 
vernal;  par  lequel  l'autre  feftion  oppofite.auec  les  lieux  au  milieu  de  Cancer 
&  Capricorne  feroitcognus ,  8c  eftant  cognue  la  plus  grade  declinaifon  du 
SoleiI,la  ligne  Ecliprique  fe  monftrera  auec  fes.Poies,cemmela  raifon  delà 
fphere  déconfite.  Etainli  fera  a  la  parfin,par  vn  mcrueiUeux  abrégé  cognue 
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ta  longitude  &  la  laticude  de  toutes  les  efbilles  coltoquees  au  Globe,  fans  au 
cuneobferuation  précédente  de  ladite  longitude  ou  latitude  .  On  pourra 
aufsi  (fi  on  veut)  premièrement  defcrire  tous  les  cercles  &  Pôles  au  Globe,  5c 
puis  après  colloque*  deux  premières  eftoilles  félon  leurs  lôgitudesôt  latitu- 
des bien  cognues.Puis  par  icelles  conftituer  toutesles  autres  au  Globe,par  la 
manière  fufdiûe:  auquel  on  pourra  adioufter  a  caufe  de  certitude  autres  ob- 
feruarions,commelesdeclinai(bns,latitudes  Se  autres  chofes  fèmblables.  le 
parte  icy  de  faift  auifé  les  diuerfes  vfages  des  Triangles  Spheriqs  en  ces  cho- 
fes,comme  nous  auons  en  partie  demonihé  au  Chapitre  précèdent  f  a  fin  q 
noftre  lîile  ne  forte  trop  auant  hors  de  propos.  En  après  aufsi  me  lèmble  que 
ce  moyen  eft  fuffitant  pour  fi  grande  multitude d'eUotïles,  lefquellesfiqucl- 
cun  ayme  mieux  defcrire  par  i'Aftro!abe,ou  parleTorquet,il  le  peut  faire: 
moyennant  qu'il  aye  mémoire  qu'on  doit  vfer  de  ces  inftrumcns  auec  plus 
grande  cautele,  dautant  (comme  nous  auons  dift)  qu'en  iceux  peuuent  ef- 
cneoir  beaucoup  plus  d'occafiôs  d'erreur, a  caufe  des  parties  &  liaitons  diuer 
(es  des  iniirumés  fufdicls,&  des  obferuatiôs  necelTaires  de  plufieurs  chofes. 

De  la  longitude  des  lieux  ou  contrées  par  le 
lieu  de l.i  Lune.     Chap.  XXII. 

A  diuerfè  façon  que  plufieurs  tiennent  en  la  deferiptiort 
des  Régions,  me  donne  occadon  d'annoter  icy  quelque 
chôfe  de  la  longitude  des  lieux,  veu  qu'entre  les  Geogra 
phes  il  n'y  a  en  aucune  chofe  plus  grade  difficulté .  Car 
la  latitude  des  contrées  fe  peut  facilement  trouuer  par 
quotidienne  expérience,  tant  par  les  eftoilles  fixes,  que 
par  le  Soleil, comme  plus  amplement  &c  pat  nous  &  pat 
plufieurs  autres  a  efié  déclaré  :  mais  trouuer  la  longitude  elt  chofe  tresdiffi- 
cile.  Car  elle  fe  doit  trouuer  ou  parles  Eclipfesde  la  Lune,  qui  peu  fouueiic 
aduiennér  &  moins  fouuent  font  veûes,&  encore  moins  fouuétfont  dilige 
met  obferuees  par  deux  Mathematiciés  en  deux  lieux  diuers,ou  côme  nous 
auons  enfeigné  au  Hure  de  lTfage  du  Globe,par  lesOiloges  a  ftblon,ou  au-1 
très. Mais  ce  dernier  eft  feulement  prourïirabie  auxnauigations,&  requiert 
desOrloges  bien  iuftes,qui  ne  font  fugersau  changemét  de  l'air.ou  du  têps. 
&  fil  y  a  aucuns  autres  moyens  pardîdances,  &  angles  ,  comme  on  didYde 
polirions  i  ils  duifent  feulement  pour  trouuer  petites  diftances.Mais  fi  quel- 
cun  voudra  quafi  tous  les  iourscercherlalôgitudeti'aucûlieu,il  doit  diligé- 
ment  côfiderer  auec  noltre  Ray  la  d  iftâce  de  la  Lune  d'aucune  elioille  du  fir- 
maméc  ;  toutesfoisen  telle  manière  q  celle  eltoitlefixe  précède  ou  fuyue  la 
lune  félon  le  droit  fil  de  la  ligne  Scliptîque.  Ce  qui  aduiédra  alors  qaâd  l'e- 
ftoiHe  alaqllc  nous  conférés  la  Lune,  a  la  mefme  &  pref  ]ue  égale  latitude 
auec  la  Lune:a  fçauoir  fi  la  Lune  décline  vers  leNorr.q  nous  éditons  icmbia- 
blernér  vneettoille  qui  décline  vers  leNort,vn  peu  plusoumoinsq  la  Lune: 
ce  que  pareillement  le  doit  entendre  de  la  partie  du  Siad.  Maïs  Ci  cela  ne  viêt 
a  propos,  lorsfe  cercheratréljuftement  par  deux  eftoiftesrixes  ^  comme  au 
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Chap.zo.auôs  enfèignc  la  lôgitude  de  la  Lune,ou  en  la  fuperfîce  du  G  lobe, 
ou  fil  en  y  a  qui  (oyent  plus  do&es ,  parla  cognoilfance  ôc  vfage  des  Trian- 
gles Spheriques,cômecy  dclîus  auôs  declaréde  l'eftoille  de  Mars.  Donques 
fi  la  Lune  eft  diltâte  en  ligne  droite  d'aucune  cftoille  fixe:dont  la  lôgitude 
a  défia  efte  cognue.la  diftance  laqlle  fera  rrouuéeparle  Ray,('adiouftera  a  la 
lôgitude  de  l'eftoille,»"  la  Lune  elt  plus  proche  de  l'Orient,  ou  la  mefme  fera 
déduite  de  la  lôgitude cognue  de  l'eftoille,fi  la  Lune  approche  plus  de  l'Occi 
dêt  q  l'eftoille,  &  ainfi  fera  trouuee  [a  15git.de  laLune.Ucôuientaufsi  diligé 
mentapprëdre  les  heures  &  minutes  des  heures  par  les  haureurs  des  eftoil- 
les  au  mefme  momét  cj  celte  conlîderatiô  fe  parfait.  Eftant  dôcen  celte  ma 
niere  trouuee  la  lôg.de  la  Lune, ou  par  celle  q  nous  auôs  môflré  au  Chap.zo. 
&2i.le  vray  lieu  delà  Lune  ,  fe  doit  calculer  par  les  Tables  /4!lronomiqs  fort 
exqlès  parle  mefmè  momét  q  la  longit.de  la  Lune  a.cfté  meluréeau  Ciel:ôc 
ce  (elon  le  Meridiê  d'aucun  lieu,dont  la  lôgitude  eft  cognue,ou  au  moins  de 
celuy  pourleql  les  Tablesfont  côpofees.  Or  fi  la  mefme  lôgitude  delà  Lune 
fe  trouue  alors  par  les  Tables  côme  elle  a  elle  trouuée  parle  Ray ,  le  lieu  de 
voftre  obieruatiô  fe  ingéra eftre  côftitué  foaz  le  mefme  Meridié,côme  le  lieu 
pour  leql  les  Tables  font  efté  côpofees,  ou  duql  la  lôgitude  eft  cognue.  Mais 
fi  la  Lune  fe  trouue  par  les  Tables  eftre  plusauantau  Zodiac,  q  l'expérience 
ne  demôfire:  il  eft  certain  q  le  heu  de  l'obferuation teft  plus  Orientai,  q  celuy 
pour  leql  les  Tables  ont  ehé  côpofees.  Mais  f'il  le  troune  par  les  Tables  q  la 
lôgitude  eft  moindre  q  l'expérience  ne  demôftre,il  faut  iuger  fans  doute  q  le 
lieu  de  l'obferuation  eft  plus  Occidétal  q  le  heu  qui  eft  marqué  aux  Tables. 
Donques  on  marquera  la  difïlréce  entre  la  lôgitude  de  la  Lune  trouuée  par 
les  Tab!es,&  celle  qui  eft  trouuee  par  l'expérience.  Dauantage  fera  trouué  le 
mouuemêt  de  l'heure  de  la  Lune,par  la  calculationde  l'^rgumenr,  côme  les 
Théoriques  cômunesenfeignenr  .  Ou  ft  quelcun  eft  moins  verfe,  ou  qi  naye 
point  les  Tables  a  la  main  ,  qu3tî  diuife  le  mouuemêt  iournal  de  la  Lune  pat 
24.6c  aura  grossièrement  le  mouuemêt  de  la  Lune  par  heure.  Cela  cognujl 
dira  par  exemple  felô  la  reigie  de  proportiô.Si  32.minut.que  la  Lune  paiïe 
en  vneheure  dônent  vne  heure  de  temps, côbien  donnerôt  les  degrez  H  mi 
nutesde  ladifferêce  des  deux  lôgttu.  defqles l'vnea  efte  prinfe  parle  Kay  ôc 
l'autre  parles  TablesfEtpar  le  progrès  de  cefte  reigle  fe  trouuera  flnablcmét 
le  temps  qui  eft  entre  les  deux  cercles  Mendiés,  dont  l'vn  fera  tiré  parle  lieu 
de  l'obferuatiô,&  l'autre  par  le  lieu  des  Tables.  Or  de  réduire  fur  le  pied  le 
téps  en  degrez,ceft  vne  chofecognue,mefmesauxenfans:car  chacune  heure 
donne. 'C.degrezsck4.minutes  vn  degré. Finablement  ces  degrez fedoiuent 
adioufter  a  la  longit.du  lieu,pour  lequel  les  Tables.ont  çfté  côpofees,en  cas 
q  l'autre  heu  eft  plusOriental.ou  deduire^fii  eft  plus  Occidental.En  cefte  ma 
niere  fera  la  lôgitude  des  lieux  pl9  iufteméctrouuee,prindpalemét  fils  iout 
de  fort  lôgue  diltance,q  par  aucunes  dimenfions  des  chemins.  Mais  en  cefte 
choie  font  deux  cauteles  necefiâires.  La  première  que  les  Tables ,  dont 
cefte  calcuhtion  (étire,  foyentbien  exquiles.  L'autre  , qu'on  a)é  eigard 
a  la  parallaxe  de  là  Lune  ,  ou  bien  ala  diuwrûtc  deî'afpeft  de  la  iufdicte . 
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Car  celle  diuerfîté  de  longitude  fe  doit  fouftraire  de  la  longitude  de  la  Lu. 
ne  trouuee  par  l'expérience,  fi  la  Lune  eft  conftituee  entre  le  nonantiefme 
degré  du  Zodiac  &  de  l'Orient:  mais  fi  elle  décline  du  po.  ctegré  vers  l'Occi- 
dent,ladite  diuerfité  de  longitude  de  la  Lune,  fe  doit  adioufter  a  la  lôgitude 
de  la  Lune  trouuee  parle  Ray.Cefte  diuerfîté  d'afped  fe  cerche  par  les  table* 
cornpofeesa  ceft  vfage:ou  parla  dodrine  des  triangles  fpheriques  ,  parles 
tablesde  Sinus.Et comme  ainfi  foit queles plus  dodes obferuent  facilement 
cefte  diuerfîté  ,  les  vulgaires  l'obferuent  par  deflus  tous  trefdifficilemêt.  Par- 
quoy  ieccmfeilie  que  celle  difficulté  ne  foit  aucunemét  mile  en  nôchalance, 
car  fi  on  n'en  tient  côpte,elle  peut  en  noftre  climat  induire  erreur  d'vne  heu 
re  enriere:lequel  erreur  ne  peut  élire  difsimulé.  A  celle  caute  ie  côfeilleaux 
jlftionomiens  vulgaires  de  faire  celle  obferuation  ,  quand  la  Lune  eft  enui- 
ron  les  points  des  toîftices  de  Cancer  &  Capricorne,  &  lors  aufsi  entour  le  > 
milieu  du  Ciel.  Car  par  ce  moyen  ne  tombera  aucune  parallaxe  fenlible  en 
la  longitude:lefquelles  chofes  font  facilesa  obferuer.Mais  ie  vous  enfeigne- 
ray  la  pradique,encore  q  la  Lune  pafle  par  autres  fignes ,  de  iuger  parla  feu- 
le veue,quand  la  veue  ne  donne  aucune  diuerfité  en  la  longitude.  Donques 
quâdla  Lune  n'eft  pas  pleine,mais  apparoift  cornue  ou  boifue,les  amateurs 
attendront,tant  que  la  Lune  fera  veue  de  fes  cornes  érigée  perpendiculaire- 
ment. Ce  que  facilement  fe  pourra  veoir  par  vne  règle  longuette,tenue  de- 
uantl'œil,ou  par  vnperpendicuiedeuallédela  main.  Car  h  le  perpendiculc 
palfe  par  le  iugement  He  la  veue  de  lVne  corne  a  l'autre,lors  il  eft  certain  que 
la  Luneeftau  po.degréde  l' Elliptique,  comté  du  degré  alcendant  en  l'Ho- 
rizon: a  caule  de  quoy  elle  n'aura  aucune  diuerfîté  d'afped  ou  de  veue  en  la 
longitude.Maisfi  la  corne  fuperieure  s'enclinevers  Orient,la  Lune  n'eft  pas 
encore  paruenue  a  celle  partie  du  Ciel,  &  la  diuerfité  de  la  veûe  eft  plus  gra- 
de que  n'eft  la  chofe,  ceft  a  dire ,  que  la  vraye  longitude  ;  &  fi  la  corne  fupe- 
rieure s'encline  versOccidenr,la  Lune  fera  délia  paflfee  parce  lieu  du  Ciel,aa 
quel  la  veûe  ne  donne  aucune  variation  en  la  longitude  du  Zodiac.  Et  la  di- 
uerfité eft  des  deux  co/lezautantplusgrâde,  comme  la  Lune  femblera  plus 
panchee,ou  couchée  les  cornes  en  haut.  Celle  monftre  donc  doit  eftre  fuf- 
nTante  a  ceux  qui  nedemandent  lacalculationplus  difficile  des  parallaxes. 
Mais  on  doit  fçauoir  que  ce  moyé  de  cercher  la  lôgitude  eft  le  meilleur  que 
tous  autres,quâd  les  diftâces  font  grades:  du  quel  G  ceux  la  qui  voyagét  aux 
parties  du  monde  plus  loingtaines  Içauoient  commodément  vfer,  nous  au- 
rions fai*  faute  vne  certaine  defeription  des  Régions  &  Prouinces.  En  la- 
quelle plufieurs  ofent  changer  beaucoup  de  chofes,  eftans  pluftoft  tranfpor- 
tez  d'vn  defir  d'imagination  incertaine ,  que  menez  par  la  raifon  ou  feience. 
Mais  de  ces  chofes,  fil  plaift  a  Dieu,  fera  dit  ailleurs  plus  amplement-main- 
tenant nous  déclarerons  aucunement  la  fufdite  dodrine  parvn  exemple. 
L'an  de  noftrc Seigneur  %  540.1e  1  i.iourdeîuinga  1  o.heures après  midy, 
i'ay  diligemment  obferue'Ia  Lune^en  ce  moment  l'ay  trouuée  conioinde 
félon  la  longitude  auec  la  clere  eftoiiie  nommée  Spica  virginis  ,  &  ce  par  le 
Ray.  Par  ce  que  laLune  &  l'cftoille  Spica ,  eftoient  également  diftantes  de> 
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refloille  >  qui  eh1  la  moyenne  au  front  de  Sçorpius ,  &Iadiftance  eftoitcafi 
de^p.  degrez.  Cefte  eltoiile  décline  de  la  ligne  Ecliptiqucau  Sud ,  comme 
faicl  l'eltoille  Spica  :  autrement  ce/te  obferuation  eufiefté  incertaine.  D'à- 
nantage  il  y  auoit  vn  autre  argument  de  conjonction ,  a  fçauoir  que  la  ligne 
imaginée  parla  veiïe,  par  les  fomrnets  des  cornes  de  la  Lune,tomboit  exacte 
ment  fur  l'eftoi lie  Spica.  Mais  il  appert  par  l'expérience,  &  parles  tables  de 
Copernicus,  que  le  lieu  de  Spica  elt  diftantdu  point  de  l'Equinoxe  vernal, 
1  o  7.  degrez  2  p.  minutes  au  temps  de  celte  noltre  obferuation ,  ccft  a  dire, 
quelle  elt au  1  z.degré  2  9 .minutes  du  figne  de  Libra.Nous auons aufsi  cal 
culé  pour  le  melme  temps  le  lieu  de  la  Lune,ayant  égalé  le  temps  comme  il 
appartienr.par  les  tables  de  Copernicus,  &  auons  trouué  que  la  Lune  efioie 
au  mefme  moment diftante  du  point  de  l'Equinoxe  vernal  1 96.  degrez  Se 
48. minutes.  Puis  donc  que  cet!  chofe  clere  qu'a  Louain  le  trouue  par  expé- 
rience que  le  lieu  de  la  Lune,furpaiïe  le  lieu  de  la  Lune  qui  refpond  a  Craco- 
uie^enfuit  que  Louain  e(t  plus  occidentale  que  Cracouic.  Mais  afin  que  ie 
trouue  la  quantitéde  la  difFerence,ie  déduis  lamoindre  longitude  de  la  Lu- 
ne,de  la  maieure,&  trouue  l'excès  de  4 1 .  minutes.  Lequel  ie  réduis  en  téps 
par  telle  pratique. Par  l'Anomalie  ou  Argument  de  h  Lune,quieftoitde4» 
fexagenes  33,  degrez  & qualï  5. minutes,  îe  treuuele  mouueniét  delà  Lu- 
ne par  heures  eftre  de  32.  minutes  &  demie.  A  près  iedy  félon  la  reigle  de 
proportion  fï  %  i\.  me  donnent  vue  heure,  combien  me  donneront  4 1  .mi 
-nutes:&.treuueau  quorient  75.  minutes.  D'où eft  manifeite  que  Cracouie 
elt  plus  orientale  que  Louain  vne  heure  &  vn  quart.  Et  par  ce  que  Craco- 
uie, comme  dictlc  mefme  Nicolas  Copernicus,  eft  plus  Orientale  d'vne 
heure  qu'Alexandrie  ,  s'enfuit  que  Louuaineft  plus  occidentale  qu'A- 
lexandrie vn  quart  d'heure  .  Le  quart  d'vne  heure  réduit  en  degrez  ,  fait 
trois  degrez  4;.  minutes  ,  &  deux  heures  30.  degrez,  monte  enfemble 
3  3.degrez45.minutes,lefquelsoftezdela  longitude  d'Alexandrie, laiiTent 
pour  la  longitude  de  Louain  26'.  degrez  4  5.  minutes.  Car  longitude  d'A- 
lexandrie Te  conftitue  par  Ptolomee  en  fa  Géographie  de  foixante  de- 
grez &  demy.  l'ay  icy  omis  feiemment  quelques  bien  petites  relies  de  no- 
bles delà  diuifïô,a  fin  de  ne  rendre  la  chofe  plus  obfcure  aux  Jtudieux.  Auk 
G  ie  n'ay  faict  aucune  métion  de  la  parallaxe ,  par  ce  que  la  diuerfite  du  téps 
en1  oit  petite,  &  point  plus  de  ô.minutés, laquelle  i'ay  côpenle'  parla  diminu 
tiondu  temps.  Carlaconionâionvilibleeftoit  prelque de  10.  minutesa- 
pres  1  o.heures:mais  la  vraye  efcheoit  furies  10. heures,  comme  auons  trou 
uèparl'Aiirolabe.  Maisray  mieux  aymépropofer  aux  ftudieux  la  calcula» 
tion  par  vn  telmoyé,  afin  quelle  fut  plusclere ,  &  puis  après  aufsi  adioufteï 
pour  les  plus  doctes  les  choies  plus  di.6kiles,pourfausfaire  a  vn  chacun. 

Oronce  Dauphinois  eferit  vn  femblable  moyen  ,  par  l'application  de  la 
Lune  au  cercle  Meridieu:mais  ie  fuis  efrncrueîîle  pourquoy  il  C'en  dict  le  pre- 
Ifolt  :»vuenteur,commefi  prelque  aucun  des  ancien  s  n'euti  (ceu  trouuerles 
lo^-g'tuJesdcs  regions,cjue  par  les  Eclufès.  Vrayement  i  ay  trouué  en  piur 
faim  âuthèiwsifi  moyen  d'obiçiuejî  la  lougitiUe  pat  le  niouuement  de  la 
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Lune,principa!ementau  linre  de  Tean  V*nerner,homme  fort excelicnt,quia 
efcrit  les  Paraphrafes  &  Commentaires  fur  la  Géographie  de  Ptolomee.Le» 
quel  moyen  eft  certainement  beaucoup  plus  commode ,  que  l'obferuatiofi 
delà  Lune paruenante au  cercle  Méridien:  car  cette  Ce  palTe  incontinent,  6c 
peutettre  vncfcule  fois  veiie  en  24.  heures  ,  mais  l»aurre  (e  peut  obftruer 
long  temps  6c  en  plufieurs  heures.  Mais  IVn  &  l'autre  de  ces  deux  auteurs 
(fàuuc  leur  honneur  )  n'ont  pas  bien  obferuela  diueifitéde  la  veue  ,  ou  pa- 
rallaxe ,  laquelle  eltant  mife  eu  nonchaloir,  peut  en  l'vne  &  l'autre  manière 
produire  aucunefois  en  la  longitude  des  regiôs  vue  différence  de  8.degrez. 
Car  la  Lune  eltant  fouz  le  cercle  Meridiê,a  aucunefois  la  parallaxe  en  longi 
tudede  1  /.minute>:aufquelles refpondent aucunefois plusdei^.  minutes 
de  temps  :  quir'ont  a  la  paifin  plus  de  8.  degrez  de  longitude,  veuque  1  5. 
degrez  font  vne  heure.  Puis  doriques  que  ceft  erreur  n'ett  petit,il  eft  îaifoa 
(comm«  i'ay  enfeigué/  queccftechofe  le  traifteamficielcment. 

De  la  hauteur  du  Soleil  6V  des  eftoilies  par  de£ 
fus  l'Horizon.    Chap.  XX  III. 

L  ett,commeie  penfe,  notoire  a  chafeun  que  le  Soleil 
afeendant  fur  l'horizon  ,  petit  a  petit  monte  obhque- 
mét  par  enhaut ,  iufquesacequ'iia  gaigne'L:  (ornm.eC 
au  midy,  &  que  femblablement  il  defeend  par  la  mcf. 
me  manière  comme  il  a  monté  deuers  Occident  ;  pac 
la  haureurdudit  a  quelconque  moment  qu'elle  foie 
prin(è,fc  trouue  l'heure  du  iour.  Et  par  la  hauteur  Me 
ridiennefe  treuue  la  declinatibn  des  contrées  ou  régions  de  l'Equateur.  Pa- 
reillement fe  prennent  a  femblable  vfigelesaltitudes  des  eftoilles.  Mais  les 
infhumens  font  diuers  ,  parlefquels  les  altitudes  des  efioilles  font  me- 
furees. Mais  afin  de  comprendre  diuerfes  vfâges  par  vn  inttrument,  il  nous  a 
fernblê  bon  defclaircir  aufsi  le  Ray  par  ceft  vfège  .  Doncques  nous  auons 
pour  la  hauteur  du  Soleil  inuenté  trois  moyens.  Pour  le  premier  menez  le 
Trauerfeur  iufques au  bout  du  Ray,  la  ou  les  oo.  degrez  font  marquez,  ÔC 
que  les  bouts  du  Trauerfeur  foient  également  diftanrs  dcscoftezdu  Ray. 
Que  les  pinnules  foient  auf  y  efloignees  aux  deux  cottez  du  Ray  iaP 
ques  a  1 00.  f  articules,dc  forte  que  du  cofté  du  Kay  ,  iufques  au  cofté  clc  U 
tablette  exterieuremenr  fecomtent  1  00, parties. Cela  fai£t,  que  le  Ray  (oit 
pendu  comme  vne  balance, eftant  mis  vn  petit  couteau  ou  gnomone  au  mi 
lieu  du  Trauerfeur. Mais  l'examination  de  cette  fufoenfiô  (e  fera  au  perpen*. 
dicnle;&  eftant  vue  fois  trouue  le  lieu  du  gnomon  au  Trauerfeur.qu'on  fa- 
ce vn  cren,  afin  que  Ion  puilfe  toujours  facilemét  faire  la  fufpenfion  duKay. 
Eftant  doriques  le  Kay  ainfi  pendant  au  perpendicub  ,  en  tourneia  le  coite 
du  Ray  vers  le  Soleil, en  telle  forte  que  l'ombredu  Soleil  ierteedela  pinnu- 
le  du  Trauerfeur,  fine  au  codé  du  Ray  ,  foitqueles  parties  égales  y  foyens 
marquées,  ou  lestnegaUs  :  c'e(t  a  dire  les  devrez.  Soicdfcflc  marqué  le.  heu 
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de  l'ombre,  &  confîderez  diligemment  combien  de  degrez  qu'elle  marque, 
tant  au  mefme,  comme  en  l'autre  cofté.  Car  ceux  la  monftrenr ,  combien  le 
Soleil  eft  diftant  du  Zenith:  lefquels  déduits  de  <?o.  degrez ,  refte  la  hauteur 
du  Soleil  deflus  l'Horizon. Le  fécond  moyen  eft  tresfacile,  &  fe  peut  aeco* 
moder  tant  aux  eftoiiles  comme  au  Soleil.  Toutes  les  dimenfions  Geome- 
triqiies,qui  feront  par l'efchelle Géométrique,  fepeuuent  aufsi  en cefte  ma- 
nière tresfacilement  parfaire .  Donquesafin  de  faire  ces chofes  commodé- 
ment, vous  ferez  vn  petit  pertuis  près  du  bout,ou  près  le  cômencement  du 
Kay.ou  les  $>o.degrez  font  engrauez,&  ayât  lié  par  le  pertuis  vn  fil  de  foye, 
ou  quelque  petite  armiile,  vous  tiendrez  le  Ray  pendant  de  la  main  au  per- 
pendicule  ,  &  le  Trauerfeur  eftant  également  eftendu  aux  deux  coftez  du 
Xay,&  conftitué  au  niueau,fera  efleué  ou  abbaiflefelô  l'exigence  de  la  cho. 
fe.Maisil  ne  faut  oublier  ce  pendant ,  que  le  cotte  de  la  tablette,  par  lequel 
la  veue  fe  porte,ou  auquel  le  rayon  du  Soleil  fine,doit  eftre  iufternent  efloi- 
gne'ioo.parties  du  Ray.-ceque  ie  dy  pour  ce  que  i'efpefleurfenlible  du  tuyau 
quarré  occupe  quelque  partie  du  Trauerfcur:  a  caufe  de  quoy  la  pi nnule  le 
doit  autant  plus  approcher  du  Ray,que  lefpelîeur  du  tuyau  occupe  au  Tra- 
uerfeur.Ou  bien  on  doit  a  l'entourde  l'extrémité  du  Ray,  qui  iettera  l'om- 
bre ,  mettre  vn  cercle  de  la  mefme  efpelTeur  du  tuyau  s  afin  que  la  pointe 
quiiette  rombre.ioit  perpendiculaire  au  point  moyen  duTrauerfeur.  Dô- 
quesquàd  vous  voudrez  prendre  la  hauteur  du  Soleil ,  que  le  Ray  pende  de 
voftre  main,  &  tournez  le  par  Tes  coftez  vers  le  Soleil  luyfant ,  de  forte  que 
l'ombre  iettée  du  fommet  du  Ray  fur  la  pinnule  du  Trauerfeur,  préne  fin  iu- 
ftement acent  partiesegalesdiftantesd'uRay.Etfil'ombre  ne  touche  lapin 
nule,ou  qu'elle  la  pajTe,elIeuez  ou  abbaiiFezle  Trauerfeurau  Ray,  tant  et  Ci 
longuement  que  l'ombre  touche  exa&ement  la  tablette.  Alors  le  lieu  du 
Trauerfeur  au  Ray  montrera  la  diftance  du  Soleil  du  Zenith.  Vous  appren- 
drez par  semblable  manière  a  prendrède  nuit  la  hauteur  des  eftoiiles  .  Car 
eftant  le  Ray  pendant  de  la  main ,  ou  pendu  a  vn  pali ,  efieuez  ou  abbaiflez 
le  Trauerfeur ,  iufques  a  tant  que  regardanr  droit  par  le  cofté  de  la  tablette 
&  par  le  fommet  du  Ray,vous  voyez  l'eftoille,  car  incorinët  le  lieu  du  Tra- 
uerfeur vous  monftrera la  diftance  de  l'eftoille  du  Zenith.  Mais  on  pourra 
comter  ceschofes  ou  par  les  degrez  ,  ou  par  les  parties  égales  prinfes  des  ta- 
bles de  Sinus, comme  au  chapitre  1  5  .eft  demonftré.  Et  ce  moyen  eft  le  meil 
leur  &  je  plusfacile  de  tous  les  autres.  le  tiers  moyé  eft,fi  le  Ray  eft  eftendu 
en  Iignedroite  a  l'equidiftance  de  i'Horizon,de  forte  que  le  Trauerfeur  cô- 
fifte  au  perpendicule,&  le  Ray  au  niueau.Ce  qui  fè  peut  fàire,par  l'appenfiô 
du  perpendicule au  Trauerfeur  ,  comme  auons  enfeignéaux  dimenfions 
Géométriques.  Alors  fi  l'ombre  ietteede  la  tablette  du  Trauerfeur  furie 
bout  du  Ray,la  ou  les  90.  degrez  font  marquez,  pour  le  Soleil:  ou  fi  la  veue 
portée  du  mefme  bout  parle  cofté  de  la  pinnule,  eft  dirigée  fur  l'eftoille  ,1e 
îîeu  du  Trauerfeur  au  Ray  déclarera  la  hauteur  demandée  ,  de  la  mefme  fa- 
çon ,  que  nous  auons  ditt  qu'il  faut  compter  les  diftances  des  eftoiiles.  Mais 
en  «ftendroity  a  quelque  commodité  adiouftee,pour  ceux  qui  nauiguenc 
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en  la  Mer  Oceane»  Car  ilz  n'ont  que  raire  d'aucun  perpêdicule,  quand  les  va 
gues  de  la  Mer  font  aucunemêt  coyes.Car  (î  en  appliquant  feulement  le  Ray 
a  l'œil, ils  voy  ent  l'horizon  par  l'vne  des  pinnules  :  celt  a  dire  l'extrême  par- 
tie du  Ciel,&  par  i'autrê^l'efioille;  la  hauteur  de  l'eltoille  fera  incontinêt  cog 
nue.  te  melme  fe  peut  aufsi  faire  en  la  châpaigne,  ou  il  n'y  a  nuls  obftacles, 
emp:fchemensdemontaignes,  edifices,ou  d'arbres  .  Finablesnent  la  hau- 
teur du  Soleil  fe  peut  par  le  quatriefme  moyé  exaftemét  feauoir  par  le  Ray. 
Carie  Ray  fe  dreife  en  vne  plaine  vnie,  colîftant  fur  la  pleine  vers  les  angles 
droirs,ou  perpendiculairement.  Apres  on  compte  diligemment  la  longueur 
de  fon  vmbrejlaquclle  nous  comptons  parles  mefines  parties  égales,  par  lek 
quelles  le  Ray  eft  diuife .  Puis  nous  mulciplions  les  parties  égales  de  ladicte 
vmbre,par  les  parties  du  demy  Trauerfeur,  &  diuifons  le  produit  par  les  par, 
ties  égales  du  Ray  entier,&  le  quotient  donnera  alorsles"partiesegales,lef- 
quellesrecetcheesau  Ray ,  montreront  le  degré  de  la  hauteur  demis  l'hori- 
zon. Car  l'ombre  du  Ray  Ce  porte  en  telle  forte  vers  le  mefme  Ray,  comme 
la  diftance.du  Trauerfeur  fe  porte  en  la  troifîeime  manière  défia  decUré*e,en 
uers  Ja  moytie  du .mesme  Trauerfeur.  Maisen  cas  que  par  celte  opération  le 
produifent  plus  de  parties  qu'il  n'y^en  tout  le  Trauerfeur,  multipliez  alors 
toutes  les  parties  du  Ray ,  par  les  parties  qui  font  au  Ray,des  le  commence- 
ment iufques  au  lieu  de  la  ltation  du  Trauerfeur,  &  diuifez  le  produit  par  la 
longitude  de  i'ombre.Par  tel  progrès  fortira  le  nombre  des  partiesegales:  le 
quel  recerchéau  Trauerleur  .vous  y  trouuerez  les  degrez  de  la  haateur  pro- 
chaine. Mais  il  ne  m'ennuyera  de  déclarer  par  exéple  la  doctrine  de;  celte  der- 
nière façon.  L'An  i  544.1e  1 4.d'Oc~tobre,  a  Midy,i'ay  trouué  la  longitude 
de  l'ombre  du  Ray  en  vne  plaine  de  Q7o|.particules ,  telles  que  le  Ray en* 
tiercontenoit  437  .  le  raifonne  donc  par  la  reigle  de  proportion  en  cefte 
manière.  Si  43  7.  me  donnent  p7o|,  combien  me  donneront  les  joo.par- 
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tiej  qui  font  au  dcmy  Trauerfeur?  La  multiplication  produit  p/Oi  z,  la- 
quelle dîuifée  par  43  7  .donne  2  iz.  parties  .  Lefquelleseftant  comptées  au 
Ray,ietrouue  auprès  de  ce  lieu  24.degrez  &  1  5. minutes .  Qui  eftok  au 
temps  fuldift  la  hauteur  du  Soleil  a  Louuain  . 

Combien  la  grandeur  ou  l'amplitude  du  Soleil 
faià  varier  les  vmbres.  Chap.  X  X 1 1 1 1. 

Ais  il  me  faut  a  bon  efeient  adu.errir  le  Lecteur  en  ced 
endroift,  de  la  hauteur  du  Soleil  prinfe  par  l'ombre  eh 
quelconque  manière  que  ce  foït,  veu  que  toujours  elle 
diffère  de  la  veripé  le  quart  dVn  degré.  Non  feulement 
au  Ray,  mais  aufsi  en  quelconque  autre  manière  prinfe 
par  la  proie&iô  de  l'omBre  du  Gnomon,  ou  d'autre  chô 
fe  furie  plain,ou  fur  la  muraille  .  Et  ne  faut  qu'en  ceft 
endroit  vous  en  donniezlacoulpe  aux  inftrutaens;  Car  cette  différence  ad. 
nient  a  caufe  de  la  grandeur  &  amplitude  du  Soleil  :  d'autant  qu'il  ne  îette 
les  Rayons  du  feul  centre.mais  de  tout  le  corps,comme  eft  apparu  en  kEclip. 
fedu  Soleil,qûi  fut  veîie  l'An  1  544.  Parquoy  H  conuient  diligemment  ob- 
feruer,quand  la  hauteur  du  Soleil  fe  prend  par  la  proie&ion  dé  l'ombre. Car 
quand  l'ombre  du  Gnomon  fe  prend  en  pîain,  alors  la  hauteur  ainfï  trouuée 
furpafTe  la  vraye  hauteur  d'vn  quart  de  degré.  Mais  quad  l'ôbre  du  Gnomô 
Pobfèrue  en  vne  muraille,ou  auec  vne  ligne  perpendiculaire.,  lors  la  hauteur 
trouuee  et t  prefque  vn  quart  de  degré  moindre  q  la  vraye .  Par  ainfï  la  hau- 
teur trouuee  q  nous  auôs  enfeignee  en  la  4.  manière  de  robferuation  delà 
hauteur  du  Soleil,  furpafTe  toulîours  la  vraye  hauteur  du  Soleil  d'vn  quart 
de  degré.  Parquoy  la  hauteur  du  Soleil  obferue'e  le  24.d'Octobre,ne  fera  q 
24.deg.îaqlle  fut  trouuéede  2^.deg.i5.min.Pareillemet  en  la  fecôdfe  &  tier 
ce  manière  par  nous  enfeignée,la  hauteur  duSoleii  appert  toufiours  plus  gra 
de  d'vn  quart  de  degré.  Et  au  contraire  en  la  première  manière  d'obfèruer  la 
hauteur,  toufiours  la  hauteur  du  Soleil  trouuée ,  efi  moindre  i  5.  minutes 
que  la  vraye  hauteur .  Quant  aux  eftoiîles  il  n'en  eft  pas  ainfï  comme  du  So- 
leil &  de  la  Lune.par  ce  q  les  autres  eftoilles  nous  apparoiffent  corne  points, 
&  ne  font  ombres  quifoyent  obfèruables.  Donques  les  fabricateurs des  Cy 
lindres  doiuent  prendre  garde  qu'ilz  efUment  les  hauteurs  des  heures  eftrc 
toufiours  vn  quart  de  degré  moindres,que  les  Tables  ne  demonflrét.Et  pour 
dire  fbmmairement,  toutes  les  ombres  (bit  quelles  fe  iettent  au  bas  perpen- 
diculairement ou  en  plain,  font  autant  moindres  comme  vn  degré  refpond 
a  vn  quart.  Mais  a  fin  que  ie  ne  retienne  le  Lecteur  fufpens ,  ie  declareray  h 
caufe  de  cefte  chofé.Car  quand  la  grandeur  du  Soleil  feftend  au  Ciel  vn  dc- 
my degré',  &  aucunesfoys  dauantage ;  &  que  les  rayons  ne  fê  iettent  feule- 
mit  du  çentre,maisde  toute  fa  fuperfïce,  corne  il  fe  trouue  par  bs  Eclipfes:iî 
procède  d'icy  que  la  ligne  qui  procède  du  centre  du  Soleil,  eft  vne  autre  que 
celle  qui  defeend ''de  la  circonférence  d'iceluy .  Par  exemple  .  Soiî  A,B,  la 
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plaine  fur  laquelle  IeGno 
monC,D,eftdrefle:  qu5 
tire  maintenant  du  cen- 
tre du  Soleil,  E,la  ligne^ 
E,D,.B,par  le  Commet  du 
Gnomon.  Ceft  chofe  de 
re,  que  file  Soleil appa- 
roiflbit  comme  vn  point, 
que  l'ombre  fineroit  alors  au  point  B:  mais  par  ce  que  les  rayons  fe  iettenc 
aufside  la  circonférence  du  Soleil  F,  il  aduient  que  l'ombre  fine  au  point  G. 
Par  ainfi  l'ombre  de  CjGjCfl  plus  cou/te  que  C,B.  félon  G, 8.  laquelle  faift 
le  demy  diamètre  du  Soleil  E,F.  &  la  hauteur  du.  Soleil  ainfi  efh'mee  }  mon- 
tre la  hauteur  du  pointfuperieur  F,&  non  du  centre  du  Soleil,  félon  lequel 
toutefois  elle  doit  élire  prinfe.Autrement:Soit  la  ligne  perpendiculaire,cô- 
me  eft  la  fuperfice  des  murailles  ou  cylindres  A,B.a  laquelle  (bit  eflendu  or- 
thogorialentent  D,C.legnomon,&:  foitE,F.le  Soleil.  Soit  donc  tire  du  ce- 
tre  du  Soleil  la  ligne  E,par  la  pointe  du  Gnomon  D,  qui  eft  E,  D,  B.  la  vraye 
longitude  de  l'ombre  du  Gnomon  feroit  C.  B.  fi  le  Soleil  luy  (bit  comme  vu 
pomt.Maisparcequetout  le  corps  dpnne  lumière,  &  qu'il  iette  fes  rayons 
de  touscofiez^  l'ombre  fera  plus  courte,  a  fçauoir  C,  G  .&  ce  félon  la  gran- 
deur (comme  dclTus  eiî  dicl)du  demy  diamètre  du  Soleil  E}F.  Dont  aufsi  lï 
hauteur  du  So!eiI,eflimec  félonie  point  F, (comme  le  faict)  fera  moindre  de 
la  vraye  hauteur  d'iceluy  qui  refpond  au 
centre  E.  Et  ainfi  appert  qu'en  prenant  la 
hauteur  du  Soleil  feion  la  première  manie 
re,ilapparoit  toufiours  moindre  d'u  quart 
de  degré .  Car  le  Ray  fe  drefie  ou  fe  pend 
perpendiculairement,  comme  icy  la  ligne 
A,  B.  Mais  le  Trauerfeur  fe  tient  comme 
D,G. de  forte  quei'ombre  A,G.apparoi/l 
toufio urs  pluscourte .  Que  fi  quelqu'un 
doute  encore  de  celle  demôfiratîon,  quil 
prenne  par  expérience  au  mefme  moméc 
la  hauteur  du  Soleil  par  deux  Gnomones 
defqudzfvn  fait  drelTe  perpendiculaire- 
ment c-n  plain;  &  L'autre  foie  fiche  en  fu- 
perfice perpéuiculaire  orthogonalement. 
Toutefois  les  alricudes  ainfi  obferuees  (e 
trouucrôt  dhTcrer  vn  demy  degredelVn 
l'autre  ou  peu  d'auantage,felon  l'amplitu- 
de du  Soleil.Car  i'vne  ombre  fe  iette  du  fuperieur  point  du  Soleil,&  l'autre 
de  l'inférieur  .Parquoy  l'vne  hauteur  pafie  la  vraye  hauteur  du  Soleil,dviî 
Cjuart  de  degré ,  &  Pautre  eft  autant  momdreVde  forte  qu'elles  difieret  l'vne 
cç  l'autre  vn  demy  degré,Et  parce  moyen'fe  pourra  mefurer le  diamètre  du 
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Soleil.prelque  fans  autre  particulier  infiniment .  Mais  telles  cho/ês  doiuent 
eftre  faictes  entre  les  paroys ,  auec  feneftres  clofes,  en  reeeuant  Je  Soleil  par 
vne  eftroifte  ou  petite  fenelîre .  Car  ainfî  feront  les  ombres  exquifes}&  co- 
rne par  articles  diftinguees,  lefquelles  apparoiflent.  autrement  fouz  la  cappe 
du  Ciel  a  caufe  de  l'ample  Iumiere,obtufes,&:  comme  incertaines  .  Pay  dé- 
clare ces  choies  tout  au  long ,  parce  quelles  font  délectables  &  necefTaires  a 
les  fçauoir ,  lefquelles  iufques  a  prefent,  ne  font,  queie  fàche,efte  d'aucun 
annotees,a  fin  que  l'vfage  de  noftre  Ray  vinft  parfait  en  lumière.  Mais  aux 
Aftrolabes  &  autres  inlrrumens,  ou  la  hauteur  du  Soleil  fe  prend  par  l'ad- 
mifsion  3e  les  rayons  par  les  dioptres  ou  petits  pertuis  >  n'entreuîent  telle 
différence  :  toutesfois  on  peut  bien  noter  que  iesiayons  du  Soleil  finent  en 
plus  grande  amplitude,  que  n'eft  celle  grandeur  du  pertuis  ,  par  lequel  ilz 
fontreceus,  a  caufe  delà  (ùfdicleamplitude  du  Soleil,Si  delà  proie&iou  deg 
rayons  que  nous  auons  déclarée. 


De  s  proportions  des  ombres  &  Gnomones, 
Chapitre  XXV. 


Ais  il  ne  fera  maintenant  difficile  de  trouuer  par  le 
Ray  les  proportîôs  des  ombres  &  Gnomones;  &  au 
contraire  parla  proportion  donnée  des  ombres  au 
Gnomone ,  trouuer  la  hauteur  du  Soleil  :  &  ce  par 
tous  les  moyês déclarez  au  chapitre  precedét.  Mais  a 
fin  q  ie  ne  foye  ennuyeux  acaufe  de  la  prolixité ,  ie 
jpourfuiuray  feulement  le  fécond  moyen,  car  les  au- 
tres pourra  tout  homme  qui  eft  ingénieux  facile- 
mentaccommoder  a  cefiuycy.  Quand  doneques le 
Ray  eft  pendu  de  telle  forte  ,  que  l'ombre  du  fommet  du  Ray  fe  iette  fur  la 
Table  r  comme  nous  auons  e.nfeigné  3  telle  raifon  qu'il  y  a  de  la  diftance  du 
Trauerfeurdu  bout  qui  iette  l'ombre  a  la  longueur  du  demyTrauerfcur, 
telle  eft  aufsi  la  proportion  du  Gnomone  a  l'ombre ,  8c  quelconque  autre 
chofe  dreftee  perpendiculairement  a  (on  ombre .  Eftant  doneques  les  trois 
nombres  cognus,  le  quatriefme  nombre  fe  doit  toufiours  cercher .  Et  pour 
dire  tout  d'vn  mot,fi  par  l'ombre  dônee  de  la  chofe  il  vous  piaift  cognoiftre 
la  quantité  de  la  chofe  qui  iette  l'ombre,  lors  tient  toufiours  ,1a  moitié  du 
Trauctfeur  le  lieu  du  diuifeur.-les  autres  fe  multiplièrent  par  çniemble .  Au 
contraire  fi  vous  voulez  a  quelconque  heure  fçauoir  l'ombre  de  quelconque 
chofe  ^>pofèe,&  défia  dreOee,  multipliez  la  hauteur  de  la  chofe  parla  moitié 
du  Trauerfeur,&:  diuifez  le  produicî;  par  la  diftance  du  Trauerfe^r  du  bout 
du  Ray .  Vous  pouuez  en  cefte  manière  mefurer les  ombres  d' Yuer,  d'Eftéa 
ks  ombres  Equmo&iales,&  autres quekonques,en  quelqueiieu  du  mon- 
de que  ce  foit.  le  cuyde  qu'il  n'eft  icy  befoîn  d'aucune  demonftration ,  veu 
quelefondement de  toutela chofe,confifte  (commei'ay  fouuent  dicl)en  la 
quatriefme  proportion  du  fîxielme  d'Euclide .  On  fouloic  aufsi  cercher  la 

Rr  a  decli-- 


3op      Vfàge  du  R  ay  Agronomique  &  Géométrique 

declinaifon  du  Ciel  ou  la  latitude  des  Régions  par  les  ombres  Equino£tiales, 
ce  qui  par  le  Ray  eu  tresfacile.Et  me  femble  félon  mon  aduis,  que  ce  fera  af- 
fez  de  l'auoir  déclaré  par  vn  exemple  ou  deux .  Pline  efcrit  au  chap.  72 .  du 
liure  2.femblablement  Virruue  liure  o.  Que  l'ombre  £quinoc"tîaIe  eft  a  Ro- 
me de  8  ,parties,telles  que  le  Gnomon  a  o .  ie  veus  donc  cercher  d'icy  par  le 
Ray  la  latitude  de  Rome.  le  multiplia  les  parties  du  G  nomone  par  la  demie 
lôgueur  du  Trauerfeur.le  produira  fçauoir  oooo.ie  le  diuife  parla  longitu 
dcdel'ombre,quie{toitde  8  .degrez,lc  quotient  donne  1125.  parties:  les- 
quelles G  ie  recerche  au  Ray.ie  trouuc  enuiron ce  lieu  4  1  .degrez,  2,  8.minu- 
tes:&  autant  comprend  UJatitude  de  Rome}felon  la  raifon  dônee.Laquelle 
Ptolomee  a  pource  mife  de 4 t .degrez  &  deux  tiers, ou  40 .minutes.  Tou- 
tefois rean  du  Mont  Royal  a  obferué  42.degrez4.minutes.Mais  celle  grof- 
fiere  proportion  des  ombres  annotée  par  notes  &  nombres  plus  piompts, 
cftoic  fufïïfànce  aux  anciens, &  principalement  pour  la  defignation  des  Hos 
loges  folaires  :  combien  que  celte  diuerfité  fe  peut  trouuer  parl'amplitude 
duSoleii,commeiay  monftré au  chapitre  precedent.Semblablement  Vitru- 
ue  attribue  a  Alexandrie  trois  parties  d'ombre^elles  que  le  Gnomon  contiét 
cinq.  Pacquo)'  eftant  5.  multiplie  par  1 000.  a  fçauoir  la  moitié  du  Trauer- 
feur,& le  produit  diuifê par  ^  .prouiennent  1  6d(>.particules}lcfquellesm5 
firent  au  Ray  3  o.degrez,  5  8.minutes,&  autant  eft  la  latitude  d'Alexandrie: 
a  laquelle  faccorde  I'obferuation  de  Ptolomee.  Mais  en  quelle  manière  que 
la  mefme  quantité  des  degrez  fe  tire  des  Tables  des  lignes  droiûcs  fouften- 
dues  au  cercle ,  veu  que  cela  ne  fert  a  noftre  propos ,  ie  le  laiffe  de  fait  auifé.° 
combien  que  le  mefme  fe  peut  facilement  trouuer  parle  1  5  .chapic.  Caton 
peut  icy  vfer  de  la  mefme  façon  comme  nous  auons  illec  déclaré. 

Des  dimenfions  Géométriques  par  le  Ray,  autrement 
qu'ilaeftëdit,    Chap.  XX  VI. 

E  poutrois  en  ceft  endroit  cempoler  vn  nouueau  li- 
ure de  la  dimélîon  des  choies,  maisafin  qu'ilne  fern 
ble  que  ie  vueille,felon  le  ptouerbe,faire  dVne  mou 
che  vn  Eléphant,  iedeclareray  le  tout  en  peu  de  pa- 
roles. On  trouue  par  tout  T vfage  de  1  ancien  infini- 
ment qu'on  appelle  le  Quarre  Geometrique,Ies  au- 
tres le  grauent  au  dos  dé  l'Altrolabe ,  ou  aux  Qua- 
drants ,  &  autres  inftrumens  Scioterîques  &  le  nô- 
ment  l'efchelle  Altimètre.  Nous  l'auons  aufsi  ioint  a  l'Anneau  Aftronomi- 
que.  Or  tout  ce  qui  eu  déclaré  de  ce  Quarre  Géométrique,  fe  peut  aufsi  faire 
parnoftieïlay,  &  par  autre  manière  qu'auons dit  cy  delîus.&plus  brieue- 
mentque  parle  Quarre  Géométrique.  Carfoit  qu'il  vous  plaife  melurer  la 
hauteur  des  choies  par  vne,  ou  par  deux  dations ,  l'opération  fera  tresfacile 
par  le  Ray.Certainemènt  par  vne  ftation,eftant  le  Ray  pendu,comme  auô$ 
déclare  au  Chàp.2  3 .  au  fécond  moyen,!)  pat  l'vne  des  pinnulcs  &  par  le  fu- 
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perieur  bout  du  Ray  fe  voyt  lefommec  d'aucune  chofe,  la  proportiô  de  vo- 
ftrc  diftance  a  la  hauteur  demandée,  fera  celle  du  demy  Trauerfeur,a  l'efloi- 
gnementdu  Trauerfeur  du  bout  du  Ray.  AXultipliant  donquesla  diftance 
donnée  &cognue  .  par  iVfloïgnementdonnédusrrauerfeur,  &  le  produit 
party  par  la  moitié  du  Trauerfeur,  afçauoinoo.  ou  1000.I-  quotient  fera 
la  hauteur  demandée.  Le  Ray  donne  icy  autant  d'abregê,  qu'il  n'eft  befoin 
de  diftmguer l'ombre  droite  ou  verfe,mais  feulement  dVne  reigle.Mais  en 
cas  qu'il  vous  faille  mefurer  la  hauteur  veue  par  deux  ftations,a  caufe  de  l*ac 
,  ces  empefchéjil  faudra  efleuer  ou  abaiiîcr  le  Trauerfeur:  &  commenceralors 
parla  hauteur  plus  efloignee3a  fçauoir  eftant  le  Ray  fufpêdu ,  regardez  par  la 
pmnule  &  le  bout  fupeneur  du  Ray ,  Iç  fommet  de  la  chofe propofee,ou  re- 
muez le  Trauerfeur  haut  &  bas3  demouraneneantmoins  toufîoursau  ni- 
ueau,  tant  que  vous  puifsiez  commodément  &  exactement  comprendre  ce 
qui  eftdift  :  &  marquez  alors  diligemment  le  lieu  du  Trauerfeur  au  Ray, 
Puis  approchant  du  plus  près  au  lieu  de  la  féconde  ftation  ,  il  vous  faut 
abbaifler  le  Trauerfeur  ,  &  l'efloigner  d'auanrage  du  bout  du  Ray:  ce 
qu'il  faut  continuer  ïufques  a  ce  que  de  rechef  vous  voyez  par  le  cofte  de  la 
tablette  &  bout  fupeneur  du  Ray  ,1e  fommet  de  la  mefme  chofe  :  &  mar, 
quez  de  rechef  combien  de  parties  égales  le  Trauerfeur  eft  diftant  du  com- 
mencement du  Ray.PuisconferezPexces  deceft  ehoignementdefluslc  pre 
mier.au  fécond  esloignement.Car  comme  ceft  excès  fe  comporte  a  routl'ef 
loignement  dernier,ainfi  fe  co  mportera  la  diftance  des  deux  dations  a  tou  - 
te  la  diftance ,  qui  eft  du  lieu  de  la  ftation  plus  esîoignee  ,  iufques  a  la  chofe 
propofee.  Parquoy  (pour  le  faire  brief)eftât  la  diftâce  des  deux  ftati5s  mefu- 
reepar  pieds,ou  autre  forte  de  mefure,muitipliezla  parle  plusgrâd  esloigne 
met  du  Trauerfeur  du  bout,&diuifezIe  produit  parla  differéce  des  deux  ef- 
loingnemens  du  Trauerfeur:&  vous  aurez  la  diftance  q  eft  de  la  ftation  plus 
esloignee  a  la  chofe  propofee.  Quand  cefte  eft  trouuee  par  la  ftation  plus  ef- 
loignee  &  fon  obferuation,  la  hauteur  de  la  chofe  propofee,  fe  trouuera  fa- 
cilement, félon  que  nousauons  enfeigné  tout  maintenant ,  Finalement  Ci 
quelqu'vn  eft  contraint  de  parfaire  les  dimenfions  par  fort  courts  eiloigne- 
mensdes  ftationsdelachofe  propofee,  celuy  pourra  par  le  Curfeur,  lequel 
ducommencemêtauons  dift  eftreneceflaire ,  diriger  fa  veiie  au  fommet  du 
Ray,&  de  la  chofe  qui  eft  a  mefurer,  en  abaiflânt  fort  le  Trauerfeur.  Car  en 
telle  manière  fe  rend  le  Trauerfeur  par  l'accès  ou  l'efloignement  du  Curfeuï 
fi  court  qu'on  veut ,  ainfi  toutefois ,  qu'il  ne  foit  panchant  hors  du  niueau. 
Gar  il  faut  entendre  que  le  Curfeur  doit  eftre  fi  legier,  que  par  fon  poix  il  ne 
donne  aucun  empefehementau  balancement  du  Ray .  Par  cefte  manière  fe 
mefurêt  très  facilemét  les  hauteurs  des  chofes.  Car  demeurât  la  mefme  afsie 
te  du  Trauerfeur  en  l'vne  &  l'autre  ftation  fi  qlcun  regarde  parle  Curfeur 
trâïporté  félon  l'exigéee  de  la  chofe  en  l'vne  &  l'autre  ftatiô,  les  fommets  & 
du  Ray  &  de  la  chofe3incontinent  la  différence  des  deux eftoingnemens  du 
Curfeur  du  Ray  notée  au  Trauerfeur,  m  onftre  la  mefme  proportion  de  l*e£ 
loingnement  du  Trauerfcui  du  bout ,  que  la  diftance  des  ftations  contient 
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iufques  a  la  hauteur  delà  chofe  demandée  .  Parquoy  multipliez  la  diftance 
mefuree  des  ftations ,  par  l'esloingnementdu  Trauerfeur  depuis  le  bout,  ÔC 
diuifez  le  produit  par  la  différence  des  deux  esloingnemens  du  Curfeur  ar- 
rière du  Ray ,  ou  de  lVne  des  pinnules  &  du  Curfeur",  lî  la  confideration  eft 
faite  par  iceux,&  vous  aurez  ainfi  la  hauteur  demandée .  Ces  choies  donc- 
ques  déclarées  par  briefs exemples  &  demonftration  faciie,fc  peuuenca  eau 
(e  de  leur  grande  vtiiïté  facilement  égaler  a  l'entier  traité  du  quatre  Géo- 
métrique. Mais  les  chofes  qui  (ont  adiouftees  des  profondeurs  &  des  diftan- 
ces,fexecutent&  fe  demôftrenr  en  la  mefme  manière.  Mais  a  caufè  qu'elles 
font  de  petite  vtilité,  Ôc  de  nulle  plus  gtandc  difficulté,  nous  les  parferons 
a  caufè  de  brieueté. 

Brieue  demonftration  des  dimenfions  fufdites, 
auec  vne  exemplaire  calculation . 
Chapitre  XXVII. 

t  Our  ce  que  cefte  manière  de  mefurer  eft  nouûelle,&n'eft 
aufèi  par  tout  cognue ,  il  fefa  bon  de  Tapprouuer  par  exë- 
|ples}&  laconferrnerpar  brieue  demôftration .  Soit  la  grà 
deur  propofée,  A,B,  le  lieu  de  la  ftation  C.  Eftât  donques 
le  Ray  pendu  au  niueau ,  ie  hauffe  &  abbaiffe  le  Trauer- 
'êur,  tât  que  ie  voysdire&ement  par  la  pinnule  qui  eft  F, 
&le  îommetdu  t<.ay,afç^uoir  G,lefommetdeiachofe  propofée, A. En  ceft 
endroit  la  quatriefme  du  6\d'Euclide  o!te  toute  difficulté  :  Car  par  ce  que 
les  Triangles  de  G,E,F,  &  A,B,F,(ont  angles  égaux  Ê,  &  B,G,&  A,&  F  a 
tout  deux  commun:  les  coftez  feront  proportionaux.  Ceft  a  dire,la  raifort  q 
a  E,F,  la  demy  longueur  du  Trauerteur,ou  la  diftance  des  pinnules,  aE,G, 
a  fçauoir  la  diftance  du  Trauerfeur  au  Ray:  la  mefme  a  F,8,diftance  coghuc 
a  A,B,'a  hauteur  incognue.  Soie  donques  la  diftâce  2  1  o.pieds,la  ligne  F,B. 
Etfoit  E,F,la  diftâce  du  Curfeur  au  Ray  du  milieu  de  84.particules;  &  G,r, 
la  diltance  du  Trauerfeur  du  bour.foir  de  femblables  parties,  3  6,  le  multi- 
plie la  diftance  de  2  1  o.pieds,par  3  d.qui  eft  l'esloignement  du  Trauerfeur, 
&  le  produict  eft  7  5  ^o.  Lequel  diuifé  par  84.1a  diftance  du  Curfeur  du  mi* 
lieu,prouiennent  po. pieds  de  hauteur. 

Addition^. 

D'Icy  fera  facilea  tout  homme  ingénieux  de  cercher  les  alsiettes  faci- 
les &  cômodes  du  Trauerfeur,  par  lefquelles  fe  peut  faire  la  dimen- 
(ion  (ans  calculation  difficile,eftants  les  ftations  a  ce  accommodées. 
Car  fi  la  diftance  du  Curfeur  au  Trauerfeur  E,F,eft  égale  al'esloingnement 
du  Trauerfeur  du  bout ,  lors  (èra  la  diftance  aufsi  de  la  ftation  accommodée 
égale  a  la  hauteur  demandée.Miis  fi  celle  proportîô  eft  double,ou  triple.ou 
fouz -double,  la  diftâce  fera  femblableméc  doublc^triple^oulbuz-double  de 
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la  hauteur  demandée;  Ou  fînablemet  quelconque  quelle  fera,  telle  fera  aufsï 
icelleparla  demonltratiô  donnée.  Parquoy  ce  ferachofetresfacilede  trouuee 
par  la  dirtance  donnée  la  hauteur  demandée  par  celle  manière.  Mais  par  ce  q 
la  diftancc  eft  fouuent  incognue,  &  ne  peut  fans  inftrumens  eftre  prinfe ,  a 
caufe  des  diuers  empefchemens,on  doit  gaigner  cette  difficulté  par  deux  îta 
rions,  comme  nous  auons  enfeigné .  Soit  donc  la  ftation  plus  csloingnée  C, 
la  plus  prochaine  D.  Etfoit  HjKjl'eslongnement  du  Curfêur,  égal  a  £,F,  ek 
longnement  du  mefme  Curfeur,  comme  nous  auons  enfeigné  en  la  premiè- 
re manière  du  Chapitre  precedét  ;  ou  nous  auons  commence  a  enfeigncr  de 
deux  Rations,  prenant  d'vncofte  &  d'autre  égal  eslongnement  du  Cuc- 
fèur  au  Trauerfeur.  E,G,  fera  la  diftance  du  Trauerfeur  du  fommct  du  Ray 
a  la  ftation  plus  eslongnée.  H.L,en  la  plus  prochaine.il  refte  a  monftrcr  que 
l'excès  de  la  ligne  L,H,deflus  G,E,  fe  comporte  a  toute  la  ligne  H,L,  corne 
K,F,dirtance  des  ftations,a  F,B,toute  ladiftance.Pour  la  demonftration  du 
quel,qu'ô  tire  de  K,vne  ligne  parallèle  a  A,F,  parla  3  udu  premier  d'Eucli- 
de}cefte  coupera  H,L,au  poinr,qfoit  N.Et  HjN/eraegalalaligneEjG.Cac  . 
par  le  jo.du  premier  d'Euclide.l'âgle  B,K,0,e(t  égal  a  Pâgie  B,F,A,  &  l'âglc 
L^KjdroitVômeG^F,  par  l'hypochefe,  laquelle  requiert  que  le  Trauec 
fcur  côfifte  auec  le  Ray  és  angles  droicts;  &  pour  ce  que  H^elt  égal  a  F,  F, 
par  rhypochefe,laqilepre(uppofe  d'vn  cofte  ôcd'autfcla  mefme  lôgueurdu 
Trauerfeur  touchât  le  Carfeur.tout  l'entier  Triâgle  N,  H,Kyfera  par  la  2  d.du 
premier  égal  au  Triâgle  G,E.F,&pource  N,H,fera  égal  a  la  ligne  G.E.Mais 
d'autât.qla ligne O.K,eft  equidiltâtea  lalignc  4,F,au  Triangle  A,B,Fjes  par 
ties  des  lignes  4}B,F,& S,F,ferotcoupéespar  la  ligne  0,£,,pporciottelles,pat 
la  fecode  dufixieme  d'fiuciide.  lié  pat  la  mefm«  elt  la  mefme  raifon  de  l>n, 
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a  N,H.qui  eft  de  A.O.a  0,B. Mais  A,0.  (e comporte  a 0,B.  comme K,F.a 
U.K. félon  quenousauons  dir.donques  par  l'onzième  du  cinquième  L.  N.a 
N.H.a  la  mefme  raifon  q  F.K.a  K:B.  Mais  par  raifon  coniointe,ccme  L.  N. 
l'excès  des  parties  du  Ray  eminétes  par  defs9  le  Trauerieur,fe  côporte  a  L.H. 
toute  la  partie  eminéte:ainfi  fe  côporte  F.K.Ia  diftâce  des  liatiôs,a  B.F.la  di- 
ftâce entiere,Parquoy  fi  la  diftâce  des  deux  ftatiôs  eft  de  1 4o.pieds  :  &  q  la 
lôgitude  du  Ray  par  defllis  le  Trauerfeur  a  la  plus  prochaine  ftation ,  (bit  de 
i  o  8  .parties,la  ligne  L.H.  qui  eftoit  en  la  ftation  plus  eflongnee  de^. parties 
comme  la  ligne  G.  E.  le  deduîray  donques  la  première  longitude,  qui  eftoit 
tn  la  ftation  plus  efloigrtee,a  fçauoir  3  <S.parties,de  l'autre  108.  &  reftent  72. 
Ce  rêfîdu  obtiendra  le  lieu  du  diuifeur.  Puis  ie  multiplie  toute  la  ligne  L.H. 
afçauoir  1 08. parties,par  la  diftance  de  140.  pieds  ,1e  produit  eft  1  5  t«?o. 
lequel  diuife  par  72.  donnent  2  1  o.  pieds  :  qui  eft  la  longitude  de  la  ftation 
plus  eiiongnee.Par  cefte  donques,&  par  les  choies  obferuees  au  Ray,fe  trou 
ué  h  hauteur  de  oo  .parties,comme  nous  auons  tout  maintenant  enièigné: 
Mais,  a  la  fin  du  chapitre  précèdent  nous  auons  monftrc  vnc  manière  plus  fa 
cile,demonrant  le  Trauerfeur  en  vne  mefme afsiete  fus  le  Ray  ,  mais  ayant 
changé  l'afsîete  de  la  pinnule  parle  Curfeur  au  Trauerfeur.  De  forte  qu'en 
ceft  endroit  la  diftance  de  la  pinnule  a  la  ftatiô  plus  efloignee  ,  comme  nous 
auôscJit,U  ligne  E.F.  eftoit  de  84.parties,tellesqueE,G.auoit  3<5.Maisala 
plus  prochaine  ftation,a  fçauoir  K. eft  JC.r.Ia  diftâce  du  Curfeur,  de  28.  par- 
tieSjtelles  que  Y.M. comme  deflus,eft  de  3  parties.  Alors  l'excès  de  la  lig- 
ne EjF.qui  eft  la  diftance  du  Curfeur  ou  pinnule  en  la  ftation  plus  efloignec 
par  delTus la  ligne  K.Y.la  diftance  de  la  pinnule  en  la  ftation  plus  prochaine 
a  la  mefme  raifon  a  E.G,  ou  r.  M.  qui  eft  la  longueur  du  Ray  iufques  au  lieu 
du  Trauerfeur,c5mela  diftâce  des  deux  ftatiôs,a  la  hauteur  demandee.Nous 
auôs  demôftre  cecy  au  chap.  1  2  ,ou  la  mefme  figure  eft.eftât  féulemet  les  let 
très  changées  :  parquoy  il  me  femble  eftre  choie  fuperffue  d'y  adioufter  au- 
tre chofe5(înô  pour  acheuer l'exëple  propofèja  ou^ie  fbuftrais  2  8  .de  8 4.  re- 
fte  5<5.1ediuifeur.Puisie  multiplie  140.1a diftance  des  ftations,par  2,<$.lalô- 
gueur  du  Ray  iufques  auTrauerfeur,dont  le  produit  eft  5  040. lequel  diuifé 
par  j6.  donne  po.quiéft  la  hauteur  demandée  Jcy  fè  prefenteaulîy  celle  cô 
modité,  qu'vn  chacun  pourra  fans  beaucoup  de  calculation  parfaire  vne  tel- 
le dimenfion  par  l'ayde  du  Ray.  Car  G  la  différence  trouuee  des  lieux  du 
Curféur,eft  égale  a  la  longueur  du  Ray  iufques  au  Trauerfeur,  alors  la  diftâ- 
ce des  ftations  tara  égale  a  la  hauteur  cerchee.  Et  par  cefte  manière  fc  pourra 
en  route  quelconque  autre  proportion  cognue  &  facile  ,  comme  eft  lade- 
myejdouble,  fouz-  triple ,  fouz-quadruple,  faire  la  diftance  du  Curfeur  aux 
deux  ftations  a  ce  cerchees  :  &  la  diftance  des  ftations  fera  toujours  égale  a 
h  hauteur  demandée  :  d'où  fàns  aucun  labeur  fè  trouue  la  hauteur  deman- 
dée. Finablement  vne  chofe  fe  doit  entendre  en  ces  dimenfîons  Géométri- 
ques^ fçauoir  que  la  hauteur  trouuee,fe  comte  de  l'œil  du  mefureur  par  en 
haut.  Parquoy  il  faut  toufiours  autant  adiouster  a  la  hauteur  trouuee ,  com- 
me l'œil  du  mefureur  eft  efleue par  deflusla  bafe  delà  chofe  mefurce. 
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De  la  diftance  d'vne  tour,  &  de  la  dimenfîon  de 
la  hauteur  d'icelle^Vn  autre  tour  ou  haut 
édifice.     Chapitre    XXVIII.  *•§• 

Laduientfounent  qu'il  n'y  a  point  de  commodité  de 
mefurer  par  deux  dations ,  pour  aucun  empetchemenc 
qui  eft  entre  deux.  Mais  cefte  difficulté  fe  peut  côpentèr 
aucunefois  par  vn  autre  abrégera  fçauoir  quand  on  peut 
de  quelque  haut  édifice  mefurer  la  hauteur  d'vne  autre 
chofe  .  Par  exéple:  le  veus  mefurer  la  hauteur  delà  tour 
C,D,&ce  de  l'édifice  A,B,  concédés  premieremét  que 
du  point  A,fe  void  la  bafè  delà  tour  C,D,  qui  eft  le  mefme  point,  D  .  Eftant 
doc  pendu  le  Ray,côme  defTus  eft  dicl,ie  hauflè  &  abbaîiïe  le  Trauerfeur,tanc 
q  la  veûe  patte  exa&emét  par  le  fommet  du  Ray,&  par  l'vne  des  deux  pinnu 
les,iu(ques  au  point  D  .  Que  fi  la  hauteur  A,B,  eft  ia  cognue  (comme  facile 
ment  elle  pourra  eftrej  incontinent  la  diftance  D,B,  fera  aufsi  cognue .  Car 
conyne  la  diftance  du  Trauerfèur  fe  comporte  depuis  le  commencement  du 
Ray,iufquesal'esIoingnementdeIa  pinnuledu  miiieu  ïainfi  fera  la  hauteur 
A,B,a  la  diftance  B,  D.  Donques  multipliez  la  hauteur  A,B,  par  la  diftance 
de  ia  pînnule  du  milieu  du  Trauerfeur,diui(èzle  produit  par  les  parties  que  le 
Trauerfcur  tient  au  Ray,  le  quotient  donnerala  diftance  D}B.  demandée. 
Comme  fi  l'efloingnement  de  ia  pinuule  du  milieu  du  Ttauerfèur  eftoit  de 
1  oo.parties,telles  que  le  ïïauerfeur  tient  K.au  Ray  -M  que  la  hauteur  A, B, 
foïtde ;  îoo.pieds.  Multipliez -2;oo. par  ioo.  le  produit  fera  20000.  lequel 
diuife  par  ^.rendent  3  33  3  ^.Autant  eft  la  diftance  D,B.  Or  eftant  cefte  di- 
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(fonce  cognue^la hauteur  D,C,fera  facilemét  trouuée.  Car  eftant  le  Ray  pen 
du,regaj:dez  du  point  A, par  la  pinnule  du  Trauerfeur,  &  le  fommet  du  Kay, 
tn  esîeuant  ou  déprimant  le  Trauerfeur ,  tant  que  la  veùe  paruienne  au  fom 
metC.  Alors  comme  la  proportion  fecomportedeladiftance  delà  pinnule 
aux  parties  du  Ray  fur  lefquelles  le  Trauerfeur  confifte ,  ainfi  fera  la  diftance 
trouuee  a  la  hauteur  C,pardeu*usla  hauteur  A.  Ou  fi  du  point!  C.vous  aue2 
veuleditt  A,le  mefme  vous aduiendra.  Soit  donques  lélieu  du Trauerfèut 
fur  t  2  .parties  du  Ray,  &  l'esloingnement  de  la  pinnule ,  comme  deffus,  de 
i  oo. parties.  Multipliez  la  diftance  trouuée,par  les  parties  du  Ray.  afçauoît 
î  2. par  îlîl\>  le  produit  eft  40000. Icfquelsdiuifez  paries  parties  du  Tra 
uerféur  qui  (ont  du  milieu  iufquesala  pinnule,afçauoir  100.  il  enprouient 
400. autant  de  pieds  feroit  félon  celle  raifbn,  D,C,plus  haut  que  A,B.Par- 
quoy  fi  A, Z>,eft  cognu, par  l'addition  feraaufsi  cognu  C,D.  Ou  fi  C,D,aefte 
cognu,par  la  fouftrattion  fera  cognu  A,B.  Or/foit  maintenant  la  hauteur  A, 
B,incognue,&  que  du  point  A,labafe  D,ne  fevoye,  mais  feulement  le  fom 
met  C .  Certes  en  cefte  condition  eft  ncceffaire  que  vue  partie  deA,B,  foit 
cognue,(çauoîr  eft  par  excm ple,la  longueur  A,E.  Soit  donc  E,  vne  feneftre 
conftituèe  droitement  fouz  le  fomniet  A.  Eftant  cefte  longueur d5ne'e,nous 
cognoiftrons  la  hauteur  C,D,&  aufsi  la  diftance  incognueR,D  .  Car  eftant 
le  Ray  pendu  du  point  A,  nous  regarderons  le  sommet  C,  par  le  cofte  de  la 
pinnule  &  par  le  fommet  du  Ray.-&  noterons  diligemment  les  parties  ega- 
les,efquelles  le  Trauerfeur  confïib,  &  celles  aufsi  de  la  diftance  de la  pinnule 
du  milieu  du  Trauerfeur.  Apres  regarderons  femblablement  du  point  E,le 
fommet  C,gardantla  mefme  diftance  delà  pinnule,  neantmoins changeant 
l'aPsiette  du  Trauerfeur  félon  l'exigence  de  la  chofe.  Or  il  y  aura  plus  de  pat 
ries  du  Ray  en  E,que  en  A.  Parquoy  comme  ceft  excès  fe  comporte  auxpat 
ties  du  Ray  fur  lefquelles  confiftoit  le  Trauerfèurau  point  A,conftitue':ainfi 
fe  côportera  la  hauteur  £,/f,a  l'excès  de  la  hauteur  du  ditt  C,par  deflus  A ,ak 
îçauoir  A, F.  Soit  donques  E,A, de  100. pieds,  Se  que  les  parties  du  Ray  au 
point  A,foyent  1  2.  Et  qu'en  E,foycnt  1  5.  L'excès deces  parties  eft  3. Par- 
quoy comme  jjfecomporcéta  1  2. ainfi  feront  1  oo.aj4,F,Ia  hauteur.  D'où 
trouaons  par  proportion  A,F,eftre  de  400.  parties.  Autant  excède  la  hau- 
teur D,C,la  hauteur  A,B.  Nous  pourrons  qualî  félon  la  mefme  maniere,ou 
bien  peudiffèrente,de  la  haute  tour  C,D,trouuer  la  hauteur  de  4,B,&  la  dï- 
ftâce  aufsi  de  D.B.Car  nous  regarderôs  du  point  C,le  fommet  d,ce  que  nous 
ferons  en  iettant  la  veiie  par  le  fuperieur  bout  du  Ray,&par  le  cofte'dela  pin 
nule.  Apres  demourant  (corne  defïiis^  la  mefme  diftance  de  la  pinnule,mais 
l'afsiettedu  Trauerfeur  changée,nous  regarderons  femblablement  de  G,fe« 
neftre,ou  du  point  D,la  bafe,ie  fommet  A,par  le  cofté  de  la  pinnule,  Se  parle 
boutfuperieurdu  Ray.  Puis  nous  adioufterons  les  partiesdu  Ray  que  le  Tra 
«erfeur  aura  occupe*  en  ces  deux  lieux.  Et  côme  toute  cefte  fomme  fe  côpot 
te  aux  parties  du  Ray,  que  le  Trauerfeur  occupoit  au  point  C,  ainfi  fecôpor- 
te  la  hauteur  C,G,  a  i'exces,par  lequel  D,C,excede  la  hauteur  A,B.  Donques 
multipliez  la  haute uiC, G,  ou  C>DJfidupointD,vousauczveu  A  ,  parles 
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parties  du  Ray  trouuêes  au  point  C,&  diuifez  le  produit  par  la  Comme  fufdi 
rte,le  quotient  fera  l'excès  C,  D,par  deiîus  A,B. Lequel  ofté  de  C,  D,  reliera 

A,  B.  jlfçauoir  fi  au  point  C,lc$  parties  du  Ray  font  1  2,&  en  D,G.  j'adjoufte 
enfèmblccesdeuxnombreSjquifontlafbmmede  t  8. parties. Mais  que  D, 
C,  foie  600,  pieds,  &  prefùppofbns  que  du  point  D,  eft  veulefbmmet  A. 

^  "f.ors  ie  diray  félon  la  couftume  i  8. donnent  i  2. combien  donneront  600? 
&  trouue  par  la  reigle  4oo.pieds:&  autant  eft  l'excès  de  C,  D ,  par  deiTus  A , 

B.  Mais  la  diftanec  D,B.fe  trouue  facilement3foit  que  la  mefure  aitefte  prin 
fe du  point  C,ou  du  point  A  .  Caries  mefmes  parties  fetroauerontau  lieu 
duTrauerfcur,  foit  que  vous  regardiez  du  point  C,au  point  A,  ou  au  côtrai- 
re.  Maintenant  par  la  doârine  precedenre  a  efte  trouue  l'excès  C, H,  ou  A,T. 
Et  côme  les  parties  du  Ray  que  le  Trauerfeur  tient  en  C,ou  en  A,fe  côpor- 
tentaladiftancede  la  pinnule,ainfi  fe  comporte  l'excès  de  C,H.  a  la  diflâce 
H,A,ou  D,B»  Parquoy  multipliez  l'excès  C,H,quicftoitde40o.pieds,par 
la  diftance  de  la  pinnule,afçauoir  de  1 00. parties,  le  produit  eîr  40000;  diui 
fez  ledift  nombre  par  lés  parties  du  Ray,  afçauoir  1  2.  fur  lefquelsconfiftoit 
le  Trauerfeurje  quotient  donne  33  3  3}.  Autant  eft  la  diftance  D,B,demâ- 
dée .  Mais  il  n'eft  pas  neceflaire  de  renouueller  icy  les  demonftrations,  veu 
quelles  ne  différent  que  bien  peu  ou  riens  de  celles  que  nous  auons  défia  ex 
pofées  en  autres  lieux  précédents.  Et  cecy  fuffira  quant  aux  dimenfions 
Géométriques,,  defquelles  le  peuuent  facilement  entendre  ce  que  les  autres 
difentdcsdiftances  &  profondeurs.  Car  ilzfont  touts  d?vne  mefme  raifon8 
auec  leschofes  que  nous  auons  diû  en  ceft  endroit. 

De  l'Amplitude  Orientale  du  Soleii.ou  d'vne 
autre .Eftoille.      Chap.  XXIX. 

Esanciens,  comme  tous  ceux  de  noftre  temps,  font  di- 
ftinaion  de  trois  fortes  d'Orient  &  d'Occident,afçauoir 
Equinoûial,Eftiuaî,  &  d'Yuer.  L'Orient  Equinottial 
ne  fe  change  en  aucun  endroit,mais  il  tient  toujours  ex 
aclemét  le  milieu  entre  le  Sud  &le  Nort:&  pareillement 
l'Occident.  Mais  les  autres  Orients  ou  leuernens  du  So 
fEfrrt,  1  1  ^  ^  1  leil  varient  chafeun  iour  félon  le  lieu  du  Soleil  au  Zo- 
diac, laquelle  diuerlïré  faugmente  affezfèlô  les  enclinaifons  des  Régions  & 
du  Ciel ,  de  forte  que  voire  aufsi  ne  lesleuemens  Eftiuales  dudidt  Soleil ,  ne 
ceux  qui  fe  font  en  Yuer aux  mefmes  Tropiques ,  ne  font  en  touspayse- 
gaux.  Car  aux  Régions  qui  declinét  plus  au  Nort,elîes  font  plus  efloingnee 
de  l'Orient  Equinoâial:&  plus  prochaines  aux  pays  qui  plus  approchent  au 
milieu  du  monde .  Combien  donques  quelconque  leuement  du  Soleil ,  ou 
bien  aufsi  des  eftoilles  eft  diftant  de  l'Oïient  Equinoftial,il  fe  cognoiftra  pac 
le  Ray  en  cefte  manière.  Il  faut  diligemment  obfêrUer  le  Soleil  quand  il  fe  le 
ne  du  matin,&  que  la  moitié  fe  voit,&  marquer  alorsle  lieu  auquel  il  côfifte 
en  i3horizon.  Que  fil  n'y  a  riens  en  celle  paitie-àe  rhorjzô,qui  pourvoit  mon- 
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ftrcr  le  lieu  du  Soleil ,  prenez  incontinent  auec  le  Ray  la  diftance  du  Soleil 
d'aucun  ligne  efleué  par  deflus  l'horizon,  entre  le  Soleil  &  le  Sud,  fi  le  Soleil 
eft  aux  fignes  dTuer:  ou  entre  le  Soleil  &  le  Nort,f  il  eft  aux  fignes  Eftiuaux. 
Combien  que  f'il  vous  plaie  cela  ne  foit  aufsi  neceflaire.Car  le  mefme  le  fe- 
ra par  quelque  ligne  que  ce  foit,  n'eftât  gueres  eflongne  du  Soleil.Maisj'ap- 
pelle  vn  figne,comme  vn  arbre,le  fommet  d'vne  tour,  ou  autre  chofe  fem- 
blable,  qui  foit  fort  efloingnée  de  vous .  De  rechef  marquez  en  femblable 
manière  au  coucher  du  Soleii,le  lieu  ou  il  couche,côme  défia  eft  ditt.  Apres 
cercliez  par  le  Ray  la  diftance  de  ces  deux  lieux,  comme  nous  auons  enleig- 
né:  fi  les  deux  lieux  ou  le  Soleil  a  cité  veu,  font  notez  :  mais  fi  en  ces  lieux  il 
n'y  auoit  aucun  figne  cômode,  prenez  pluftoft  alors  la  diftance  des  deux  iig 
nés  quelconques  qu'ilz  foyent,delquelz  vous  auez  prins  la  diftance  tant  du 
Soleil  leuant  que  couchant:  &  regardez  côbien  de  degrez  qu'ils  font  diftits 
félon  la  veiie.  À  celuy  nombre  de  degrez  adiouftez  ou  oftez  en  autâc  que  le 
«Soleil  eftoit  félon  la  veiïe  au  deçà  ou  au  delà  de  ces  fignes .  Ainfi  aurez  vous 
les  degrez  entre  le  ieuer  &  le  coucher  du  Soleil  d'icehiy  iour.  Celle  obfer ua 
tion  fe  peut  aufsi  comparer  a  vn  figne  conftitué  en  aucun  lieu  entre  l'Orient 
&  l'Occident.  Et  (i  lesdiftances  fe  trouuent  plus  grandes  que  pour  lesmefu 
rerenfemble  parle  Ray,elles  feront  alors  rnefurees  par  parties,comme  nous 
auons  déclaré  au  Chap,  t 4 .  Finablement  eftant  prime  cefte  diftance,elle  fê 
doit  diuifer  en  deux  parties  eg^les,ôv  l'vne  d'iceiles  fe  doitfouftrairedu  qua 
drant  du  cercle,ou  fi  elle  excède  le  quadrant,il  en  faudra  déduire  le  quadrâr, 
&le  nombre  refidu  déclarera  l'amplitude  du  leuementdu  Soleihceit  a  dire, 
combien  le  Soleil  eft  diftant  de  l'Orient  Equinof;ial,quand  il  monte  furl'ho 
rizo.Maistî  le  Soleil  en  ceftuy  fon  leuer  décline  au  Nort,ouau  Sud,il  fè  peut 
facilement difeerner par  la  veûe.Carfî  du  lieu  defonleuemëten  palfantpac 
le  Sud  ,  iufques  aulieuou  ilfe  couche ,  ilya  plus  de  t  80. degrez,  il  eft  ma- 
nifefteque  le  Soleil  décline  au  Nort.-ët  fil  en  a  moins,il  décline  au  Sud  .  le 
ne  veux  auec  plufieurs  raifons  débattre  en  ceft  endroit,  IVtilité  qu'on  ac- 
quiert par  cefte  confideration,  outre  le  trefgrand  plaifir.  Mais  ceft  vne  chofè 
alTeurée,  que  par  ce  moyen  Ion  peut  trouuer  les  latitudes  des  Régions,  &  le 
lieu  du  Soleil  au  Zodiac  a  chafeun  îour,que  le  Soleil  fe  laifte  veoir  corne  def- 
fus  eftdift.  Mais  ie  ne  veux  eftrc  plusprolixe  de  faîtaduifé,encore  q  ie  pour 
ïois  enfeigner  ces  chofes  par  le  Ray  fans  aucun  autre  inftrument.-pour  ce  que 
ceschofes  requièrent  plus  ample  cognoiftance  des  Simis  ou  des  lignes  droi- 
tes fous-tendues  au  cercle.Leiquelles  d'autant  quelles  font  de  plufieurs  efte 
diligemment  traidéeSjii'ont  point  difetre  de  ma  dedaration.Mais  il  ne  faut 
oublier cecy  qu'en  czftc  chofe  peut  furuenir aucun  erreur ,  quand  le  Soleil 
eft  entourl'Equinoxe,  parce  que  du leuement  iulques  au  coucher  le  Soleil 
change  vnpeu  la  place  au  Zodiac  par  fon  propre  mouuement,  mais  les  plus 
experts  amendent  facilement  cefte  difficulté.  Neantmoins  ceux  qui  font 
moins  exercitez,le  peuuent  fans  danger  omettre,  côme  chofe  de  petite  im- 
portance:Mais  fi  vous  âcCuez  eftre  deliurez  de  toute  doute,faitez  l'opération 
entourles  Solftices,&  vous  obtiendrez  ce  que  demandez.  Semblablemenc 
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celle  operatiô  eft  aufèi  trefeertaine  par  les  eftoilles  fixes,  mais  il  y  a  ce/te  dif 
ficulté,que  de  nuitt  les  lignes  fc  peuuent  bien  mal  dilcerner  en  l'horizon,  Ci 
ce  n'elt  a  l'aube  du  iour.ou  quand  la  Lune  luift,  ïe  ne  me  fuis  point  aduifé  de 
direqu'enuironleleuement  ou  le  coucher  du  Soleil  il  n'y  doit  auoir  aucu- 
nes monuignes  ou  autres  empelchemens ,  qui  peuuentempefcherla  veue 
de  l'horizon.  Irem  que  d'vn  mefme  lieu  on  doit  toutalement  veoir  le  leue- 
ment  &  le  coucher  du  Soleihpar  ce  que  ces  chofes  fe  prefentent  de  foy  mef- 
mes,  voire  aufsi  au  vulgaire  Mathématicien ,  l'omets  aulsila  refrattion  des 
Rayons  du  Soleil,  choie  qui  appartient  a  la  Perfpeftiue. 


De  la  iufte  inuention  de  la  ligne  Méridienne. 
KpL  Chapitre  XXX. 

L'Qbferuation  de  la  ligne  Méridienne  efi:  fort  neceflàire  a  ceux  qui 
veulent  obfèruer  &  examiner  les  mouuemens  duCiel,ÔC  ladiuer- 
fité  du  cours  des  eftoilles.  Cefte  cognoiflànce  e/V aufsi  trefv- 
tile  aux  architet"tes.Mais  cefte  ligne  fè  peut  facilement  trouuer ,  voire  aufsi 
fans  Ray,  Mais  a  fin  que  par.  vn  feul  instrument  on  puifle  acquérir  beaucoup 
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decomoditez,  îe  nay  voulu  oublier  cefte  vtilité  du  Ray.  Donquei  parla  pro 
pofition  précédente  i'ay [enfeigne  a  trouucri'amplitude  de l'Orienr.ou  du  Ic- 
uer  du  Soleil? par  l'annotation  de  deux  points  en  î'horizon.Nous  auons  fait 
diuifer  celle  diftance  en  deuxparties,deiquclles  chaicune  mon  lire  la  dîftan- 
ce  du  point  de  l'Orient.ou  de  Poccident  du  Midy,ou  du  vray  Nort.  Car  G  la 
diftance  a  efte  prinfe  de  l'Orient,  par  le  Sud  iufques  enOccidét,  la  moytie  de 
la  difhnce  fera  du  Sud,ou  du  Midy  deçà  &  de  la.  Mais  fi  la  diftance  de  deux 
lieux  a  efte  prinfe  en  dcgrez  de  l'Orient  en  Occident  par  le  Nort,  la  moitié 
des  degrez  fera  la  diftance  de  l'Orient  ou  de  l'Occident  du  Nort»  Laquelle 
eftant  Touftraite  de  i  80. degrez,  lare  rte  fera  la  diftance  de  l'Orient  du  Midy, 
ou  bien  aufsi  du  point  de  l'Occident  du  Midy.  Pofèzdonques  le  Trauerfeut 
au  Ray  fur  autant  de  degrez  que  vous  auez  trôuué  entre  le  Midy  &  l'Orient 
ou  Occident, &  appliquant  le  Ray  a  l'œil ,  addreflezla  veiie  par  l'vne  des  pin 
nulcs  au  lieu  dei'Orienr,ou  de  l'Occident  ;  alors  la  moyenne  pinnulc  mon- 
trera par  le  iugcmenr  d*  la  veiie  le  vray  Midy,ou  la  ligne  Méridienne.  Rete- 
nez la  mefme  bien  &  diligemment,car  elle  eft  veile  a  beaucoup  d'obfèruati- 
ons  illtronomiques .  On  f'il  n'y  a  rien  en  celle  partie  de  l'horizon  qui  pour- 
voit fèruir  en  lieu  de  mémoire,  tirez  pluftoft  alors  par  la  règle  bien  droite- 
met  couchée  en  lieu  plain,  &  au  lieu  du  Midy,ou  de  la  ligne  Méridienne  dé- 
fia trouée,  vne  ligne  fort  droite.  Car  cefte  vous  môftrera  deiour  &  de  nui& 
le  vray  Midy.  Et  fi  la  multitude  des  degfez  eft  fi  grande,  que  l'œil  ne  les 
puifle  par  les  deux  pinnules  que  bien  mal  ou  imparfaitement  veoir  ou  com 
prendre,alors  on  pourra^comme  eft  di&  au  Chapitre  précèdent ,  meiurer  la 
diftance  par  parties  combien  ample  qu'elle  eft  :  comme  G  entre  le  Midy  & 
l'Orient  cftoienttrouucz  1  20.  degrez,  on  les  pourra  partir  en  trois  ou  qua- 
tre parties,&  diftingueren  après chafeune  d'icelle.eftant  le  Raya  ceaccom- 
dë  des  l'Orient  ,iufques  a  ce  qu'on  vienne  au  Midy.  La  ligne  Méridienne  le 
peut  aufsi  fort  exactement  trouucrparvn  autre  moyen,  par  l'ombre  de 
quelque  chofe  que  ce  (oitcftantdreflee  perpendiculairement  ,&  ietteeen 
vne  plaine  »  Pour  le  premier  obferuez  vne  heure  ou  deux  deuanc  Midy,  ou 
d'auanrage ,  la  hauteur  du  Soleil  par  le  Ray  (comme  eft  enfeigné  au  Chapi- 
tre 2 1 .)  le  plus  iuftement  qu'il  eft  pofsible,  &  quant  &  quant  remarquez  au 
mefme  moment  l'ombre  d'aucune  chofe  érigée  en  vne  plaine  vnie,a  fçauoi t 
ou  elle  fine.  Maisîe  Ray  gardez  le  fàns  aucun  changement  quant  a  Pafsiette 
du  Trauerfeur.  A  près  quand  le  Soicil  décline  du  milieu  du  Ciel ,  obferuez 
de  rechef  le  fufdift  Soleil ,  iufques  a  cequ'il  aye  celle  mefme  hauteur  que 
vous  auieztrouuédeuant  Midy.  Et  marquez  de  rechef  l'ombre  delà  fufdi&e 
chofe  érigée  :  car  il  n'y  a  point  de  faute  que  le  vray  Midy  n'obtienne  le  vray 
milieu  entre  ces  deux  points.Tirez  doneques  vne  ligne  droite  de  l'vnc  mat 
que  a  raurre,&  coupez  la  en  deux  parties  égales.  Finablemét  tirez  vne  ligne 
droite  par  le  milieu  iufques  au  liew  de  la  chofe  drelTec ,  laquelle  vous  mon. 
ftrera  touGoursla  ligne  du  Midy.ou  Méridienne .  Tout  homme  d'induftrie 
pourra  faire  le  mefme  de  nuic"t  parles  eftoillcs  fixes,  non  point  certainement 
par  l'obferuation  des  ombres/nais  parle  iugêmentde  la  vcuc.Or  eftant  pat 
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ce  moyc  vne  foys  trouuee 
h  ligne  Méridienne,  &le 
lieu  marque  en  TOrizon 
fi  loing  que  la  veuc  porte, 
yn  chafcii  pourra  tous  les 
iours,  ou  fèuilement  par 
le  leuernent,  ou  par  le  cou 
cher  du  Soleil,trouuer  l'â. 
plitude  du  leuemét  dudit 
-  *Soleil,ou  des  eftoilles:dôc 
on  peut  aufsi  acquérir  (a 
cognoiflânce  des  déclinai 
fons  dudid. 


De  la  Parallaxe,  ou  de  la  diuerfîtë  de  la  veue  de 
la  Lune.       Chapitre  XXXI, 

Outcsles  Tables  Afjronomique^defquelles  fe  tirent  les  lieux 
des/>Ianeces,nous  donnent  en  telle  forte  Jacalcuiatiô  des Pia 
netes,  comme  fi  nous  eftïons  touts  au  centre  de  la  terre.  Or  il 
eft  manifefte  q  la  difance  n'eft  pas  petite,de  lafuDerflce  de  la 
terreounousdcmourons,iurquesafon  cetre.afçauoire'S/ï. 
heues  d  Itahe,quclque  chofe  plus  ou  m  oins  .  Neantmoins  celle  diftance  ne 
Papperçmt  feulement  es  P  anetes  fuperieurs.  Mais  quât  a  la  lune  elle  eau 
£  des  grades  diffèreces  touchât  la  veue,&  des  varierez  en  hïcKpfc  du  Soleil. 
Carcomeiladuiet  en  autres  chofes  que  d'autât  plus  nous  fommes  en  lieux 
hauts  &  eminets,  autant  plus  baffes  nous  femblent  toutes  autres  chofes:  au 
contra,re,  dautat  plus  basque  nous  fommes,aurant  nous  fembie  plus  haute 
toute  larefte:a«nfi  nous  apparoift  la  Lune  toujours  plus  baffe  qu'elle  neft  cô 
fere  au  cette  de  la  terte,u  elle  n'e/r  du  tout  auprès  du  zénith.  Parcuoy  fi  vous 
voulestrouuer  cefte  d.uerfîteparle  Rà^obferuezdiligêment  quand  la  Lune 
pu.ent  auec  aucune  des  e/toiles  fixes  au  milieu  du  Ciel,  principaiemét  quâd 
elle  eft  entour  le  comencemet  de  Capricorne.!*  notez  a  quelle  heure  c*la  ad 
nient-  puis  prenez  incontinét  par  le  Ray  la  diftâce  entre  la  Lune  &  l'eftoile 
Joitdonques  cognue  la  declinaifon  de  i'eftoiilede l'Equateur.En  apresaufsî 
que  la  declinaifon  delà  Lune  audifl  temps  foit  calculée  par  Tables  bien  cx- 

aûesPu.sapresquonoftelamoindrcdelaplusgrandc^lesdeuxdeclinai. 
fons  (ontou  Mend.onalesou  Septentrionales:ou  bien  qu'on  les  adioufte  en 

m^TaT*™'"'  Car^^"ecenôbreLmoindreoS 
grand  que  la  d.ftance  premièrement  prinfe,autant  fera  grande  alors  la  parai! 

axe  de  la  Lune  Car  fi  la  Lune  eft  veùe  plus  Septétrionlle  que  Petto Hfe  lo  s 

apparc,ftralad,liance  moindre.  Mais  fi  elle  eft  plus  Umdlnû^m^ll 

ttouuericlonUluuteurdelaLu^ 
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quelle  a  en  l'horizon:&  finablemét  par  celle  plus  grande  parallaxe  de  la  Lu- 
neafa  grandeur  &  fa  diftance,&  aufsi  la  grandeur  fie  diftance  du  Soleil .  Da- 
ijantage,d'icelle  dépend  toute  la  caiculation  des  Eclipfes.  Mais  de  ce  voyez 
Ptolomee  en  Ton  5.  &  autres  liures.  Mais  il  faut  entendre  que  pour  prendre 
la  diliance  ou  hauteur  de  la  Lune  par  la  veûe.qu'icelle  fè  doit  prendre  du  cé- 
tre  delà  Lune.  Mais  parce  que  fouuent  le  centre  fepeut  bien  mai  difeernet 
par  la  veûe.quâd  elle  luift  cornue  ou  bofîue,  il  vaut  mieux  prendre  la  diftâce 
ou  la  hauteur  de  celle  partie  de  la  Lune  qui  eft  cntiere,&  puis  après  y  adjou- 
fter  le  demy  diamètre  delà  Lune.fi  vous  iettezla  veùe  a  la  partie  dedcça:ou 
la  iouftraire  fi  vous  regardera  celle  de  dela:ainfi  fera  fans  aucune  doute  l'o- 
pération parfaite. 

Des  lignes  droites  fou2-tendues  au  cercle ,  & 
de  la  Table  des  Stnus.    Chap.  XX  XII. 

Ombien  qu'il  me  femMe  ettre  plus  commode  derecercher  de 
la  Table  de  Smus  ce  que  i'enfeigne  en  ceft  endroit,  neâtmoins 
a  fin  q  ie  puiflfe  rapporter  beaucoup  de  cômoditez  en  vn  leul 
inftrumér,il  m'eft  aduisque  ce  ne  fera  chofe  inutile  d'annoter 
!  cecy.afçauoir  de  trouuer  par  le  flay.côme  de  quelqueTable.la 
moitié  de  la  ligne  droite  fouz-tenduc  atout  arc  du  cercle.  Doriques  fi  vous 
voulez  trouuei  le  Sinus  droit  de  qlconque  partie  de  la  circonferéce  du  cercle, 
ceft  a  dire.la  moitié  de  la  ligne  droifte.qui  eft  fouzHédue  au  double  arc:  Cer 
chez  tel  arc  au  Ray,&  marquez  les  parties  égales  qui  fe  tiennet  au  coHé.  Mul 
tipliez  ces  parties.  En  après  multipliez  aufsi  la  moitié  de  la  longueur  du  Tra 
uerfeur.  Adioufiez  ces  deux  quarrez,&  de  lafomme  tirezla  racine  quarrée  ; 
&  aurez  a'tnfi  tout  le  Stnus  entier,  ceft  a  direje  femidiametre  du  cerdejelon 
lequel  la  moitié  du  Trauerfcur.eft  le  Sinus  droit  de  l'arc  propofe.  Que  fi  voui 
voulez  alors  diuifer  le  demy  diamètre  du  cercle,diuifeen  autres  parriesJafç.a- 
uoir  en  1  ooooo.côme  les  Mathématiciens  font  cômunemét  aux  Tables  de 
Stmu,piT  ia  reigle  de  proportiô.vous  aurez  ce  q  vous  demâdez, Car  telle  rai- 
fonq'il  y  a  du  demi  diamètre  du  cercle  parles  parties  du  Ray  maintenât  trou 
uée  a  ia  moitié  du  Trauerfeur.la  mefme  aura  le  demy  diamètre  de  1 00000. 
particsfli  ainfi  le  voulez)au  Sinus  droit  demâdé.Parquoy  multipliez  1 00000. 
parla  moitié  du  Trauerfeur  ,  &  diuifez  le  produir  par  le  Stnus  entier  trouué 
par  le  Ray.au  quotient  prouier.dront  les  parties  du  Sinus  droit,  telles  que  le 
demy  diamètre  du  cercle  côtient  1 00000.  Pour  exemple:  le  veux  trouuet 
le  Sinus  droit  de  2  5.  degrez,  en  parties  telles  que  le  demy  diamètre  du  cercle 
contiét  1 00000.  le  cerche  au  Ray  2  5  .degrez,aufquelz  ie  trouue  du  colle  ad 
ioints  2  i44i.qua(î,»:ellesque  la  moitié  du  Trauerfeurcontiét  iooo.parties. 
ïequarre  2  144', .qui  faitt  45  5>8  S  So.Semblablemét  ie  quarre  1  ooo.la  moi 
tie du  Trauerfeur  ,  dont  prouiennent  1 000000.  lefquels  i'adioufte  aupre. 
mierquarré,&  lafomme  elt  5  55)8  8  8  o.  De  cette  aggregation  vault  la  raci- 
ne quarrée  2  3  dfproche.  Autant  elt  le  demy  diamètre  du  cercle,  aux  2  5. 
degrezjduquei  font  fouz  tenduz  2  t 44J.  Maintenant  ie  veus  fç,auoir  com- 
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bien  foi t  le  mefme  Sinus  de  2  5.  degrez  au  cercle,  duquel  le  demy  diamètre 
contient  t  ooooo. parties .  Parquoyie  multiplie  tooooo,  parla  moitié  du 
Trauerfeur,  8c  ptouiennent  t  oooooooo.lcfquelzdiuiiczpar  z  3  6  6\.  donnét 
42 262. proche,& autant  eftle  Sinus  droit  de  2  5. degrez,  quand  \t  Sinus  sn- 
tier,ou  le  demy  diamètre  contient  1  ooooo.parties.Mais  parle  Sinus  droit  le 
trouue  facilement  le  Sinus  du  refîdu  de  l'arc .  Car  en  quarrant  le  Sinus  droit, 
&  (èmblablement  le  sinus  entier,  le  moindre  quarre  fe  déduit  du  plus  grâd, 
&  la  racine  quarrée  du  refidu,mô(lre  le  Sinus  du  refidu.  Aufèi  quand  le  Sinus 
du  refidu  de  Parc  Coite  du  Sinus  entier,relte  le  Sinus  w/if«,detViage  duquel 
traitera  an  Chap.enfùiuant.  Mais  a  ce  proposai  aduientaucunefois  que  les 
degrez  propofez  ne  fe  trouuent  au  Ray, mais  bien  au  Trauerfeur,  côme  (ont 
les  premiers  &  bien  peu  en  nombre,afçauoir,  t .  2 . 3 .  &  autres.  Neantmoins 
vous  trouuerez  le  Sinus  droits  d'iceux  prefque  par  la  mefme  pratique .  Car 
prenez  le  nôbre  des  parties  egales,refoôdâta  icelles  au  Trauerfeur,  &  le  mul 
tipliez.Semblablement  prenez  les  parties  égales  du  lieu  de  la  ftation  du  Tra 
uerfeur,duquel  auons  parlé  au  3  .Chapitre,&:  les  quarré  aufèi.  Adiouftez  ces 
deux  quarrés  côme  deflus;&  tirez  la  racine  de  l'aggregation,&  vous  trouue 
rezainfi  derechef  le  Sinus  entier  ou  le  demy  diamètre.  Puis  multipliez  les 
parties  égales  au  Trauerfeur  refpondâtes  aux  degrez  propolez  par  1 0000O, 
le  produit  diuifé  par  le  demy  diamètre  tout  maintenât  trouué,môft  rera  fem 
blablement  comme  deuant  ksinus  droit  des  degrez  propofez.É t  n'eft  icy  be 
foing  d'autre  cxemple,en  cefte  propoûtion.  Mais  la  demonftration  de  cecy 
appert  par  le  trofiiefme  Chapitre.. 

Pour  trouuer  les  heures  par  le  Ray,  en  quelconque  lati- 
tude de  R  egions  que  ce  foit.  Chap.  XXXIII. 

Celte  propofition  ayans  feulemétveu  le  titre,  accourreront  in- 
continét  touts  ennemis  des  nôbres,&  de  labeur.  Mais  en  trou 
uâts  les  portes  ferrées,ils  fe  retirerôt  incontinet.  Car  i'ay  feule 
met  voulu  demôftrer  en  ce  Chapitre  côbien  que  la  fciêcedes 
nôbreselt  e#ccilente,par  laqlleles  heures  fe  peuuêt  en  chafeu- 
ne  Région  iuueftiguer,  nô  feulemét  parle  Ray,mais  aulsi  par  l'ombre  de  ql- 
que  balton  ou  paii;  Dauantage  aufsi,par  la  doctrine  du  Chapitre  précèdent 
tout  ce  qfepeutfaire  &  trouuer  par  les  Tables  deSinw,  fe  pourraappliquer 
au  Ray,de  forte  que  toutes  les  chofes  qui  fedifent  des  mouuemens  des  Pla- 
nètes, tant  propres  que  journels ,  &  de  toutes  autres  chofes  apparoiftante* 
auCieljfe  pourront  trouver  par  le  Ray,&  parl'afeillence  des  nombres.  Mais 
celle  manière  d'enfeigner  ne  m'a  pieu  iamais.  Car  toutes  manières  de  doctrt 
ne  ont  leur  craictement  priué  &  particulier ,  lequel  ne  doit  efire  légèrement 
confondu .  MaisN  plaift  aquelcun  rapporter  icy  les  chofes  que  i'ay  d»ft,le 
Chapitre  preceoêt  luy  lausfera  largement,ou  nous  auons  enfeigné  a  cercher 
touts  &  queiconq  ues  Smus  parle  Ray,  Mais  il  fufïïra  maintenât  en  lieu  d'txé 
pie  decuire  afin  laqueltion  propoièe ,  Le  grand  Mathématicien  Aibategni, 
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dift  par  Ton  vray  nom  Machomet  Araccnfc,  monflre  vnc  raifon  fort  conue- 
nable  a  noftre  propos.Car  il  enfeigne  au  chap.  1 6 .&  après  luy  adeclaré  ïean 
du  Mot  Royal,&  Pierre  Nugnezen  (bn  liuretdes  Crepufcules,q  le  Sinus  droit 
de  la  hauteur  Méridienne' du  Soleil  d'aucun  iour,  a  la  mefme  raifon  au  Sinus 
verjus  de  Varc  femidiurne  du  meime  iour.qu'a  le  Sinus  de  la  hauteur  du  Soleil 
de  quelconque  heure  dudit  iour  al'exces,par  lequel  h  Sinus  ver  fus  de  l'arc  fe- 
midiurne furpalïe  le  Sinus  ver  fus  dt  la  diftâcedu  Soleil  du  Midy  pour  l'heure 
dônee.  Parq uoy  cerchez  ou  par  les  Tables  de  Sinus,  ou  par  autres  plus  faciles, 
la  hauteur  Méridienne  du  Soleil  pour  voftre  latîtude.En  après  l'heure  du  cou 
cher  du  Soleil  côme  monftrât  letéps  (êmidiurne.  Finablement  prenez  par  le 
Ray  la  hauteur  du  Soleil  pour  le  téps  prefent.  Par  ces  rrois  nous  trouuerons 
l'heure. Car  nous  côuertilîbns  le  téps  femidiurne  en  degrez  del'£quateur  & 
min.desdegrez,prenant  fj.deg.pourchafcune  heure,ôc  pour  4.min. d'heure 
vn  deg.&  pour  chafeune  minute  d'heure  /ç.min.de  deg.Quâd  l'arc  (èmidiuc 
ne  eft  ainfi  trouué  ,  q  Ion  cerche  (on  Sinusverfus,  côme  i'ay  enfeignë  au  chap. 
precedét.Mais  fi  l'arc  paffe  le  quadrat  du  cercle,qu'il  fe  deduife  du  demy  cer- 
cle,©^ le  Sinus  ver  fus  du  refidu  de  l'arc,ofté  du  Sinus  entier  double,ou  de  l'êties 
diametre,môftrera  le  Sinus  ver  fus  de  l'arc  propôfé.  Qu'on  cerche  aufsi  le  Sinus 
droitt  de  la  hauteur  Méridienne  du  Soleil:  &  le  Sinus  droift  de  la  hauteur  dô- 
nee pour  le  téps  propofé.  Multipliez  ccftuy  par  U  Sinus  verfusde  l'arc  femidi- 
urne maintenât  trouué:8c  diuilèz  le  produit  par  le  Sinus  droit  de  la  hauteur 
Méridienne  du  SoleihLe  quotient  fera  l'exces,par  leql  le  S mu  .<  ver fus  del'arc 
femidiurne  furmôte  le  Si««mr/#;  de  la  diftance  du  Soleil  du  Méridien.  Ceft 
excès  ofté  du  Sinus  ver  fus  de  l'arc  femidiurne,reftera  le  Sinus  ver  fus  de  la  diftâ- 
ce  du  Soleil  du  Midy.Souftraiez  le  mefme  du  Sinus  entier,Iors  reftera  le  Sinus 
droift  du  refidu  de  l'arc  de  la  diftance  du  Soleil  du  Midy  ;  parquoy  eftât  ceft 
arc  cognu  par  les  Tables  de  Sinusy  ou  parle  chapitre  précèdent,  la  diftance  du 
Soleil  du  Méridien  fera  cognue.  Par  laqlle  les  heures  fe  peuuent  facilement 
trouuer  au  côtraire.  Et  neft  aufsi  chofe  moins  facile  de  diilinguer  fi  les  heures 
font  de  celles  de  deuât  Midy,&  fe  doiuent  alors  côptcr  en  reculât,ou  d'après 
Midy.-carcela  eft  cognu  mefmes  aux  cnfans.Mais  a  fin  que  ces  chofes  (byenc 
mieux  entendues,  ie  les  declare'ray  par  vnfeul  exemple. L'an  i  5**.le  24.de 
lanuicr  deuât  Midy,au  mefme  momér  q  l'£clipfe  du  Soleil  HniiToit  a  Louain, 
ie  prins  la  hauteur  du  Soleil  de  <7.deg.*  5  .min.Ie  veux  d'icy  trouuer  la  iufte 
heure  &  minute.Le  Soleil  tenoit  pour  ce  téps  prefque  le  /^.degré  d'^quaire: 
parquoy  fa  declinaifon  4uftraledel'Equateur,eftoitde  itf.deg  ^.miri.  Donc 
ie  prensque  la  hauteur  Méridienne  du  Soleil  eftoit  de22.deg.2^.min.  Et  le 
Sinus  droift  de  ceft  arc  fe  prend  parle  chapitre precedët  de  3  8  parties.-rel- 
les  que  le  demy  diamètre  du  cercle  contient  1 0000. Puis  ie  trouue  Tare  tèmi 
diurne  6 8. deg. 24. min.qui  valent  4. heures  3  3. min, ou  peu  plus.Doncques 
pour  auoir  le  Sinus  ver  fus  de  ceft  arc,  ie  cerche  le  Si««x  droict  du  refidu  de  l'arc 
parle  quadrant.afçauoirit.deg.^.min.  lequel  trouue  de  $6$  12.  parties, 
iededuyscelluy  du  demy  diamètre,  afçauoir  tooooo.reftent  6$  \  8  8. qm 
font  k  Sinus  ver  fus  de  Tare  lufdtâ  68.degr.  ^4.  min.  Tiercement  ie  cerche  le 
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Sinus  êtoxCt  de  la  hauteur  du  Soleil  au  temps  donné,  qui  eftoît  1  7.degr. 
min.  &  trouue  (on  sinus  élire  de  3048  tf.parties.Celluy  ielemultiphcpar 
Sinus  târfus  de  l'arc  femidiurne.afçauoir  63188.  ^uiennét  1926349368. 
Lequel  parti  par  le  Sinus  droift  de  la  hauteur  Méridienne ,  alçauoir  38241. 
rend  au  quotient  ce  nombre  de  5  o  3  7  3  .  qui  eft  la  partie  du  Sinus  ver/us  de 
l'arc  femidiurne  rcfpondant  a  la  diftance  du  Soleil  de  l'Orient .  le  foullrais 
donc  celle  partie  de  Pëtier       verfus  delarc  femidiurne,  afçauoir  63  188, 
reftent  1  2  8  t  5 .  qui  eft  le  Smus  verjus  de  la  dillance  du  «Soleil  du  Midy.  Leql 
i'ofte  duSinus  entier,reftent  8  7 1  8  5. le  Sinus  drcicl  du  refidu  de  l'arc  de  la  di 
fiance  du  Soleil  du  Midy.  Mais  a  ce  Sinus  refpond  l'arc  de  tfo.degrez  4 1  .mi 
nutes  proche.  Lequel  déduit  de  oo.rellent  2  5>-degrez  1  p. minutes,  qui  efl 
la  dillance  du  Soleil  du  Midy.  Laquelle  fi  ie  reduy  en  heures,  ie  trouue  vnc 
heure&  5 7. minutes.  Dont  efi  manifeftequeceltoit  1  ©.heures  &  3. mina 
tes  deuant  Midy,quand  celle  Eclipfe  du  Soleil  print  fin  a  Louuain  .  Sesnbla- 
blemenc  aucuns  pourroyent  cercher  les  heures  de  nuit  parle  Ray,de  la  hau- 
teur de  quelque  efloille  fixe  cognue,  moyennant  que  Ton  alcenfion  droifte, 
&  declinailon  foyent  cognues.Mais  telles  chofes  n'ay  iepas  voulu  appliquer 
au  Ray,tant  pour  ce  quelles  requièrent  d'eftre  traitées  a  part,  comme  a  eau 
ie  que  ces  chofes  (ont  pluftoft  faites  par  les  Tables  de  sinus,  que  par  Ray.  H 
m'a  (emble  fuffire  d'auoir  monliré  le  moyé,  par  lequel  toutes  les  lignes  droi 
ctes  fou/tendues  au  cercle,fe  puiflent  trouuerpar  le  Ray,pourquelcôquearc 
donné.  Cecy  femble  élire  feullement  omis,  parquel  moyen  au  contraire  fc 
doit  cercher  k  Sinus  de  quelconque  arc ,  ou  la  portion  du  cercle,parle  Ray . 
Parquoy  ayant  cecy  adieufte'  pour  le  dernier,  ie  feray  nndenoftre œuure. 
Ayez  donques  quelconque  Smus  auec  k  Sinus  du  refidu  de  l'arc,  carl'vnfe 
trouue  facilement  par  Paurre.cornme  au  Chapitre  précèdent  ell  déclaré.  Cat 
comme  kStnus  aufsi  grand  qu'il  foit  fc  comporte  au  Sinus  du  refidu  de  Tare , 
ainfi  fe  comporte  1  000.  la  moitié  du  Trauerfeur  aux  parties  égales  du  Ray. 
près  defquelles  vous  trouuerez  au  Ray  les  degrez  demandez.  Parquoy  multi 
pliez  le  Sinus  du  refidu  «le  l'arc,par  iooo.Ia  moitié  du  Trauerfeur,ec  diuifez  le 
produit  pat  le  Sinus  droit:  vous  aurez  des  parties,  lefqlles  fi  vous  les  cerchez 
au  Ray,les  degrez  fapparoiftront  qui  feront  correfpondanrs  au  Sinus  donné. 
Mais  fi  par  tel  procès  prouiennem  plus  de  parties  qu'il  n'y  a  notées  au  Ray, 
la  féconde  opération  eft  alors  nece flaire ,  laquelle  eft  facile'.  Car  les  parties 
qui  font  a  la  dation  du  Trauerfeur.  fe  multiplieront  par  1  000.  la  moitié  du 
Trauerfeur,  &*Je  produit  fera  diuife  par  les  parties  prouenues  de  la  première 
diuifion.Ce  dernier  nombre  des  parties  égales  cerchê  au  Trauerfeur,môftre 
les  degrez  &  les  minutes  de  l'arc  qui  refpond  au  Sinus  droit  donné.Parquoy 
le  Lecteur  ingénieux  voit  facilement  la  grande  multitude  des  commoditez 
du  Ray  que  ie  pourrois  tranfporter  &  accumuler  des  Tables  de  Sinus  enceft 
cndroit,ne  fuft  qu'il  ma  femble  plus  propre  de  trai&ci  chafeune  chofe  en  fon 
propre  lieu . 

Fin  du  Traité  de  Gemma  Trifon  dePVftge  du  Ray 
Agronomique  é1  Géométrique , 
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LA  FJ%%JQVE  DV  <BASTO^ 
zJJlronomique^ar  le  vulgaire  dit  le  TBaflon  de 
Jacob  1  eferiteen  Latin  par  fean  Spang. 

De  l'Art  de  mefurer . 

O  M  M  E  femefurela  hauteur,  largeur  ju  rondeur  de  quelque  tourna 
d'autre  chofe\  Cela  fe  peut  faire  par  diuers  inftruments,af  çauoit 
par  l'Anneau  Spherique,  par  le  Cylindre,  le  QuaHéGeome-* 
trique,  le  Quadrant ,  &  le  Bafton  de  Iacob . 

De  la  fabrique  du  Bafton  de  Iacob. 

V elle  ebofe  ejl  le  Bafton  de  Ucob\&  comment  fefaift  il?  Prenez  va 
ballon  de  quelconque  longueur,  d'vn  aulne  ou  deux.Pui$  pre- 
\  nez  vn  petit  bafton  de  h  longueur  d'vne  paume,  &  marquez  la 
longueurdu  petit  bafton  fur  le  grand  ou  plus  long  bafton ,  au- 
jtantdefois  qu'il  fe  peut  faire  ,  &  autour  des  entrecoupures  ou 
ferions  fe  feront  des  trous  ou  permis ,  auxquels  fera  mis  le  petit  bafton  en 
forme  d'vne  croix:  vous  aurez  ainû  le  bafton  parfait . 


Pour  mefurer  la  hauteur . 

Comment  fe  me  fur  e  la  hauteur  d'vne  ebofeï  Mettez  le  petit  Ballon  en  au- 
cun des  trous  du  grand  Bafton  en  forme  d'vne  croix ,  &  tournez  le 
petit  Bafton  auecfes  coings  6c  bouts  hault  &  bas,  regardant  parles 
deux  extremitez  d'iceluy,  la  hauteur  de  la chofe  qui  eft  a  mefurer,  &  l'ayant 
veûe,marquez  le  lieu  de  voftre  ftàtion.  Apres  mettez  le  petit  Bafton  en  vn  au 
ne  cren  ou  trou  du  grand  Bafton, &  marchezauant  ou  arrière,  tant  que  vous 
voyez  de  rechef  par  les  extremitez  dudit  Bafton  la  hauteur  de  la  chofe;  Lors 
la  difUnce  qui  fera  entre  les  deux  ftatios,fera  la  hauteur,  de  U  chofe  mefurée. 
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Pour  mcfurer  la  largeur . 

Comment ÇemefuuU  Urgeur  d'vne  cbofe  ?  Delà  mefmefaçon  comme  h 
hauteur,  fï  non  que  le  pctic  Bafton  fe  tourne  aucc  Ces  coings  &  extre 
mitez.non  pas  par  enhaut  ou  par  embas,  mais  de  trauers.felon  la  iar 
geurdc  la  choie.  . 

Pour  mclurcr  vnc  chofe  ronde . 

GOmment  femefureU  rondeur  d'aucune.  cbofeycomme  d'vne  tour,o»  dUutre  chê 
je  quelconque  ?  Prenez  le  Safton,&  regardez  par  les  deux  coings  du  pe 
jjc  Balton ,  comme  deflus,  la  largeur  d'vne  tour  ou  de  quelque  autre 
chofe  ronde,en  cerchâr  l'cfpace  fur  la  terre,  laquelle  efpace  eftappelléele  Dia  ' 
mètre  de  la  chofe  mefurée.  Prenez  trois  fois  ce  Diamètre,  &  adiouftez  y  la 
feptieme  partie  dudic  Diamccre.ÔC  vous  aurez  la  quantité  de  U  circoferenee. 
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ExtraiB  de  Sebajlien  ^SA^funJler^rws  du  premier 

liure  des  Principes  de  la  Géométrie,  auquel  eft  traité  de 
l'Vfage  du  fufdit  Bafton  Agronomique ,  que 
les  vulgaires  appellent  le  Bafton  de  Jacob. 

Es  Villageois  aufsi  ne  font  du  tout  ignoras  del'vtilite'du 
triâgle,  car  ils  fabriquêt  eux  inefmes  vn  trefsimple  inftru 
ment,par  lequel  ils  médirent  les  hauteurs  &  largeurs  des 
chofes,  lequel  ils  appellent  le  Bafton  de  lacob  ,  mais  pal 
quelle  raifon  ie  ne  fcay,  fi  nô  par auenture  a  caufedes  pa 
rolles  du  Patriarche  Iàcob,qui  dift  au  ^2. de  Genefe:  le 
[Ùù pajfé auecvn  bafton  ce  lordain.  Non  qu'il  ayt  qi  vn  ba- 
fton a  mefurer,  mais  parce  qu'il  a  fait  mention  d'vn  bafton,  les  Geometriens 
vulgaires  fe  font  attribué  ce  bafton1.  Ce  Baftô  fe  préparé  en  cefte  maniere.Prc 
nez  quelque  bafton  bien  droit,de  la  longueur  de  trois  ou  quatre  coudées,  di- 
ftribuez  le  en  6, ou  8. parties  égales.  Apres  prenez  vn  autre  bafton  qui  foit  vn 
peu  plus  efpes,mais  nô  plus  long  qu'vne  des  parties  du  plus  grand  baftô.  Ce 
petit  bafton  fera  percé  au  milieu  ingenieulemér,  de  forte  que  Je  plus  grand 
bafton  (e  puifiebouterparletroUjÔc  qu'on  le  puiffè  mouuoira  teliediuifion 
que  vous  vouldrez,  &  que  ces  deux  battons  foyentcôftituezaangles  droits, 
&  vous  aurez  iïnilr  uraent  prépaie.  L'yfege  duquel  elt  tel. 


Quand  vous  voudrez  mefurer  félon  la  couftume  vulgaire,  Ja  hauteur  d'au 
cune  chofe,  vous  mettrez  le  petit  Ballon  fur  la  première  ou  féconde  entre 

coupure 
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coupureoiife&iondupîus  grand  Bafton,  en  j>o(ànt  a  voflre  œil  ce  bouc  du 
plus  grand  Bafton3ou  les  ditiiuons  commencent  :  puis  voushauiferez  6c  ab- 
baiflerez  le  plus  grand  Ballon  parl'auerc  bout,  en  approchant  ou  reculant  de 
la  chofe  qui  e!t  a  mefurer,  tant  que  de  voftrc  œil  vous  voyez  vne  fois  ôc  en- 
femblementdu  plus  prochain  bout  du  grand  Bafton,  parles  bouts  du  petit 
Ba(ion,les  extremitez  de  la  chofe  qui  cil  a  mefurer .  Ce  qu'ayant  veu,  vous 
marquerez  diligemment  le  lieu  de  la  llation.  Apres  vous  auancerez  le  petit 
Ballon  par  vne  diuifion  au  grand  Ballon,  ôc  ferez  autresfois  comme  deflbs, 
obferuant  les  extremitez  de  la  chofe  a  mefurer,  &  marquant  le  lieu  de  la  da- 
tion. Cela  faicljinefurez  l'efpace entre  ces  deuxfîations  marquées,  &  vous 
aurez  la  hauteur  de  la  chofe  qui  eft  a  mefurer.  Vous  pourrez  en  la  mefme  ma 
niere  mefurer  la  largeur  d'aucunechofe  ioacce!sible,afç\uoir  la  largeur  dvne 
Riuiere coulâte,oulalargeur  d\netour,parois,  ou  feneftre,&  de  chofes  fera. 
blables,auxqucllcson  nepeucfacilementapprocher.Maîs  veu  qu'en  cescho 
fes  les  exemples  font  neceiîaires  a  ceux  qui  ne  (ont  bien  veifez  en  la  Mathé- 
matique ,  il  ma  fembla  bon  de  mettre  icy  la  rigure  de  ia  dimenliou  de  la  lar- 
geur dVne  Riuiere, afçauoir comment  vousla  pourrez  mefurer . 


tamarque  outre  la  Riuiere. 


La  marque  deçà  la  Rwiere.  Tremterefiaiioti.  Station  féconde* 


Donques quand  vous  vouldrez  mefurer  auec  IsBafbn  de  ïacobla  largeur 
d'vne  Riuiere ,  vous  choif  isz  premièrement  deçà  le  bord  de  la  Riuiere  vn 
cfpace  bien  vnieafcion  ou  coacxs  ie  cours  de  U  fuidîile  Riuiere;  puis  cerchez 

deux 
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deux  marques  aux  deux  bords  de  la  Riuiere,  l'vn;  deçà  &  l'autre  délaie  flen 
ue,droitementaI*oppofîtede  l'vn  lautre.  En  après  prenez  le  Baftô  de  facob, 
&obferuez  en  la  ftation  premiere.quelcôque  qu'elle  foit,par  les  extremitez 
du  petit  Baftô  les  deux  marques fufdites.  Ét  marquez  au  mefme  lieu  la  pre- 
mière ftation.  A  près  reculez  plus  auant  au  bord  de  la  Riuiere  des  deux  roar- 
ques-ou  fîgnes  côceus  fur  les  deux  bords  du  fleuue ,  tant  q  vous  trouuerczla 
iecôde  ftation.afçauoir  en  affichât  le  petit  £afton  en  la  féconde  fecViô,lî  en  la 
première  obfsruatiô  il  a  eu  la  première  fectiô,  &  en  obferuât  par  les  extremi 
tez  d'iceluy,  les  fignes  marquez  furie  bord  de  la  Riuiere ,  finablement  vous 
mefurerezladiftance  entrelesdeuxftations ,  laquelle  vous  montrera  la  lar- 
geur de  la  Riuiere.  La  caufê  pourquoy  nous  auons  mis  le  Quarré  Geometri 
que  a  l'autre  extrémité ,af^auoir  la  plus  diftante,  eft  afin  que  vous  croy  ez  que 
le  Bafton  de  Iacob,  a  aufsi  aucune  proportion  auec  le  Quarre  Géométrique. 
Carcomme  aux  dimenfîons  que  nous  faifons  par  le  Quarré  Géométrique, 
nous  conftituonsdeux  ftations,quand  il  n'y  a  point  d'accès  a  la  chofe  haute, 
que  nous  mefurons  ,  &  communément  la  première  obferuation  tombe  fut 
l'ombre  droite,&  la  féconde  fur  l'ombre  verfe,ou  l'vne  &  l'autre  fur  l'ombre 
verfe,ainG  en  aduient  il  deladimenfiô  qui  fe  parfait  par  le  Bafton  de  lacob. 
Car  fi  vous  approchez  plus  près  de  la  chofe  qui  cft  a  mefurer  auec  le  Bafton, 
la  ligne  de  la  première  obferuation  tombe  fur  l'ombre  droite  ,  &  conltitue 
vn  Triangle  droit.  Mais  en  la  féconde  ftation  la  ligne  tombe  fur  l'ombre  vec 
29 'sj  conltitue  vn  Triangle  obtus  ou  rebouché .  Vous  pourrez  aufsi  afficher 


le  Quarré  Géométrique  fur  le  point  de  la  première  ou  féconde  fhrion.tou- 
tesfois  de  telle  forte  que  la  baie  du  Quarri  ne  diffère  de  U  bals  des  dations , 

cequé 
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cè  q  ie  dis  pour  celles  dimenfions  qui  fe  font  des  chofc«  hiutes,ou  la  ligne  de 
la  bafe  inférieure  diifere  vu  peu  a  caufe  de  la  (rature  du  meHireur  de  la  ligne' 
de  la  bafe.ceft  a  d»re,elle  n'eft  pas  parallèle  auec  la  ligne  de  la  ba(e.  Donuucs 
la  fupcrieure  extrémité  du  petit  Ba/tô  eft  en  lieu  de  h  règle  mobile  du  Quar- 
te Géométrique:  &  l'extrémité  infcrieurejaquclle  monllre  la  bafe delà  cho 
fe  a  mcfurerjgouucrne  l'extrémité  fupcrieure5a  fin  que  le  rayon  optique  paf 
fane  par  içelle  nedefeende  ou  monte  trop,mais  conftitue  vn  iulte  Triangle, 
proportionne  a  la  hauteur  de  la  chofe  a  mefurer,  &  a  fa  bafe 

Mais  fi  vous  voulez  mefurer  par  le  Ballon  de  Jacob  la  largeur  d'vne  rtîu- 
taille, laquelle  vous  ne  pouuez  approcher,  vous  le  ferez  en  celte  forte .  Consi- 
dérez d,  .gemment  les  %neS  extrêmes  delalargeurde  la  muraille,  bquelie 
vous  obleruerez  en  deux  /tarions  par  les  extremitez  du  périt  Ballon,  &  fai- 

vous  enfeignera  la  largeur  de  la  muraOie. 


Vous  pourrez  en  Ia  mefme  manière  mefurer  les  lignes  droites  qui  defeeru 
dent  perpendiculairemét  en  vne  chofe  haute ,  comme  la  longueur  des  fenê- 
tres, U  hauteur  des  toits  par  deflusla  tour,  la  hauteur  des  touis  fituées  au 
fommet  des  montaignes,&  autres  chofeshautes^qui  ne  paruierffient  ala  fu« 
perficc  d'vne  plainure. 

Vv  « 

F  I  NJ, 
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